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"Il a connu Dieu, celui-là qui s'est connu lui-même"
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 “L'homme est Mon mystère, et je suis Son mystère.” 
(Bahá'u'lláh, Livre de la Certitude, Deuxième partie, Verset: 2.25, p. …; 

et Extraits des Escrits de Bahá'u'lláh, Chapitre: 90, “Tout ce qui est dans les cieux…”, p. …) 

"Tout ce qui est dans les cieux et sur la terre porte en soi la preuve directe ...", p. …)

Nous voyons que Dieu a dit, dans l'Ancien Testament: "Faisons l'homme à notre propre image. "

Dans l'Evangile, le Christ a dit: "Je suis dans le Père et le Père est en Moi." 

Dans le Qur'an, Dieu dit: "L'homme est Mon mystère et Je suis le sien." 

Dans les écrits de Bahá'u'lláh, Dieu dit: 

"Ton coeur est ma demeure; sanctifie-le pour que je descende en lui. 

Ton esprit est le lieu de ma révélation; purifie-le pour que je me manifeste en lui." 

('Abdu'l-Bahá, Les Causeries d’'Abdu'l-Bahá à Paris, Chapitre: 1, Section 5, p. …)
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"S'approfondir dans la Cause signifie lire les écrits de Baha'u'llah et du Maître de manière si complète qu'on puisse d'être capable de la transmettre aux autres dans sa forme pure. Nombreux sont ceux qui ont quelque idée superficielle de ce que la Cause signifie. Par conséquent, ils la présentent avec toutes sortes d'idées qui sont les leurs. Alors que la Cause est toujours dans sa tendre enfance, nous devons être très prudents de peur de succomber à cette erreur et blesser le Mouvement que nous adorons tant. Il n'y a pas de limites à l'étude de la Cause. Plus nous lisons les Écrits, plus nous trouvons de vérités en eux et plus nous verrons que nos notions précédentes étaient erronées."
(Shoghi Effendi, cité par Le Maison Universelle de Justice, en un Lettre, 27 mai, 1966, intitulé “Le Gardiennat et la Maison Universelle de Justice”, en Messages de la Maison Universelle de Justice: Troisième époque de l'âge formatif: Période 1963-1973, Section 35-13, p. …; et premièrement dans Les Principes de l'Administration Baha'ie, 1 ère PARTIE - L 'INDIVIDU :  Section :  Approfondissement dans la Cause, p. …)
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Le Centre pour l'Étude des Textes Sacrés
Dédicace
Cette compilation est dédié à la présence inspirante et d'aimer et de la mémoire durable de Barbara Ives Reich Kochmann, (1925, New York, New York - 1977, Pine Hill, New Mexico), petite-fille bien-aimée de Howard Colby Ives, (et la mère à Erica, Jan, Nancy Sue, Barbara Ann, et Philippe Reich, et Martin Kochmann), dont l'exemple précieux, solidaire et déterminé, l'esprit infatigable, des efforts diligents et inflexible dévotion dans les profondeurs chute de recherche intensive et codifiée dans les textes sacrés de la Bahá 'íe Révélation ont tous abouti à la présente version élargie de cela, son parcours original sur les connaissances de l'homme de Dieu, la station des manifestations (et la révélation progressive), la dynamique du Covenant (y compris les différents aspects de plusieurs formes de l'Bahá'í Covenant), et de la vocation et de la station du vrai croyant/s partout (résultant en conformité avec le Covenant et les enseignements de cette journée), intitulé:     “Il a connu Dieu, celui-là qui s'est connu lui-même”
           (Bahá'u'lláh, Livre de la Certitude, p. …; y Extraits des Ecrits de Bahá'u'lláh, Chapitre 90, p. …)


Basé sur ce qu'elle découvrait à travers son vaste recherche, Barbara voulait développer un centre dédié à l'étude des textes sacrés, et ce qu'elle jugeait "Témérité II", calquée Temerity Ranch situé dans les Rocheuses du Colorado, un centre pour la formation des professeurs internationaux de la Foi Bahá'íe en conformité avec l'assistance dans l'accomplissement des objectifs de 'comprimés ‘Abdu'l-Baha du Plan Divin, dans la fin des années 1940. Elle croyait ces dynamiques essentielles, les principes et les relations contenues dans la Parole révélée pour cette Age de jouer un rôle dans une nouvelle approche de l'apprentissage spirituel, et dans la formation et la transformation des futurs enseignants de la Foi, dans les années difficiles qui nous attendent.

Aujourd'hui, beaucoup de formation et de recherche est typiquement axée sur le Web, comme dans l'enseignement à distance et l'éducation basée sur le Web, parfois interactionnelle, mais la plupart du temps, l'auto-apprentissage. Voilà pourquoi l'idée de Temerity II, un centre pour l'étude des écrits bahá'ís, a maintenant pris sur l'identité et la provenance de devenir l'une des nombreuses ressources en ligne pour plonger plus loin et creuser plus profondément dans l'océan de Révélation Bahá’íe.

“Sache, à n'en point douter que, de même que tu crois que la parole de Dieu (exaltée soit sa gloire) dure éternellement, de même tu dois croire, et d'une foi aussi ferme, que la signification de cette parole ne saurait jamais être épuisée.”

                    (Bahá'u'lláh, Extraits de Ecrits de Bahá'u'lláh, Chapitre: 89, p. …) 
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                                                       ATTRIBUTION
Cette compilation représente le «travail de la vie" de plusieurs chercheurs dans une famille d'érudits Bahá'ís, chaque génération successive chute les profondeurs de l'océan de la révélation de Bahá'u'lláh afin de mieux saisir les significations intérieures, des sens cachés et des opérations dynamiques du Covenant. Son créateur, le compilateur en chef et géniteur était Barbara Ives Reich Kochmann, inspiré par son grand-père, Howard Colby Ives, qui avait commencé un examen préliminaire de ces sujets dans son étude magistrale "L'océan de Ses Paroles". Inspiré par son approche, méthode de recherche et radoteur, affectueux exemple - et une appréciation continue de la proximité de son esprit et de l'orientation - Barbara a été déterminée dans sa poursuite de plonger plus profondément dans la compréhension des opérations dynamiques du Covenant de Bahá'u 'llah et du Saint-Esprit - conduisant à la pénétration des villes de cœurs humains, et la transformation des âmes individuelles, que nous avançons vers l'unification de l'humanité et de réaliser le Royaume de Dieu sur la terre - le tout conformément à sa propre révélé termes, conditions, des définitions, des avertissements et des explications - qui figurent dans et interné dans les textes sacrés.

La version originale de cette étude, qui Barbara a choisi de qualifier de "La Course" - composée de vingt-cinq pages dactylographiées, réduit à des références lapidaire pour accueillir des groupes engagés dans des instituts de longue étude de week-end ~ qui ont été consacrés, à son avis, à la formation formelle, spirituelle encore "connaissance consciente" des "enseignants des enseignants" de fermeté au covenant et confirmé service.

Après sa mort en 1977, plusieurs textes ont été libérés avec de nouveaux (inédits ou non authentifiés) références, dont son mari Richard a décidé devait être inclus à ce moment dans une version mise à jour du cours. Cette édition révisée du cours a été achevée en 1982, et a servi pendant de nombreuses années comme une base pour l'étude individuelle intense (un à un) dans les écrits sacrés. A cette époque, Richard a également élargi le cadre pour inclure beaucoup d'autres découvertes qui ont caractérisé la compréhension de Barbara de la «science divine» de la Parole de Dieu, des perles cachées dans les profondeurs, et a confirmé les méthodes d'enseignement, et certaines dynamiques et principes spirituels, qui n'avaient pas encore paru dans la version originale concis.
Dans sa recherche continue, Barbara a maintenu un intérêt persistant pour ces sujets de recherche que le cœur humain ("Ton coeur est ma demeure; sanctifie-le pour que j'y descende. Ton esprit est mon lieu de révélation; purifie-le pour que je m'y manifeste.” et «Terre et le ciel ne peut pas contenir de moi; ce qui seul peut me contenir est le cœur de celui qui croit en moi, et est fidèle à ma cause "), la faculté rationnelle ("Examiner la faculté rationnelle avec laquelle Dieu a doté l'essence de l'homme Examiner ton. propre, et voici comment ton mouvement et l'immobilité, ta volonté et le but, ta vue et l'ouïe, ton sens de l'odorat et de la puissance de la parole, et tout ce qui est lié à, ou transcende, tes sens physiques ou perceptions spirituelles, tous procèdent de , et doivent leur existence à cette même faculté "), en devenant un de ces “serviteurs honorés”, “dont les pieds ne glissent pas”, qui “boivent à leur faim” de les eaux “cristallines de la constance” et deviennent comme des biens comme “le montagne dans Sa Cause”, qui “stand dans la station de la manifestation”, “parler pas jusqu'à ce qu'Il a parlé”,  “et d'agir en accord à Son commandement” “à faire Son commandement”. Comme Howard serait paraphraser dans sa majeure traité poétique «Le Chant Céleste" ~ "la paix soit sur celui qui suit le droit chemin!"
Barbara était particulièrement motivés pour atteindre une plus grande compréhension de la station, le symbolisme, signification intérieure et l'exploitation/s des Maids of Heaven (l'Huris du sens caché ou signification intérieure et l'essence des Noms et Attributs de Dieu) comme convoqué au delà de la Sadratu'l Muntaha (l'Arbre au-delà de laquelle il n'y a Passing), et selon le Covenant, descendant sur les ailes de l'Esprit [ou sont "Ils" / "Elle", "l'Esprit" ???] à travers la Station de la Manifestation/s et dans les cœurs mêmes des vrais croyants et les serviteurs partout - comme ils [qui sont fermes et confirmé dans le Covenanant] luttent pour pénétrer les citadelles des coeurs de tous les hommes à travers le mot - avec un caractère illuminé, qualités rayonnantes , énoncé spirituel et faits et gestes confirmés!
La présente version a été considérablement élargi (y compris les références de textes encore plus récentes publiées par le Centre mondial) - en grande partie grâce à la facilité avec laquelle les chercheurs baha'is et "compilateurs" peuvent maintenant avoir accès à la Parole révélée, par l'intermédiaire du programme de recherche unique, doué au monde Bahá'í par le Tchad Jones, connu simplement comme "Ocean". 
Thèmes élargis incluent des références quant à la nécessité pour l'opposition et de la négation de l'épanouissement ultérieur, la propagation et la mission de la Foi, et l'apparition promise d'une nouvelle race d'hommes, les «Gens de Baha", qui (tel que désigné dans l'éternité) apparaîtraient à une heure convenue dans un nombre incalculable de derrière les voiles de la dissimulation, découlant complète allégeance à la tutelle et, de la protection, des confirmations et des conseils de Baha'u'llah lui-même, de transformer le monde et de convoquer les cœurs de chacun pur et sincère et qui voudraient entrer dans chaque ville et avoir peur de personne - parlant pas jusqu'à ce qu'il a parlé, pour faire son appel d'offres. [Pour plus de détails à ce sujet s'il vous plaît examiner en particulier: Sections III partie E5 (“Le Peuple de Bahá”) et de la partie III H ("Ascendancy de ... Sa souveraineté indépendante ...”), ainsi que d'autres références connexes à ceux saints, anges, des armées célestes, et les mains (sic), qui apparaissent tout au long du cours.]
Autre que quelques brèves sections contenant "Dictionnaire Définitions» - ce cours d'étude n'a pas d'opinion personnelle ou références contextuelles qui ne sont pas dotés de ressources directement à partir de la Parole révélée de Dieu pour cet âge ou ceux qui servent le plus proche des figures centrales de la Foi (avec tous les «lettres de la connaissance" restants ayant été révélé, dans «la plénitude de la Révélation").
Ne croyez pas que Nous vous ayons révélé un simple code de lois. Non, plus exactement, c'est le Vin de choix que, par les doigts de la force et du pouvoir...”.
       Respectueusement, Richard Kochmann, Ciudad Cariari, Belen, Heredia, Costa Rica
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Plume et encre peinture commandée par feu l'artiste amérindienne Gary Hillaire pour pierre tombale de Barbara. 
En calligraphie sur les ailes sont les mots:

"Témérité Est” ou Témérité Soyez”.
[En l'honneur de la recherche et de l'esprit intensive de Barbara, suit ici sa prière préférée, publié dans un certain nombre de livres de prières début, et pour lesquels une source de texte authentique ou original n'a pas été localisée. [Voir la section suivante, concernant Citant des références]:

“O our God, we beg of Thee by the King of Names and Maker of heaven and earth, by the rustling of the leaves of the Tree of Life and by Thine utterances, through which the realities of things are drawn unto us, to grant that unity in the Love of God may be speedily established throughout the world; that Thou wilt guide us always and unmistakably to whatever Thou wouldst have us to do, and that we may ever be strong and fully prepared to render instant, exact and complete obedience.”

(Attribué à Bahá'uáh, Bahá’í Scriptures, p 186; Bahá’í Prayers [1929], 33 p.; et Covenant and Administration, p 38, mais pour lesquels aucun originale, source authentique ou vérifiables a encore été découvert, donc être considérée comme "les notes de pèlerins".)]
CITATION DES RÉFÉRENCES

Références inclus dans cette compilation sont principalement de l'étendue et de sources authentifiées. Quand une référence est d'un obscur, “out of print” - ou autrement la source douteuse, on a eu recours au département de recherche au Centre mondial bahá'í pour l'identification et la vérification. Dans certains cas très rares, des références provenant de sources bahá'ís publiés précédemment (tels que les éditions de Star de la revue de l'Ouest), ou les enregistrements anecdotiques de ceux qui étaient dans la présence du gardien (qui se trouve dans divers livres, des brochures ou des journaux de maîtrise ou et analogues) qui semblent contribuer à améliorer ou le flux général de compréhension de la matière présentée mais ont été inclus dans chaque cas identifié en tant que tel. 
Ces enregistrements de comprimés début, des lettres, des déclarations ou des déclarations de soit Abdu'l-Baha ou Shoghi Effendi - pour lesquels il existe aucun texte d'origine identifiable pour la vérification et l'authentification - sont étiquetés comme «pèlerins de notes» et en tant que tels, ne sont pas à être considérée comme texte authentique, révélé ou sacré. Ils (avec la citation ou des références de ressources «secondaires») ont été inclus uniquement dans les cas exceptionnels où ils semblent pour amplifier ou de l'aide dans la compréhension générale d'une section ou d'un passage particulier. (Pour de plus amples éclaircissements et des explications de ce sujet - le lecteur est respectueusement dirigé Lights d'Orientation (Hornby), Section XXXVIII, intitulée «Notes» Pèlerins ", numérotée 1431 par 1439, [Bahá'íe Publishing Trust of India, 1994], pp. 439-441 respectivement). Normalement, une référence est suivie par le nom de la figure centrale ou le Chef de la Foi révéler ou de faire la déclaration ou extrait cité, sa source publié contemporaine, suivie par des références de page. Références issues de sources non-autorisées [comme “non authentifié”] Bahá'ís sont contenus dans crochets [] et désignés par l'extérieur des frontières marginales en gris, comme ceci:
["Exemple: sélections provenant de sources Bahá'ís mais non-autorité/authentifié ou à partir des écrits originaux ou des institutions de la Foi, par exemple Taherzadeh, ressembler à ceci. "]
Aussi, une fois une référence faisant autorité a été initialement introduit dans le cours, à des moments où il a été re-cité, il apparaîtra dans le nouveau contexte entre crochets ou avec des frontières marginales, comme un «rappel» de quelque chose à propos du nouveau contenu , mais "hors contexte" et / ou "déjà cité". Des notes ou des commentaires éditoriaux apparaîtront également dans crochets [ ], ainsi que des textes en anglais.
En outre, il convient de noter dans certaines traductions antérieures des textes primaires en français, parfois le mot pour "Station" ou "station" (comme utilisé systématiquement maintenant dans toutes les versions anglaises contemporaines des textes sacrés), a été transcrit en français soit comme “rang”, “état”, ou “point”, ou même parfois “la position” et “l'état”. À la lumière de la signification et des implications du terme "station" du vrai croyant, et “que tout homme témoigne, en lui-même et par lui-même, dans la station de Manifestation de son Seigneur…” (de Les Sept Vallées), le plus souvent, le rendu le plus précis serait la station, en conformité à la fois les textes originaux en anglais, ainsi que des traductions plus récentes dans d'autres langues romanes. Finalement, la capitalisation was added for conformar with the escrits du Guardien en anglais et, las versions traduits en plus de récentes de pronoms et titres de las "Réalités Sacrées” dans Les Ecrits Bahá'ís en varias langages romantiques.  

Enfin, les divisions de sous-sections mineures (qui ne font pas partie du contour principal du cours) sont délimitées chaque fois que cela est nécessaire par l'insertion d'un «symbole» non alphanumérique / non numérique - pour honorer et maintenir le bon ordre des références aux Personnages centraux y Institutíons diverses de la Foi selon la proéminence ou le rang de l'Auteur / source cité, et ressembler à ceci:

· "Ce qui M’afflige..."
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La Porte Collins (la vue avec le chemin d'accès au Qiblih) 
PRÉLUDE

Mon emprisonnement ne Me fait aucun mal, pas plus que ce qui M’est arrivé aux mains de Mes ennemis. Ce qui M’afflige, c’est la conduite de Mes aimés qui, bien qu’ils portent Mon nom, commettent cependant ce qui fait se lamenter Mon coeur et Ma plume.

(Bahá’u’lláh, Épître au fils du Loup, Chapitre 39, p. …; et Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: KALIMAT-I-FIRDAWSIYYIH [Paroles du Paradis], ‘nuevième feulle’, p. …)

Nous avons entendu ce que la personne I il est question a dit au sujet de certains enseignants de la Foi. En fait, elle a dit la vérité.

Certaines personnes insouciantes sillonnent les pays au nom de Dieu, s’engageant activement à ruiner Sa Cause, et elles appellent cela promouvoir et enseigner la Parole de Dieu, et cela, bien que les qualités des enseignants de la Foi luisent comme des étoiles brillantes dans les cieux des divines Tablettes.
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: KALIMAT-I-FIRDAWSIYYIH [Paroles du Paradis], près du commencement, p. …)

[But regarding the qualifications of the teachers, they are revealed in the divine Tablets.

(‘Abdu’l-Bahá, Star of the West, Vol. V, No. 14, p. 215)]

· “Levez-vous, ô peoples…”

Levez-vous, ô peuples, et, par le pouvoir de la puissance de Dieu, prenez la résolution d’être victorieux sur votre ego, afin qu’un jour peut-être la terre entière soit sanctifiée et libérée de sa servitude envers les dieux de ses vaines chimères – dieux qui ont infligé de telles pertes à leurs malheureux disciples et qui sont responsables de leur misère….

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: LAWH-I-DUNYA [Tablette du monde], près du commencement, p. …)

L’heure est maintenant venue pour toi de servir. D’innombrables Tablettes attestent les bienfaits I tu fus gratifié. Lève-toi donc pour le triomphe de Ma Cause et, par le pouvoir de ta parole, subjugue les coeurs des hommes.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 43, p. …)

Ne pesez pas le Livre de Dieu selon les normes et les connaissances qui ont cours parmi vous, car ce Livre est lui-même la balance juste assignée aux hommes. 

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 98, p. …)

Il vous faudrait étudier attentivement, un par un, les principes et les Enseignements de Bahá’u’lláh jusqu’à ce que votre esprit et votre coeur en soient pénétrés et les comprennent….

(‘Abdu’l-Bahá, Les Causeries d’’Abdu’l-Bahá en Paris, Chapitre: I, Section 4, p. …)

· “…contemplez Ma Révélation au travers de Mes Yeux…”

Rejetez derrière vous les histoires sans fondement et contemplez Ma Révélation au travers de Mes Yeux….

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: EXT 8, p. …)

Il n’est pas douteux, en effet, qu’en conséquence des efforts que feront les hommes pour développer leurs facultés spirituelles ce miroir puisse être si bien purifié de toutes souillures terrestres et de toute insinuation satanique, qu’il devienne capable de s’approcher des prairies de la sainteté et des cours de la fraternité éternelle.

En vertu, cependant du principe qu’il est un temps pour chaque chose, et pour tout fruit une saison, c’est seulement aux Jours de Dieu que seront complètement libérées les énergies latentes dans cet inestimable don fait aux hommes, et que la gloire printanière en sera pleinement manifestée….

…C’est pourquoi, en ces jours, aucun homme n’aura besoin de son voisin. Il a été déjà abondamment démontré qu’en ces temps fixés par Dieu, la majorité de ceux qui ont cherché et atteint Sa cour sacrée ont révélé une science et une sagesse telles que nul autre que ces saintes âmes n’en a jamais compris et n’en comprendra jamais la moindre parcelle, malgré de longues études et un long enseignement.

C’est en vertu de ce pouvoir qu’aux jours de la Manifestation de l’Etoile du Matin de la Vérité, les bien-aimés de Dieu sont exaltés au-dessus de tout savoir humain, ils échappent à son influence et cependant, de leurs coeurs et des sources de leurs pouvoirs innés jaillit, sans discontinuer, la plus pure essence du savoir et de la sagesse humaine.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 124, passim, p. …)

Ne brisez point l’unité bahá’íe et sachez que cette unité ne peut être maintenue que par la foi en l’Alliance [Cf.: “Covenant” en anglais –ed.] de Dieu.

(‘Abdu’l-Bahá, Selection de Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 186, p. …)

[No one save a severed soul or a sincere heart finds response from God.

(Déclaration attribué à ‘Abdu’l-Bahá par Dr. Edward C. Getsinger en “The Worst Enemies of the Cause Are in the Cause”, Star of the West, Vol. VI, no. 6, p. 45, se considéré comme “notes des pèlerins”)]

· “M’assister…”

M’assister, c’est enseigner Ma Cause.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: LAWH-I-SIYYID-I-MIHDIY-I-DAHAJI [Tablette à Siyyid Mihdíy-I-Dahají], près du commencement, p. …)

A la Gloire de Dieu, le Clément, le Miséricordieux. Loué soit Dieu qui, du néant, a tiré l’être; qui a, sur la tablette de l’homme, gravé les mystères de la préexistence; qui lui a, dans le Bayan, enseigné ce qu’il ignorait; qui fit de lui un Livre Lumineux pour ceux qui crurent et se soumirent; qui, en cet âge de ténèbres et de ruines, le fit témoin de la création de toutes choses (Kullu Shay) [n.], et, des cimes d’éternité, l’a fait parler de sa voix merveilleuse dans le Temple Parfait [la Manifestation]; afin que tout homme témoigne, en lui-même et par lui-même, dans la station de Manifestation de son Seigneur, qu’en vérité il n’y a pas d’autre Dieu que Lui; afin que tout homme trouve ainsi sa voie vers les sommets de réalité, jusqu’à ce que personne ne puisse contempler quoi que ce soit sans y voir Dieu. [Italique ajouté-ed.] [n. Kullu Shay ou Kulli Shay’: “All things.” A Bádí’ calendar period comprising nineteen Váhids. The numerical value of this term is 361 (19x19). We are living in the first kull-i-shay’. (Cf.: Marzieh Gail, Bahá’í Glossary, http://bahai-library.com/pdf/g/gail_bahai_glossary.pdf)]  [Footnotes need translation]

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: Les sept vallées, au commencement, p. …)

Alors la confirmation et la miséricorde divine résoudront les problèmes, et non le savoir acquis. “Demandez-le aux hommes qui possèdent les Ecritures, si vous ne le savez pas.”

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Deuxième partie, devant la “Tablette du Chercher”, Verset: 2.406, p. …)

Quand viendra la victoire, tout homme se dira croyant et se hâtera vers l’unique refuge de la Foi de Dieu. Heureux ceux qui, dans les jours d’épreuves mondiales, seront restés fermes dans la Cause et auront refusé de dévier tant soit peu de sa vérité.
(‘Abdu’l-Bahá, Selection de Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 150, p. …)
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PRÉFACE

“S’approfondir dans la Cause signifie lire les écrits de I et du Maître de manière si complète qu’on puisse d’être capable de la transmettre aux autres dans sa forme pure. Nombreux sont ceux qui ont quelque idée superficielle de ce que la Cause signifie. Par conséquent, ils la présentent avec toutes sortes d’idées qui sont les leurs. Alors que la Cause est toujours dans sa tendre enfance, nous devons être très prudents de peur de succomber à cette erreur et blesser le Mouvement que nous adorons tant. Il n’y a pas de limites à l’étude de la Cause. Plus nous lisons les Écrits, plus nous trouvons de vérités en eux et plus nous verrons que nos notions précédentes étaient erronées.”

(Shoghi Effendi, cité par Le Maison Universelle de Justice, en un Lettre, 27 mai, 1966, intitulé “Le Gardiennat et la Maison Universelle de Justice”, en Messages de la Maison Universelle de Justice: Troisième époque de l’âge formatif: Période 1963-1973, Section 35-13, p. …; et premièrement dans Les Principes de l’Administration Baha’ie, 1 ère PARTIE – L ‘INDIVIDU :  Section :  Approfondissement dans la Cause, p. …) 
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Aigle désignant le lieu de repos sacré de Shoghi Effendi, Gardien bien-aimé de la Foi Bahá'íe, nouveau cimetière Southgate, Londres.
A. “Au commencement était le Verbe…”

“Au commencement était le Verbe, et le Verbe était auprès de Dieu, et le Verbe était Dieu.”

(Cf.: La Bible, Jean 1:1, Matthieu 6:9, et Luc 11:2; et aussi, ‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.55. L’esprit, l’âme, la raison, p. … )

En ce qui concerne tes affirmations au sujet de l’origine de la création, c’est un domaine où les conceptions varient en raison des divergences existant dans les pensées et dans les opinions des hommes. Affirmerais-tu qu’elle a toujours existé et qu’elle continuera d’exister, ce serait vrai; ou soutiendrais-tu la même idée que l’on trouve dans les Ecritures saintes, il n’y aurait aucun doute à ce sujet, car cela a été révélé par Dieu, le Seigneur des mondes. En fait, Il était un trésor caché. C’est un rang [“station” en anglais –ed.] que l’on ne peut jamais décrire ni même évoquer.
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: LAWH-I-HIKMAT [Tablette de la Sagesse], p. …)

La création tout entière fut appelée à l’être par la Volonté de Dieu, magnifiée soit sa gloire, et l’incomparable Adam fut façonné par l’intermédiaire de son Verbe irrésistible, Verbe qui est la source, la cause, l’origine et l’orient de l’intelligence. Toute création vient de lui et il est le canal de la grâce première de Dieu. Nul ne peut saisir la réalité de l’origine de la création sauf Dieu, exaltée soit sa gloire, dont la connaissance embrasse toutes choses, avant et après qu’elles soient créées. La création n’a ni commencement ni fin et personne n’a jamais dévoilé son mystère. Sa compréhension a toujours été et restera cachée, protégée, par les Dépositaires de la connaissance divine.
(Bahá’u’lláh, Tabernacle de l’Unité, Section II, Verset: 2.48, p. …)

1.2 Il est donc clair que le premier don de Dieu est le Verbe, reçu et reconnu par la faculté de compréhension. À l’école de l’existence, ce Verbe est le premier maître et le révélateur du Tout-Puissant. Tout ce qui est visible ne l’est que par la lumière de sa sagesse. Tout ce qui est manifeste n’est qu’un signe de sa connaissance. Tous les noms existent par son nom et le début comme la fin de tout dépendent nécessairement de lui.
(Bahá’u’lláh, Tabernacle de l’Unité, Section I, Verset: 1.2, p. …)

Quant au rang [“station” en anglais –ed.]: “Je voulais réellement Me faire connaître”, Dieu était, et Sa création a toujours existé sous Son aile protectrice depuis le commencement qui n’a pas de commencement, si ce n’est qu’elle fut précédée d’un Principe qui ne peut être considéré comme premier et qui provient d’une Cause impénétrable, même ausx hommes de savoir.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: LAWH-I-HIKMAT [Tablette de la Sagesse], p. …)

Ayant donc reconnu ton impuissance à parvenir à une adéquate compréhension de cette Réalité qui demeure au-dedans de toi, tu admettras aisément la futilité de toute tentative de ta part, ou de la part de n’importe quel être créé, pour pénétrer le mystère du Dieu Vivant, l’Etoile du Matin d’éternelle gloire, l’Ancien des jours qui n’ont point de fin. Et cet aveu d’impuissance – qu’impose à tout esprit une mûre réflexion – représente l’apogée de l’intelligence humaine, marque le point culminant du développement de l’homme. [Italique ajouté-ed.]
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 83, p. …) 

Dans le monde de Dieu, il n’y a ni passé, ni futur, ni présent : tout est un. Ainsi quand le Christ dit : “Au commencement était le Verbe”, c’est-à-dire il était, il est et il sera; car dans le monde de Dieu, il n’y a pas de temps. Le temps ne se rapporte qu’à la créature, non à Dieu. Par exemple, dans sa prière, le Christ dit : “Que Ton nom soit sanctifié”. Cela veut dire; Ton nom a été, est, et sera sanctifié. Le matin, le midi, le soir se rapportent à cette terre, mais dans le soleil, d n’y a ni matin, ni midi, ni soir !

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: III.39, p. …)

· “Sache en outré…”

Sache en outre que le Verbe de Dieu – exaltée soit Sa gloire – est plus élevé et de loin supérieur à ce que les sens peuvent percevoir, car Il est sanctifié de toute propriété ou substance. Il transcende les limitations des éléments connus et est placé bien au-dessus de toutes les substances essentielles et reconnues. Il devint manifeste sans aucune syllabe ni son, et n’est rien d’autre que le Commandement de Dieu qui anime toutes choses créées. Il n’a jamais été refusé au monde de l’existence. C’est la Grâce toute pénétrante de Dieu, I toute grâce émane. C’est une Entité bien au-dessus de tout ce qui a été et sera.
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: LAWH-I-HIKMAT [Tablette de la Sagesse], p. …)

Sache, à n’en point douter que, de même que tu crois que la Parole de Dieu (exaltée soit Sa gloire) dure éternellement, de même tu dois croire, et d’une foi aussi ferme, que la signification de cette parole ne saurait jamais être épuisée. Ceux, toutefois, qui en sont les interprètes officiels, ceux I le coeur est dépositaire de ses secrets, sont seuls à en pouvoir comprendre toute la sagesse. Quiconque, en lisant les Ecritures Sacrées, éprouve la tentation de choisir ce qui peut lui servir à récuser l’autorité des représentants de Dieu parmi les hommes, est en vérité semblable à un mort, bien que, selon les apparences extérieures, il semble marcher, converser avec ses voisins et partager leur nourriture et leur boisson.
(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 89, p. …)
[For the Word of God is collective wisdom, absolute knowledge and eternal truth. 

Consider the statement recorded in the first chapter of the book of John: “In the beginning was the Word, and the Word was with God, and the Word was God.” This statement is brief but replete with the greatest meanings. [Italique et soulignement ajoutés –ed.] 
(‘Abdu’l-Bahá, The Promulgation of Universal Peace, p. 154)]
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B. L’Unité Divine

Gardez-vous, ô croyants en l’Unité de Dieu, de distinguer entre les Manifestations de Sa cause, de faire à leur sujet quelque discrimination qui aille à l’encontre des signes I s’est accompagnée leur Révélation. Là est, en vérité, la vraie signification de l’Unité Divine, si vous êtes de ceux qui peuvent comprendre cette vérité et y croire. De plus, soyez assurés que les oeuvres et les actes de ces Manifestations de Dieu, et même quoi qu’il appartienne en propre à chacune et quoi qu’elles puissent manifester de particulier à l’avenir, sont toutes d’ordre divin et reflètent toutes la Volonté et le Dessein de Dieu…. [Italique ajouté –ed.]
(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 24, p. …)

La croyance en l’unité de Dieu consiste essentiellement à tenir pour une seule et même entité Celui Qui est la Manifestation de Dieu et Celui Qui est l’invisible, l’inaccessible et inconnaissable Essence…. …Tel est le plus haut état [“station” en Anglais –ed.] où un vrai croyant en l’unité de Dieu puisse espérer s’élever. Béni l’homme qui, parvenu à cette condition, reste ferme dans sa croyance. [Italique ajouté –ed.]

(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 84, p. …)

[‘Abdu’l Bahá is the interpreter of the aims, intents, and purposes of the Words of the Blessed Perfection (Bahá’o’lláh) [sic] and is the interpreter of his [sic] own written words, and none can say that this or that is the intention conveyed therein, save ‘Abdu’l Bahá. The spirit of unity exists in the Divine Words, and one who interprets them in such wise as to create a division and discord is indeed one who errs. 

Were not the Revelation of Bahá’o’lláh [sic] one adaptable to the entire world and its diverse nations, it could not be a unique and universal Revelation, but its elasticity adapts itself to all conditions, and its spirit is one that moulds itself into every vehicle and need for the accomplishment of the divine plan of unity.  [Italique ajouté –ed.]
(Déclaration attribué à ‘Abdu’l-Bahá par Dr. Edward C. Getsinger en “The Worst Enemies of the Cause Are in the Cause”, Star of the West, Vol. VI, no. 6, p. 45, se considéré comme “notes des pèlerins”)]

C. Révélation Progressive

Contemple de ton oeil interne la chaîne des Manifestations successives qui relie la Manifestation d’Adam à celle du Bab. J’atteste devant Dieu que toutes furent envoyées par l’opération de la Volonté Divine, que chacune d’elles a apporté un Message spécifique et a reçu un Livre spécial de révélation divine, avec mission de dévoiler les mystères d’une puissante Tablette. La mesure de la Révélation à laquelle chacune d’elles s’est identifiée avait été préordonnée de manière précise. Et cela est un gage de Notre faveur envers elles, si vous êtes de ceux qui peuvent comprendre cette vérité... [Italique ajouté –ed.]

(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 31, p. …)

Bahá’u’lláh explique dans le Kitáb-I-Iqan: “Ceux qui sont les Astres de la Vérité et les Miroirs réflecteurs de la lumière de l’Unité Divine, sont à des époques diverses et indéterminées envoyés ici-bas, de leurs demeures invisibles d’ancienne gloire, pour éduquer les âmes des hommes et revêtir de grâce toutes les choses créées. Ils sont invariablement doués de puissance dominatrice et investis d’invincible souveraineté... Ces purs Miroirs, ces Aurores de l’ancienne gloire sont, tous et un chacun, les Représentants sur la terre de Celui Qui est l’Orbe central de l’univers, qui en est l’Essence et la Fin dernière. De Lui procèdent leur science et leur puissance. C’est de Lui qu’ils dérivent leur souveraineté. La beauté de leur figure n’est qu’un reflet de Son image, et leur révélation n ‘est qu’un signe de Sa gloire immortelle... Par eux sont transmises une grâce infinie et une lumière qui ne saurait faiblir. La langue humaine est inapte à chanter leurs louanges de façon appropriée et la parole humaine ne peut jamais révéler leur mystère.” Il ajoute: “En tant qu’envoyé du ciel de la Volonté de Dieu pour proclamer Sa Foi irrésistible, ces Oiseaux du Trône Céleste ne font qu’une seule et même personne... Ils habitent tous le même tabernacle, planent dans le même ciel, siègent sur le même trône, délivrent le même message et proclament la même Foi... Ils ne diffèrent entre eux que par l’intensité de leur révélation et la puissance comparée de leur lumière... Que tel attribut de Dieu n’ait pas été extérieurement manifesté par ces Essences de Détachement n ‘implique nullement que ceux qui sont les Aurores des noms de Dieu et les Dépositaires de Ses attributs ne le possédaient pas.”
(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, p. …)

Dans les dispensations du passé, le corps affaibli du monde ne pouvait résister à un traitement rigoureux; c’est pourquoi le Christ a dit : “J’ai encore beaucoup de choses à vous dire, que vous n’êtes pas en état de comprendre maintenant, mais quand Il sera venu, Lui, L’Esprit de Vérité, 

Il vous guidera vers la Vérité tout entière”.

(‘Abdu’l-Bahá, Selection de Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 29, p. …)

· “Considérez ce qui a été envoyé à Muhammad…”

Considérez ce qui a été envoyé à Muhammad, L’Apôtre de Dieu. La mesure précise de la Révélation qu’il apportait avait été clairement préétablie par Celui Qui est le Tout-Puissant. Ceux qui L’entendaient ne Le pouvaient comprendre que dans la mesure de leur capacité et de leur développement spirituels. Et Lui-même, dosant en conséquence Sa Révélation, ne découvrait le Visage de la Sagesse qu’à proportion de la capacité qu’avaient ses auditeurs de soutenir le poids de Son Message.

(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 33, p. …)

Mais l’humanité n’eut pas plutôt atteint le stade de maturité, que le Verbe révéla les énergies I il avait été doté, et c’est dans leur plénitude qu’il les manifesta quand, en l’an 60, apparut la Beauté Antique en la personne d’Ali Muhammad, le Báb.

(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 33, p. …)

Dans l’Íqán, Bahá’u’lláh, désirant mettre en relief le caractère transcendant de ce nouveau Jour de Dieu, renforce la puissance de Son argument d’une référence au texte d’une tradition exacte et autorisée, qui révèle : La connaissance se compose de vingt-sept lettres. Tout ce qu’ont révélé les Prophètes, ce sont deux de ces lettres. Nul homme, à ce jour, n’a connu plus que ces deux lettres. Mais quand surviendra le Qá’im [Le Báb –ed.], Il suscitera la manifestation des vingt-cinq lettres restantes. Et suivent immédiatement ces paroles de Bahá’u’lláh qui confirment et éclairent cette tradition : Réfléchissez : Il a déclaré que la connaissance se compose de vingt-sept lettres et a considéré tous les prophètes, depuis Adam jusqu’à Muhammad même – “le Sceau” – comme les interprètes de deux lettres seulement. Il dit aussi que le Qá’im révélera toutes les vingt-cinq autres lettres. Voyez par ces paroles combien grand et élevé est Son rang [“station”–ed.]! Son rang surpasse celui de tous les prophètes, et Sa révélation transcende l’entendement et la compréhension de tous leurs élus. De sa révélation, les prophètes de Dieu, ses saints et ses élus n’ont pas été informés ou, se conformant à l’impénétrable décret de Dieu, ils ne l’ont pas dévoilée – une telle révélation, ces gens vils et scélérats ont cherché à la mesurer avec leur propre esprit déficient, leur propre intelligence et leur compréhension insuffisante.

(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en L’Orden Mondial de Bahá’u’lláh: Autres Considerations, “Traits distinctifs de l’Ordre Mondial Bahá’í”, p. …)

Bahá’u’lláh explique dans le même ordre d’idées: “Sache, à n’en point douter, qu’à chaque Dispensation, la lumière de la Révélation Divine a été dosée aux hommes en raison directe de leur capacité spirituelle. Considère le soleil. Combien faibles sont ses rayons quand il paraît à l’orient et comme sa chaleur et sa puissance vont croissant à mesure qu’il approche de son zénith, ménageant ainsi à toutes choses créées la possibilité de s’adapter à l’accroissement d’intensité de sa lumière. Et comme il décline graduellement jusqu’ici ce qu’il atteigne le point où il se couche ! S’il manifestait tout d’un coup les énergies qui sont en lui latentes, nul doute qu’il n’en résultât un dommage pour toutes choses créées... De même, si dés les premiers stades de sa manifestation, le Soleil de Vérité révélait soudain la pleine mesure des forces I l’a doté la providence du Tout-Puissant, la terre de l’intelligence humaine en serait consumée ; car jamais les coeurs des hommes ne pourraient soutenir l’intensité d’une telle révélation, ni par conséquent refléter l’éclat de sa lumière. Ils en éprouveraient une telle terreur qu’ils périraient aussitôt.”

A la lumière de ces déclarations limpides et concluantes, notre devoir tout tracé est de faire ressortir ce qui suit, afin que le chercheur de vérité ne puisse en douter : depuis “le commencement qui n’a point de commencement” les Prophètes du Dieu unique, inconnaissable, y compris Bahá’u’lláh, du fait même qu’ils transmettent Sa grâce, exposent Son unité, reflètent Sa lumière, et révèlent Ses desseins, ont tous reçu la mission de dévoiler à l’humanité de façon graduellement plus complète les mystères de Sa vérité, de Son insondable volonté et de Sa Direction Divine. Jusqu’à “la fin qui n’à point de fin”, Ils continueront d’apporter de plus amples et plus puissantes révélations de Son pouvoir et de Sa gloire infinis.

(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, p. …)
La révélation qui, de temps immémorial, a été acclamée comme le Dessein et la Promesse de tous les Prophètes de Dieu ainsi que le plus cher Désir de Ses Messagers, est maintenant donnée aux hommes par la vertu de la Volonté partout présente du Tout-Puissant, et à Son commandement irrésistible. L’avènement de cette Révélation a été annoncé dans toutes les Ecritures sacrées. 

(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 3, p. …)

“Ce Jour est le Roi des Jours, qui a vu l’arrivée du Bien-aimé, Celui Qui de toute éternité a été acclamé comme le Désiré du monde.” 
(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, p. …)

[Magnified be Thy name, O my God, for that Thou hast manifested the Day which is the King of Days, the Day which Thou didst announce unto Thy chosen Ones and Thy Prophets in Thy most excellent Tablets, the Day whereon Thou didst shed the splendor of the glory of all Thy names upon all created things.

(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations by Bahá’u’lláh, LXXI, p. 117)]

En vérité, je vous le dis, voici le Jour où l’humanité peut contempler le Visage et entendre la Voix du Promis de Dieu…. 

…Grand, en vérité, est ce Jour! Les allusions qu’y font les saintes Ecritures en tant que jour de Dieu attestent sa grandeur….

 …Mais l’Etoile du Matin de Sa Révélation ne s’était pas plutôt manifestée dans le ciel de la Volonté Divine, que tous, à l’exception de ceux qu’il a plu au Tout-Puissant de guider, sont restés interdits et insouciants.
(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 3, passim, p. …)
Il est évident que tout âge où s’est produite une Manifestation de Dieu est un âge d’ordre divin et peut être, en ce sens, qualifié de Jour fixé par Dieu. Le présent jour toutefois, est un Jour unique et doit être distingué de ceux qui l’ont précédé. La désignation de”Sceau des Prophètes” [Muhammad –ed.] révèle pleinement son haut caractère. En fait, le Cycle Prophétique est clos. La Vérité Éternelle est maintenant venue. Dieu a levé l’Étendard de la Puissance et Il répand maintenant sur le monde l’éclat sans nuage de Sa Révélation.

(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 25, p. …)

“En cette plus puissante Révélation toutes les Dispensations du passé ont atteint, l’apogée, le point final de leur consommation.” “Ce qui a été rendu manifeste en cette prédominante et, très exaltée Révélation est sans parallèle dans les annales du passé et les époques futures n’en verront plus de pareille.”

(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en L’Avènement de la Justice Divina, “L’Avènement du Royaume”, p. …)
“ Des siècles, que dis-je, des âges doivent s’écouler avant que l’Etoile du Jour de la Vérité ne brille de nouveau dans sa splendeur de plein été, ou qu’elle n’apparaisse une fois de plus dans le rayonnement de sa gloire printanière.”

(‘Abdu’l-Bahá, cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, p. …) y en Dieu Passe près de nous, Partie 2, Chapitre: 06, p. 194)

[…Bahá’u’lláh is not the intermediary between God and the other Manifestations, although these are under His shadow, for the simple reason that the Messengers of God are all inherently one; it is their Message that differs. Bahá’u’lláh, appearing at a time when the world has attained maturity, His message must necessarily surpass the message of all previous prophets. Not only so, but His message is potentially greater than any message which later prophets within His own cycle may reveal. This is because the state of maturity is the most momentous stage in the evolution of mankind. 
(Shoghi Effendi, in a Letter dated 07-23-36; and cited by The Universal House of Justice, in a Letter dated 12-15-77)] [Reference citation needs translation]

· “…le roi des jours…”

“ Ce jour est le roi des jours “, déclare-t-il de plus, le “Jour de Dieu Lui-même “, le “Jour qui ne sera jamais suivi par la nuit “, le “Printemps que l’automne ne rejoindra jamais”, la “vision des âges et des siècles passés.” A ce jour “aspira l’âme de tous les Prophètes de Dieu et celle de tous les Messagers Divins “; après lui “ toutes les races de la terre ont soupiré “, et par lui “ Dieu a éprouvé le cœur de tous ses messagers, de tous Ses Prophètes, et aussi de tous ceux qui montent la garde devant Son Sanctuaire inviolable et sacré, les hôtes du Céleste Pavillon et les habitants du Tabernacle de Gloire.” “ Dans cette Révélation des plus puissantes “, affirme-t-il encore, “toutes les Dispensations du passé ont atteint leur suprême et finale consommation.” Et il ajoute: “Aucune des Manifestations d’antan n’a jamais, sauf dans une mesure déterminée, complètement saisi la nature de cette Révélation.” Parlant de son propre rang [“station” en anglais –ed.], il déclare: “Sans Lui, aucun Messager Divin n’aurait revêtu la Robe de Prophète et aucune des Ecritures sacrées n’aurait été révélée.”

Le dernier tribut, mais non le moindre, est celui que rend ‘Abdu’l-Bahá au caractère transcendant de la révélation personnifiée par Son Père: “ Des siècles, que dis-je, des âges doivent s’écouler avant que l’Etoile du Jour de la Vérité ne brille de nouveau dans sa splendeur de plein été, ou qu’elle n’apparaisse une fois de plus dans le rayonnement de sa gloire printanière.” “La seule contemplation de la Dispensation inaugurée par la Beauté Bénie “, affirme-t-il encore, “aurait suffi à combler de joie les saints des âges passés, eux qui désiraient ardemment partager un instant sa grande gloire.” “ A propos des Manifestations qui, dans l’avenir, viendront “dans l’ombre des nuages”, déclare-t-Il expressément, “sache en vérité qu’en ce qui concerne leur relation avec la source de leur inspiration, elles seront sous l’ombre de l’Ancienne Beauté [Bahá’u’lláh –ed.]. Néanmoins, relativement à l’époque où elles paraîtront, chacune d’entre elles et toutes feront ce qu’elles voudront.” Et pour terminer, dans une explication lumineuse, Il montre de façon concluante la véritable relation qui existe entre la Révélation de Bahá’u’lláh et celle du Báb: “La révélation du Báb peut être comparée au soleil, I la position correspond au premier signe du zodiaque – le signe du Bélier et que le soleil atteint à l’équinoxe du printemps. La position de la Révélation de Bahá’u’lláh est, par ailleurs, représentée par le signe du Lion, position la plus haute du soleil à la mi-été. Cela signifie que cette sainte Dispensation est illuminée par la clarté du Soleil de Vérité, rayonnant de son point le plus élevé et dans la plénitude de son éclat, de sa chaleur et de sa gloire.”

(Bahá’u’lláh, et ‘Abdu’l-Bahá, cités respectivement par Shoghi Effendi, en Dieu Passe près de nous, Partie 2, Chapitre: 06, p. 94)

[The Bahá’í cycle is, indeed, incomparable in its greatness. It includes not only the Prophets that will appear after Bahá’u’lláh but all those who have preceded Him since Adam. These should, indeed, be viewed as constituting but preliminary stages leading to the gradual appearance of this Supreme Manifestation of God.
After Bahá’u’lláh many Prophets will, no doubt, appear, but they will be all under His shadow. Although they may abrogate the laws of this Dispensation, they nevertheless draw their spiritual force from this mighty Revelation. The Faith of Bahá’u’lláh constitutes, indeed, the stage of maturity in the development of mankind. His appearance has released such spiritual force which will continue to animate, for many long years to come, the world in its development. Whatever progress may be achieved in later ages, after the unification of the whole human race is achieved, will be but an improvement in the machinery of the world. For the machinery itself has been already created by Bahá’u’lláh. 
(Shoghi Effendi, in a Letter dated 11-14-35; and cited by the Universal House of Justice, in a Letter dated 12-15-77)] [Reference citation needs translation]

Celui…fut n’était autre que celui que la postérité acclamera…comme…le Promoteur d’un nouveau “Cycle Universel”….

(Shoghi Effendi, Dieu Passe près de Nous, Partie 2, Chapitre: 06, p. 89)

· “…aveuglés par l’éblouissante intensité…”

“Sachez que le voile qui cache Ma face n ‘a pas été complètement levé : Nous Nous sommes révélé dans la mesure correspondant à la capacité spirituelle des gens de Notre époque. Si l’Ancienne Beauté était dévoilée dans la plénitude de Sa gloire les yeux mortels seraient aveuglés par l’éblouissante intensité de Sa révélation.”

(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation of Bahá’u’lláh, p. …)

Si grande que soit la puissance manifestée par cette Révélation, et quelque élevé que puisse être le rang de la Dispensation que son Auteur a inaugurée, il ne faut jamais oublier qu’elle repousse énergiquement la prétention d’être regardée comme l’expression finale de la volonté de Dieu ainsi que de Ses vues à l’égard du genre humain. Soutenir une telle conception de son caractère et de ses fonctions équivaudrait à une trahison de sa cause et au reniement de sa vérité. Ce serait forcément entrer en conflit avec le principe fondamental qui constitue l’assise la plus solide de la croyance Baha’ie, c’est-à-dire le principe d’après lequel la vérité religieuse est relative et non absolue, que la Révélation Divine est méthodique, incessante, progressive et point spasmodique ou finale. A la vérité, les adeptes de Bahá’u’lláh qui repoussent catégoriquement toute prétention à la finalité pour la Révélation avec laquelle ils s’identifient, rejettent aussi clairement et avec la dernière vigueur, la finalité à laquelle ont prétendu certains systèmes religieux inaugurés par des Prophètes du passé. “Croire que la suite des révélations est close, que les sources de la pitié Divine sont taries, que des aurores de l’éternelle sainteté aucun soleil ne s’élèvera plus, que l’océan de la perpétuelle bonté est pour toujours réduit au silence et que les Messagers de Dieu, issus du tabernacle de l’ancienne gloire, ont cessé de se manifester” doit constituer aux yeux de tous les adeptes de la Foi un grave, un inexcusable abandon d’un de ses principes fondamentaux les plus sacrés.

(Shoghi Effendi, La Dispensation of Bahá’u’lláh, p. …)

D. Le Verbe

(Cf. aussi: La Parole)

O mon ami ! Le Verbe de Dieu est le roi des verbes et son influence persuasive est incalculable. Il a toujours dominé et continuera de dominer le royaume de l’existence. Le Grand Etre dit: Le Verbe est la clef suprême pour le monde entier car, par sa puissance, les portes des coeurs des hommes, qui sont en réalité les portes du ciel, sont ouvertes…. C’est un océan de richesses inépuisable, englobant toutes choses. Tout ce qui peut être perçu n’en est qu’une émanation. Elevé, incommensurablement élevé est ce rang suprême à l’ombre duquel se déplace l’essence de la sublimité et de la splendeur, entourée de louanges et d’adoration. 

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: LAWH-I-MAQSUD [Tablette de Maqsúd], p. …)

“S’approfondir dans la Cause signifie lire les écrits de I et du Maître de manière si complète qu’on puisse d’être capable de la transmettre aux autres dans sa forme pure….” 

(Shoghi Effendi, cité par Le Maison Universelle de Justice, en un Lettre, 27 mai, 1966, intitulé “Le Gardiennat et la Maison Universelle de Justice”, en Messages de la Maison Universelle de Justice: Troisième époque de l’âge formatif: Période 1963-1973, Section 35-13, p. …)
· “The spirit of united exists in the Divine Words…”

…The spirit of unity exists in the Divine Words, and one who interprets them in such wise as to create a division and discord is indeed one who errs. 

(Déclaration attribué à ‘Abdu’l-Bahá par Dr. Edward C. Getsinger en “The Worst Enemies of the Cause Are in the Cause”, Star of the West, Vol. VI, no. 6, p. 45, se considéré comme  “notes des pèlerins”)] [No translation available]
· “…ce Livre est lui-même la balance juste assignée”

Ne pesez pas le Livre de Dieu selon les normes et les connaissances qui ont cours parmi vous, car ce Livre est lui-même la balance juste assignée….

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 98, p. …)

Il vous faudrait étudier attentivement, un par un, les principes et les Enseignements de Bahá’u’lláh jusqu’à ce que votre esprit et votre coeur en soient pénétrés et les comprennent…. 

(‘Abdu’l-Bahá, Les Causeries d’Abdu’l-Bahá à Paris, Chapitre: I. Nécessite de l’union entre les peuples de l’orient et de l’occident, p. …)
· “…contemplez Ma révélation au travers de Mes yeux.”

Rejetez derrière vous les histoires sans fondement et contemplez Ma révélation au travers de Mes yeux. 
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: EXT 8, p. …)

Si vous voulez, ô peuple, parvenir à la connaissance de Dieu et découvrir la grandeur de Sa puissance, regardez-Moi avec Mes propres yeux et non avec les yeux de tout autre que Moi. 
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 127, p. …)

Il a été par Nous décrété que le Verbe de Dieu, avec toutes les potentialités qu’il renferme, sera manifesté aux hommes dans une stricte conformité avec les conditions préétablies par Celui Qui est l’Omniscient, le Très-Sage. Nous avons, de plus, ordonné qu’il ne soit pas caché sous d’autres voiles que le Sien propre. Tel est, en vérité, le Pouvoir que Nous avons d’atteindre à Nos Fins. Si le Verbe libérait tout d’un coup les énergies qui sont en lui latentes, il n’est point d’homme qui pourrait soutenir le poids d’une si puissante Révélation. Bien plus, tout ce qui est dans le ciel et sur la terre fuirait devant lui, dans la plus profonde consternation.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 33, p. …)

O Mes serviteurs ! Par la permission du Dieu tout-puissant, j’ai tiré, pour vous les révéler, du trésor de sa sagesse et de sa science, les perles que recélaient les profondeurs de Son éternel océan. J’ai invité les Célestes Houris à relever le voile qui les cachait et Je les ai vêtues de Mes paroles de suprême sagesse et de pouvoir souverain. De la main du divin pouvoir, j’ai, de plus, descellé le vin choisi de Ma Révélation et J’en ai répandu sur toutes choses créées le saint parfum, le parfum caché, chargé de musc. Qui d’autre que vous-mêmes pourra être blâmé si, délibérément, vous vous privez de telles effusions de la transcendante grâce de Dieu qui embrasse toutes choses, si vous vous privez d’une révélation si éclatante de Sa resplendissante miséricorde.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 153, p. …)

Tu sais donc que les Colombes Éternelles et les Oiseaux Célestes parlent deux langages. L’un exotérique, sans aucun symbole et sans obscurité, sert à guider les hommes et à les attirer vers les hauteurs sublimes et les lieux de la rencontre, ce sont les claires Traditions et les versets évidents que nous avons cités. L’autre langage est voilé; il sert à éprouver les méchants et à les faire connaître tels qu’ils sont. C’est ainsi que Sadiq fils de Muhammad dit : “Je jure par Dieu que vous serez tentés et jugés.” C’est la balance divine et la Pierre de Touche Éternelle, avec laquelle les serviteurs sont éprouvés; et nul ne comprend ce langage, hormis ceux I le coeur détaché est en repos, I l’âme est satisfaite et I l’esprit est détaché de tout sauf de Lui. 

(Bahá’u’lláh, Livre de Certitude, Chapitre: Deuxième partie, prèt de la fin, Versets: 2.666-2.668, p. …)

Puisqu’il a été clairement démontré que seuls ceux que sont initiés aux mystères divins peuvent comprendre les mélodies chantées par l’Oiseau Céleste, il incombe à tous et à chacun de rechercher des éclaircissements auprès de ceux don’t le coeur est éclairé et auprès des Trésors des mystères divins en ce qui concerne les points difficiles de la Foi de Dieu. Alors la confirmation el la miséricorde divine résoudront les problèmes, el non le savoir acquis.

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Deuxieme parties, Verset: 2.406, devant la “Tablette du Chercher”, p. …)

[“The penetration of the word of man dependeth upon the heat of the fire of the love of God. The more the splendors of the love of God become manifest in the heart, the greater will be the penetration of the Word.”
(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 3, p. 699)] [No translation available]
· [“Inspire then my soul…”

Inspire then my soul, O my God, with Thy wondrous remembrance, that I may glorify Thy name. Number me not with them who read Thy words and fail to find Thy hidden gift which, as decreed by Thee, is contained therein, and which quickeneth the souls of Thy creatures and the hearts of Thy servants. Cause me, O my Lord, to be reckoned among them who have been so stirred up by the sweet savors that have been wafted in Thy days that they have laid down their lives for Thee and hastened to the scene of their death in their longing to gaze on Thy beauty and in their yearning to attain Thy presence. And were any one to say unto them on their way, “Whither go ye?” they would say, “Unto God, the All-Possessing, the Help in Peril, the Self-Subsisting!”
(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations by Bahá’u’lláh, p. 83)]

“Le bien-aimé Gardien a souligné, à de très nombreuses reprises, que pour enseigner efficacement la foi, l’individu doit étudier profondément la parole divine, s’imprégner de ses eaux génératrices de vie et solennellement célébrer ses glorieux enseignements. Il devrait ensuite méditer sur l’importance du Verbe et en découvrir la profondeur spirituelle, prier pour recevoir direction et assistance. Mais le plus important après une prière est l’action. Après avoir prié et médité, qu’il se lève, pleinement confiant en la direction et la confirmation de Bahá’u’lláh, pour enseigner sa foi. La persévérance dans l’action est essentielle pour enseigner efficacement. L’individu doit sacrifier toutes choses à ce grand objectif; c’est ainsi que les victoires seront conquises.”

(D’une Lettre datée du 3 mai 1956, écrite de la part de Shoghi Effendi aux Mains de ta Cause résidant aux États-Unis d’Amérique.)
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“Apparaîtraient des âmes…”
[“The beloved Guardian has stressed over and over again, that to effectively teach the Faith, the individual must study deeply, the Divine Word, imbibe Its life-giving waters, and feast upon Its glorious teachings. He should then /meditate/ on the import of the Word, and finding its spiritual depths, /pray/ for guidance and assistance. But most important, after prayer is /action/. After one has prayed and meditated, he must arise, relying fully on the guidance and confirmation of Bahá’u’lláh, to teach His Faith. /Perseverance/ in action is essential, just as wisdom and audacity are necessary for effective teaching. The individual must sacrifice all things to this great goal, and then the victories will be won.” [From a letter dated 30 May 1956 written on behalf of Shoghi Effendi to the Hands of the Cause in the United States]

(Compilations, The Individual and Teaching - Raising the Divine Call, p. 36)]

Quiconque a connu Dieu ne connaîtra jamais que Lui, et quiconque a craint Dieu, n’aura point d’autre crainte, alors même que toutes les puissances de la terre se dresseraient contre lui. Je ne parle que sur Son ordre et, par le pouvoir de Dieu et par Sa puissance, je ne suis que Sa vérité. Certes, Je vous le dis, Il récompensera les coeurs sincères.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 66, p. …)

[“For in the realm of conscience naught but the ray of God’s light can command, and on the throne of the heart none but the pervading power of the King of Kings should rule.”
(‘Abdu’l-Bahá, A Traveller’s Narrative, p. 39)]

“Il a connu Dieu, celui-là qui s’est connu lui-même”

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Deuxieme partie, Verset: 2.26, p. …; et 

Extraits des Escrits de Bahá’u’lláh, Chapitre 90, “Tout ce qui est dans les cieux…”, p. …)
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 “…Bientôt, Dieu 

 fera paraître les trésors 

 de la terre: des homes qui  T’aideront par Toi-même  et par Ton Nom, avec   lesquels Dieu a ranimé les  cœurs de ceux qui l’ont  reconnu.” 

     * * * * * * * * * * * * *
      ==============

        ++++++++++++

        ~~~~~~~~~
              ////\\\\
     ^^^^^^^^^^^^^^^
 (L’“Esprit Suprême”, cité par Bahá’u’lláh, en Épître au fils du Loup, Verset: 34. p. …; et de 

   Bahá’u’lláh, par Shoghi Effendi, en Dieu Passe près de nous, Partie 2, Chapitre 6, p. 96)

12. Ô Plume du Très-Haut, écoute l’appel de Ton Seigneur, lancé par l’Arbre Divin depuis ce Lieu sacré et lumineux afin que les doux accents de Ton Seigneur, le Très-Miséricordieux, emplissent Ton âme de joie et de ferveur, et que les brises qui émanent de Mon nom, le Magnanime, dissipent Tes soucis et Tes chagrins. De ce Temple, élève donc les temples de l’Unité de Dieu afin qu’ils fassent part, dans les royaumes de la création, des joyeuses nouvelles de leur Seigneur, le Très-Exalté, le Très-Glorieux, et qu’ils soient de ceux qui sont illuminés par Sa lumiére. 

13. Nous avons, en vérité, décrété que ce Temple soit la source de toute existence dans cette nouvelle création afin que tous tiennent pour certain Mon pouvoir d’accomplir Mon dessein par Ma parole “ Sois”, et cela est ! À l’ombre de chaque lettre de ce Temple, nous avons suscité un peuple I personne ne peut compter le nombre sauf Dieu, le Secours, l’Absolu. Sous peu, Dieu fera sortir de Son Temple ces âmes qui demeureront imperturbables face aux insinuations des rebelles, et boiront à tout moment de cette coupe qui est la vie même. Ceux-là sont, en vérité, parmi les bienheureux. 

14. Voici les serviteurs qui demeurent à l’abri de la tendre miséricorde de leur Seigneur et restent impassibles face à ceux qui cherchent à obstruer leur sentier. Sur leur visage, on peut voir la lumière resplendissante du Très-Miséricordieux et de leur coeur, on peut entendre le souvenir de Mon Nom très glorieux et inaccessible. S’ils déliaient leur langue pour louer leur Seigneur, les habitants du ciel et de la terre se joindraient à eux dans leurs chants de louange – et pourtant, si peu nombreux sont ceux qui entendent ! Et s’ils exaltaient leur Seigneur, toutes les choses créées les accompagneraient dans leurs hymnes de gloire. Ainsi Dieu les a-t-il glorifiés au-dessus du reste de Sa création, et pourtant le peuple reste inconscient ! 

15. Ce sont eux qui gravitent autour de la Cause de Dieu, comme les ombres tournent autour du soleil. Ouvrez alors vos yeux, ô peuple du Bayan afin que vous puissiez les contempler ! C’est en vertu de leur mouvement que toutes les choses sont mues et en vertu de leur immobilité que toutes les choses sont amenées à s’arrêter, si vous pouviez en avoir la certitude ! Par eux, les croyants en l’Unité Divine se sont tournés vers Celui Qui est l’Objet de l’adoration de l’ensemble de la création, et par eux le coeur des justes a trouvé le repos et la sérénité, si seulement vous pouviez le savoir ! Par eux, la terre a été créée, les nuées ont déversé leur générosité et le pain de la connaissance est descendu du ciel de grâce, si seulement vous pouviez le comprendre ! 

16. Ces âmes sont les protectrices de la Cause de Dieu sur terre; elles préserveront sa beauté de la noire poussière des désirs futiles et des vaines imaginations. Dans le sentier de leur Seigneur, elles ne craindront pas pour leur vie ; plutôt sacrifieront-elles tous leurs biens, dans leur enthousiasme à contempler la face de leur Bien-Aimé, dès qu’il apparaîtra en ce Nom, le Tout-Puissant, l’Omnipotent, le Très-Glorieux, le Plus-Saint.

 (Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, “Súriy-I-Haykal”, Versets: 12-16, pp. …)

O phénix de cette flamme immortelle allumée dans l’Arbre sacré! Bahá’u’lláh- que ma vie, mon âme, mon esprit soient offerts en sacrifice à ses humbles serviteurs! – a, au cours des derniers jours de sa vie terrestre, formulé la promesse la plus formelle que, par les ondées de la grâce divine et avec l’aide et l’assistance garanties par son royaume d’En-Haut, apparaîtraient des âmes et des êtres saints qui, telles des étoiles, orneraient le firmament de la direction divine,illumineraient l’aurore de tendre bonté et de générosité, manifesteraient les signes de l’unité divine, brilleraient de la lumière de sainteté et de pureté, recevraient leur pleine mesure d’inspiration divine,élèveraient bien haut le flambeau sacré de la foi, se tiendraient solides comme le roc et immuables comme la montagne, et deviendraient des lumières dans les cieux de sa Révélation, de puissants instruments de sa grâce, des moyens de dispenser l’infinie mansuétude de Dieu, des hérauts invoquant le nom du Seul vrai Dieu, et des architectes posant le suprême fondement du monde.

Ils oeuvreront sans cesse, de nuit comme de jour, ne prêteront garde ni aux épreuves ni aux infortunes, ne souffriront aucun répit dans leurs efforts, ne chercheront aucun repos délaisseront tout bien-être et tout confort et, détachés et immaculés, consacreront chaque moment fugitif de leurs vies à la propagation de la fragrance divine et à l’exaltation de la sainte Parole de Dieu.Leurs visages rayonneront d’un bonheur céleste, et leurs coeurs seront remplis de joie.Leurs âmes seront inspirées, et leurs principes demeureront inviolés. Ils se dissémineront à travers le monde et voyageront en toutes régions. Ils élèveront leurs voix dans chaque assemblée, orneront et animeront chaque réunion. Ils parleront dans chaque langue et interpréteront chaque signification cachée. Ils révéleront les mystères du Royaume et manifesteront à chacun les signes de Dieu.Ils brûleront avec éclat, telle une lampe dans le coeur de chaque réunion et rayonneront, telle une étoile, au-dessus de chaque horizon.Les douces brises issues du jardin de leurs coeurs parfumeront et raviveront les âmes des hommes et les révélations de leurs esprits, semblables à des ondées, revigoreront les peuples et les nations du monde.

J’attends, anxieusement, qu’apparaissent ces êtres sacrés, et pourtant, jusqu’à quand retarderont-ils leur venue?Je prie et supplie ardemment, à la tombée du jour et à l’aurore, que ces scintillantes étoiles déversent bientôt leur éclat sur le monde, que ces visages sacrés soient dévoilés aux yeux des mortels, que les armées de l’assistance divine remportent la victoire et que les flots de grâce, surgis de ses océans célestes, se déversent sur l’humanité tout entière.Priez, vous aussi, et suppliez-le afin que, grâce à l’aide généreuse de l’Ancienne Beauté, ces âmes puissent être dévoilées au regard du monde.

Que la gloire de Dieu repose sur toi et sur celui I le visage est éclairé de cette lumière éternelle qui émane de Son Royaume de Gloire.
(‘Abdu’l-Bahá, Selection des Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre 204, p. …)

[...In this blessed period, when the light of the endless bounties is illuminating the dark world, some souls, like the butterfly, circled round the Divine Lamp and with perfect yearning sacrificed their lives. 
I ask of God that thou mayest be one of those souls, so that the rays of knowledge will shine forth from thy face to those regions and will be the cause of guiding the seekers of Reality.
(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of Abdu’l-Bahá, v 2, p. 250)] [No translation available]
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Bagdad pot, décoré avec les lignes d'ouverture

Les Paroles Cachées, en arabe: “Ceci est mon premier conseil…” 

PRIERES

[O God! Assist me with the hosts of the Supreme Concourse and make me firm and steadfast in the Covenant and Testament. I am weak in the Covenant and Testament; confer upon me strength. I am poor; bestow upon me wealth from the treasures of the Kingdom. I am dead; breathe into me the Breath of Life. I am dumb; grant me an eloquent tongue, so that with a fluent expression I may raise the call of the Kingdom and quicken all of them in firmness to the Covenant. Thou are the Generous, the Giver and the Mighty! 

(Prière, Declaration attribé à ‘Abdu’l-Bahá de un pèlerin Americain en Dublin, NH [Juliet 1912,], Star of the West, Vol. VIII, No. 17, p. 228; et Vol. 10, No. 14, p. 272; et Covenant and Administration, p. 36, “notes de pèlerins”)] [No translation available]
· “I beseech Thee, by Thy Most Great Name…”
I beseech Thee, by Thy Most Great Name, to open the eyes of Thy servants, that they may behold Thee shining above the horizon of Thy majesty and glory, and that they may not be hindered by the croaking of the raven from hearkening to the voice of the Dove of Thy sublime oneness, nor be prevented by the corrupt waters from partaking of the pure wine of Thy bounty and the everlasting streams of Thy gifts. 

Gather them, then, together around this Divine Law, the covenant of which Thou hast established with all Thy Prophets and Thy Messengers, and Whose ordinances Thou hast written down in Thy Tablets and Thy Scriptures. Raise them up, moreover, to such heights as will enable them to perceive Thy Call. 

Potent art Thou to do what pleaseth Thee. Thou art, verily, the Inaccessible, the All-Glorious.

(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, p. 106)] [No translation available]
O mon Dieu! O mon Dieu! Unis les coeurs de Tes serviteurs et révèle-leur Ton grand dessein. Puissent-ils suivre Tes commandements et observer Ta loi! Aide-les, ô mon Dieu, dans leurs efforts et accorde-leur la force de Te servir. O Dieu, ne les abandonne pas à eux-mêmes mais, par la lumière de Ta connaissance, guide leurs pas, et par Ton amour réjouis leur coeur. En vérité, Tu es leur Recours et leur Seigneur. [Italique ajouté –ed.]
Bahá’u’lláh, Livre de Prieres, Chapitre: (BAH) Unité, p. 67)

O Toi Seigneur! O Toi I la bonté fait germer les souhaits! 

Me voici devant Toi, oublieux de tout sauf de Toi.

Daigne accorder à cet atome de savoir habitant mon esprit 

De s’élever au-dessus de l’envie et de la vile argile; 

Accorde que Ton ancien don, cette goutte de sagesse, 

Se fonde dans Ta mer de puissance.

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La troisième vallée, p. …)

[Glorified art Thou, O Lord my God! I yield Thee thanks for that Thou hast made me the target of divers tribulations and the mark of manifold trials, in order that Thy servants may be endued with new life and all Thy creatures may be quickened. I swear by Thy glory, O Thou the Best Beloved of the worlds and the Desire of all such as have recognized Thee! The one reason I wish to live is that I may reveal Thy Cause, and I seek the continuance of life only that I may be touched by adversity in Thy path. 

I implore Thee, O Thou by Whose summons the hearts of all them who were nigh unto Thee have soared into the atmosphere of Thy presence, to send down upon Thy loved ones what will enable them to dispense with all else except Thee. Endue them, then, with such constancy that they will arise to proclaim Thy Cause, and will call on Thy name, before all that are in Thy heaven and on Thy earth, in such wise that the Pharaohic cruelties inflicted by the oppressors among Thy servants will not succeed in keeping them back from Thee. 

Thou art, verily, the God of power, the God of glory, the God of strength and wisdom.

(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations by Bahá’u’lláh, pp. 146-147)] [Italique ajouté –ed.]

[…Number me not with them who read Thy words and fail to find Thy hidden gift which, as decreed by Thee, is contained therein, and which quickeneth the souls of Thy creatures and the hearts of Thy servants. Cause me, O my Lord, to be reckoned among them who have been so stirred up by the sweet savors that have been wafted in Thy days that they have laid down their lives for Thee and hastened to the scene of their death in their longing to gaze on Thy beauty and in their yearning to attain Thy presence. And were any one to say unto them on their way, “Whither go ye?” they would say, “Unto God, the All-Possessing, the Help in Peril, the Self-Subsisting!” 
The transgressions committed by such as have turned away from Thee and have borne themselves haughtily towards Thee have not availed to hinder them from loving Thee, and from setting their faces towards Thee, and from turning in the direction of Thy mercy. These are they who are blessed by the Concourse on high, who are glorified by the denizens of the everlasting Cities, and beyond them by those on whose foreheads Thy most exalted pen hath written: “These! The people of Bahá. Through them have been shed the splendors of the light of guidance.” Thus hath it been ordained, at Thy behest and by Thy will, in the Tablet of Thine irrevocable decree. 
Proclaim, therefore, O my God, their greatness and the greatness of those who while living or after death have circled round them. Supply them with that which Thou hast ordained for the righteous among Thy creatures. Potent art Thou to do all things. There is no God but Thee, the All-Powerful, the Help in Peril, the Almighty, the Most Bountiful.
(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, pp. 83-84)]

Je Te prie, par la Très Grande Infaillibilité que Tu as choisie pour être la source de Ta Révélation, par Ton Verbe le plus sublime par la puissance duquel Tu as appelé à l’existence la création et révélé Ta Cause, et par ce Nom qui a fait gémir tous les autres noms et trembler les membres des sages, je Te supplie de me rendre détaché de tout sauf de Toi, afin que je ne puisse me mouvoir que conformément au seul bon plaisir de Ta Volonté, parler uniquement pour exécuter Ton Dessein, et n’entendre que les mots Te louant et Te glorifiant.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: ISHRAQAT [Splendeurs], p. …)

[image: image11.jpg]



RÉFÉRENCES PRÉLIMINAIRES

Aime-Moi pour que Je puisse t’aimer. 

Si tu ne M’aimes pas, 

Par aucun moyen Mon amour ne pourra t’atteindre. 

Sache-le, ô serviteur.

(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachées, révélée en arabe, Verset: 1.5, p. …)

Ayant créé le monde et tout ce qui y vit et s’y meut, Dieu a voulu conférer à l’homme, en privilège unique, par l’opération directe de Sa Volonté libre et souveraine, la capacité de Le connaître et de L’aimer, le dotant ainsi d’une faculté I l’exercice doit être regardé comme la raison d’être, la fin principale et dernière de toute la création...

(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 27, p. …)

O mes amis! Avez-vous oublié ce véritable et resplendissant matin où, en ces lieux sanctifiés et bénis vous étiez tous réunis en Ma présence, à l’ombre de l’arbre de vie planté dans le très glorieux paradis? Frappés d’une terreur mystérieuse, vous écoutiez, tandis que J’énonçais ces trois mots les plus saints : O amis! Ne préférez pas votre volonté à la Mienne, ne désirez jamais ce que Je n’ai pas désiré pour vous, et ne M’approchez pas avec un coeur privé de vie, souillé d’appétits et de désirs terrestres. Si seulement vous pouviez sanctifier vos âmes, vous vous souviendriez à l’heure présente de ce lieu et de ses alentours, et la vérité de Mes paroles deviendrait évidente à chacun de vous.

(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachées, révélée en persan, Verset: 2.19, p. …)

Il est le Roi, l’Omniscient, le Sage! Voici que le Rossignol du paradis chante, sur les branches de l’Arbre d’Éternité, de saintes et douces mélodies annonçant aux âmes sincères les joyeuses nouvelles de la proximité de Dieu, invitant ceux qui croient en l’Unité Divine, à se rendre aux Parvis [note: “la cour de la Présence” en anglais –ed.] du Très-Généreux, informant “les peuples du détachement” du message révélé par Dieu le Roi, le Glorieux, l’Incomparable, guidant les adorateurs vers le siège de sainteté et vers cette resplendissante Beauté.  

(Bahá’u’lláh, Livre de Prieres, Chapitre: (BAH) “Tablette d’Ahmad”, p. 97)

Le dessein de Dieu en créant l’homme a été et sera toujours de le rendre capable de connaître son Créateur et d’accéder à Sa Présence. Tous les livres sacrés et toutes les Ecritures divinement révélées et de grande valeur attestent ce but excellent, cet objectif suprême. Celui qui a reconnu la Source de la Direction divine, et est entré dans Sa cour sainte, s’est approché de Dieu. Il a obtenu l’accès en Sa Présence, Paradis véritable I les plus hautes demeures du ciel ne sont que le symbole. Un tel homme est parvenu à la connaissance du rang [“station” en anglais –ed.] de Celui Qui est “à deux portées de flèche”, Qui se tient par-delà le Sadratu’l-Muntahá [le point au-delà lequel ni hommes ni angéls puevent passer” –ed.]. Mais celui qui n’a pas reconnu cette Source s’est lui-même condamné à la misère de l’éloignement de Dieu, éloignement qui n’est que pur néant et essence même du feu le plus dévorant. Tel est le sort de l’incroyant, encore qu’il semble occuper les plus hautes situations de la terre et être établi sur le trône le plus glorieux. [Italique ajouté –ed.] [Cf.: pp. 101-102, devant, en cette compilation, pour “à deux portées de flèche…par-delà le Sadratu’l-Muntahá” –ed.]
(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 29, p. …)

Le premier et principal devoir de l’homme, immédiatement après qu’il a reconnu Celui Qui est la Vérité Éternelle, est de rester ferme dans Sa Cause. Attachez-vous donc à cette Cause, et soyez de ceux I l’esprit est solidement fixé et établi en Dieu. Il n’est pas d’acte, si méritoire soit-il, qui puisse être comparé à l’exercice de cette sorte de constance, qui est, en vérité, le roi des actes. Et de cela, ton Seigneur, le Très-Haut, le Tout-Puissant, porte Lui-même témoignage.

(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 134, p. …)

Il a été par Nous décrété que le Verbe de Dieu, avec toutes les potentialités qu’il renferme, sera manifesté aux hommes dans une stricte conformité avec les conditions préétablies par Celui Qui est l’Omniscient, le Très-Sage. Nous avons, de plus, ordonné qu’il ne soit pas caché sous d’autres voiles que le Sien propre. Tel est, en vérité, le pouvoir que Nous avons d’atteindre à nos fins. Si le Verbe libérait tout d’un coup les énergies qui sont en lui latentes, il n’est point d’homme qui pourrait soutenir le poids d’une si puissante Révélation. Bien plus, tout ce qui est dans le ciel et sur la terre fuirait devant lui, dans la plus profonde consternation.
(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 33, p. …)

O mes serviteurs ! Par la permission du Dieu tout-puissant, j’ai tiré, pour vous les révéler, du trésor de Sa sagesse et de Sa science, les perles que recélaient les profondeurs de son éternel océan. J’ai invité les Célestes Houris à relever le voile qui les cachait et je les ai vêtues de Mes paroles de suprême sagesse et de pouvoir souverain. De la main du divin pouvoir, j’ai, de plus, descellé le vin choisi de Ma Révélation et j’en ai répandu sur toutes choses créées le saint parfum, le parfum caché, chargé de musc. Qui d’autre que vous-mêmes pourra être blâmé si, délibérément, vous vous privez de telles effusions de la transcendante grâce de Dieu qui embrasse toutes choses, si vous vous privez d’une révélation si éclatante de sa resplendissante miséricorde.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 153, p. …)

Dis: Sors de ta chambre sacrée, ô Céleste Houri qui habite le Sublime Paradis ! Drape-Toi, comme il te conviendra, dans le Vêtement de soie de l’immortalité, et revêts, au nom du Très-Glorieux, la Robe de Lumière. Ecoute ensuite les accents, d’une merveilleuse douceur, de la Voix qui part du Trône de Ton Seigneur, l’Inaccessible, le Très-Haut. Dévoile ta face, et révèle la beauté de la Houri aux yeux noirs, et ne souffre pas que les serviteurs de Dieu soient privés de contempler la lumière de Ton resplendissant visage. Ne T’afflige pas des soupirs des habitants de la terre ni des lamentations des citoyens du ciel. Laisse-les périr dans la poussière de l’extinction finale. Qu’ils rentrent dans le néant puisqu’ils ont allumé dans leur poitrine la flamme de la haine ! Entonne ensuite de ta voix la plus mélodieuse, à la face des peuples de la terre et du ciel, l’hymne de louange, en souvenir de Celui Qui est le Roi des noms et attributs de Dieu. Telle est la destinée que Nous avons décrétée pour Toi. Rien ne peut Nous empêcher d’accomplir Notre dessein.

Garde-Toi de Te dépouiller, ô Essence de Pureté, de Ta robe de resplendissante gloire. Mieux, enrichis-Toi sans cesse davantage dans le royaume de la création, en te parant des vêtements incorruptibles de Ton Dieu, afin que par Toi soit reflétée dans toutes choses créées l’image de beauté du Tout-Puissant et que la grâce de Ton Seigneur, dans la plénitude de sa puissance, soit insufflée dans toute la création.

Si sur quelqu’un Tu respires le parfum de l’amour de Ton Seigneur, sacrifie-Toi pour lui, car Nous T’avons créé à cette fin, et de temps immémorial, en présence de l’assemblée de Nos élus, Nous avons fait alliance avec Toi pour cet objet précis. Reste patiente lorsque ceux I le coeur est aveuglé T’accablent des traits de leurs vaines imaginations. Abandonnes les à eux-mêmes, car ils obéissent aux suggestions des méchants. 

Sous l’oeil attentif des habitants du ciel, proclame avec éclat: Je suis la Céleste Houri, le Rejeton engendré de l’Esprit de Bahá. Mon habitation est la Demeure de Son Nom, le Très-Glorieux. Devant l’Assemblée céleste, j’étais parée de l’ornement de Ses noms.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 129, p. …)

“L’apparition de la “vierge du paradis” mentionnée dans La Tablette du Saint Nautonier est allégorique. Dans les Écrits de I, Il se sert du terme “Vierge du Paradis” pour se référer à Lui-même ou à l’un des attributs de Dieu [<<et occassionalement comme la personfication de “l’Esprit Suprême”>> par traduction très provisional, d’une portion omettré ici mais laquelle s’appairait en la version de l’anglais –ed.]. Dans cette Tablette, Il se réfère aussi à Lui-même par le terme “Adolescent” exalté et glorieux, qui a été “caché sous la tente de lumière”, and Who ‘hath remained lone and forlorn in the land of exile in the hands of the ungodly’.”  [Note: Portion finale de cet passage (en italique) n’apparait pas en la version (traduction) en français aussi –ed.]  
(Adib Taherzadeh, La Révélation de Bahá’u’lláh, v 1, Chapitre: 14. LA TABLETTE DU SAINT NAUTONIER, p. …)

O fils de la justice ! A la nuit, la beauté de l’Etre immortel se rendit des hauteurs vert émeraude de la fidélité au Sadratu’l-Muntahá et versa tant de larmes que l’Assemblée Suprême et les habitants des royaumes célestes se mirent à gémir devant ses lamentations. Sur quoi, on lui demanda la raison des pleurs et des gémissements. Il répondit: Selon l’ordre reçu, J’étais dans l’attente, sur la colline de fidélité, mais je n’ai pas senti le parfum de fidélité des habitants de la terre. Alors, invité à revenir, Je regardai, et voici: Quelques colombes de sainteté étaient cruellement meurtries par les griffes des chiens de la terre. Sur ce, la Céleste Houri, dévoilée et resplendissante, se précipita hors de Sa demeure mystique et demanda leurs noms; tous furent donnés sauf un. Sur son insistance, la première lettre en fut révélée; sur quoi, les habitants des célestes retraites s’élancèrent hors de leur demeure de gloire. Et tandis que la seconde lettre était prononcée, tous sans exception tombèrent dans la poussière. A ce moment, une voix se fit entendre du fond du sanctuaire: “Jusque-là, et pas plus loin. “ En vérité, Nous sommes témoin de ce qu’ils ont fait et de ce qu’ils font encore.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 42, p. …)

La justice en ce jour se lamente sur son triste sort, et l’équité gémit sous le joug de l’oppression. Les nuages épais de la tyrannie ont assombri la face de la terre et enveloppé tous ses peuples. Par le mouvement de Notre Plume de gloire, Nous avons, sur l’ordre du tout-puissant Ordonnateur des choses, insufflé dans chaque être humain un renouveau de vie et instillé dans chaque mot une puissance nouvelle.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 43, p. …)

La justice, qui consiste à donner à chacun son dû, s’appuie sur ces deux mots : récompense et punition. Selon la justice, chaque âme devrait recevoir la récompense de ses actions, dans la mesure où la paix et la prospérité du monde en dépendent, ainsi qu’il dit, exalté soit sa gloire : « L’édifice de la stabilité et de l’ordre mondial repose et continuera de reposer sur les piliers jumeaux que sont la récompense et la punition. » En résumé, chaque circonstance requiert un discours différent et chaque cas une manière différente d’agir. Heureux ceux qui se lèvent pour servir Dieu, qui ne parlent que par amour pour lui et qui reviennent à lui.
(Bahá’u’lláh, Tabernacle de l’Unité, Section II, Verset: 2.37, p. …)

L’essence de tout ce que Nous avons révélé pour toi est la Justice, elle consiste pour l’homme à se libérer des vaines chimères et des imitations, à considérer sous l’angle de l’unicité Son oeuvre glorieuse et à examiner toutes choses d’un oeil attentif.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: ASL-I-KULLU’L-KHAYR [Paroles de Sagesse], près de fin, p. …)

A mes yeux, ce que J’aime par-dessus tout est la Justice; ne t’en écarte pas si c’est Moi que tu désires, et ne la néglige pas afin que je puisse Me fier à toi. Par elle, tu pourras voir par tes propres yeux et non par ceux des autres, et tu pourras comprendre par ton propre savoir et non par celui du prochain. Pèse bien ceci : comment dois-tu être? En vérité, la Justice est le don que Je te fais, le signe de Ma tendre bonté. Fixe donc ton regard sur elle.
(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachées, révélée en arabe, Verset: 1.2, p. …)

Si vous voulez, ô peuple, parvenir à la connaissance de Dieu et découvrir la grandeur de Sa puissance, regardez-Moi avec Mes propres yeux et non avec les yeux de tout autre que Moi. Autrement vous n’arriverez jamais à Me reconnaître, alors même que vous méditeriez sur Ma Cause aussi longtemps que durera Mon Royaume, et que vous réfléchiriez sur toutes choses créées pendant l’éternité de Dieu, le Souverain Seigneur de tous, l’Omnipotent, l’Eternel, le Très-Sage. Nous avons ainsi manifesté la vérité de Notre Révélation, afin que les négligents puissent sortir de leur torpeur et se ranger au nombre de ceux qui comprennent.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 127, p. …)

Il incombe à chacun, en ce jour, de percevoir avec l’oeil de Dieu et d’écouter avec Son oreille. Quiconque Me perçoit d’un oeil qui soit autre que proprement le Mien ne sera jamais capable de Me connaître. Nulle parmi les Manifestations de jadis excepté à un degré prescrit n’a jamais complètement saisi la nature de cette Révélation.” 

(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en L’Avènement de la Justice Divine, Section: L’AVÈNEMENT DE ROYAUME, p. …)

En vérité, la justice est une lampe qui guide l’homme dans l’obscurité du monde et le protège de tout danger. C’est une lampe vraiment brillante. Dieu veuille qu’elle illumine les dirigeants de la terre. Ce serviteur implore aussi Dieu de bien vouloir aider tous les hommes à suivre sa volonté et son bon plaisir. Il est en vérité le Seigneur de ce monde et du monde à venir. Il n’est pas d’autre Dieu que lui, le Fort, le Tout-Puissant.
(Bahá’u’lláh, Tabernacle de l’Unité, Section II, Verset: 2.60, p. …)

La justice est la seule force qui puisse transformer la conscience naissante de l’unité de l’humanité en une volonté collective capable d’ériger sereinement les structures nécessaires à une vie communautaire mondiale….  …Au niveau de l’individu, la justice est cette faculté de l’âme humaine qui permet à chacun de distinguer le vrai du faux. Bahá’u’lláh affirme qu’elle est, aux yeux de Dieu, “la chose préférée” puisqu’elle donne à tout individu les moyens de voir par ses propres yeux et non par ceux des autres, de connaître par son propre jugement plutôt que par celui de son voisin ou de son groupe. Elle exige de nous un jugement impartial, un comportement équitable envers autrui ; elle est donc une compagne constante, quoiqu’ exigeante, dans chaque acte quotidien de notre vie. Au niveau du groupe, le souci de justice est l’indispensable repère d’une prise de décision collective, car c’est le seul moyen de parvenir à l’unité de pensée et d’action. Loin d’encourager l’esprit punitif qui lui a si souvent servi de masque par le passé, la justice est l’expression concrète de la notion, qu’en matière de progrès, les intérêts de l’individu et ceux de la société sont inextricablement liés…. 
(Maison Universelle de Justice, Vers un Humanite Prospere, Section: INDISPENSABLE JUSTICE, passim, p. …)

· “La justice est une force puissante.”

La justice est une force puissante. Avant tout, elle conquiert les citadelles des cœurs et des âmes, révèle les secrets du monde de l’existence et porte les étendards de l’amour et de la générosité. [Italique et soulignement ajouté –ed.]

(Bahá’u’lláh, Épître au fils du Loup, Verset: 56, p. …)

[…investigate and study the Holy Scriptures word by word so that you may attain knowledge of the mysteries hidden therein. Be not satisfied with words, but seek to understand the spiritual meanings hidden in the heart of the words.
(‘Abdu’l-Bahá, The Promulgation of Universal Peace, p. 458)] [No translation available]
· “Je Te demande par cette Parole…”

Je Te demande par cette Parole par laquelle Ta preuve a été rendue parfaite parmi Tes créatures et Ton témoignage a été complété parmi Tes serviteurs de renforcer Ton peuple dans ce qui fera rayonner la face de la Cause en Ton royaume, brandir l’étendard de Ta puissance parmi Tes serviteurs, et hisser la bannière de Ta direction à travers Tes territoires.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: TARAZAT [Ornements], à près de début, p. …)

Quand viendra la victoire, tout homme se dira croyant et se hâtera vers l’unique refuge de la Foi de Dieu. Heureux ceux qui, dans les jours d’épreuves mondiales, seront restés fermes dans la Cause et auront refusé de dévier tant soit peu de sa vérité.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 150, p. …)
Nous n’osons, en ce jour, soulever le voile qui cache l’état sublime que tout vrai croyant peut atteindre, car la joie de cette révélation serait telle que quelques-uns en mourraient.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 6, p. …)

Quiconque a sondé les profondeurs des océans de sagesse cachés dans ces paroles exaltées, et pénétré leur signification, a perçu une lueur de la gloire ineffable I a été dotée cette puissante, sublime et très sainte Révélation. A l’excellence d’une si grande Révélation, on peut imaginer l’honneur qui en rejaillit sur ceux qui s’y sont sincèrement ralliés. Par la justice du seul vrai Dieu ! Le souffle même de ces âmes est à lui seul plus riche que tous les trésors de la terre. Heureux l’homme qui s’est rangé parmi elles et malheur aux négligents !
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 6, à fin, p. …)

[Inspire then my soul, O my God, with Thy wondrous remembrance, that I may glorify Thy name. Number me not with them who read Thy words and fail to find Thy hidden gift which, as decreed by Thee, is contained therein, and which quickeneth the souls of Thy creatures and the hearts of Thy servants. Cause me, O my Lord, to be reckoned among them who have been so stirred up by the sweet savors that have been wafted in Thy days that they have laid down their lives for Thee and hastened to the scene of their death in their longing to gaze on Thy beauty and in their yearning to attain Thy presence. And were any one to say unto them on their way, “Whither go ye?” they would say, “Unto God, the All-Possessing, the Help in Peril, the Self-Subsisting!” 
The transgressions committed by such as have turned away from Thee and have borne themselves haughtily towards Thee have not availed to hinder them from loving Thee, and from setting their faces towards Thee, and from turning in the direction of Thy mercy. These are they who are blessed by the Concourse on high, who are glorified by the denizens of the everlasting Cities, and beyond them by those on whose foreheads Thy most exalted pen hath written: “These! The people of Bahá. Through them have been shed the splendors of the light of guidance.” Thus hath it been ordained, at Thy behest and by Thy will, in the Tablet of Thine irrevocable decree. 
Proclaim, therefore, O my God, their greatness and the greatness of those who while living or after death have circled round them. Supply them with that which Thou hast ordained for the righteous among Thy creatures. Potent art Thou to do all things. There is no God but Thee, the All-Powerful, the Help in Peril, the Almighty, the Most Bountiful.
(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, pp. 83-84)] [No translation available]
Puisqu’il a été clairement démontré que seuls ceux que sont initiés aux mystères divins peuvent comprendre les mélodies chantées par l’Oiseau Céleste, il incombe à tous et à chacun de rechercher des éclaircissements auprès de ceux don’t le coeur est éclairé et auprès des Trésors des mystères divins en ce qui concerne les points difficiles [“…the abstruse allusions in the utterances of the Day-springs of Holiness” en anglais –ed.] de la Foi de Dieu. Alors la confirmation el la miséricorde divine résoudront les problèmes, el non le savoir acquis. “Demandez-le aux hommes qui possèdent les Ecritures, si vous ne le savez pas.” [Qur’án 16:43.]

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, devant la “Tablette du Chercher Vrai”, Versets: 2.405-2.406, p. …)
[O ye beloved of God, know that steadfastness and firmness in this new and wonderful Covenant is indeed the spirit that quickeneth the hearts which are overflowing with the love of the Glorious Lord; verily, it is the power which penetrates into the hearts of the people of the world! Your Lord hath assuredly promised His servants who are firm and steadfast to render them victorious at all times, to exalt their word, propagate their power, diffuse their lights, strengthen their hearts, elevate their banners, assist their hosts, brighten their stars, increase the abundance of the showers of mercy upon them, and enable the brave lions (or teachers) to conquer. 
Hasten, hasten, O ye firm believers! Hasten, hasten, O ye steadfast! Abandon the heedless, set aside every ignorant, take hold of the strong rope, be firm in this Great Cause, draw light from this Evident Light, be patient and be steadfast in this wise Religion! Ye shall see the hosts of inspiration descending successively from the Supreme World, the procession of attraction falling incessantly from the heights of heaven, the abundance of the Kingdom of ABHA outpouring continually and the teachings of God penetrating with the utmost power, while the heedless are indeed in evident loss.

(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of Abdu’l-Bahá, v 2, pp. 442-443; and Bahá’í World Faith, p. 357)]
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Le commencement de toutes choses est la connaissance de Dieu, et la fin de toutes choses est la stricte observance de tout ce qui a été envoyé de l’Empyrée de la Volonté Divine qui pénètre tout ce qui est dans le ciel et tout ce qui est sur la terre.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 2, p. …)

PARTIE I: 

La Connaissance de Dieu

Tout ce qu’ont pu dire ou écrire les sages et les mystiques n’est jamais sorti et ne pourra jamais sortir des limites strictement assignées à l’esprit fini de l’homme. A quelque hauteur que s’élève l’esprit des plus sublimes des hommes, et si grandes soient les profondeurs où puissent pénétrer les âmes détachées et compréhensives, ces esprits et ces âmes ne pourront jamais aller au-delà de leurs propres conceptions et pensées. Les méditations des plus profonds penseurs, les dévotions du plus saint d’entre les saints, les plus hautes expressions de louange qu’ils puissent atteindre par la plume ou la parole ne seront jamais qu’un reflet de ce qui a été créé en eux par la révélation du Seigneur, leur Dieu. Quiconque médite cette vérité admettra sans peine qu’il est certaines limites que ne pourra jamais franchir l’être humain. Toute tentative qui, depuis le commencement qui n’as pas de commencement, a été faite pour imaginer et connaître Dieu, s’est heurtée aux exigences mêmes de Sa propre création, création qu’Il a appelée à l’être par une opération de Sa Volonté, et qui n’a d’autre fin que Lui-même. Il est incommensurablement exalté au-dessus de tous les efforts humains pour comprendre Son Essence, ou de toute langue humaine pour décrire Son mystère. Aucune relation directe ne peut jamais exister entre Lui et les choses qu’Il a créées, pas plus que Ses créatures ne peuvent, par leurs allusions les plus abstruses et les plus lointaines, rendre justice à Sa Personne. Par Sa Volonté omnipénétrante, Il a appelé à l’existence toutes les choses créées. Il est et a toujours été voilé dans l’éternité de Sa sublime et indivisible Essence, et Il restera a jamais caché dans l’inaccessibilité de Sa gloire et de sa majesté. Tout ce qui est dans le ciel et tout ce qui est sur la terre n’existe que par Son ordre et n’a passé du pur néant au royaume de l’être que par Sa Seule volonté. Comment donc la créature ainsi formée par le Verbe de Dieu pourrait-elle comprendre la nature de Celui Qui est l’Ancien des Jours ?

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 148, p. …)

A.  L’Essence Inconnaissable

Pour les hommes instruits, au coeur éclairé, il est évident que l’Essence inconnaissable, l’Etre divin, est, à un degré incommensurable, exalté au-dessus de tout attribut humain. Il n’a pas à vivre dans un corps, à monter ni à descendre, à entrer ni à sortir; Il est plus grand que les qualifications de chacun ne peuvent l’exprimer et plus mystérieux que le coeur humain ne peut le saisir. A jamais Il a été et sera invisible dans Son identité [“Essence” en anglais; cf.: devant –ed.]. A jamais Il sera voilé dans Son Essence éternelle et sera éternellement caché aux yeux des hommes dans Sa Réalité.

 (Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Chapitre: Deuxieme partie, à près de debut, Versets: 2.6-2.8, p. …)

[Every description by which they who adore Thy unity describe Thee, and every praise wherewith they who are devoted unto Thee praise Thee, are but the traces of the pen which the fingers of Thy strength and power have set in motion—fingers whose movement is controlled by the arm of Thy decree—the arm itself animated by the potency of Thy might. 
(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations by Bahá’u’lláh, p. 172)]

Les Prophètes, les docteurs, les prêtres, les philosophes et les sages de chaque génération reconnaissent tous qu’ils ne peuvent arriver à connaître cette Quintessence de la vérité, et qu’ils sont impuissants à comprendre cette Réalité des Réalités.
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Chapitre: Deuxieme partie, à près de debut, Versets: 2.15, p. …)

Car Dieu, par Son Essence, est au-dessus de la montée ou de la descente, ou de l’entrée et de la sortie; de toute éternité Il est totalement affranchi des attributs de l’homme, et Il en sera toujours ainsi. Nul ne L’a jamais connu; aucune âme n’a trouvé la voie vers Son Etre. Chaque érudit mystique s’est égaré dans la vallée de Sa connaissance et tout saint s’est fourvoyé en cherchant à saisir Son Essence. Par-delà l’entendement du sage, Il reste sanctifié! Par-delà la science du savant, Il reste exalté! Close est la voie et sacrilège est la recherche….

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de l’unité, p. …)

Car entre Lui et les hommes il n’y a pas de commune mesure ni aucun terme de comparaison; on ne peut dire qu’Il est loin ni qu’Il est près; rien n’indique Sa Présence ou Son absence.

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Chapitre: Deuxieme partie, à près de debut, Verset: 2.10, p. …)

Sache que l’Essence Divine, appelée l’Invisible des Invisibles et Qui défie toute description, est hors de portée de l’esprit humain, et qu’elle est sanctifiée au-delà de toute mention ou définition, de toute allusion, acclamation ou louange. Dans la mesure où Elle est ce qu’Elle est, l’intelligence humaine ne pourra jamais La saisir, et l’âme qui cherche à La connaître n’est qu’un vagabond dans le désert, égaré bien loin de son chemin. “Aucune vision ne L’englobe mais, Lui, Il englobe toute vision; Il est le Subtil, le Très-Informé. [Qur’án 6:103]
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 19, p. …)

Cependant cette Essence parmi les Essences, cet Invisible parmi les Invisibles, est sanctifié au-dessus de toute spéculation humaine et ne sera jamais cerné par l’esprit de l’homme. Jamais cette Réalité immémoriale ne se situera à la portée d’un être contingent. Son royaume est d’un autre ordre et, de ce royaume, aucune compréhension ne saurait être acquise. Il est impossible d’y accéder et son entrée est interdite. Tout ce que l’on peut en dire, c’est que Son existence peut être prouvée mais que les conditions de celle-ci demeurent ignorées.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 24, p. …)

La Réalité Divine est Inconcevable, Invisible, Éternelle, Immortelle et sans limites. [Italique ajouté –ed.]
(‘Abdu’l-Bahá, Les Causeries d’‘Abdu’l-Bahá à Paris, Chapitre: I. L’esprit saint, puissance intermédiaire entre Dieu et l’homme, à debut, p. …)

Le mystère Divin est au-dessus de la compréhension des êtres….

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de Saint Jean d’Acre, Chapitre: IV.59. La connaissance de Dieu, p. …)

La connaissance de la Réalité Divine est absolument impossible….
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de Saint Jean d’Acre, Chapitre: IV.59. La connaissance de Dieu, p. …)

· “…seul et unique, sans pair ni égal…”

Passons maintenant à ce que tu as dit touchant l’existence de deux [“deux Dieux” en original –ed.]. Prends garde, prends bien garde d’être ainsi conduit à t’ériger en partenaire du Seigneur, ton Dieu. Il est, et a toujours été seul et unique, sans pair ni égal, éternel dans le passé, éternel dans l’avenir, indépendant de toutes choses, immanent, immuable et subsistant par Lui-même. 

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre 94, p. …) 

…la Réalité de la Divinité est cachée à toutes les compréhensions et voilée pour les intelligences de tous les hommes. Il est absolument impossible d’atteindre ce degré.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de Saint Jean d’Acre, Chapitre: III.37. La Divinité ne peut être connue…, p. …)

Pour cette Infinie Réalité, on ne peut parler de montée ni de descente. Elle dépasse l’entendement de l’homme et ne peut être décrite dans les termes qui s’appliquent aux phénomènes physiques du monde créé.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Causeries d’’Abdu’l-Bahá à Paris, Chapitre: I. L’esprit saint, puissance intermédiaire entre Dieu et l’homme, p. …)

· “…inconnaissable à tout autre…”

Je T’ai connu parce que Tu m’as fait savoir que Tu es inconnaissable à tout autre que Toi. Par la création que Tu as façonnée à partir de la pure inexistence, j’ai appris que le chemin pour atteindre la compréhension de Ton Essence est barré à chacun. Tu es Dieu, en dehors duquel il n’y a pas d’autre Dieu. Personne, à l’exception de Ton Etremême, ne peut comprendre Ta nature. Tu es sans pair ni égal. De toute éternité, Tu as Été seul, sans personne d’autre en dehors de Toi et Tu continueras à jamais à être le même, alors qu’aucune chose créée n’approchera jamais Ta position exaltée.

(El Báb, Selection des Escrits du Báb, Partie 7: Prières et Méditations, Chapitre: PRI. “Toute louange soit à Dieu qui était celui qui toujours existe...”, p. …)

[We testify…that Thou art God, and that there is no God besides Thee. From eternity Thou hast existed with none to equal or rival Thee, and wilt abide for ever the same. …Thou art God alone, the Incomparable, the One, the Ever-Abiding. Thou hast had at no time any peer or partner. 
(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations by Bahá’u’lláh, p. 31)] [No translation available]
Ce peuple tout entier a imaginé un dieu dans le royaume de l’esprit et adore l’image qu’il s’est créé. Et, pourtant, cette image est perçue, l’esprit humain en étant l’organe percepteur et, à coup sûr, l’esprit qui comprend est au-dessus de l’objet qui est à sa portée, car si l’imagination n’est que la branche, l’esprit est la racine et, pour sûr, la racine a une valeur plus grande que celle de la branche. Considère à présent comment tous les peuples du monde plient le genoux devant une illusion de leur propre invention, comment ils ont imaginé un créateur à l’intérieur de leurs propres consciences et l’appellent le Plasmateur de tout ce qui existe alors qu’en vérité, ce n’est qu’une illusion. Ainsi, les peuples adorent ce qui n’est qu’une erreur de perception.
(‘Abdu’l-Bahá, Selection des Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre 24, p. …)

Ce que nous imaginons n’est pas la Réalité de Dieu; Lui, l’Inconnaissable, l’Inconcevable, est bien loin au-delà de la plus haute conception humaine.

(‘’Abdu’l-Bahá, Les Causeries d’’Abdu’l-Bahá a Paris, Chapitre: I. Dieu comprend tout, il ne peut être compris, p. …)
B.  Comment le fini pourrait-il comprendre l’infini?
Bahá’u’lláh enseigne et répète avec insistance que “si Dieu comprend tout, Il ne peut pas être compris”. À la découverte de l’Essence Divine, “le chemin est barré et la route impraticable”. En effet, comment le fini pourrait-il comprendre l’infini?

(‘Abdu’l-Bahá, cité par J. E. Esslemont, en Bahá’u’lláh et l’Ère Nouvelle, Section 12.5, p…)

…l’Essence Divine contient les choses, et tous les êtres sont contenus. Et certes, le contenant est plus grand que le contenu, et le contenu ne peut comprendre le contenant ni en saisir la réalité.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean c’Acre, Chapitre: III.37. La Divinité ne peut être connue…, p. …)

Il est clair que, si nous voulons imaginer la Réalité Divine, cette imagination est contenue, et nous sommes le contenant; et certes le contenant est plus grand que le contenu. Ce qui prouve évidemment que, si nous imaginons une Réalité Divine en dehors des saintes manifestations, c’est pure fantaisie; car il n’y a pas de chemin vers la Réalité Divine; laquelle est interdite à notre imagination; et ce qui vient à notre imagination est de la fantaisie.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean c’Acre, Chapitre: III.37. La Divinité ne peut être connue…, p. …)

Les intelligences auront beau progresser et parvenir au plus haut degré de la compréhension, elles n’arriveront jamais plus loin qu’à voir les signes et les attributs de la Divinité dans le monde de la création, et non dans le monde de Dieu.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean c’Acre, Chapitre: III.37. La Divinité ne peut être connue…, p. …)

[…Inasmuch as in the creational world, which is phenomenal, difference of degree is an obstacle or hindrance to comprehension, how can the human being, which is a created exigency, comprehend the ancient divine Reality, which is essential? This is impossible because the reality of Divinity is sanctified beyond the comprehension of the created being, man. 
Furthermore, that which man can grasp is finite to man, and man to it is as infinite. Is it possible then for the reality of Divinity to be finite and the human creature infinite? On the contrary, the reverse is true; the human is finite while the essence of Divinity is infinite. 
(‘Abdu’l-Bahá, The Promulgation of Universal Peace, p. 114)]

L’homme ne peut comprendre les choses qui dépassent sa capacité d’entendement, de sorte qu’il lui est impossible de saisir la nature de la majesté de Dieu. Notre imagination ne peut se représenter que ce qu’elle est capable de créer.

(‘’Abdu’l-Bahá, Les Causeries d’’Abdu’l-Bahá a Paris, Chapitre: I. Dieu comprend tout, il ne peut être compris, p. …)

Toutes ces paroles sacrées nous montrent que l’homme est fait à l’image de Dieu; néanmoins, l’Essence de Dieu est incompréhensible à l’esprit humain, car la compréhension limitée n’offre aucun recours pour saisir le Mystère infini.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean c’Acre, Chapitre: III.37. La Divinité ne peut être connue…, p. …)

· “L’essence de la comprehension…”

L’essence de la compréhension est d’attester de sa pauvreté et de se soumettre à la Volonté du Seigneur, le Souverain, le Miséricordieux, le Tout-Puissant.
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: ASL-I-KULLU’L-KHAYR [Paroles de sagesse], p. …)

Nous voyons que tout ce qui est inférieur est impuissant à comprendre la réalité de ce qui est supérieur. Ainsi la pierre, la terre, l’arbre auront beau s’élever, ils ne peuvent comprendre la réalité de l’homme ni imaginer les facultés visuelle, auditive, ou les autres sens, bien que tout cela soit des choses créées. Donc l’homme, qui est créé, comment pourrait-il parvenir à la réalité de la pure Essence du Créateur ? Ce degré est inaccessible à l’intelligence : aucune explication ne permet de le concevoir; et nul pouvoir n’en peut indiquer l’accès. Qu’est-ce qu’un grain de poussière peut avoir à faire avec le pur univers, et quel rapport y a-t-il entre l’intelligence limitée et le monde infini? L’intelligence est impuissante à comprendre Dieu, et les âmes sont troublées s’il s’agit de L’expliquer. “Les yeux ne peuvent Le voir, mais Lui, Il voit les yeux; et Il est l’Omniscient, l’Informé”.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean c’Acre, Chapitre: III.37. La Divinité ne peut être connue…, p. …)

L’esprit de l’homme fait vivre le corps de l’homme. De même, le monde est comme le corps, et l’homme comme l’esprit. S’il n’y avait pas d’homme, les perfections de l’esprit n’apparaîtraient pas et les lumières de l’intelligence ne resplendiraient pas dans ce monde qui serait comme un corps sans esprit.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean c’Acre, Chapitre: IV.52. Raisons de l’apparition de l’esprit dans le corps, p. …)

Et comme la grâce divine est illimitée, les perfections humaines le sont aussi. S’il était possible d’en atteindre la limite, l’une quelconque des choses pourrait atteindre l’état [“condition” en anglais –ed.] où elle n’aurait plus besoin de Dieu, et la contingence parviendrait au degré de l’Existence [“condition” en anglais –ed.] absolue. Mais chaque créature a pour elle un degré qu’elle ne peut outrepasser : c’est-à-dire que quiconque est dans le degré de servitude aura beau faire des progrès, acquérir des perfections sans limites, il ne parviendra pas au degré [“condition” en anglais –ed.] de divinité. De même pour les autres créatures : un minéral, quelque progrès qu’il fasse dans le monde minéral, ne trouvera pas la force végétative. Egalement cette fleur, quelque progrès qu’elle fasse dans le monde botanique, ne pourra manifester en elle la faculté des sens. Par exemple, ce morceau d’argent ne peut avoir ni ouïe, ni vue; tout ce qu’il peut faire, c’est d’évoluer dans son propre rang et de devenir une pièce parfaite; mais il ne peut acquérir la force de croissance ou la force sensitive, ni trouver la vie; il ne peut que progresser dans son propre rang [“condition” en anglais –ed.].
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean c’Acre, Chapitre: IV.62. Les perfections de l’existence sont illimitées, p. …)

· “Close est la voie et sacrilège est la recherche…”

… de toute éternité Il est totalement affranchi des attributs de l’homme, et il en sera toujours ainsi. Nul ne L’a jamais connu; aucune âme n’a trouvé la voie vers Son Être. Chaque érudit mystique s’est égaré dans la vallée de Sa connaissance et tout saint s’est fourvoyé en cherchant à saisir Son Essence. Par-delà l’entendement du sage, Il reste sanctifié! Par-delà la science du savant, Il  reste exalté! Close est la voie et sacrilège est la recherche; Ses preuves sont Ses signes, et Son argument est Lui-même.

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de l’unité, p. …)

Tout ce qu’ont pu dire ou écrire les sages et les mystiques n’est jamais sorti et ne pourra jamais sortir des limites strictement assignées à l’esprit fini de l’homme.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre 148, p. …)  

Tout ce que l’homme est capable de comprendre ce sont les attributs divins, I l’éclat brille et apparaît dans le monde et dans l’âme des hommes.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean c’Acre, Chapitre: IV.59. La connaissance de Dieu, p. …)

…l’Essence Divine contient les choses, et tous les êtres sont contenus. Et certes, le contenant est plus grand que le contenu, et le contenu ne peut comprendre le contenant ni en saisir la réalité. Les intelligences auront beau progresser et parvenir au plus haut degré de la compréhension, elles n’arriveront jamais plus loin qu’à voir les signes et les attributs de la Divinité dans le monde de la création, et non dans le mon de de Dieu…. …Il est clair que, si nous voulons imaginer la Réalité Divine, cette imagination est contenue, et nous sommes le contenant; et certes le contenant est plus grand que le contenu. Ce qui prouve évidemment que, si nous imaginons une Réalité Divine en dehors des Saintes Manifestations, c’est pure fantaisie; car il n’y a pas de chemin vers la Réalité Divine; laquelle est interdite à notre imagination; et ce qui vient à notre imagination est de la fantaisie.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean c’Acre, Chapitre: III.37. La Divinité ne peut être connue…, passim, p. …)

Donc, comprendre Dieu veut dire comprendre et connaître Ses attributs, non Sa Réalité. Et cette connaissance des attributs dépend aussi de la capacité et du pouvoir plus ou moins grands de l’homme. Ils ne sont pas illimités.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean c’Acre, Chapitre: IV.59. La connaissance de Dieu, p. …)

· “…l’Invisible ne peut en aucune façon incarner Son Essence et la révéler aux hommes…”

Sache, à n’en point douter, que l’Invisible ne peut en aucune façon incarner Son Essence et la révéler aux hommes…. …Celui Qui, de toute éternité, est resté caché aux yeux des hommes ne peut être connu que par Sa Manifestation….

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre 20, p. …) 

[Thou hast asked regarding the phrase, “HE IS GOD!” written above the Tablets. By this word it is intended that no one hath any access to the Invisible Essence. The way is barred and the road is impassable. In this world all men must turn their faces toward “Him-whom God-shall-Manifest.” He is the “Dawning-place of Divinity” and the “Manifestation of Deity.” He is the “Ultimate Goal,” the “Adored One” of all and the “Worshipped One” of all. Otherwise, whatever flashes through the mind is not that Essence of essences and the Reality of realities; nay, rather it is pure imagination woven by man and is surrounded, not the surrounding. Consequently, it returns finally to the realm of suppositions and conjectures. 
(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of Abdu’l-Bahá, v 3, p. 485)] 
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71. Ô peuple, ne disputez pas de Ma Cause, car vous ne saisirez jamais la sagesse multiple de votre Seigneur, pas plus que vous ne mesurerez jamais la connaissance de Celui Qui est le Très-Glorieux, le Dominateur. Quiconque affirme avoir connu Son Essence figure sans aucun doute parmi le plus ignorant de tout le peuple. Chaque atome dans l’univers accuserait d’imposture un tel individu, et de ceci porte témoignage Ma langue, laquelle ne dit que la vérité

72. Ô Temple vivant, Nous avons fait de Toi la Source de chacun de Nos titres excellents, l’Aube de chacun de Nos plus augustes attributs et la Fontaine de chacune de Nos multiples vertus pour les habitants de la terre et du ciel. Par la suite, Nous T’avons élevé à Notre propre image entre le ciel et la terre, et avons décrété que Tu sois le signe de Notre gloire pour tous ceux qui sont dans les royaumes de la révélation et de la création afin que Mes serviteurs puissent suivre Tes traces et être de ceux qui sont bien guidés…. 

73. Dis : Nous avons fait de chacun de Nos Noms une source qui fait jaillir et s’écouler les torrents de la sagesse et de la compréhension divines dans le jardin de Notre Cause, des torrents que personne ne peut dénombrer, si ce n’est Ton Seigneur, le Très-Saint, l’Omnipotent, l’Omniscient, le Très-Sage. Dis : Nous avons engendré toutes les Lettres à partir du Point et nous les avons fait retourner à Lui. Nous L’avons de nouveau envoyé sous la forme d’un temple humain. Toute gloire soit à l’Auteur de cet ouvrage incomparable et merveilleux ! Sous peu, nous Le dévoilerons et L’expliquerons encore, en Notre nom, le Très-Glorieux. C’est en effet un gage de Notre grâce, et Je suis, en vérité, le Très-Généreux, l’Ancien des Jours.
(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, “Súriy-I-Haykal”, Versets: 71-73, p. …)
PARTIE II: 

La Station de las Manifestations

[Cf .: Discussion du mot "Station" et "station" dans le "Citant des références», (page 39 de cette compilation), comme dans les versions orginal en anglais (une norme fixée par la composition et les traductions de Shoghi Effendi) et dans la plupart des versions plus contemporaines en espagnol (qui ont remplacé les traductions d'un grand nombre des références qui suivent) antérieures, le mot «station» est maintenant utilisé systématiquement à la place de "rang" (par exemple, en français: «le premier ministre rang ";" le deuxième rang ", ... ou "etat", "condition”, "position", etc.) - que nous nous efforçons de respecter nos écrits à la norme de l'utilisation, de la nuance, et implicaton fixés par le bien-aimé Gardien, et maintenant les organismes de la Maison Universelle de Justice. –ed.]
Et que rien de commun ne peut exister entre l’Eternel et le transitoire, le contingent et l’Absolu, Dieu a ordonné qu’à tout âge et à chaque dispensation, une Âme pure et sans tache soit manifestée dans les royaumes du ciel et de la terre. A cet Etre subtil, éthéré et mystérieux, Il a assigné une double nature: l’une, physique, appartenant au monde de la matière, l’autre, spirituelle, qui est née de Dieu Lui-même. Il Lui a de plus conféré un double rang [“station” en anlgais –ed.]. Le premier rang [station –ed.], qui se relie à Sa réalité la plus profonde, Le représente comme Celui I la voix est la voix de Dieu Lui-même; et c’est ce que la tradition atteste par ces paroles: “Multiple et mystérieuse est Ma relation avec Dieu. Je suis Lui, Lui-même, et Il est Moi, Moi-même; à part cela, Je suis ce que Je suis et Il est ce Il est.” Et de même Il a été dit: “Lève-Toi, ô Muhammad, car voici que l’Amant et le Bien-Aimé sont en Toi réunis et fondus. “ Il a dit de même: “Il n’y a aucune espèce de distinction entre Toi et Eux, sinon ! qu’Ils sont Tes serviteurs.” Le second rang [station –ed.]qu’illustrent les versets qui suivent, est d’ordre humain: “Je ne suis qu’un homme comme vous.” “Dis: Louange à mon Seigneur! Suis-Je plus qu’un homme, plus qu’un apôtre ?” Ces Essences de Détachement, ces Réalités resplendissantes sont les sources de l’omnipénétrante grâce de Dieu. Guidées par la lumière de l’infaillible direction et investies d’une souveraineté suprême, Elles ont pour mission, par l’inspiration de Leurs paroles, les effusions de Leur grâce infaillible et la brise sanctifiante de Leur révélation, de débarrasser tout coeur ardent et tout esprit réceptif des impuretés et des poussières dues aux soucis et aux limitations de la terre. Alors, et alors seulement, le Dépôt Divin, latent dans la réalité de l’homme, émergera aussi resplendissant que l’Orbe de la Révélation Divine, hors des voiles qui le cachaient, et plantera à la cime du coeur des hommes, l’étendard de Sa gloire dévoilée.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre 27, p. …-…)

A. Définitions par la Dictionnaire

Manifester

· 
manifester v.t.

Exprimer, montrer un sentiment, une opinion, un désir, en particulier...

· 
manifester v.i.

Faire une manifestation, une démonstration collective sur la voie publique...

· 
manifester (se) v.pr.

Apparaître, se montrer, se faire reconnaître à tel signe.



Manifeste, n.m.


Écrit public par lequel un chef d’État, un gouvernement, un parti, etc., rend compte de son mandat ou expose son programme, son point de vue sur un problème politique.
  Proclamation destinée à attirer l’attention du public, à l’alerter sur quelque chose.

  Exposé théorique par lequel des écrivains, des artistes lancent un nouveau mouvement.

  Document de bord d’un aéronef sur lequel sont portés l’itinéraire du vol en cours, le nombre de passagers et la quantité de fret emportée.

Tableau descriptif des marchandises composant la cargaison d’un navire à l’usage des douanes.

Manifestation, n.f. (bas latin manifestatio, -onis)

  
Action de manifester, fait de se manifester : Manifestation d’un sentiment.
  Événement attirant un public relativement large (fête, festival, exposition, salon, etc.), organisé dans un but commercial, culturel, publicitaire ou de simple réjouissance : Manifestation artistique.
  Rassemblement, défilé de personnes, organisé, en un lieu donné, sur la voie publique, ayant un caractère revendicatif ou symbolique. (Abréviation familière : manif.)

Station, n.f. (latin statio)

  
Façon de se tenir, position d’une personne : Station verticale.
  Fait de s’arrêter au cours d’un déplacement : Faire de longues stations au café.
  Endroit aménagé pour l’arrêt des véhicules de transports en commun : Station d’autobus.
  Emplacement, installation ayant une destination définie : Une station de lavage pour voitures.
  Lieu de séjour temporaire permettant certaines activités ou certains traitements :Station d’altitude. Station thermale.
  Installations scientifiques, en particulier pour l’observation de phénomènes naturels : Station météorologique.
  En Nouvelle-Calédonie, vaste domaine d’élevage extensif.

  Astronomie
Phase du mouvement apparent d’une planète dans le ciel, durant laquelle celle-ci semble temporairement immobile parmi les étoiles.

  Géodésie
Point du terrain, matérialisé ou non, où est disposé un instrument pour faire des mesures.

  Liturgie


1. Chacune des quatorze pauses que, suivant une tradition tardive, fit Jésus sur le chemin du Calvaire.

2. Chacun des quatorze tableaux, sculptures ou simples croix, qui représentent ces pauses, et devant lesquels on récite les prières I l’ensemble porte le nom de « chemin de la croix ».

                                                               (http://www.larousse.com/en/dictionaries/french/)

1) State of stillness (rare; “Whether in motion or in — - “); place held or appointed to be held by some person or used or destined for some purpose, rank in life, post of observation or defence or readiness, subordinate depot or office providing goods or attention for local needs, stopping-place for railway trains, etc., or building attached to it, (“people of high station — - ”, high social position; “take one’s — - ”, post oneself)…. 

2) “ — -s of the Cross”, a series of scenes from the Passion disposed round church and successively venerated by congregation. — -ary,…in — - , not in motion, remaining or designed to remain in one place, not locomotive or progressive or retrograde or shifting or fluctuating. 

                                                                                        (Pocket Oxford Dictionary)   

->[Do you think we can we do a “translated from the English Language version of the Pocket Oxford Dictionary” …and place the above into French???]

Présence, n.f. (latin praesentia)
  
Fait pour quelqu’un, quelque chose de se trouver physiquement, matériellement en un lieu déterminé, par opposition à absence :Constater la présence d’arsenic dans les viscères.
  Personne ou animal présents à proximité de quelqu’un, ou personne souvent présente auprès de quelqu’un, qui lui tient compagnie : Sentir une présence derrière soi.
  Impression donnée d’être là, alors qu’on ne l’est plus : Tous ces objets me faisaient ressentir sa présence.
  Fait d’être présent en esprit, fait d’être disponible à n’importe quelle sollicitation extérieure.

  Fait de jouer un rôle dans une partie du monde, un secteur d’activité : La présence culturelle de la France en Afrique.
  Littéraire. Fait pour un auteur, un artiste du passé de rester vivant dans le monde contemporain : La présence de Stendhal.
  Qualité d’un acteur qui, par son talent, s’impose au public, qualité de quelqu’un I la personnalité exerce un puissant attrait, un rayonnement.
Reconnaître , v. t. (latin recognoscere)  [literálment: …à “connâitre de nouveau” –ed.]
  
Juger quelqu’un, quelque chose, les déterminer comme déjà connus à une date antérieure : Reconnaître un air de musique.
  Identifier quelqu’un, quelque chose, le nommer en fonction d’un caractère donné : Reconnaître quelqu’un à son pas.
  Retrouver quelqu’un, quelque chose tel qu’on l’a toujours connu, dans sa permanence et avec ses vrais caractères : Je reconnais bien là sa paresse.
  Visiter un lieu, l’explorer pour en découvrir la situation, la disposition, les caractéristiques : Chercher à reconnaître le terrain.
  Accepter quelque chose, le tenir pour vrai ou réel, l’admettre, le constater : Je reconnais combien vous aviez raison.
  Avouer un acte critiquable ou répréhensible : Reconnaître ses fautes.
  Compter quelque chose à l’actif de quelqu’un, à son avantage : Un ministre auquel on reconnaît de la compétence.
  Admettre quelqu’un en telle qualité : Reconnaître un parent pour son héritier.
  Se déclarer l’auteur de quelqu’un, quelque chose et en assumer la responsabilité : Reconnaître un enfant. Reconnaître une dette.
  Considérer un État, une institution comme légitimes : Reconnaître un gouvernement.
  Recevoir un bienfait, un service rendu, etc., avec gratitude.

  Exécuter une reconnaissance militaire ; arrêter quelqu’un, un groupe en leur demandant le mot d’ordre.

                                                       (http://www.larousse.com/en/dictionaries/french/station)

B. Références des Écritures Sacrés

Le dessein de Dieu en créant l’homme a été et sera toujours de le rendre capable de connaître son Créateur et d’accéder à Sa Présence. Tous les Livres sacrés et toutes les Ecritures divinement révélées et de grande valeur attestent ce but excellent, cet objectif suprême. Celui qui a reconnu la Source de la Direction Divine, et est entré dans Sa cour sainte, s’est approché de Dieu. Il a obtenu l’accès en Sa Présence, Paradis véritable I les plus hautes demeures du ciel ne sont que le symbole. Un tel homme est parvenu à la connaissance du rang [“station” en anglais –ed.] de Celui Qui est “à deux portées de flèche”, Qui se tient par-delà le Sadratu’l-Muntahá. Mais celui qui n’a pas reconnu cette Source s’est lui-même condamné à la misère de l’éloignement de Dieu, éloignement qui n’est que pur néant et essence même du feu le plus dévorant. Tel est le sort de l’incroyant, encore qu’il semble occuper les plus hautes situations de la terre et être établi sur le trône le plus glorieux. [Notes: Sadratu’l Muntahá: “Arbre au-delà de laquelle n’y a pas de passage(de transmission).”, Le Kitáb-I-Aqdas, Section: Glossaire, p. …; et: “à la distance de “deux arcs/portées de flèche”, Cf. Surih 53, du Coran, loraque  L’ange Gabriel address”ee Muhammed à la distance de “deux arcs/portées de flèche”, pp. 101-102, de cette compilation –ed.] [Check translation into French]

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre 29, p. …) 
[Notes: "à la distance de deux arcs/portées de fleche+" se réfère à l'apparition de l'ange Gabriel, "suspendu en l'air" à "la distance de deux arcs/portées de flech" au-delà "l'Arbre Lotus ou Sidrah", abordant le Prophète Muhammed, comme décrit dans le Surih 53 du Saint Coran. "Sadratul-Muntaha" se réfère à cet arbre, "l'arbre au-delà duquel il n'y a aucun passage" – en effet qui est le "Station de la Manifestation" Lui-meme - couverts plus loin en termes de l'Ange Gabriel comparaître devant Muhammed; l’Esprit Plus Grand, personnifié comme une “Donzelle” suspendu en l’aire au-dessus de Bahá’u’lláh, pendant qu’Elle/Il L’addresse en le Siyáh Chàl; et le Voix qui parlait à Moise depuis le Buisson Ardent, circa pp. 105-106, de cette compilation. 

Cf. également: (1) "Littéralement" le plus éloigné Lote-Tree ", traduit par Shoghi Effendi comme" l'Arbre au-delà de laquellel il n'y a pas passant ". Il est utilisé comme un symbole de l'islam ... pour délimiter les limites de la connaissance divine comme l'a révélé à l'humanité. Par conséquent, il est souvent utilisé dans les Écrits Bahá'ís pour désigner la manifestation de Dieu Lui-même. »(2)« Le «Sacré Lote-Tree" est une référence à la Sadratu'l-Muntaha, «l'Arbre-delà de laquelle il n'y a pas passant "... Il est utilisé ici pour désigner symboliquement Baha'u'llah." (Baha'u'llah, Le Kitab-i-Aqdas, nn. # 124 # 164 y respectivement, pp. 220 et 235) -ed.] [Check French translation]
Dans tous les Livres Divins, la promesse de la Présence Divine est explicitement mentionnée. Et cette Présence, c’est la Présence de Celui Qui est l’Aurore des signes, l’Orient des preuves évidentes, la Manifestation des Noms Excellents et la Source des attributs du vrai Dieu – exaltée soit Sa gloire. Dieu, en Son Essence et en Son Être même, a toujours été invisible, inaccessible et inconnaissable. Par Présence, il faut comprendre la Présence de Celui Qui est le Représentant de Dieu parmi les hommes. En outre, Dieu n’a jamais eu et n’aura jamais de pair ni de semblable. Car si c’était le cas, comment pourrait-on démontrer que Son être est exalté au-dessus de toute comparaison et ressemblance, et que Son essence en est sanctifiée ? En résumé, ce qui fut révélé dans le Kitáb-I-Iqán concernant la Présence et la Révélation de Dieu suffit aux justes. Nous Le supplions – exalté soit-Il – d’aider chacun à devenir l’essence de la loyauté et à se rapprocher de Lui….
(Bahá’u’lláh, Epitre au Fils du Loup, Verset: 171, p. …)

La connaissance de la Réalité Divine est absolument impossible, mais la connaissance des Manifestations Divines est la connaissance de Dieu; car les bontés, les splendeurs, les qualités divines sont manifestées en Elles. Donc, si l’homme parvient à connaître les Manifestations Divines, il arrive à la connaissance de Dieu. S’il néglige de connaître les Saintes Manifestations, il en est privé.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.59. La connaissance de Dieu, p. …)

· “La source de tout savoir est la connaissance de Dieu…”
La source de tout savoir est la connaissance de Dieu – que Sa Gloire soit exaltée – et ceci ne peut être réalisé que par la connaissance de Sa Divine Manifestation.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: ASL-I-KULLU’L-KHAYR [Paroles de sagesse], p. …)
…toutes ces qualités, ces noms, ces descriptions, ces éloges s’appliquent aux Lieux d’Apparition; et tout ce que nous imaginons et supposons en dehors d’eux n’est que pure fantaisie, car nous n’avons pas de chemin qui mène à l’Invisible Inaccessible.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean c’Acre, Chapitre: III.37. La Divinité ne peut être connue que par l’intermédiaire des manifestations de Dieu, p. …)

· “Il est la Manifestation de Celui Qui est…”

Il est la Manifestation de Celui Qui est l’Inconnaissable et l’Invisible, puissiez-vous le comprendre! 

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 14, p. …)

[As the essence of Divinity transcends the comprehension of man, therefore God brings forth certain Manifestations of the divine Reality upon Whom He bestows heavenly effulgences in order that They may be intermediaries between humanity and Himself. These holy Manifestations…are as mirrors…, but the Sun does not descend from its high zenith and does not effect entrance within the mirror.

(‘Abdu’l-Bahá, The Promulgation of Universal Peace, p. 114)] [No translation available]
Toutes les perfections, les bienfaits, les splendeurs, qui viennent de Dieu, sont visibles et évidents dans la Réalité des Saintes Manifestations, comme le soleil, qui resplendit avec toutes ses perfections et ses bienfaits dans un miroir poli et clair.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean c’Acre, Chapitre: III.37. La Divinité ne peut être connue que par l’intermédiaire des manifestations de Dieu, p. …)

· “Ces attributs de Dieu ne sont et n’ont jamais été accordés à certains Prophètes, à l’exclusion des autres…”
Ces attributs de Dieu ne sont et n’ont jamais été accordés à certains Prophètes, à l’exclusion des autres. Tous les Prophètes de Dieu, Ses favoris, Ses élus, Ses Messagers, sans aucune exception, portent Ses noms et incarnent Ses attributs. Ils ne diffèrent entre eux que par l’intensité de leur révélation et la puissance relative de leur lumière. Ainsi qu’il a été révélé: “Nous avons permis que quelques Apôtres Se distinguent parmi les autres. “

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Versets 2.36-2.37, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 19, p. …)
La première Tajallí qui est descendue du Soleil de Vérité est la connaissance de Dieu – exaltée soit Sa gloire. Et la connaissance du Roi des jours éternels ne peut en aucune façon être atteinte si ce n’est en reconnaissant Celui Qui est le Porteur du Plus Grand Nom. Il est en vérité l’Orateur sur le Sinaï Qui, maintenant, est assis sur le trône de la Révélation. Il est le Mystère Caché et le Symbole Précieux. Tous les Livres de Dieu, anciens et plus récents, sont ornés de Sa louange et de l’exaltation de Sa gloire. Par Lui, l’étendard de la connaissance a été planté sur le monde, et le drapeau de l’unicité de Dieu a été déployé parmi tous les peuples. Atteindre à la Divine Présence ne peut être réalisé qu’en accédant à Sa présence.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: TAJALLIYAT [Effulgences],  p. …)

…car chaque entité distincte possède sa part de la lumière solaire et reflète le Soleil, mais cette Réalité Universelle dans toute Sa splendeur, ce Miroir immaculé I les qualités sont appropriées à celles du Soleil qui se reflète en Lui, exprime dans leur totalité les attributs de la Source de Gloire. Or cette Réalité Universelle, c’est l’Homme, l’Etre divin, l’Essence qui demeure à jamais. 

(‘Abdu’l-Bahá, Selections des Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 19, “Loué soit Celui I les splendeurs ont embrasé ...”, p. …)

· [“…[T]he Well-guarded Treasure, and the Hidden Secret…”

And He Who now speaketh is, in truth, the Well-guarded Treasure, and the Hidden Secret, and the Preserved Tablet, and the Impenetrable Mystery, and the Sealed Book. He, truly, is to be obeyed in whatsoever He commandeth, and decreeth, and revealeth, and is to be loved in everything He, through His sovereignty, enjoineth, and, through His power, ordaineth. Whoso will hesitate for less than the twinkling of an eye, hath, verily, denied Thy right, and repudiated all that Thou hast revealed in Thy Books, and in Thy Scriptures, and sent down with Thy chosen Ones, and Thy Prophets, and Thy Messengers, and the Trustees of Thy Revelation.
(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, p. 286)]
Mais la réflexion des perfections, des bontés et des qualités divines brille et resplendit dans la réalité de l’Homme Parfait, c’est-à-dire de cet Être Unique qui est la Manifestation universelle de Dieu. Cas les autres êtres ne reçoivent qu’un rayon, tandis que la Manifestation universelle est un miroir pour ce Soleil, lequel devient visible et manifeste en lui… 

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean c’Acre, Chapitre: IV.59. La connaissance de Dieu, p. …)
· “En vérité, en vérité, je suis Dieu…”

Insistant sur la glorification de Celui Que Dieu rendra manifeste – exaltée soit Sa Manifestation – le Báb au début du Bayán dit: Il est Celui Qui proclamera en toutes circonstances: “En vérité, en vérité, je suis Dieu, il n’y a pas d’autre Dieu que Moi, le Seigneur de toutes choses créées. En vérité, tous sauf Moi sont Mes créatures. O Mes créatures ! C’est Moi seul que vous adorez.”

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: TAJALLIYAT [Effulgences], Section: La quatrième Tajallí, p. …)

Que personne cependant ne voie dans ces explications la description d’un anthropomorphisme, non plus que la descente des mondes Divins sur le plan des créatures….  

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de l’unité, p. …)

Si l’on dit que les miroirs sont les manifestations du soleil et les aurores de l’astre levant, cela ne signifie pas que le soleil soit descendu des hauteurs de sa sainteté, et qu’il se soit incorporé dans ce miroir; ni que la Vérité Illimitée se soit bornée à ce lieu d’apparition. Dieu me pardonne ! C’est la théorie des partisans de l’anthropomorphisme. 

Non : toutes les qualités, les attributs, les descriptions se rapportent aux Saintes Manifestations; c’est-à-dire que toutes les qualités, les descriptions, les noms, les attributs que Nous mentionnons se rapportent à ces Manifestations de Dieu; et en vérité personne n’est parvenu jusqu’à la réalité de l’Essence de la Divinité pour pouvoir la décrire, l’expliquer, la louer ou la glorifier. Donc tout ce que l’homme sait, trouve, comprend, des noms, des attributs et des perfections, se rapporte à ces Saintes Manifestations. Il n’y a pas moyen de faire autrement : “Le chemin est fermé, la recherche est interdite !”

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean c’Acre, Chapitre: III.37. La Divinité ne peut être connue que par l’intermédiaire des manifestations de Dieu, p. …)

· “…l’Invisible ne peut en aucune façon incarner son Essence et la révéler aux homes.”

Sache, à n’en point douter, que l’Invisible ne peut en aucune façon incarner son Essence et la révéler aux hommes. Il est et restera toujours infiniment au-dessus de tout ce qui peut être perçu et exprimé. De Sa retraite de gloire, sa voix toujours proclame: “En vérité, je suis Dieu, et il n’y a pas d’autre Dieu que Moi, L’Omniscient, le très-Sage. Je me suis manifesté aux hommes, et Je leur ai envoyé Celui Qui est l’Aurore des signes de Ma Révélation. Par Lui, J’ai fait attester à toute la création qu’il n’y a d’autre Dieu que Dieu, L’Incomparable, L’Omniscient, le Très-Sage. “ Celui Qui, de toute éternité, est resté caché aux yeux des hommes ne peut être connu que par Sa Manifestation, et Sa Manifestation ne peut apporter de plus grande preuve de la vérité de Sa Mission que la preuve qu’en apporte Sa Personne Elle-même…”

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 20, p. …)

[Briefly stated the comparison is this: God is the sun; the Holy Spirit are the rays of the sun; and Bahá’u’lláh is the mirror reflecting the rays of the sun…. Bahá’u’lláh refers to His station of identity with God, to His reality which is divine….it is really God speaking through Bahá’u’lláh. [Italics added for emphasis –ed.]
(Shoghi Effendi, in a Letter dated 07-23-36; and cited by The Universal House of Justice, in a Letter dated 12-15-77)]

· “Si quelqu’une de ces Manifestations de Dieu…venait à déclarer: <<Je suis Dieu>>…”

Si quelqu’une de ces Manifestations de Dieu embrassant toutes choses venait à déclarer: “Je suis Dieu”, Elle dirait sans aucun doute la vérité. Car il a été démontré à plusieurs reprises que, par leur Révélation, leurs attributs et leurs noms, c’est la Révélation même de Dieu, Ses noms et Ses attributs qui sont manifestés au monde.
(Bahá’u’lláh, Le Kitáb-I-Aqdas, p. …; Livre de la Certitude, Verset: 2.630, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 22, p. …)

Dieu atteste qu’il n’y a pas d’autre Dieu que Lui et que Celui Qui est venu du firmament de la révélation divine est le Secret Caché, le Mystère Impénétrable, I la venue fut annoncée dans le Livre de Dieu et proclamée par Ses Prophètes et par Ses Messagers. Par Lui, les mystères furent éclaircis, les voiles déchirés, et les preuves et les signes furent découverts. 

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: EXT 1. “Dieu atteste qu’il n’y a pas d’autre Dieu que Lui...”, au début, p. …)

Il est clair, donc, que la réalité essentielle de Dieu est révélée dans Ses perfections et le soleil, avec ses perfections, reflété dans un miroir, est une chose visible, une entité exprimant avec clarté la générosité de Dieu. 

(‘Abdu’l-Bahá, Selections des Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 21. “O toi, distingué personnage, toi qui cherches la vérité! ...”, p. …)

· “Gardez-vous, ô croyants…”

Gardez-vous, ô croyants en l’Unité de Dieu, de distinguer entre les Manifestations de Sa Cause, de faire à leur sujet quelque discrimination qui aille à l’encontre des signes I s’est accompagnée leur Révélation. Là est, en vérité, la vraie signification de l’Unité Divine, si vous êtes de ceux qui peuvent comprendre cette vérité et y croire. De plus, soyez assurés que les oeuvres et les actes de ces Manifestations de Dieu, et même quoi qu’il appartienne en propre à chacune et quoi qu’elles puissent manifester de particulier à l’avenir, sont toutes d’ordre divin et reflètent toutes la Volonté et le Dessein de Dieu. Il a, en vérité, refusé de croire en Dieu, répudié Ses signes et trahi la Cause de Ses Messages, celui qui fait la plus légère différence entre les personnes, les paroles, les actes et les façons d’agir des Manifestations du Tout-Puissant ! 

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 24. “Gardez-vous, ô croyants en l’unité de Dieu, de distinguer entre les manifestations ...”, p. …)

Il est évident que tout âge où s’est produite une Manifestation de Dieu est un âge d’ordre divin et peut être, en ce sens, qualifié de Jour fixé par Dieu. Le présent Jour toutefois, est un Jour unique et doit être distingué de ceux qui l’ont précédé. La désignation de”Sceau des Prophètes” révèle pleinement son haut caractère. En fait, le Cycle Prophétique est clos. La Vérité Éternelle est maintenant venue. Dieu a levé l’Étendard de la Puissance et Il répand maintenant sur le monde l’éclat sans nuage de Sa Révélation. 

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 25. “Il est évident que tout âge où s’est produite une manifestation de Dieu ...”, p. …)

“Voici la base fondamentale de la croyance des gens de Baha…: Sa Sainteté l’Exalté (le Bab) est la Manifestation de la concorde et de l’unité de Dieu ainsi que le Précurseur de l’Ancienne Beauté (Bahá’u’lláh). Sa sainteté, la Beauté d’Abha (Bahá’u’lláh)…est la suprême Manifestation de Dieu et l’Aurore de Sa plus divine Essence.” “Tous les autres”…”sont Ses serviteurs n’agissant que par Son ordre.” 

(‘Abdu’l-Bahá, cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, à la fin de la section premiere, devant la section au sujet d’’Abdu’l-Bahá, p. …” et aussie dans le Testament  d’’Abdu’l-Bahá, p. …) 

[The greatness of the Cause is in this: that whereas in the previous Dispensations there was the appearance of only one prophet, in this glorious dispensation there is a twin manifestation, the second being infinitely greater than all the previous manifestations.
(Shoghi Effendi, in a Letter dated 10-19-47; and cited by The Universal House of Justice, in a Letter dated 12-15-77)] [Translate note]

[Bahá’u’lláh is not the Intermediary between other Manifestations and God. Each has His own relation to the Primal Source. But in the sense that Bahá’u’lláh is the greatest Manifestation to yet appear, the One Who consummates the Revelation of Moses; He was the One Moses conversed with in the Burning Bush. In other words Bahá’u’lláh identifies the glory of the God-Head on that occasion with Himself. No distinction can be made amongst the Prophets in the sense that They all proceed from One Source, and are of one essence. But their stations and functions in this world are different. 
(Shoghi Effendi, in a Letter dated 10-19-4; and cited by The Universal House of Justice, in a Letter dated 12-15-77)] [Translate note]

· “La croyance en l’unité de Dieu consiste essentiellement…”

La croyance en l’unité de Dieu consiste essentiellement à tenir pour une seule et même entité Celui Qui est la manifestation de Dieu et Celui Qui est l’invisible, l’inaccessible et inconnaissable Essence. Il faut entendre par là que tout ce qui appartient au premier, Ses faits et gestes, et quoi qu’Il ordonne et quoi qu’Il défende, tout cela, en tous ses aspects, dans toute rencontre et sans aucune réserve, doit être tenu pour identique à la Volonté de Dieu Lui-même. 
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 84. “Considère le seul vrai Dieu comme étant d’une autre essence ...”, p. …)

“…Il a voulu que la science de ces Êtres sanctifiés soit identique à Sa propre science.”  

[Note: considérez “science” être comme “connaisance” ou “reconnaisance”, parce que en anglais les deux entendres sont impliqué, mais plus spécialment connaisance, y en Espagnol la parole utilisé pour c’extrait est une dérivative de la origine en Latin por “connaisance”; aussi la paragraphe (ici-bas) commence avec la parole “connaissance” à espressar le même thème (“la connaisance de l’Eternel…”), et ultérieurement dans le même passage voila variations de le verbe “reconnaitre” por le sujet similaire –ed.] 

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 21. “O Salmán ! la porte de la connaissance de l’Eternel a toujours été ...”, p. …)

Bref, il est dit que l’ “Orient de la Révélation” est la manifestation de “Il fait ce qu’Il veut”. Ce rang [“condition” en anglais] est particulier à cet être saint, et les autres êtres ne partagent pas cette perfection essentielle. C’est-à-dire que, comme les Manifestations suprêmes ont assurément l’infaillibilité essentielle, tout ce qui émane d’Elles est l’essence de la vérité, et est conforme à la réalité. Elles ne sont pas sous l’ombre des lois précédentes. Tout ce qu’Elles disent est la parole de Dieu, tout ce qu’Elles font est juste. Nul croyant n’a le droit de critiquer; il doit se soumettre entièrement, car la Manifestation S’est levée avec la sagesse suprême. De sorte que tout ce que dit et fait la Manifestation suprême est la sagesse absolue et est conforme à la réalité.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean c’Acre, Chapitre: III.45. “ Il n’y a point, pour Celui qui est l’Orient de la Révélation, d’associé dans Son Infaillibilité suprême”, p. …)

[The word Dayspring (l’Orient, la Source, la Fountaine, o las Aurores –ed.) which ‘Abdu’l-Bahá uses in His Will when referring to Bahá’u’lláh is the same as Manifestation.
(Shoghi Effendi, dans une Lettre datée 07-23-36; et cite par la Maison Universelle de Justice, dans une Lettre date 12-15-77)] 
· “…une double nature”

A cet Être subtil, éthéré et mystérieux, Il a assigné une double nature: l’une, physique, appartenant au monde de la matière, l’autre, spirituelle, qui est née de Dieu Lui-même. Il Lui a de plus conféré un double rang [“station” en anglais –ed.]. Le premier rang {“station”], qui se relie à Sa réalité la plus profonde, Le représente comme Celui I la voix est la voix de Dieu Lui-même…. …Le second rang [“station”], qu’illustrent les versets qui suivent, est d’ordre humain: “Je ne suis qu’un homme comme vous. “ “Dis: Louange à mon Seigneur! Suis-je plus qu’un homme, plus qu’un apôtre ?”

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 27. “Louange à l’unité de Dieu, et honneur à l’incomparable ...”, p. …)

L’état physique est l’état humain, gui est sujet à disparaître.…   …Quant à l’individualité des Manifestations de Dieu, c’est une réalité sacrée et, pour cette raison, elle est pure; et en ce qui concerne sa nature et sa qualité, elle est supérieure à toute autre chose. C’est ainsi que le soleil, par sa propre nature, crée la lumière et ne peut même pas être comparé à la lune…. Les éléments et la composition de celle-ci n’en produisent pas mais ont besoin d’en recevoir. Ainsi, les autres réalités humaines sont des êtres qui, comme la lune, ont besoin des lumières du soleil. Tandis que les Saintes Réalités sont par Elles-mêmes lumineuses. Le troisième état de l’Être prophétique est la Bonté Divine, la splendeur de la Beauté Éternelle et l’éclat des lumières du Tout-Puissant. L’individualité réelle des Manifestations Sacrées n’est séparée en rien de la Bonté Divine et de la Splendeur Céleste; de même, le globe solaire ne se sépare pas de la lumière solaire…. Bref, chez les Manifestations Sacrées, la Bonté Éternelle est comme la lampe; l’individualité tient lieu de verre, et le corps humain est comme la niche : si la niche est détruite, la lampe continue à brûler. Les Manifestations Divines sont autant de miroirs différents, au point de vue de Leur individualité spéciale; mais ce qui se reflète dans ces miroirs, c’est un seul et unique soleil.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean c’Acre, Chapitre: III.39. L’être humain et l’être spirituel chez les manifestations de Dieu, p. …)

Nous avons dit que, chez les Manifestations, il y avait trois états. Premièrement, la réalité physique, qui dépend de ce corps; deuxièmement, l’individualité, c’est-à-dire l’âme douée de raison; troisièmement, l’apparition divine, qui est l’ensemble des perfections divines et la cause de la vie dans le monde, de l’éducation des hommes, de la direction des créatures et de la lumière du monde contingent.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean c’Acre, Chapitre: III.39. L’être humain et l’être spirituel chez les manifestations de Dieu, au debut, p. …)

· “Par la révélation de ces gemmes de vertu divine, tous les noms et attributs de Dieu… sont manifestés.” 
Ces Tabernacles de sainteté, ces Miroirs premiers qui reflètent la lumière d’impérissable gloire ne sont que des expressions de Celui Qui est l’Invisible des Invisibles. Par la révélation de ces gemmes de vertu divine, tous les noms et attributs de Dieu, tels que savoir et pouvoir, souveraineté et puissance, miséricorde et sagesse, gloire, grâce, bonté sont manifestés. 
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Verset: 2.35, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 19. “Pour tout coeur éclairé, il est évident que Dieu ...”, p. …)

[The names the Powerful, the Living, the Provider, the Creator….
(Abdu’l-Bahá, The Promulgation of Universal Peace, p. 219)]

· “…les noms et attributs de Dieu, tels que…”

…les noms et attributs de Dieu, tels que savoir et pouvoir, souveraineté et puissance, miséricorde et sagesse, gloire, grâce, bonté….
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Verset: 2.35, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 19. “Pour tout coeur éclairé, il est évident que Dieu ...”, p. …)

“La justice et l’équité…sont apparus parés de leurs noms puissants et sacrés….” 
(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en L’avenement de la Justice Divine, Section: LES CONDITIONS SPIRITUELLES REQUISES, p. …)
[…names and attributes…Creator, Resuscitator, Provider, the All-Present, Almighty, Omniscient and Giver. 

(‘Abdu’l-Bahá, The Promulgation of Universal Peace, pp. 271-272)]

· “I beseech Thee by Thy Name…”

I beseech Thee by Thy Name, the Restrainer, …Thy Name, the All-Subduing, …Thy title, the All-Glorious. …Thy Name, the Chastiser, …Thy Name, the Victorious, …the Cleaver, …the Restorer, … the All-Knowing, …the Withholder, … the Preserver, …the Conqueror…. 

(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, pp. 119-120) [Cf. aussi: “La Longue Prière de Guérison”, a trouvé dans divers Livres de Prières Baha'is ...] 
…toutes ces qualités, ces noms, ces descriptions, ces éloges s’appliquent aux Lieux d’Apparition; et tout ce que nous imaginons et supposons en dehors d’eux n’est que pure fantaisie….
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean c’Acre, Chapitre: III.37. La Divinité ne peut être connue que par l’intermédiaire des manifestations de Dieu, p. …)

· “Nous avons fait de chacun de Nos Noms une source…”
73. Dis : Nous avons fait de chacun de Nos Noms une source qui fait jaillir et s’écouler les torrents de la sagesse et de la compréhension divines dans le jardin de Notre Cause, des torrents que personne ne peut dénombrer, si ce n’est Ton Seigneur, le Très-Saint, l’Omnipotent, l’Omniscient, le Très-Sage….
(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, “Súriy-I-Haykal”, Verset: 73, p. …)

Donc, comprendre Dieu veut dire comprendre et connaître Ses attributs, non Sa réalité.   Et cette connaissance des attributs dépend aussi de la capacité et du pouvoir plus ou moins grands de l’homme. Ils ne sont pas illimités.…  …La connaissance de la Réalité Divine est absolument impossible, mais la connaissance des Manifestations Divines est la connaissance de Dieu; car les bontés, les splendeurs, les qualités divines sont manifestées en Elles. Donc, si l’homme parvient à connaître les Manifestations Divines, il arrive à la connaissance de Dieu. S’il néglige de connaître les Saintes Manifestations, il en est privé. Il est donc clair et établi que les Manifestations Saintes sont le siège de la bonté, des signes et des perfections de Dieu. Heureux sont ceux qui, de ces lumineuses [“éclairés” en anglais; ‘c’est à dire: “lumineuse” se refére laquelle est reflété, y “éclairé” concerné laquelle est retenu o une sagesse inní et essentiel –ed.] Aurores, reçoivent la lumière des bontés divines!

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean c’Acre, Chapitre: IV.59. La connaissance de Dieu, passim, p. …)
· “…la Manifestation de Sa propre Personne…”

Sachez, en vérité, que toutes les fois que cet Adolescent tourne les yeux vers Lui-même, il se juge l’être le plus insignifiant de toute la création. Mais lorsqu’Il contemple le resplendissant éclat qu’Il a reçu, le pouvoir de manifester, sa propre personne se transfigure à Ses yeux en une souveraine Puissance imprégnant l’essence de toutes choses, tant visibles qu’invisibles. Gloire à Celui Qui, par le pouvoir de la vérité, a envoyé la Manifestation de Sa propre Personne, et L’a chargée de porter Son message à toute l’humanité.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 49. “Sachez, en vérité, que toutes les fois que cet Adolescent tourne les yeux ...”, p. …)

“Quant à la question très délicate et complexe de s’assurer des qualifications d’un vrai croyant, je ne puis insister trop vivement sur la nécessité suprême d’exercer une discrétion, une prudence et un tact extrêmes, qu’il s’agisse pour nous-mêmes de décider qui peut être considéré comme un vrai croyant, ou de révéler au mon de extérieur les considérations qui peuvent servir de base à une tel le décision. Je voudrais seulement tenter d’énoncer très brièvement, et aussi précisément que les circonstances actuelles le permettent, les principaux facteurs qui doivent être considérés avant de décider si une personne peut être considérée comme un vrai croyant ou non. La pleine reconnaissance de la position du Précurseur, de l’Auteur, et du véritable exemple de la Cause bahá’íe, exposée dans le Testament d”Abdu’l- Bahá: l’acceptation absolue et la soumission à tout ce qui a été révélé par leurs Plumes, la loyauté et l’attachement ferme à chaque clause du Testament sacré de notre Bien-Aimé; et l’association étroite avec l’esprit et la forme de l’administration bahá’íe d’aujourd’hui à travers le monde. – J’imagine que ces points sont les principes fondamentaux et les considérations premières I il doit être informé parfaitement, discrètement et avec attention avant de parvenir à une décision aussi vitale….” 
(Shoghi Effendi, cité en Les Principes de l’Administration Baha’ie, Section: 1 ère PARTIE – L ‘INDIVIDU : LES QUALITÉS D’UN VRAI CROYANT, p. …)
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Au moment de la révélation, tous les hommes ont le même rang. Par la suite, ils deviennent différents en fonction du fait qu’ils acceptent ou rejettent, s’élèvent ou chutent, se meuvent ou restent immobiles, reconnaissent ou refusent. Par exemple, le seul vrai Dieu, magnifiée soit sa gloire, demande par l’intermédiaire de sa Manifestation : « Ne suis-je pas votre Seigneur ? » L’âme qui répond « Oui, en vérité ! » est élevée, aux yeux de Dieu, parmi les plus remarquables. Nous voulons dire ceci : Avant que le Verbe de Dieu ne soit dispensé tous les hommes sont égaux, leur rang est identique. Les différences n’apparaissent qu’ensuite comme tu l’as sans doute remarqué. 

(Bahá’u’lláh, Tabernacle de l’Unité, Section II, Verset: 2.50, p…)

Pour confirmer le rang élevé du vrai croyant, auquel Bahá’u’lláh a fait allusion, I1 révèle ce qui suit: “Le rang qu’atteindra celui qui a réellement reconnu cette Révélation est le même que celui qui est accordé à ceux d’entre les prophètes de la maison d’Israël non considérés comme des Manifestations “douées d’immuabilité.”

(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, p. …)

“…Le rang [“station” en anglais –ed.] prescrit pour le vrai croyant est tel que si la plus infime portion de sa gloire devait être dévoilé à l’humanité, chaque observateur serait consumé du désir de l’atteindre. Il a été pour cette raison décrété qu’ici-bas, le plein éclat de la gloire de son propre rang serait celé aux yeux d’un tel croyant.” Bahá’u’lláh affirme encore que “si le voile était levé, si toute la gloire de la position de ceux qui se sont entièrement donnés à Dieu, en renonçant au monde par amour pour Lui, était rendue manifeste, toute la création serait confondue d’étonnement.”
(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, p. …)

PARTIE III

Le Covenant: 

Un processus dynamique, une Institution du Seignor

[Shoghi Effendi utilise le terme “un processus dynamique” en se réferant au Convenant, dans Dieu Passe pres de Nous, (Chapitre XIV, à prés de debut, p. 227: “Sous l’impulsion divine, un processus dynamique, doué de possibilités…”); aussi, dans une Tablette debut, ‘Abdu’l Bahá s’exprime pour le même concept: une “Institution du Seignor”, (cité dans Star of the West, Vol. III, No.17, p. 223, mais pour laquelle aucune texte original pourrait être situé pour  l’authentication, par conséquent de qui, être considéré comme “notes des pèlerins”). Enfin, Cf: "Pour diriger et canaliser ces forces mises en liberté par ce processus providentiel, et pour assurer leur action harmonieuse et continue après son ascension, un instrument divinement choisi, revêtu d'une autorité indiscutable, organiquement relié à l'auteur même de la révélation, était évidemment indispensable. Cet instrument, Bahá'u'lláh l'a précisément fourni en créant le covenant, institution qu'il a fermement établie avant son ascension.” (Shoghi Effendi, Dieu Passe pres de Nous, passim, pp. 227-228)] [Italiques ajouté –ed.] [Check translation]
[Thou art the One, O my God and my Ruler, Who hast sent down Thy Book that Thou mayest manifest my Cause, and glorify my Word. Through it Thou didst enter into a Covenant, concerning me, with all that hath been created in Thy realm. Thou seest, O Beloved of the world, how the rebellious among Thy creatures have made of that Covenant a bulwark for themselves, and through it have withdrawn from Thy Beauty, and repudiated Thy signs.

(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, p. 284)]

A. Définitions par la Dictionnaire

Covenant n.m.

(anglais covenant, alliance, de l’ancien français convenant)

Alliance (de allier) n.f.

Union, accord intervenant entre des pays, des personnes: Traité d’alliance.
Accord, union de choses de nature différente.

Bague de métal précieux portée en France à l’annulaire gauche par les personnes mariées.

Lien qui unit un époux à son conjoint et aux parents de son conjoint.

Objet d’un traité consistant dans l’engagement d’entraide mutuelle de deux ou de plusieurs États et, par extension, nom de ce traité et, éventuellement, de l’institution qui en résulte. (Toutes les alliances ont officiellement un but défensif.)

Accord entre partis politiques dans un but électoral (candidat unique, désistement réciproque) ou gouvernemental (coalition).

Pièce en cuir ou en fer torsadé, servant dans un licol à relier le tour de tête à la muserolle.

(http://www.larousse.com/en/dictionaries/french/)

[Note:  Shoghi Effendi utilise le terme “Covenent” en Dieu Passe pres de Nous, mais “Alliance” es utilisé aussi en le français.  En l’anglais, le terme “Covenant” es utilisé consistantment y exclusifment partout.  Voici la définition simple en anglais:  [Check French]

A binding and solemn agreement by two or more persons or parties to do or keep from doing some specific thing; a contract. In theology, the promises of God to man, usually carrying with them conditions to be fulfilled by man. God’s promise of a blessing to be fulfilled on the performance of a condition. Translation impromptu:  [De l’anglais:  “Dans la théologie, la promesse de Dieu à l'homme, portant habituellement avec les conditions à remplir par l'homme. La promesse de Dieu d'une bénédiction à remplir sur la réalisation d'une condition.” –ed.]  (Webster’s Unabridged Dictionary) –ed.] 
B. Références des Écritures Sacrés

[…And this Covenant is the Ancient Covenant, the Illuminator of the horizons…. It is the Testament and the Covenant and it is mentioned in…all the early Books and in the later tablets…. It is the holy fragrance of the His Holiness, the Creator, and the Breaths of Life of the garden of the Creator. It is the strong fortress; therefore it is a sure shelter for all created beings, and in brief, it is the sum of all the sacred writings, ancient and modern! 
(‘Abdul-Bahá, Star of the West, Vol. VIII, No. 16, pp. 213-214)] [No translation available]
Le Covenant Plus Grand que, ainsi qu’Il [Le Báb] l’affirme dans Ses écrits, Dieu avait conclu, depuis un temps immémorial et par l’entremise des Prophètes de tous les âges, avec l’humanité tout entière était déjà un fait accompli par la nouvelle Révélation. Il restait à présent à le compléter par un Covenant Plus Restreint, Covenant qu’Il Se sentait poussé à conclure avec l’ensemble de Ses disciples, concernant Celui I Il décrivit l’avènement comme le fruit et le but ultime de Sa Dispensation. Un Covenant semblable avait invariablement caractérisé toutes les religions antérieures. Il avait existé sous des formes diverses, avec plus ou moins de rigueur; toujours, il avait été rédigé en un langage voilé et avait fait l’objet d’allusions dans les prophéties hermétiques ou occultes, les allégories cachées, les traditions non authentifiées, ainsi que dans les passages obscurs et fragmentaires des Ecritures sacrées. Dans la Dispensation Bábí toutefois, il allait être exprimé en un langage clair et sans équivoque, quoique sans faire partie d’un document séparé. A la différence des Prophètes venus avant Lui, I les Covenants étaient entourés de mystère, à la différence de Bahá’u’lláh I le Covenant, clairement défini, a été incorporé dans un Testament écrit tout spécialement et qu’Il intitula Le Livre de Mon Covenant, le Báb choisit d’intercaler dans Son Livre de Lois, le Bayán Persan, de nombreux passages, certains volontairement obscurs, la plupart incontestablement clairs et décisifs, dans lesquels Il fixe la date de la Révélation promise, célèbre les vertus de cette Révélation, affirme son caractère de prééminence, Lui assigne des pouvoirs et des prérogatives sans limites, et abat toutes les barrières qui pourraient empêcher de la reconnaître.

(Shoghi Effendi, Dieu Passe pres de Nous, CHAPITRE II: Emprisonnement du Báb dans l’Adhirbàyjàn, p. 26) 
 

Sous l’impulsion divine, un processus dynamique, doué de possibilités I on n’avait jamais rêvé, d’une portée mondiale, capable, par ses conséquences finales, de transformer le monde, avait été mis en mouvement au cours de cette nuit mémorable où le Báb fit part du but de Sa mission à Mullà Husayn, dans un quartier retiré de Shiráz. Ce processus acquit une énorme vitalité lors de la première annonce de la Révélation naissante de Bahá’u’lláh, Qui eut lieu dans les ténèbres du Siyáh-Chàl de Tihrán. Il fut encore accéléré par la Déclaration de Sa mission, à la veille de Son départ en exil pour Baghdád. Il atteignit un développement maximum avec la proclamation de cette même mission pendant les années orageuses de Son exil à Andrinople. Sa pleine signification fut mise en lumière lors des appels, des injonctions et avertissements historiques que l’Auteur de cette mission adressa aux rois et aux chefs ecclésiastiques du monde. Ce processus parvint enfin à Son couronnement avec les lois et ordonnances qu’Il formula, les principes qu’Il énonça et les institutions qu’Il prescrivit au cours des dernières années de Son ministère, dans la ville pénitentiaire d’Akká.

Pour diriger et canaliser ces forces mises en liberté par ce processus Providentiel, et pour assurer leur action harmonieuse et continue après Son ascension, un instrument divinement choisi, revêtu d’une autorité indiscutable, organiquement relié à l’Auteur même de la Révélation, était évidemment indispensable. Cet instrument, Bahá’u’lláh l’a précisément fourni en créant le Covenant, institution qu’Il a fermement établie avant Son ascension….

Ecrit entièrement de Sa main, …[c]e Document unique et qui fait époque, que Bahá’u’lláh désigne comme Sa “Plus GrandeTablette”, et qu’Il appelle “Le Livre Pourpre”…ne peut trouver d’équivalent dans les Ecritures d’aucune Dispensation antérieure….
(Shoghi Effendi, Dieu Passe pres de Nous, CHAPITRE XIV: Le Covenant de Bahá’u’lláh, passim, pp. 227-228)
· “There is no occasion for perturbation…”

[There is no occasion for perturbation for the Blessed Beauty has closed all doors of error and doubt and has entered with all the friends into a Covenant and Testament….
(Déclaration atribué à ‘’Abdu’l-Bahá, cité en Star of the West, Vol. X, No. 12, p. 234, pour laquelle ne existe pas du texte original pour authentication, en conséquence c’est être considéré comme “notes des pèlerins”)]

“Sachez”, écrit-Il, “que la ‘Solide Poignée’ [‘Uravatu’l-Vuthqá] mentionnée, depuis la fondation du monde, dans les Livres, les Tablettes et les Ecritures du passé, n’est rien d’autre que le Covenant et le Testament.” … [et] … “Ce Covenant est si solide et si puissant”, affirme Celui Qui est son Centre choisi,’ “que, depuis l’origine des temps jusqu’à nos jours, aucune Dispensation religieuse n’en a produit de semblable.”
(‘Abdu’l-Bahá, cité par Shoghi Effendi, en Dieu Passe pres de Nous, CHAPITRE XIV: Le Covenant de Bahá’u’lláh, passim, p. 228)

Car nulle part, dans les livres qui se rapportent à n’importe quel système religieux du monde, pas même dans les écrits de l’Auteur de la Révélation Bábi, nous ne trouvons un seul document établissant un Covenant doté d’une autorité comparable au Covenant que Bahá’u’lláh institua Lui-même.

(Shoghi Effendi, Dieu Passe pres de Nous, CHAPITRE XIV: Le Covenant de Bahá’u’lláh, passim, p. 228)

· “Dans ce Document incomparable et de haute importance…”

Célébré par l’auteur de l’Apocalypse comme l’ “Arche de Son Testament” (Celui de Dieu), en rapport avec le rassemblement sous l’ “Arbre d’Anisà” (Arbre de Vie) I parle Bahá’u’lláh dans les Paroles Cachées, glorifié par Lui dans d’autres passages de Ses écrits comme l’ “Arche de Salut” et la “Corde tendue entre la terre et le Royaume d’Abhá”, ce Covenant a été légué à la postérité sous forme d’un Testament qui, avec le Kitáb-I-Aqdas et plusieurs Tablettes – dans lesquels le rang et la condition [“station” en anglais –ed.] spirituelle d’Abdu’l-Bahá sont révélés sans équivoque -, constituent les principaux supports que le Seigneur du Covenant a conçus pour protéger et soutenir, après Son ascension, le Centre désigné de Sa Foi, l’Artisan de ses institutions futures.

Dans ce Document incomparable et de haute importance, l’Auteur montre le caractère de cet “excellent, cet inestimable héritage “ qu’Il lègue à Ses “héritiers”, indique de nouveau le but fondamental de Sa Révélation, enjoint les “peuples du monde “ à s’accrocher fermement à ce qui “ élèvera “ leur “condition” [“station” en anglais –ed.], leur annonce que “Dieu a pardonné ce qui est passé”, souligne le caractère sublime de la condition humaine et révèle le but primordial de la Foi de Dieu; Il invite les croyants à prier pour le bien-être des rois de la terre qui sont “les manifestations du pouvoir et les aurores de la puissance et des richesses de Dieu”, et il confie à ceux-ci le gouvernement du monde, choisit le cœur des hommes pour domaine Propre, interdit catégoriquement la lutte et la discorde, commande à Ses fidèles d’aider ceux des souverains qui sont “parés des ornements de l’équité et de la justice”, et recommande en particulier aux Aghsàns (Ses fils) de réfléchir à “la force extraordinaire et au pouvoir consommé qui se trouvent dissimulés dans le monde de l’existence”. Il leur ordonne de plus, ainsi qu’aux Afnàns (parents du Báb) et à Ses propres parents, de “se tourner tous sans exception vers la Plus Grande Branche” (‘Abdu’l-Bahá); Il L’identifie avec “Celui Que Dieu avait en vue”, “Ce1ùi Qui est issu de celte Racine préexistante” I Il est parlé dans le Kitáb-I-Aqdas. Il décide que le rang [“station” en anglais –ed.] de la “Grande Branche” (Mirzá Muhammad’Ali) vient après celui de la “plus grande Branche” (‘Abdu’l-Bahá). Il exhorte les croyants à traiter les Aghsàns avec considération et affection, leur conseille de respecter Sa famille et Ses parents ainsi que ceux du Báb, refuse à Ses fils “tout droit à la propriété des autres” et leur enjoint, ainsi qu’à ses parents et à ceux du Báb, de “craindre Dieu, de faire ce qui est convenable et bienséant” et de se conformer à ce qui “élèvera” leur état [“station” en anglais –ed.]. Il invite tous les hommes à ne pas permettre que “les mesures assurant l’ordre dégénèrent en cause de confusion ni que l’instrument de l’union devienne une occasion de discorde”, et Il conclut par une exhortation invitant les fidèles à “servir toutes les nations” et à lutter pour l’ “amélioration du monde”.
(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en Dieu Passe pres de Nous, CHAPITRE XIV: Le Covenant de Bahá’u’lláh, passim, p. 229)

Le Covenant de Bahá'u'lláh demeure intacte, son pouvoir de tout comprendre reste inviolé. Les deux caractéristiques uniques qui la distinguent de toutes les alliances religieuses du passé sont inchangées et opérationnelles. La Parole révélée, dans sa pureté originale, amplifiée par les interprétations divinement guidées de ‘I et de Shoghi Effendi, restent immuables, inaltérées par quelque dogme ou credo créé par l’homme, des déductions que nul ne peut garantir ou des interprétations non autorisées. Le canal de la divine providence, fournissant la souplesse dans toutes les affaires de l’humanité, reste ouvert par l’intermédiaire de cette Institution qui fut fondée par I et dotée par lui de l’autorité suprême et d’une direction sans faille, au sujet de laquelle le Maître a écrit : “Toutes choses doivent être déférées à cet organisme.” Combien clairement pouvons-nous voir la vérité dans cette affirmation de I: “La main d’omnipotence a établi sa révélation sur un fondement durable, inattaquable. Les assauts violents des luttes humaines sont impuissants à en saper la base, et les théories chimériques des hommes ne réussiront pas à porter atteinte à sa structure.”

(La Maison Universelle de Justice, en une Message de Octobre, 1963: “Annonce du Plan de Neuf Ans”, cité en Wellspring of Guidance, p. 13; et plus tard en Messages de la  Maison Universelle de Justice: 1963-1983, Période 1963-1973, Section: 6, p. …, traduction provisoire, fourni par Assemblée Spirituelle Nationale de Bahá’ís de France, via www.religare.org et cité à: http://www.bahai-biblio.org)   

· “…toutes les forces de l’univers…servent l’Alliance.”
Aujourd’hui, le Seigneur des Armées est le défenseur de l’Alliance, que protègent les forces du Royaume; les âmes célestes proposent leurs services, et les anges du ciel la proclament et la propagent à tout vent. Si nous y réfléchissons avec pénétration, nous verrons que toutes les forces de l’univers, en dernière analyse, servent l’Alliance [original: Covenant –ed.].
(‘Abdu’l-Bahá, Selection des Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 192. “Aujourd’hui, le Seigneur des Armées ...”, p. …)

· “Ne croyez pas que Nous vous ayons révélé un simple code de lois…”

Ne croyez pas que Nous vous ayons révélé un simple code de lois. Non, plus exactement, c’est le Vin de choix que, par les doigts de la force et du pouvoir, Nous avons décacheté. De ceci porte témoignage ce qu’a dévoilé la Plume de Révélation. Méditez cela, ô hommes à l’esprit pénétrant !...

(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 155. “Le premier devoir que Dieu prescrit à ses serviteurs est la reconnaissance ...”, p. …)
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C.  La Loi de Dieu comprend deux parties; …deux langages 

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: I.11. 

Commentaire du chapitre XI des révélations de saint Jean, p. …; 

et Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Verset: 2.666, près de fin, p. …)
La Loi de Dieu comprend deux parties : l’une, fondamentale, est spirituelle; c’est-à-dire a trait aux vertus spirituelles et aux qualités divines, et n’a ni changement ni modification : c’est le Saint des Saints, qui est l’essence de la Loi d’Adam, de Noé, .de Moïse, du Christ, de Muhammad, du Báb et de Bahá’u’lláh; elle dure et elle est établie dans tous les cycles prophétiques. Jamais elle ne sera abrogée, car c’est la vérité spirituelle, non matérielle….

…Ces qualités divines, ces commandements éternels ne seront jamais abrogés mais dureront et seront établis pour l’éternité….

…Bref, le mot “Saint des Saints” veut dire cette Loi spirituelle qui n’est jamais transformée ou modifiée, et qui ne sera pas abrogée. “La Ville Sainte” veut dire la loi matérielle qui est abrogeable. Et c’est cette Loi matérielle, ‘ qui est décrite comme la Ville Sainte, qui sera foulée aux pieds pendant douze cent soixante ans.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: I.11. Commentaire du chapitre XI des révélations de saint Jean, passim, p. …) {Italiques ajouté –ed.]
· “…deux languages”

Tu sais donc que les Colombes Éternelles et les Oiseaux Célestes parlent deux langages. L’un exotérique, sans aucun symbole et sans obscurité, sert à guider les hommes et à les attirer vers les hauteurs sublimes et les lieux de la rencontre, ce sont les claires traditions et les versets évidents que nous avons cités. L’autre langage est voilé; il sert à éprouver les méchants et à les faire connaître tels qu’ils sont. C’est ainsi que Sadiq fils de Muhammad dit: “Je jure par Dieu que vous serez tentés et jugés.” C’est la balance divine et la Pierre de Touche Éternelle, avec laquelle les serviteurs sont éprouvés; et nul ne comprend ce langage, hormis ceux I le coeur détaché est en repos, I l’âme est satisfaite et I l’esprit est détaché de tout sauf de lui. 

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Partie II, Versets: 2.666-2.668, très près de fin, p. …)

Et toutes ces paroles symboliques et énigmatiques qui sont descendues de l’Origine des Causes sont destinées à éprouver les peuples, afin de reconnaître les coeurs I la terre est féconde et ceux I la terre est stérile; et c’est une des coutumes de Dieu avec ses peuples, ainsi qu’on le voit dans les Ecritures.

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Première partie, Verset: 1.216, p. …)

1. La première Partie (le “Saint des Saints”)
…l’une, fondamentale, est spirituelle…: c’est le Saint des Saints….
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: I.11. Commentaire du chapitre XI des révélations de saint Jean, passim, p. …)

a. Spirituelle, non matérielle

Jamais elle ne sera abrogée, car c’est la vérité spirituelle, non matérielle : c’est la foi, le savoir, la certitude, la justice, la piété, la droiture, la confiance méritée, l’amour de Dieu, la bienveillance, la générosité pour les pauvres, la protection des opprimés, les dons aux malheureux, la main tendue à ceux qui sont tombés, la pureté, le détachement, l’humilité, la douceur, la patience, la constance.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: I.11. Commentaire du chapitre XI des révélations de saint Jean, passim, p. …)

b. D’éternité en éternité

“Everything (in the world) is subject to corruption; but the Covenant of thy Lord shall continue to pervade all regions.” Traduction nouveau: “All on earth shall pass away, but the Covenant of Thy Lord shall continue to overshadow all regions.” 
(`Abdu’l-Bahá, comme traduit originalment, Star of the West, Vol. IV, No. 10, p. 170; mais traduction nouveau donné par le Département de la Recherche de la Maison Universelle de Justice, circa 2002)]

· “Dieu a envoyé Ses Messagers ici-bas…et Il continuera à faire de meme…”
“Dieu a envoyé Ses Messagers ici-bas pour succéder à Moïse et à Jésus, et Il continuera à faire de même jusqu’à “la fin qui n’a point de fin”, pour que du ciel de la Divine bonté, Sa grâce puisse être accordée à l’humanité de façon continue.”
(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, près de fin, p. …) 

… Telle est la méthode suivie par Dieu d’éternité en éternité.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 27. “Louange à l’unité de Dieu, et honneur à l’incomparable ...”, à la fin, p. …)

Passons maintenant à ta question concernant la nature de la religion. Sache, pour commencer, que ceux qui sont vraiment sages ont assimilé le monde au temple humain. Et de même que le corps de l’homme a besoin d’un habit pour le vêtir, de même le corps de l’humanité doit être paré du manteau de la justice et de la sagesse. Sa robe est la Révélation qui lui est envoyée de Dieu. Dès que cette robe a rempli son objet, le Tout-Puissant la remplace. Car une mesure nouvelle de la lumière de Dieu est nécessaire à chaque âge. 
(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 34. “Toute louange et toute gloire à Dieu qui, par le pouvoir de sa puissance ...”, près de fin, p. …)

Celui qui juge sainement peut-il vraiment imaginer que, faute par lui de comprendre la signification de certaines paroles, les portes de la direction divine soient à jamais fermées à la face des hommes? Peut-il concevoir, pour ces Divins Flambeaux, ces resplendissantes Lumières, soit un commencement, soit une fin ? Quels torrents pourraient être comparés au cours impétueux de Sa grâce universelle, et quelle bénédiction pourrait surpasser les manifestations d’une si grande et si pénétrante miséricorde ? Il n’est pas douteux que si la vague de cette miséricorde et de cette grâce se retirait, ne fût-ce qu’un instant, du monde, celui-ci périrait, aussitôt. C’est pourquoi, depuis le commencement qui n’a pas de commencement, les portes de la Divine miséricorde on été largement ouve Vérité continueront à déverser sur le sol de la capacité de la réalité et de la personnalité humaines les pluies de leurs faveurs et de leurs bienfaits. Telle est la méthode suivie par Dieu d’éternité en éternité.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 27. “Louange à l’unité de Dieu, et honneur à l’incomparable ...”, à la fin, p. …)

Dans le monde de Dieu, il n’y a ni passé, ni futur, ni présent : tout est un. Ainsi quand le Christ dit : “Au commencement était le Verbe”, c’est-à-dire il était, il est et il sera; car dans le monde de Dieu, il n’y a pas de temps. Le temps ne se rapporte qu’à la créature, non à Dieu. Par exemple, dans Sa prière, le Christ dit : “Que Ton nom soit sanctifié”. Cela veut dire; Ton nom a été, est, et sera sanctifié. Le matin, le midi, le soir se rapportent à cette terre, mais dans le soleil, d n’y a ni matin, ni midi, ni soir !

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: III.39. L’être humain et l’être spirituel chez les manifestations de Dieu, à la fin, p. …)

· “Sa création a toujours existé…”

Sa création a toujours existé et, de temps immémorial, des Manifestations de Sa Gloire divine et des Aurores d’éternelle sainteté ont été envoyées avec mission d’appeler l’humanité à reconnaître le seul vrai Dieu….

(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 87. “Passons à ta question: Comment ne reste-t-il aucune trace des prophètes qui ...”, p. …)

Tous les autres doivent être considérés comme des miroirs capables de refléter la gloire de ces Manifestations Qui sont, elles, les premiers Miroirs de l’Etre divin, si vous n’êtes pas dépourvus d’entendement. Nul n’a jamais pu leur échapper et nul ne pourra les empêcher d’atteindre leur but. Ces Miroirs continueront indéfiniment de se succéder et de refléter la lumière de l’Ancien des Jours. Et ceux qui reflètent leur gloire continueront de même à exister à jamais, car la Grâce de Dieu ne peut pas cesser d’affluer. C’est là une vérité contre laquelle personne ne saurait s’élever. [Italique ajouté –ed.]

(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 30. “Dieu atteste qu’il n’est pas d’autre Dieu que Lui, le Bienveillant, le Bien-Aimé ...”, à la fin, p. …)

Sache, à n’en point douter que, de même que tu crois que la Parole de Dieu (exaltée soit Sa gloire) dure éternellement, de même tu dois croire, et d’une foi aussi ferme, que la signification de cette parole ne saurait jamais être épuisée. Ceux, toutefois, qui en sont les interprètes officiels, ceux I le coeur est dépositaire de ses secrets, sont seuls à en pouvoir comprendre toute la sagesse. [Italique ajouté –ed.]

(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 89. “Sache, à n’en point douter que, de même que tu crois que la parole de Dieu ...”, p. …)
“…Et cette Foi – la Foi de Celui que Dieu rendra manifeste – à son tour, de concert avec toutes les Révélations du passé, a pour objet la Manifestation qui doit lui succéder. Et cette dernière, non moins que les Révélations antérieures, prépare la voie à la Révélation qui viendra après elle. Le cours du lever et du coucher du Soleil de Vérité continuera ainsi indéfiniment – car il n ‘a pas eu de commencement et n’aura pas de fin”

(Le Báb, cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, prés de la fin, p. …)

Nous croyons en Celui Qui, en la personne du Bab, a été envoyé, par la volonté du seul vrai Dieu, le Roi des Rois. Nous jurons, de plus, fidélité à Celui Qui est appelé à Se manifester au temps de Mustaghath, aussi bien qu’à ceux Qui viendront après Lui, jusqu’à la fin qui n’a point de fin. [Mustagháth: “Il Qui est invoqué”.  Un reference de l’apparition de l’Être Promis (Bahá’u’lláh) en l’heure spécifié par Le Báb; une supplication trés spécial (connu aux croyants anciens) – d’être utilisé seulement en les moments de peril grave o extrême danger physique, pour invocar directement y immédiatement à “la Beauté Bénie” Lui-même – est: “Ya Iláh’ul’Mustaghath” (“O Toi Qui est invoqué!”); ce posséde puissance terrible! –ed.] 
(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 30. “Dieu atteste qu’il n’est pas d’autre Dieu que Lui, le Bienveillant, le Bien-Aimé ...”, p. …)
Leurs apparitions ont été successives et corrélatives, chacune a annoncé et exalté celle qui devait suivre et toutes ont posé la base de la réalité.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Bases de l’Unité du Monde, Chapitre: L’aurore de la paix: 3.9, p. 20)

…la Révélation Divine est méthodique, incessante, progressive et point spasmodique ou finale. 
(Shoghi Effendi, La Dispensation de Bahá’u’lláh, p. …)

c. La Revélation Divine est un processus continu et progressif

Le principe fondamental énoncé par Bahá’u’lláh ... est que la vérité religieuse n’est pas absolue mais relative, que la Révélation divine est un processus continu et progressif, que toutes les grandes religions du monde sont d’origine divine, que leurs principes de base sont en complète harmonie, que leurs buts et leurs objectifs sont un et unique, que leurs enseignements ne sont que des facettes d’une seule vérité, que leurs fonctions sont complémentaires, qu’elles ne diffèrent qu’au niveau d’aspects secondaires de leur doctrine, et que leurs missions représentent des étapes successives de l’évolution spirituelle de la société humaine.…

...Sa mission est de proclamer que la race humaine a dépassé le stade de la petite enfance et de l’enfance, que les convulsions liées à son stade actuel de l’adolescence la préparent lentement et péniblement à atteindre l’âge adulte et annoncent la venue de l’Age des Ages, où les glaives s’enfonceront dans le soc des charrues, où le Royaume promis par Jésus-Christ sera établi, et où la paix de la planète sera définitivement et continuellement assurée. Et Bahá’u’lláh ne proclame pas l’irrévocabilité de Sa propre Révélation, mais précise plutôt qu’une plus grande part de la vérité qu’Il a pour mission du Tout-Puissant de transmettre à l’humanité, à un moment si critique de sa destinée, sera immanquablement dévoilée à des étapes ultérieures de l’évolution constante et infinie des hommes….

La Foi Bahá’íe soutient l’unité de Dieu, reconnaît l’unité de Ses Prophètes et inculque le principe de l’unicité et de l’intégrité de toute la race humaine. Elle proclame qu’il est nécessaire et inéluctable d’unifier l’humanité, affirme que cette unification approche, et atteste que seul l’esprit transformateur de Dieu, qui oeuvre à travers les Hérauts qu’Il S’est choisis en ces jours, est finalement capable de la réaliser. Elle impose en outre à ses disciples, comme devoir premier,de rechercher la vérité en toute liberté, condamne toute forme de préjugé et de superstition, déclare que le but de la religion est de promouvoir l’amitié et la concorde, proclame qu’elle doit être en harmonie avec la science et y voit l’agent indispensable à la pacification et au progrès régulier de la société humaine.…
(Shoghi Effendi, Le Jour Promis Est Venu, PREFACE, p. …, [de un extrait d’une déclaration qu’il a préparée en 1948 à l’intention du Comité spécial pour la Palestine de l’Organisation des Nations Unies; por une version plus complete, cf.: à prés de la fin de cette compilation –ed.])

La Révélation de Bahá'u'lláh, dont la mission suprême n’est autre que la réalisation de cette unité organique et spirituelle de l’ensemble de toutes les nations, devrait être considérée, si nous sommes fidèles à ses implications, comme marquant par son avènement l’entrée dans l’âge adulte de la race humaine tout entière. Elle ne devrait pas être regardée simplement comme une autre renaissance spirituelle dans la fortune toujours changeante de l’humanité, ni simplement comme un stade plus avancé dans la chaîne des Révélations progressives, ni même comme l’apogée de l’une de ces séries de cycles prophétiques périodiques, mais plutôt comme le signe de l’entrée dans la phase dernière et suprême de l’évolution prodigieuse de la vie collective de l’homme sur cette planète…. 

Cette transformation mystique qui touche tout et reste indéfinissable, que nous associons au stade de maturité en tant que moment inévitable dans la vie de l’individu et au développement du fruit, doit, si nous voulons comprendre correctement les paroles de I, avoir sa contrepartie dans l’évolution de l’organisation de la société humaine…. [Italique ajouté –ed.]
(Shoghi Effendi, L’ordre Mondial de Bahá’u’lláh, Chapitre 7. Le développement de la civilisation mondiale, Section 7.1. L’entrée dans l’âge adulte de l’humanité, au commencement, p. …)

· “…De même, il existe des périodes et des stades dans la vie collective de l’humanité.”

“…De même, il existe des périodes et des stades dans la vie collective de l’humanité. À une époque, elle était passée par le stade de l’enfance, à une autre période par celui de la jeunesse, mais elle est maintenant entrée dans la phase depuis longtemps prédite de sa maturité, I les preuves sont partout apparentes... Ce qui, aux premiers âges de la race, répondait aux besoins humains ne peut plus ni rencontrer ni satisfaire aux exigences d’aujourd’hui, en cette période de nouveauté et d’accomplissement. L’humanité est sortie de son état antérieur de limitation et de formation préliminaire. L’homme doit maintenant s’imprégner de vertus nouvelles et de pouvoirs nouveaux, de nouvelles normes morales et de nouvelles capacités. Des grâces nouvelles, des dons parfaits l’attendent et descendent déjà sur lui. Les bienfaits et les bénédictions de la période de jeunesse, bien qu’opportuns et suffisants à l’adolescence de l’humanité, sont maintenant incapables de subvenir aux besoins de sa maturité.”

(‘Abdu’l-Bahá, cité par Shoghi Effendi, Op. Cit., en le même passage ci-dessus, p. …)

· “Le présent jour…est un jour unique…”

Il est évident que tout âge où s’est produite une Manifestation de Dieu est un âge d’ordre divin et peut être, en ce sens, qualifié de Jour fixé par Dieu. Le présent jour toutefois, est un jour unique et doit être distingué de ceux qui l’ont précédé. La désignation de”Sceau des Prophètes” révèle pleinement son haut caractère. En fait, le Cycle Prophétique est clos. La Vérité Éternelle est maintenant venue. Dieu a levé l’Étendard de la Puissance et Il répand maintenant sur le monde l’éclat sans nuage de Sa Révélation.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 25. “Il est évident que tout âge où s’est produite une manifestation de Dieu ...”, p. …)

“Voici le Roi des Jours,…le jour qui a vu la venue du Bien-Aimé, de Celui Qui, de toute éternité, a été proclamé le Désir du Monde.”

(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en L’ordre Mondial de Bahá’u’lláh, Chapitre 7. Le développement de la civilisation mondiale, Section 7.3. L’ultime accomplissement, p. …)

En vérité, je vous le dis, voici le Jour où l’humanité peut contempler le Visage et entendre la Voix du Promis de Dieu…. 

Grand, en vérité, est ce Jour! Les allusions qu’y font les saintes Ecritures en tant que Jour de Dieu attestent sa grandeur…. Mais l’Etoile du Matin de Sa Révélation ne s’était pas plutôt manifestée dans le ciel de la Volonté Divine, que tous, à l’exception de ceux qu’il a plu au Tout-Puissant de guider, sont restés interdits et insouciants.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 7. “En vérité, je vous le dis, voici le jour où l’humanité peut contempler le visage ...”, p. …)

La Révélation qui, de temps immémorial, a été acclamée comme le Dessein et la Promesse de tous les Prophètes de Dieu ainsi que le plus cher Désir de Ses Messagers, est maintenant donnée aux hommes par la vertu de la Volonté partout présente du Tout-Puissant, et à son commandement irrésistible. L’avènement de cette Révélation a été annoncé dans toutes les Ecritures sacrées.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 3. “La révélation qui, de temps immémorial, a été acclamée comme le dessein ...”, p. …)

d. Cet cycle universel

La création tout entière fut appelée à l’être par la Volonté de Dieu, magnifiée soit sa gloire, et l’incomparable Adam fut façonné par l’intermédiaire de son Verbe irrésistible, Verbe qui est la source, la cause, l’origine et l’orient de l’intelligence. Toute création vient de lui et il est le canal de la grâce première de Dieu. Nul ne peut saisir la réalité de l’origine de la création sauf Dieu, exaltée soit sa gloire, dont la connaissance embrasse toutes choses, avant et après qu’elles soient créées. La création n’a ni commencement ni fin et personne n’a jamais dévoilé son mystère. Sa compréhension a toujours été et restera cachée, protégée, par les Dépositaires de la connaissance divine.
(Bahá’u’lláh, Tabernacle de l’Unité, Section II, Verset: 2.48, p. …)] [Italique ajouté –ed.] 

…la vie sur cette terre est très ancienne. Elle n’a pas cent mille, ou deux cent mille, ou un million ou deux millions d’années, elle est très ancienne, et les anciennes mentions et traces sont entièrement effacées.

De même chacune des Manifestations Divines a un cycle, et pendant ce cycle Ses lois et commandements prévalent et ont cours. Lorsque Son cycle est achevé par l’apparition d’une nouvelle Manifestation, un nouveau cycle commence. Ainsi les cycles commencent, s’achèvent et sont renouvelés, jusqu’à ce qu’un cycle universel soit achevé dans le monde, lorsque des événements importants et de grands incidents ont lieu, effaçant entièrement toute trace et toute mention du passé; alors un nouveau cycle universel commence dans le monde, car cet univers n’a pas de commencement. Nous avons montré précédemment des preuves et évidences relatives à ce sujet; il n’est pas utile de les répéter.

En bref, nous disons qu’un cycle universel dans le monde de l’existence signifie un long laps de temps et des périodes et époques innombrables et incalculables. Dans un tel cycle, les Manifestations apparaissent avec splendeur dans le royaume du visible, jusqu’à ce qu’une grande Manifestation universelle fasse du monde le centre de Son éclat. Son apparition permet au monde d’atteindre sa maturité, et l’étendue de Son cycle est très grande. D’autres Manifestations Se lèveront ensuite sous Son ombre et, selon les besoins du temps, renouvelleront certains commandements ayant trait aux questions et affaires matérielles, tout en restant sous Son ombre. 

Nous sommes dans le cycle qui a commencé avec Adam, et sa Manifestation Universelle est Bahá’u’lláh.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: III.41. Les cycles universels, p. …)

· “A tout âge et dans chaque cycleIil a recréé toutes choses…”

A tout âge et dans chaque cycle, par la resplendissante lumière des Manifestations de Sa merveilleuse Essence, Il a recréé toutes choses, afin que rien de ce qui reflète, sur la terre et dans les cieux, les signes de Sa gloire, ne soit privé des torrents de Sa miséricorde ni ne désespère de recevoir la pluie de Ses faveurs. Voyez comme les merveilles de Sa grâce sans limites embrassent toutes choses, comme elles imprègnent la création tout entière…. …Si parfaite et si vaste est Sa création, qu’il n’est pas d’esprit ni de coeur, pour pénétrant ou pur qu’il soit, qui puisse saisir la nature essentielle de la plus insignifiante de Ses créatures, et moins encore pénétrer le mystère de Celui Qui est l’Etoile du Matin de la Vérité, L’invisible et inconnaissable Essence. 

(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 26. “Que Dieu, l’Omnipossédant, le Roi d’incomparable gloire, soit loué ...”, p. …)

Il est évident que tout âge où S’est produite une Manifestation de Dieu est un âge d’ordre divin et peut être, en ce sens, qualifié de Jour fixé par Dieu. Le présent Jour toutefois, est un Jour unique et doit être distingué de ceux qui l’ont précédé. La désignation de “Sceau des Prophètes” révèle pleinement son haut caractère. En fait, le Cycle Prophétique est clos. La Vérité Éternelle est maintenant venue. Dieu a levé l’Étendard de la Puissance et Il répand maintenant sur le monde l’éclat sans nuage de Sa Révélation.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 25. “Il est évident que tout âge où s’est produite une manifestation de Dieu ...”, p. …; et cité par Shoghi Effendi, en part en La Dispensation de Bahá’u’lláh, p. …; et en totalité en L’ordre Mondial de Bahá’u’lláh, Chapitre: 7. LE DÉVELOPPEMENT DE LA CIVILISATION MONDIALE, Section 7.3. “L’ultime accomplissement”, p. …)

“Dans cette très grandiose Révélation”, déclare dans un langage catégorique Bahá’u’lláh, “toutes les Dispensations du passé ont atteint leur plus haut, leur ultime accomplissement. Ce qui a été rendu manifeste dans cette Révélation prééminente et très exaltée demeure sans parallèle dans les annales du passé, et les âges futurs ne verront rien de semblable.”
(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en L’ordre Mondial de Bahá’u’lláh, Chapitre: 7. LE DÉVELOPPEMENT DE LA CIVILISATION MONDIALE, Section 7.3. “L’ultime accomplissement”, p. …)

Des siècles,…voire des âges sans nombre doivent s’écouler avant que brille de nouveau dans sa splendeur estivale le Soleil de Vérité, ou avant qu’il apparaisse une fois encore dans l’éclat radieux de sa gloire printanière...
(‘Abdu’l-Bahá, cité par Shoghi Effendi, en part en La Dispensation de Bahá’u’lláh, p. …; y en totalité en L’ordre Mondial de Bahá’u’lláh, Chapitre: 7. LE DÉVELOPPEMENT DE LA CIVILISATION MONDIALE, Section 7.3. “L’ultime accomplissement”, p. …; et en Dieu Passe pres de Nous, CHAPITRE VI: Naissance de la révélation Bahá’í, p. 94)

[…Bahá’u’lláh is not the intermediary between God and the other Manifestations, although these are under His shadow, for the simple reason that the Messengers of God are all inherently one; it is their Message that differs. Bahá’u’lláh, appearing at a time when the world has attained maturity, His message must necessarily surpass the message of all previous prophets. Not only so, but His message is potentially greater than any message which later prophets within His own cycle may reveal. This is because the state of maturity is the most momentous stage in the evolution of mankind. 
(Shoghi Effendi, in a Letter dated 07-23-36; and cited by The Universal House of Justice, in a Letter dated 12-15-77)]

· “Dans cette très grandiose Révélation”…“toutes les Dispensations du passé ont atteint leur plus haut, leur ultime accomplissement…”

“Dans cette très grandiose Révélation”…“toutes les Dispensations du passé ont atteint leur plus haut, leur ultime accomplissement. Ce qui a été rendu manifeste dans cette Révélation prééminente et très exaltée demeure sans parallèle dans les annales du passé, et les âges futurs ne verront rien de semblable”.

(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en L’ordre Mondial de Bahá’u’lláh, Chapitre: 7. LE DÉVELOPPEMENT DE LA CIVILISATION MONDIALE, Section 7.3. “L’ultime accomplissement”, p. …)

“ Ce jour est le roi des jours “…le “jour de Dieu Lui-même “, le “Jour qui ne sera jamais suivi par la nuit “, le “Printemps que l’automne ne rejoindra jamais”, la “vision des âges et des siècles passés.” A ce jour “aspira l’âme de tous les Prophètes de Dieu et celle de tous les Messagers Divins “; après lui “ toutes les races de la terre ont soupiré “, et par lui “ Dieu a éprouvé le cœur de tous Ses Messagers, de tous Ses Prophètes, et aussi de tous ceux qui montent la garde devant Son Sanctuaire inviolable et sacré, les hôtes du Céleste Pavillon et les habitants du Tabernacle de Gloire.” “ Dans cette Révélation des plus puissantes “…”toutes les Dispensations du passé ont atteint leur suprême et finale consommation.” Et il ajoute: “Aucune des Manifestations d’antan n’a jamais, sauf dans une mesure déterminée, complètement saisi la nature de cette Révélation.” Parlant de son propre rang [“station” en anglais –ed.], Il déclare: “Sans Lui, aucun Messager Divin n’aurait revêtu la Robe de Prophète et aucune des Ecritures sacrées n’aurait été révélée.”

Le dernier tribut, mais non le moindre, est celui que rend ‘Abdu’l-Bahá au caractère transcendant de la Révélation personnifiée par Son Père: “ Des siècles, que dis-je, des âges doivent s’écouler avant que l’Etoile du Jour de la Vérité ne brille de nouveau dans sa splendeur de plein été, ou qu’elle n’apparaisse une fois de plus dans le rayonnement de sa gloire printanière.” “La seule contemplation de la Dispensation inaugurée par la Beauté Bénie “, affirme-t-il encore, “aurait suffi à combler de joie les saints des âges passés, eux qui désiraient ardemment partager un instant sa grande gloire.” “A propos des Manifestations qui, dans l’avenir, viendront “dans l’ombre des nuages”, déclare-t-Il expressément, “sache en vérité qu’en ce qui concerne leur relation avec la source de leur inspiration, elles seront sous l’ombre de l’Ancienne Beauté. Néanmoins, relativement à l’époque où elles paraîtront, chacune d’entre elles et toutes feront ce qu’elles voudront [en anglais: “ce qu’Il voudrait” –ed.].” Et pour terminer, dans une explication lumineuse, Il montre de façon concluante la véritable relation qui existe entre la Révélation de Bahá’u’lláh et celle du Báb: “La Révélation du Báb peut être comparée au soleil, I la position correspond au premier signe du zodiaque – le signe du Bélier et que le soleil atteint à l’équinoxe du printemps. La position de la Révélation de Bahá’u’lláh est, par ailleurs, représentée par le signe du Lion, position [en anglais: “station”-ed.] la plus haute du soleil à la mi-été. Cela signifie que cette sainte Dispensation est illuminée par la clarté du Soleil de Vérité, rayonnant de son point [en anglais: “station” –ed.] le plus élevé et dans la plénitude de son éclat, de sa chaleur et de sa gloire.” [Italique ajouté –ed.]
(Bahá’u’lláh, et puis, ‘Abdu’l-Bahá, respectivement, cités par Shoghi Effendi, en Dieu Passe pres de Nous, CHAPITRE VI: Naissance de la révélation Bahá’í, p. 94)

[The Bahá’í cycle is, indeed, incomparable in its greatness. It includes not only the Prophets that will appear after Bahá’u’lláh but all those who have preceded Him since Adam. These should, indeed, be viewed as constituting but preliminary stages leading to the gradual appearance of this Supreme Manifestation of God.
After Bahá’u’lláh many Prophets will, no doubt, appear, but they will be all under His shadow. Although they may abrogate the laws of this Dispensation, they nevertheless draw their spiritual force from this mighty Revelation. The Faith of Bahá’u’lláh constitutes, indeed, the stage of maturity in the development of mankind. His appearance has released such spiritual force which will continue to animate, for many long years to come, the world in its development. Whatever progress may be achieved in later ages, after the unification of the whole human race is achieved, will be but an improvement in the machinery of the world. For the machinery itself has been already created by Bahá’u’lláh. [Italique ajouté –ed.]
(Shoghi Effendi, in a Letter dated 11-14-35; and cited by The Universal House of Justice, in a Letter dated 12-15-77)] [Needs version in French]
Celui Qui…n’était autre que Celui Que la postérité acclamera…comme…le Promoteur d’un nouveau “Cycle Universel “….
(Shoghi Effendi, Dieu Passe pres de Nous, CHAPITRE VI: Naissance de la révélation Bahá’í, p. 89)
e. Covenant entre la Manifestation et Dieu

…notre devoir tout tracé est de faire ressortir ce qui suit, afin que le chercheur de vérité ne puisse en douter : depuis “le commencement qui n’a point de commencement” les Prophètes du Dieu unique, inconnaissable, y compris Bahá’u’lláh, du fait même qu’ils transmettent Sa grâce, exposent Son unité, reflètent Sa lumière, et révèlent Ses desseins, ont tous reçu la mission de dévoiler à l’humanité de façon graduellement plus complète les mystères de Sa vérité….
(Shoghi Effendi, La Dispensation de Bahá’u’lláh, à prés de la fin, p. …)

· “Chaque prophète que le tout-puissant Créateur a décidé d’envoyer…”

Chaque prophète que le tout-puissant Créateur a décidé d’envoyer aux peuples de la terre reçoit avec Son Message la mission d’agir de la façon qui convient le mieux au temps dans lequel Il apparaît. 

(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de Bahá'u'lláh, Chapitre: 34. “Toute louange et toute gloire à Dieu qui, par le pouvoir de sa puissance ...”, p. …)

Et chaque Révélation Divine a été dispensée et dosée dans les conditions qui convenaient le mieux à l’âge où elle apparaissait.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de Bahá'u'lláh, Chapitre: 34. “Toute louange et toute gloire à Dieu qui, par le pouvoir de sa puissance ...”, p. …)

Il a été par Nous décrété que le Verbe de Dieu, avec toutes les potentialités qu’il renferme, sera manifesté aux hommes dans une stricte conformité avec les conditions préétablies par Celui Qui est l’Omniscient, le Très-Sage. Nous avons, de plus, ordonné qu’il ne soit pas caché sous d’autres voiles que le Sien propre. Tel est, en vérité, le Pouvoir que Nous avons d’atteindre à Nos Fins. Si le Verbe libérait tout d’un coup les énergies qui sont en lui latentes, il n’est point d’homme qui pourrait soutenir le poids d’une si puissante Révélation. Bien plus, tout ce qui est dans le ciel et sur la terre fuirait devant lui, dans la plus profonde consternation. 

(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de Bahá'u'lláh, Chapitre: 33. “Il a été par Nous décrété que le Verbe de Dieu, avec toutes les potentialités ...”, p. …) [Italique ajouté –ed.]

Contemple de ton oeil interne la chaîne des Manifestations [“Révélations” en anglais –ed.] successives qui relie la Manifestation d’Adam à celle du Bab. J’atteste devant Dieu que toutes furent envoyées par l’opération de la Volonté Divine, que chacune d’elles a apporté un Message spécifique et a reçu un Livre spécial de révélation divine, avec mission de dévoiler les mystères d’une puissante Tablette. La mesure de la Révélation à laquelle chacune d’elles s’est identifiée avait été préordonnée de manière précise. [Italique ajouté –ed.]

(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de Bahá'u'lláh, Chapitre: 31. “Contemple de ton oeil interne la chaîne des manifestations successives ...”, p. …)

Considérez ce qui a été envoyé à Muhammad, L’Apôtre de Dieu. La mesure précise de la Révélation qu’Il apportait avait été clairement préétablie par Celui Qui est le Tout-Puissant. Ceux qui L’entendaient ne Le pouvaient comprendre que dans la mesure de leur capacité et de leur développement spirituels. Et Lui-même, dosant en conséquence Sa Révélation, ne découvrait le Visage de la Sagesse qu’à proportion de la capacité qu’avaient ses auditeurs de soutenir le poids de Son Message. Mais l’humanité n’eut pas plutôt atteint le stade de maturité, que le Verbe révéla les énergies I il avait été doté, et c’est dans leur plénitude qu’il les manifesta quand, en l’an 60, apparut la Beauté Antique en la personne d’Ali Muhammad, le Báb.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de Bahá'u'lláh, Chapitre: 33, “Il a été par Nous décrété que le Verbe de Dieu, avec toutes les potentialités ...”, p. …)

Et quand ce processus de Révélation progressive eut atteint son point culminant avec le stade où devait être dévoilée aux yeux des hommes Sa très sacrée et très sublime Figure qu’aucune autre n’égale, de peur que des yeux profanes ne parvinssent à découvrir Sa gloire, Il décida de Se cacher sous mille voiles. Ainsi fit-Il, alors que pleuvaient sur Lui, - en nombre tel que, seul, les peut compter le Seigneur, votre Dieu, Seigneur de tous les mondes -, les signes et les gages d’une Révélation d’ordre divin. Et quand le temps fixé pour le secret fut révolu, Nous fîmes apparaître, encore qu’enveloppée d’une myriade de voiles, une infinitésimale lueur de la Gloire resplendissante qui rayonnait de la Face de l’Adolescent, et voici que, ressentant aussitôt une violente commotion, tous les habitants des Royaumes célestes et tous les favoris de Dieu tombèrent en adoration devant Lui. Il a en vérité manifesté une gloire I la création n’avait jamais encore été témoin, car Il s’est levé pour proclamer en personne Sa Cause devant tous ceux qui sont dans le ciel et sur la terre. [Italique ajouté –ed.]

(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 31. “Contemple de ton oeil interne la chaîne des manifestations successives ...”, p. …)

Il continue en ajoutant: “Avec chacun des Prophètes, que dans le passé Nous avons envoyés ici-bas, Nous avons établi un Covenant distinct concernant le “Souvenir de Dieu” et Son Jour. 
(Le Báb, La Dispensation de Bahá’u’lláh, Chapitre: Le Báb, p. …)

[Le Covenant Plus Grand que, ainsi qu’Il l’affirme dans Ses [Le Báb] Écrits, Dieu avait conclu, depuis un temps immémorial et par l’entremise des Prophètes de tous les âges, avec l’humanité tout entière était déjà un fait accompli par la nouvelle Révélation. Il restait à présent à le compléter par un Covenant Plus Restreint, covenant qu’Il Se sentait poussé à conclure avec l’ensemble de Ses disciples, concernant Celui I Il décrivit l’avènement comme le fruit et le but ultime de Sa Dispensation (fait référence à l’Apparition de Bahá’u’llah en las années 9 et 19, et Son Covenant et Administration après Lui… –ed.). Un Covenant semblable avait invariablement caractérisé toutes les religions antérieures…. (Note: Cf. aussi, La Seconde Partie, “La Ville Sainte”, Section: Partie III, C, 2, plus loin en cette compilation –ed.)

(Shoghi Effendi, Dieu Passe pres de Nous, CHAPITRE II: Emprisonnement du Báb dans l’Adhirbàyjàn, p. 26)

· “L’avènement de cette Révélation…”

L’avènement de cette Révélation a été annoncé dans toutes les Ecritures sacrées.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de Bahá'u'lláh, Chapitre: 3. “La révélation qui, de temps immémorial, a été acclamée comme le dessein ...”, p. …)

Voyez comme les divers peuples et tribus de la terre ont attendu la venue du Promis de Dieu. Et pourtant, Celui Qui est le Soleil de Vérité ne S’était pas plutôt manifesté, que tous, à l’exception de ceux qu’il plut à Dieu de guider, se sont détournés de Lui. Nous N’osons, en ce Jour, soulever le voile qui cache l’état [“station” en anglais –ed.] sublime que tout vrai croyant peut atteindre, car la joie de cette révélation serait telle que quelques-uns en mourraient.

Celui Qui est le Coeur et le Centre du Bayán a écrit : “Le germe où sont contenues les potentialités de la Révélation à venir est doué d’une puissance supérieure aux forces combinées de tous ceux qui Me suivent. “ Et Il a dit encore : “De tous les hommages que J’ai rendus à Celui Qui doit venir après Moi, le plus grand est Ma déclaration, écrite ici, que Je ne trouve point de mots pour Le décrire convenablement, et que rien de ce que J’ai dit de Lui dans Mon Livre le Bayán ne pourrait rendre justice à Sa Cause. “

Quiconque a sondé les profondeurs des océans de sagesse cachés dans ces paroles exaltées, et pénétré leur signification, a perçu une lueur de la gloire ineffable I a été dotée cette puissante, sublime et très sainte Révélation.

A l’excellence d’une si grande Révélation, on peut imaginer l’honneur qui en rejaillit sur ceux qui s’y sont sincèrement ralliés. Par la justice du seul vrai Dieu ! Le souffle même de ces âmes est à lui seul plus riche que tous les trésors de la terre. Heureux l’homme qui s’est rangé parmi elles et malheur aux négligents !

(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de Bahá'u'lláh, Chapitre: 6. “Voyez comme les divers peuples et tribus de la terre ont attendu la venue du Promis ...”, p. …)
“0 Roi! Je n’étais qu’un homme comme les autres, endormi sur Ma couche, et voici que les brises du Très-Glorieux ont soufflé sur Moi et M’ont donné la connaissance de tout ce qui a été. Cela ne vient pas de Moi mais de Celui Qui est Tout-Puissant et Omniscient. Et Il M’a ordonné d’élever la voix entre la terre et les cieux; et pour cela, il M’est advenu ce qui a fait couler les larmes de tout homme de discernement ... Je ne suis qu’une feuille agitée par les vents de la volonté de Ton Seigneur, le Tout-Puissant, le Très-Glorifié ... Son irrésistible appel M’a atteint et M’a amené à prononcer Ses louanges parmi tous les peuples. J’étais vraiment comme un mort lorsque Son ordre fut donné. La main de la volonté de ton Seigneur, le Compatissant, le Miséricordieux, M’a transformé.” "Par ma vie! " affirme-t-il dans une autre tablette, "ce n'est pas de ma propre volonté que je me suis révélé moi-même, mais c'est Dieu qui, de son propre choix, m'a manifesté." Et ailleurs: " Chaque fois que je choisissais de rester en paix et d'être silencieux, voilà que la voix du Saint-Esprit, se tenant sur ma droite, me réveillait. Le plus grand Esprit apparaissait devant mon visage, Gabriel me couvrait de son ombre, et l'Esprit de gloire s'agitait au fond de moi-même, m'ordonnant de me lever et de rompre mon silence."
(Bahá’u’lláh, en partie en Epitre au Fils du Loup, pp. … et …; aussi en une autre partie en Florilège d’écrits de Bah’a’u’lláh, verset L, p. …; et en partie en , L’appel du Seigneur des Armées, “Tablette a Nasiri'd-Din Shah / Lawh-i-Sultan”, Verset: 192, p. …; et cité en intégralité par Shoghi Effendi, en Dieu Passe pres de Nous, CHAPITRE VI: Naissance de la révélation Bahá’í, p. 97; et aussi en Le Jour Promis Est Venu, Chapitre: 10. Que l’oppresseur renonce, pp. …-…) 
… ce [Le Coran] n’est rien d’autre qu’une révélation inspirée.
Que lui a enseigné [l’Ange Gabriel] la force prodigieuse,

doué de sagacité; c’est alors qu’il se montra sous sa forme réelle [angélique],

alors qu’il se trouvait à l’horizon supérieur.
Puis il se rapprocha et descendit encore plus bas,

et fut à deux portées d’arc, ou plus près encore.

Il révéla à Son serviteur ce qu’Il révéla.

Le coeur n’a pas menti en ce qu’il a vu.

Lui contestez-vous ce qu’il voit?

Il l’a pourtant vu, lors d’une autre descente,

près de la Sidrat-ul-Muntahá [c’est: “au-delà laquelle ni hommes ni angéls puevent passer”; et qui s’appelle aussi: “L’Arbre Sidrah”, “L’Arbre-Lotus Divin”, et “L’Arbre-Lotus Sacré”–ed.],

près d’elle se trouve le jardin de Ma’wa:

au moment où le lotus était couvert de ce qui le couvrait.

La vue n’a nullement dévié ni outrepassé la mesure.

(Muhammad, Coran, [Edition: Traduction d’Hamidullah, extraits trouvés sur internet], Chapitre: 53. AN-NAJMI (L’ETOILE), Versets 53.5 – 53.17, p. …)

Enveloppé dans ses ténèbres stygiennes, respirant son air fétide, engourdi par son atmosphère humide et glacée, les pieds dans des ceps, le cou alourdi par une chaîne pesante, environné de criminels et de mécréants de la pire espèce, obsédé à la pensée de l’affreuse tache qui avait terni le bon renom de Sa Foi bien-aimée, réalisant avec douleur la détresse terrible qui s’était abattue sur ses défenseurs et les graves dangers encourus par le reste de ses fidèles, c’est à une heure aussi critique et en des circonstances aussi effroyables, que l’ “Esprit Suprême “, comme Il le désigne Lui-même – Esprit symbolisé dans les Dispensations respectives de Zoroastre, de Moïse, du Christ et de Muhammad par le Feu Sacré, le Buisson Ardent, la Colombe et l’Ange Gabriel -, descendit sur Bahá’u’lláh et se révéla à Son âme agonisante sous la forme d’une “Créature* Virginale”. [* “Jeune Fille” ou “Donzelle”, …Virginale –ed.]

“Une nuit, en rêve,” écrit-Il Lui-même, Se remémorant, au soir de Sa vie, les premiers tressaillements de la Révélation de Dieu en Son âme, “ces paroles exaltantes se firent entendre de tous côtés: “En vérité, Nous Te rendrons victorieux par Toi-même et par Ta plume. Ne T’afflige pas à cause de ce qui T’est arrivé et ne sois pas effrayé, car Tu es en sécurité. Bientôt, Dieu fera paraître les trésors de la terre: des hommes qui T’aideront par Toi-même et par Ton Nom, avec lesquels Dieu a ranimé les cœurs de ceux qui l’ont reconnu.”” Dans un autre passage, Il décrit, brièvement et de façon vivante, le choc produit sur tout Son être par la force impétueuse des sommations divines, expérience rappelant de façon frappante la vision de Dieu pour Moïse – vision qui le fit défaillir -, et la voix de Gabriel qui plongea Muhammad dans une telle consternation que, se réfugiant chez Lui, il ordonna à Sa femme Khadidja de l’envelopper dans Son manteau. “Pendant les jours où J’étais confiné dans la prison de Tihrán “, dit-Il dans Son mémorable récit, “quoique le poids irritant des chaînes et l’air empesté M’aient laissé peu de sommeil, il Me semblait que, dans ces rares moments d’assoupissement, quelque chose s’écoulait du sommet de Ma tête sur Ma poitrine, ainsi qu’un torrent puissant se précipite sur la terre du sommet d’une montagne élevée. Alors, tous Mes membres prenaient feu, et à ces moments-là Ma langue prononçait des paroles qu’aucun homme ne pourrait supporter d’entendre.”

Dans Sa Sùratu’l-Haykal (la Surih du Temple), Bahá’u’lláh décrit ainsi ces moments à vous couper le souffle où cet Être Virginal, symbolisant l’ “Esprit Suprême”, annonça Sa mission à toute la création: “ Tandis que Je sombrais sous le poids des afflictions, J’entendis, au-dessus de Ma tête, une voix merveilleuse et infiniment douce qui M’appelait. Levant les yeux, J’aperçus une Créature Virginale – personnification du souvenir du nom de Mon Seigneur – qui flottait dans l’espace, devant Moi. Son âme tout entière était dans une telle joie que son expression resplendissait du bon plaisir de Dieu, et que son visage rayonnait de la clarté du Très-Miséricordieux. Entre ciel et terre, elle lançait un appel qui captivait le cœur et l’esprit des hommes. Elle Me fit part, d’une façon à la fois objective et subjective, de nouvelles qui réjouirent Mon âme et celle des serviteurs estimés de Dieu. Montrant Ma tête du doigt, elle s’adressa à tous ceux qui sont au ciel et à tous ceux qui sont sur terre, en ces termes: “Au Nom de Dieu, voici le Bien-Aimé des mondes et cependant vous ne le comprenez pas. Voici la Beauté de Dieu parmi vous, et la puissance de Sa Souveraineté en vous, si seulement vous pouviez le comprendre. Celui-ci est le Mystère de Dieu et Son Trésor, la Cause de Dieu et Sa gloire pour tous ceux qui sont dans les royaumes de la Révélation et de la création, si vous êtes de ceux qui le perçoivent.”
(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en Dieu Passe près de Nous, CHAPITRE VI: Naissance de la révélation Bahá’í, pp. 95-96; cf. aussi: Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, “Súriy-I-Haykal”, Versets: 6 – 7, p. …)
Il est donc clair que les manifestations possèdent trois états :l’état physique, l’état de l’âme douée de raison et l’état d’apparition divine et de splendeur céleste…. [“etat(s)”: : “condition(s)” en anglais –ed.] …Le troisième état [“station” en anglais –ed.] est celui de l’apparition divine et de la splendeur céleste; c’est le Verbe de Dieu, la Bonté Éternelle, leaint-

Esprit. Cet état n’a ni commencement ni fin…. [Italique ajouté –ed.]
(‘Abdu’l-Bahá, Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: III.38. Les trois états des manifestations de Dieu, passim, p. …) 

…le Saint-Esprit…est l’intermédiaire entre Dieu et la créature. C’est comme un miroir placé devant le soleil. De même qu’un saint miroir extrait la lumière du soleil et en transmet à d’autres la bonté, de même le Saint-Esprit est l’intermédiaire des Lumières Sacrées qui viennent du Soleil de Réalité, et qu’il fait parvenir aux saintes réalités. Il est orné de toutes les perfections divines. Chaque fois qu’il se manifeste, le monde est renouvelé, un cycle nouveau est fondé; le corps de l’humanité revêt une nouvelle parure…. …C’est par ce pouvoir que le Christ a renouvelé son cycle, que le céleste printemps, avec la fraîcheur et la douceur les plus exquises, a planté sa tente dans le monde de l’homme, et que les brises vivifiantes ont parfumé l’odorat de ceux qui étaient éclairés. …C’est ainsi que la manifestation de Bahá’u’lláh fut comme une saison nouvelle, apparaissant…. Il établit le Trône de Son Royaume Divin au centre du monde; et, par le Saint-Esprit, il fit revivre les hommes et institua un cycle nouveau.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: III.36. Les cinq aspects de l’esprit, passim, p. …)

[As to your question concerning the Holy Spirit and its relation to Bahá’u’lláh; the Holy Spirit may well be compared to the rays of the sun, and Bahá’u’lláh to a perfect mirror reflecting these rays which radiate from the sun. Briefly stated the comparison is this: God is the sun; the Holy Spirit are (sic) the rays of the sun; and Bahá’u’lláh is the mirror reflecting the rays of the sun…. 
(Shoghi Effendi, in a Letter dated 07-23-36; and cited by The Universal House of Justice, in a Letter dated 12-15-77)] [Underlining added –ed.] [Needs version in French]
· ”Celui qui…a obtenu l’accès en Sa Prèsence, Paradis veritable…”
Celui qui a reconnu la Source de la Direction divine, et est entré dans Sa cour sainte, s’est approché de Dieu. Il a obtenu l’accès en Sa Présence, Paradis véritable I les plus hautes demeures du ciel ne sont que le symbole. Un tel homme est parvenu à la connaissance du rang [“station” en anglais –ed.] de Celui Qui est “à deux portées de flèche”, qui Se tient par-delà le Sadratu’l-Muntahá. [Comparez à Coran, Chapitre: 53, ci-dessus, p. 101 –ed.] [Italique ajouté –ed.]

(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 29. “Le dessein de Dieu en créant l’homme a été et sera toujours de le rendre capable ...”,  p. …)

Comme ces paroles étaient prononcées, voici ce que Nous vîmes : l’aurore de la Révélation répandait les douces saverurs de Dieu et la brise matinal soufflait de la Saba de l”Eternel, réjouissant le couer par la bonne nouvelle et connant à l’âme un immense bonheur. Elle avait renouvelé toutes choses et apporté d’innombrables présents de valeur de la part de l’Ami inconnu…. Sans le secours des mots Il dévoile les mystères intérieurs et révèle les secrets des paroles divines…. Il offre…les mystères de la vérité et dépose dans le sein des amants les symboles des mystères les plus intimes. En cette heure, une telle grâce est répandue dans le monde que le Saint-Esprit en est jaloux ! Une goutte d’eau a le pouvoir des vagues de la mer; un grain de poussière a l’éclat du soleil; Sa bonté est si grande que le bousier recherche le grain de musc, et la chauve-souris le soleil ! Les morts sont ressuscités dans leurs corps par les brises de vie; les ignorants s’assoient sur le trône du savoir; les oppresseurs trouvent leur place sur les hauteurs de la justice !

L’univers est en état de gestation à cause de toute cette bonté, et bientôt le résultat en sera visible à tous, dans ce monde de poussière. Alors celui qui meurt de soif parviendra au Kawthar du Bien-Aimé; celui qui est perdu dans les déserts de l’éloignement et de la non-existence arrivera aux tentes de la vie et de la présence de l’Amant. Dans quel coeur ces semences sacrées germeront-elles ? Dans quelle âme fleuriront les réalités invisibles ? En vérité je te le dis, les flammes du Buisson de l’amour, brûlant dans le Sinaï du coeur, sont si violentes que les flots de la parole divine ne pourront les éteindre.
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Première partie, Versets: 1.262-1.274, pp. …-…)

f. Loi Divine

Le monde contingent tout entier est soumis à une loi et à un maître auxquels il ne peut jamais désobéir….  

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: I.2. Preuves et démonstrations de l’existence de Dieu, p. …)

…le champ de cette loi sera le lieu où l’homme prendra ses ébats, Et cette terre est solide, le pied n’y glisse pas. 

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: I.13. Commentaire du chapitre XII des révélations de saint Jean, p. …)

· [“Gather them…together around this Divine Law…”
Gather them, then, together around this Divine Law, the covenant of which Thou hast established with all Thy Prophets and Thy Messengers, and Whose ordinances Thou hast written down in Thy Tablets and Thy Scriptures.
(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, p. 106)] [No translation available]
[…grant that Thy servants may not be kept back from this Divine Law which, at Thy will and according to Thy pleasure, hath branched out from Thy most great Ocean.
(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, p. 27)] [No translation available]
Parce que l’homme est resté sourd à la Voix de la Vérité, parce qu’il a fermé les yeux devant la Lumière Sacrée, négligeant la Loi de Dieu, pour cette raison, les ténèbres du désordre et de la guerre, de l’inquiétude et de la misère ont affligé la terre. 

(‘Abdu’l-Bahá, Les Causeries d’‘Abdu’l-Bahá à Paris, Chapitre: I. Le soleil de vérité, près de fin, p. …)

1) Loi Absolue, Éternelle, Tout-Puissant, et Universelle 

Il est dit que la Nature, dans sa propre essence, est entre les mains du pouvoir de Dieu, et ce Dieu vivant est Tout-Puissant : Il a mis la Nature sous l’égide de règlements et de lois de vérité, et Il la régit.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: I.1. La nature est sous l’empire d’une loi générale unique, à la fin, p. …)
i. Ordre

…l’égalité…est une chimère tout à fait impraticable. Même si on parvenait à l’établir, elle ne pourrait durer. Et si cette égalité était possible, tout l’ordre du monde en serait détruit. La loi de l’ordre doit toujours prévaloir chez les humains. Le ciel l’a ainsi décrété en créant l’homme.

Il est des êtres très intelligents, d’autres pourvus d’une intelligence ordinaire, et d’autres encore dépourvus d’intellect. Entre ces trois catégories de personnes, il y a de l’ordre mais pas d’égalité. Comment pourrait-il y avoir égalité entre la sagesse et la stupidité ? L’humanité exige, comme une grande armée, un général, des capitaines, des sous-officiers de tous grades et des soldats qui aient chacun une affectation bien déterminée. La hiérarchie est absolument nécessaire pour assurer une organisation méthodique. [Italique et souligner ajouté –ed.]

(‘Abdu’l-Bahá, Les Causeries d’’Abdu’l-Bahá à Paris, Chapitre: II. Sixième principe: Egalisation des moyens d’existence, p. …)

· “…il est incontestable et évident que les hommes n’ont jamais eu…des capacités intellectuelles équivalentes.“
…il est incontestable et évident que les hommes n’ont jamais eu et n’auront jamais des capacités intellectuelles équivalentes. Seule l’Intelligence parfaite peut indiquer la voie véritable.
(Bahá’u’lláh, Tabernacle de l’Unité, Section II, Verset: 2.22, p. …)

Au moment de la révélation, tous les hommes ont le même rang. Par la suite, ils deviennent différents en fonction du fait qu’ils acceptent ou rejettent, s’élèvent ou chutent, se meuvent ou restent immobiles, reconnaissent ou refusent. Par exemple, le seul vrai Dieu, magnifiée soit sa gloire, demande par l’intermédiaire de sa Manifestation : « Ne suis-je pas votre Seigneur ? » L’âme qui répond « Oui, en vérité ! » est élevée, aux yeux de Dieu, parmi les plus remarquables. Nous voulons dire ceci : Avant que le Verbe de Dieu ne soit dispensé tous les hommes sont égaux, leur rang est identique. Les différences n’apparaissent qu’ensuite comme tu l’as sans doute remarqué. 

(Bahá’u’lláh, Tabernacle de l’Unité, Section II, Verset: 2.50, p…)
ii. Amour

L’amour est la plus grande loi qui régit ce puissant et céleste cycle, l’unique pouvoir qui relie les divers éléments de ce monde matériel, la force magnétique suprême qui dirige les mouvements des sphères dans les célestes royaumes. L’amour révèle, avec une puissance infaillible et illimitée, les mystères latents de l’univers. L’amour est l’esprit de vie qui anime le corps embelli de l’humanité; il est la cause de la civilisation véritable en ce monde mortel, et il dispense une gloire impérissable sur toute race et toute nation aux nobles idéaux.

Tout peuple auquel est accordée la faveur divine sera, .infailliblement, magnifié et exalté par l’assemblée céleste, par la cohorte des anges et les habitants du Royaume d’Abha.

(‘Abdu’l-Bahá, Selection des Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 12. “Sache, en toute certitude, que l’amour est le secret ...”, p. …)

…la base créatrice est à tous ses degrés et dans tous ses domaines une expression ou conséquence de l’amour. 
(‘Abdu’l-Bahá, Les Bases de l’Unité du Monde, Chapitre: La paix universelle, Verset 5.5, p. 28)

Sache, en toute certitude, que l’amour est le secret de la sainte dispensation de Dieu, la manifestation du Très-Miséricordieux, la source des effusions spirituelles. L’amour est la douce lumière céleste, le souffle éternel du Saint Esprit qui vivifie l’âme humaine. L’amour est la cause de la révélation divine envers l’homme, le lien vital inhérent à la réalité des choses, en harmonie avec la création divine…. L’amour est l’esprit de vie qui anime le corps embelli de l’humanité; il est la cause de la civilisation véritable en ce monde mortel, et il dispense une gloire impérissable sur toute race et toute nation aux nobles idéaux.
(‘Abdu’l-Bahá, Selection des Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 12. “Sache, en toute certitude, que l’amour est le secret ...”, passim, p. …)

· “Caché en Mon être éternel…Je savais Mon amour pour toi…”

O fils de l’homme! 

Caché en Mon être éternel et dans l’antique éternité de Mon essence, Je savais Mon amour pour toi, aussi t’ai-Je créé. J’ai gravé en toi Mon image et Je t’ai révélé Ma beauté.

(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachée, Chapitre: Première Partie (révélée en I), Verset: 1.3, p. …)

O fils de l’existence! 

Aime-Moi pour que Je puisse t’aimer. 

Si tu ne M’aimes pas, 

par aucun moyen Mon amour ne pourra t’atteindre. 

Sache-le, ô serviteur.

(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachée, Chapitre: Première partie (révélée en I), Verset: 1.5, p. …)

L’amour est un voile entre l’amant et l’aimé; 

Il ne M’est pas permis d’en dire plus.

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La Vallée de la Connaissance, p. …; et Chapitre: La Quatrième Vallée, p. …) 

“L’amour est une lumière qui ne luit jamais dans un coeur apeuré. …“Et s”il ne craint pas Dieu, Lui lui fera tout craindre; tandis que toutes chose craindront celui que craint Dieu.”

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La Quatrième Vallée, p. …)

Quiconque a connu Dieu ne connaîtra jamais que Lui, et quiconque a craint Dieu, n’aura point d’autre crainte, alors même que toutes les puissances de la terre se dresseraient contre lui.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 66. “Craignez Dieu, habitants de la cité (Constantinople) ...”, p. …)

…Mais la tête se levant pour l’amour de Dieu sera sûrement tranchée, la vie allumée au feu du désir à coup sûr sacrifiée, et le coeur fidèle au souvenir de l’Aimé certainement noyé dans son sang. Cela fut si bien exprimé par ces mots: 

Vis détaché de l’amour

car sa paix elle-même est angoisse; 

Il débute par la souffrance 

et se termine par la mort.

Paix à celui qui suit le droit sentier!

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de la vraie pauvreté et de l’anéantissement absolu, p. …)

[Cf. also: “For in the realm of conscience naught but the ray of God’s light can command, and on the throne of the heart none but the pervading power of the King of Kings should rule.”
(‘Abdu’l-Bahá, A Traveller’s Narrative, p. 39)]

iii. Unité Divine

…invitant ceux qui croient en l’unité divine, à se rendre aux parvis du Trés-Généreux….

(Bahá’u’lláh, Livre de Prières, Section: “Tablette d’Ahmad”, p. 97)
Si nous construisons l’Ordre Administratif à un point de perfection absolue, et que nous permettions en même temps l’obstruction ou la déconnection des voies par lesquelles le Saint Esprit de la Cause se répand, nous n’aurions pas autre chose qu’un corps parfait sans contact et séparé des plus belles impulsions de l’âme ou de l’esprit. D’un autre côté, si l’affluence et la diffusion de l’esprit sont totalement sujettes à l’orientation et à l’interprétation plus ou moins incomplètes des croyants, manquant tout à la fois de la sagesse assurée par la consultation et, de la lumière de la vraie unité qui brille à travers l’acte consultatif et l’obéissance à ce dernier, on assisterait à une activité désordonnée et désorganisée qui ne refléterait que vaguement le but divin de cet âge, qui est l’établissement du règne de l’amour divin, de la justice et de la sagesse en ce monde, en conformité avec la loi divine.

Dans le corps de l’homme, qu’ est le véritable exemple divin ou son parallèle, l’esprit, quand il contrôle parfaitement même les parties les moins importantes de l’organisme, trouve l’harmonie absolue à travers tout le corps, et chaque partie est en parfaite réciprocité avec les autres. Les ordres et les impulsions de l’esprit dirigent le corps et celui-ci, à son tour, identifie et détermine dans ses actions et ses fonctions les impulsions spirituelles. Voici l’unité divine – et cette loi étant universelle, se retrouvant dans chaque objet créé de l’univers, elle a une application complète dans l’organisme universel bahá’í composé des croyants du monde entier, et qui a été établi par la Manifestation de Dieu. [Soulignement ajouté –ed.]

(Shoghi Effendi, Les Principes de l’Administration Baha’ie, Section: INTRODUCTION, Enseignement et administration, pp. …)
· “Gardez-vous, ô croyants en l’unité de Dieu…”

Gardez-vous, ô croyants en l’unité de Dieu, de distinguer entre les manifestations de sa cause, de faire à leur sujet quelque discrimination qui aille à l’encontre des signes I s’est accompagnée leur révélation. Là est, en vérité, la vraie signification de l’unité divine, si vous êtes de ceux qui peuvent comprendre cette vérité et y croire. De plus, soyez assurés que les oeuvres et les actes de ces manifestations de Dieu, et même quoi qu’il appartienne en propre à chacune et quoi qu’elles puissent manifester de particulier à l’avenir, sont toutes d’ordre divin et reflètent toutes la volonté et le dessein de Dieu.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 24. “Gardez-vous, ô croyants en l’unité de Dieu, de distinguer entre les manifestations ...”, p. …)

[And since it hath been demonstrated that Thy most august Self is immeasurably exalted above all that hath been created in the world of being, and is far above the reach and ken of the apprehension of Thy chosen Ones and Thy loved Ones, the splendors of the light of Thy unity are therefore manifested, and it becometh evident unto every one, whether free or bond, that Thou art One in Thine own Self, one in Thy Cause, and one in Thy Revelation…. 
(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, p. 274)] [No translation available]
…Voici que le Rossignol du paradis chante, sur les branches de l’Arbre d’Éternité, de saintes et douces mélodies annonçant aux âmes sincères les joyeuses nouvelles de la proximité de Dieu, invitant ceux qui croient en l’unité divine, à se rendre aux parvis du Trés-Généreux, informant “les peuples du détachement” du message révélé par Dieu…guidant les adorateurs vers le siège de sainteté et vers cette resplendissante Beauté.

(Bahá’u’lláh, Livre de Prières, Section: “Tablette d’Ahmad”, passim, p. 97)
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12. Ô Plume du Très-Haut, écoute l’appel de Ton Seigneur, lancé par l’Arbre Divin depuis ce Lieu sacré et lumineux afin que les doux accents de Ton Seigneur, le Très-Miséricordieux, emplissent Ton âme de joie et de ferveur, et que les brises qui émanent de Mon nom, le Magnanime, dissipent Tes soucis et Tes chagrins. De ce Temple, élève donc les temples de l’Unité de Dieu afin qu’ils fassent part, dans les royaumes de la création, des joyeuses nouvelles de leur Seigneur, le Très-Exalté, le Très-Glorieux, et qu’ils soient de ceux qui sont illuminés par Sa lumiére. 

13. Nous avons, en vérité, décrété que ce Temple soit la source de toute existence dans cette nouvelle création afin que tous tiennent pour certain Mon pouvoir d’accomplir Mon dessein par Ma parole “ Sois”, et cela est ! À l’ombre de chaque lettre de ce Temple, nous avons suscité un peuple I personne ne peut compter le nombre sauf Dieu, le Secours, l’Absolu. Sous peu, Dieu fera sortir de Son Temple ces âmes qui demeureront imperturbables face aux insinuations des rebelles, et boiront à tout moment de cette coupe qui est la vie même. Ceux-là sont, en vérité, parmi les bienheureux. 

14. Voici les serviteurs qui demeurent à l’abri de la tendre miséricorde de leur Seigneur et restent impassibles face à ceux qui cherchent à obstruer leur sentier. Sur leur visage, on peut voir la lumière resplendissante du Très-Miséricordieux et de leur coeur, on peut entendre le souvenir de Mon Nom très glorieux et inaccessible. S’ils déliaient leur langue pour louer leur Seigneur, les habitants du ciel et de la terre se joindraient à eux dans leurs chants de louange – et pourtant, si peu nombreux sont ceux qui entendent ! Et s’ils exaltaient leur Seigneur, toutes les choses créées les accompagneraient dans leurs hymnes de gloire. Ainsi Dieu les a-t-il glorifiés au-dessus du reste de Sa création, et pourtant le peuple reste inconscient ! 

15. Ce sont eux qui gravitent autour de la Cause de Dieu, comme les ombres tournent autour du soleil. Ouvrez alors vos yeux, ô peuple du Bayan afin que vous puissiez les contempler ! C’est en vertu de leur mouvement que toutes les choses sont mues et en vertu de leur immobilité que toutes les choses sont amenées à s’arrêter, si vous pouviez en avoir la certitude ! Par eux, les croyants en l’Unité Divine se sont tournés vers Celui Qui est l’Objet de l’adoration de l’ensemble de la création, et par eux le coeur des justes a trouvé le repos et la sérénité, si seulement vous pouviez le savoir ! Par eux, la terre a été créée, les nuées ont déversé leur générosité et le pain de la connaissance est descendu du ciel de grâce, si seulement vous pouviez le comprendre ! 

16. Ces âmes sont les protectrices de la Cause de Dieu sur terre; elles préserveront sa beauté de la noire poussière des désirs futiles et des vaines imaginations. Dans le sentier de leur Seigneur, elles ne craindront pas pour leur vie ; plutôt sacrifieront-elles tous leurs biens, dans leur enthousiasme à contempler la face de leur Bien-Aimé, dès qu’il apparaîtra en ce Nom, le Tout-Puissant, l’Omnipotent, le Très-Glorieux, le Plus-Saint.

 (Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, “Súriy-I-Haykal”, Versets: 12-16, pp. …) 

[Note: This section should have grey borders surrounding it on the left and right (similar to the portion which follows – beginning with the third paragraph below), because it is not considered as authoritative text. –ed.]

[Concernant cette Sourate, Taherzadeh escrit:  “L’un des écrits les plus importants de I est la Suriy-I-Haykal ou Suratu’l-Haykal (Sourate du Temple)….” Il continue: “Bien apprécier la majesté et le pouvoir de cette oeuvre remarquable de I sans traduction*, est chose impossible. Il suffit de dire que chaque fois qu’il s’adresse au Haykal il dévoile une nouvelle facette de la révélation de Dieu comme s’il ouvrait une nouvelle porte menant vers quelque mystère enchâssé dans ses Écrits, un mystère jusqu’à présent caché aux yeux des hommes. Si celui qui a le coeur pur a la possibilité d’avoir ne serait-ce qu’une vision fugitive de ce royaume infini de révélation divine qui est au-delà de sa compréhension, une telle vision pourrait doter son âme d’une perspicacité qu’aucune agence humaine ne pourra jamais lui conférer…. [*nota: la traduction en anglais a été publiée en anglais en 2002 et en français en 2004]”  

 “Chaque mot et lettre prononcés par la Manifestation de Dieu prennent un sens et une signification au-delà de la compréhension de l’homme. Par exemple, il y a de longues tablettes révélées par le Bab et I expliquant la signification d’une seule lettre mentionnée dans les Livres saints des religions du passé. Nous avons déjà donné ces exemples dans un volume précédent…. Dans Suriy-I-Haykal, I révèle la signification des lettres qui forment le mot Haykal, et les facultés I chacune est investie par Dieu. Il est difficile de transmettre ceci sans avoir accès aux paroles de I. Il déclare que le Haykal est la source de la création d’une nouvelle race d’hommes, et qu’à travers chacune de ses lettres, Dieu élèvera des êtres merveilleux I le nombre est connu de nul autre que lui et I le visage brillera de l’éclat de leur Seigneur. Ces âmes graviteront autour de la cause de Dieu comme une ombre qui gravite autour du soleil. Elles protègeront la Foi des massacres de ceux qui renient et offriront leur vie de plein gré pour la promotion de sa cause parmi les hommes. Cette tablette est remplie des bonnes nouvelles de l’apparition d’un groupe de croyants dévoués auxquels I se réfère comme à une nouvelle race d’hommes….” […And in which their purpose, qualities, responsibilities, powers and capacities are both amply revealed and confirmed –ed.]  

[Note aussi: ‘Abdu’l-Bahá wrote in numerous Tablets,  revealed long after the Martydom of the followers of the Báb, that he was waiting for the appearance of these holy souls who would manifest the  divine qualities of this new race of men, not only as martyrs, but  in other forms of heroism as well, sacrificing their substence and the comfort of their very lives for promotion of the Cause in various and all ways –ed.] [Needs side notes translated into French]
(Adib Taherzadeh, The Revelation of Bahá’u’lláh, v 3, Chapitre 7: Suriy-I-Haykal, passim, pp. …]

C’est en son nom que l’étendard de l’Unité Divine est hissé sur le Sinaï des mondes visibles et invisibles, proclamant qu’il n’est pas d’autre Dieu que Moi, l’Inégalable, le Glorieux, l’Incomparable. 
(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, “Súriy-I-Haykal”, Verset: 93, p. …)
39. Et lorsque ce point du voyage est atteint et que le voyageur a dépassé cette condition élevée, il pénètre dans la Cité de l’Unité Divine, dans le jardin de l’unicité et dans la cour du détachement. À ce niveau, le chercheur rejette tous signes, allusions, voiles et paroles, il perçoit toutes choses d’un oeil éclairé par les effulgences déversées sur lui par Dieu lui-même. Au cours de ce voyage, il voit toutes les différences réduites à un seul mot et toutes les allusions résumées en un unique point. 
(Bahá’u’lláh, Joyaux des Mystères Divins, Verset: 39, p. …)
90. De même, appréhende chaque étape, chaque signe, chaque allusion, afin de voir chaque chose à sa juste place et d’envisager chaque question à la lumière qui lui convient. Or, dans cette étape, la Cité de l’Unité Divine, se trouvent ceux qui sont entrés dans l’arche de la providence divine et ont voyagé sur les sommets de l’unité divine. Tu verras sur leur visage les lumières de la beauté et dans leur temple humain les mystères de la gloire. Tu humeras la fragrance musquée de leurs paroles et contempleras les signes de sa souveraineté dans leurs manières et dans leurs actes. De même, tu ne seras pas aveuglé par les actes de ceux qui n’ont pas bu aux sources cristallines ni atteint les cités saintes et qui, suivant leurs désirs égoïstes, répandent le désordre dans le monde tout en se croyant bien guidés, ceux I on a dit : “ Les voici ces misérables, ces insensés qui suivent tout imposteur fort en voix et changent au gré du vent “(58, Tradition attribuée à l’Imam ‘Ali). Les degrés de ce cheminement, les phases de cette étape, les lieux de ce séjour te sont maintenant clairs et manifestes et n’exigent pas de plus amples explications.
(Bahá’u’lláh, Joyaux des Mystères Divins, Verset: 90, p. …)

iv. Progrès spiritual
Le progrès est de deux sortes, matériel et spirituel. On obtient le premier par l'observation de l'existence environnante, et il constitue la base de la civilisation.

Le progrès spirituel s'obtient par les souffles du Saint-Esprit, c'est l'éveil de l'âme consciente de l'homme à la perception de la réalité de la divinité.

Le progrès matériel assure le bonheur du monde humain. Le progrès spirituel assure le bonheur et la continuation éternelle de l'âme.

     (‘Abdu'l-Bahá, Les bases de l'unité du monde, versets 23.31 – 23.33, pp. 116-117)
Dans le monde de l’esprit, il n’y a pas de retour en arrière. 

(‘Abdu’l-Bahá, Les Causeries d’’Abdu’l-Bahá à Paris, Chapitre: I. Evolution de l’esprit, p. …)

Dans ce monde matériel, pour le temps, il y a les cycles, pour les contrées, il y a le retour des saisons, pour les âmes, il y a le progrès, l’évolution et l’éducation.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: I.14. Preuves spirituelles, p. …)

L’homme progresse; la nature est stationnaire, n’ayant pas le pouvoir de progresser ou de rétrograder. L’homme est doué de vertus idéales telles que l’intellection, la volition – parmi elles la foi, la confession et la reconnaissance de Dieu – tandis que la nature en est dépourvue. Les facultés idéales de l’homme, y compris la capacité d’acquisition scientifique, dépassent la portée de la nature. Ce sont les pouvoirs qui différencient et distinguent l’homme de toutes les autres formes de vie. C’est le don de l’idéalisme divin, la couronne qui orne la tête de l’homme.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Bases de l’Unité du Monde, Chapitre 17: Science, versets: 31-33, p. …)

[The significance is this: that the world of humanity is distinct from the animal kingdom. …The proof is that the animals are captives of nature. All existence and phenomena of the lower kingdoms are captives of nature; the mighty sun, the numberless stars, the kingdoms of the vegetable and mineral, none of these can deviate one hair’s breadth from the limitation of nature’s laws. …But man breaks the laws of nature and makes them subservient to his uses. For instance, man is an animate earthly being in common with the animals. The exigency of nature demands that he should be restricted to the earth; but he, by breaking the laws of nature, soars in the atmosphere high above it. By the application of his intellect he overcomes natural law and dives beneath the seas in submarines or sails across them in ships. He arrests a mighty force of nature such as electricity and imprisons it in an incandescent lamp. According to the law of nature he should be able to communicate at a distance of, say, one thousand feet; but through his inventions and discoveries he communicates with the East and with the West in a few moments. This is breaking the laws of nature. 

(‘Abdu’l-Bahá, The Promulgation of Universal Peace, p. 359)]

[The souls who bear the tests of God become the manifestations of great bounties; for the divine trials cause some souls to become entirely lifeless, while they cause the holy souls to ascend to the highest degree of love and solidity. They cause progress and they also cause retrogression. 

(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of Abdu’l-Bahá, v 2, p. 324)]

[Desire and passion, like two unmanageable horses, have wrested the reins of control from him [man] and are galloping madly in the wilderness. This is the cause of the degradation of the world of humanity. This is the cause of its retrogression into the appetites and passions of the animal kingdom.
(‘Abdu’l-Bahá, The Promulgation of Universal Peace, p. 183)]

[A tree can live solitary and alone, but this is impossible for man without retrogression. Therefore, every cooperative attitude and activity of human life is praiseworthy and foreintended by the will of God.
(‘Abdu’l-Bahá, The Promulgation of Universal Peace, p. 338)]

Le “progrès” est l’expression de l’esprit dans le monde physique. L’intelligence de l’homme, son pouvoir de raisonner, ses connaissances et son acquis scientifique sont des manifestations de l’esprit. Ces facultés, soumises à la loi inéluctable du progrès spirituel, sont forcément immortelles.

Mon espoir est de vous voir progresser tant dans le domaine de l’esprit que dans celui de la matière. Que votre intelligence se développe. Que votre savoir augmente et que votre compréhension soit plus étendue. Vous devez toujours être diligents et ne jamais vous arrêter. Evitez de rester stationnaire, c’est le premier pas vers le déclin et la régression.

Toute la création est périssable; la matière est composée d’atomes; quand ces atomes commencent à se séparer, c’est le début de la décomposition qui conduit à ce que nous appelons la mort. Cette combinaison d’atomes qui constituent le corps, ou principe mortel de tout être créé, est temporaire. Quand disparaît la force d’attraction qui maintient ces atomes ensemble, le corps comme tel cesse d’exister.

Pour l’âme, il en va différemment. L’âme n’est pas une combinaison d’éléments; elle n’est pas composée d’une multitude d’atomes, mais d’une substance unique et indivisible; c’est pourquoi elle est éternelle. Elle est d’un tout autre rang que les créatures du monde physique: elle est immortelle.  …La science a démontré qu’un corps “simple” – “simple” voulant dire “non composé”, - est indestructible, éternel. L’âme n’étant pas composée de plusieurs éléments joue le rôle d’un corps simple, et par conséquent, ne peut cesser d’exister. Formée de cette substance une et indivisible, elle ne peut subir ni désintégration ni destruction; aussi n’y a-t-il aucune raison pour qu’elle meure.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Causeries d’’Abdu’l-Bahá à Paris, Chapitre: I. Evolution de l’esprit, p. …)

2) Virtus spirituelles/qualités divines/commandements éternels/significations intérieures/essence

La loi de Dieu comprend deux parties : l’une, fondamentale, est spirituelle; c’est-à-dire a trait aux vertus spirituelles et aux qualités divines, et n’a ni changement ni modification : c’est le Saint des Saints, qui est l’essence de la loi d’Adam, de Noé, .de Moïse, du Christ, de Muhammad, du Báb et de Bahá’u’lláh; elle dure et elle est établie dans tous les cycles prophétiques.

Jamais elle ne sera abrogée, car c’est la vérité spirituelle, non matérielle : c’est la foi, le savoir, la certitude, la justice, la piété, la droiture, la confiance méritée, l’amour de Dieu, la bienveillance, la générosité pour les pauvres, la protection des opprimés, les dons aux malheureux, la main tendue à ceux qui sont tombés, la pureté, le détachement, l’humilité, la douceur, la patience, la constance.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: I.11. Commentaire du chapitre XI des révélations de saint Jean, p. …)

· “Le quatrième Taráz se rapporte à la Loyauté [‘Trustworthiness’ en anglais…]…”

Le quatrième Taráz se rapporte à la Loyauté [“Trustworthiness” en anglais, dérivé de “Confiance”; condition ou état d’être digne de confiance, honnête, sûr –ed.]  . En vérité elle est la porte menant à la sécurité pour tous ceux qui vivent sur terre et un signe de gloire de la part du Très-Miséricordieux…. …Il n’y a guère, ces paroles sublimes furent révélées par la Plume du Très-Haut: Nous te parlerons à présent de la Loyauté et de sa place aux yeux de Dieu ton Seigneur le Seigneur du Trône Puissant. Un jour parmi les jours Nous Nous rendîmes sur Notre Île Verdoyante. A Notre arrivée Nous aperçûmes ses rivières ruisselantes ses arbres luxuriants et la lumière du soleil qui jouait parmi eux. En tournant la tête à droite Nous vîmes ce que la plume est impuissante à décrire pas plus qu’elle ne peut rendre compte de ce que l’oeil du Seigneur de l’Humanité a vu en ce lieu très sanctifié ce lieu si sublime ce Lieu Béni et tant exalté. Nous tournant ensuite vers la gauche Nous contemplâmes une des Beautés du Paradis Suprême dressée sur une colonne de lumière et proclamant: “O habitants de la terre et des cieux ! Voyez Ma beauté, Mon éclat, Ma révélation, Mon rayonnement. Par Dieu le Vrai ! Je suis la Loyauté sa révélation et sa beauté. Je récompenserai celui qui Me sera fidèle qui reconnaîtra Mon rang et Ma position (“station” en anglais –ed.) et se saisira de Mon étendard. Je suis le plus grand ornement du peuple de Bahá et le vêtement de gloire de tous ceux qui demeurent dans le royaume de la création….
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: TARAZAT (Ornements), p. …; et en part en Epitre au Fils du Loup, p. …)

O peuple de la terre ! Par la justice du Seul vrai Dieu, je suis la Céleste Servante [Cf: “Céleste Houri” ne le passage suivant –ed.] engendrée par l’Esprit de Baha, habitant la Demeure taillée dans une masse de rubis, tendre et vibrante; et, dans ce puissant Paradis, je n’ ai jamais rien observé d’ autre que ce qui proclame le Souvenir de Dieu en exaltant les vertus de ce Jeune I. En vérité, il n’y a pas d’autre Dieu que votre Seigneur, l’infiniment Miséricordieux. Magnifiez donc Son rang [“station” en anglais –ed.] car, voyez, Il se tient en équilibre au coeur même du Plus Haut Paradis comme la personnification de la louange de Dieu au sein du Tabernacle où il est glorifié. Parfois j’entends Sa Voix alors qu’Il acclame Celui Qui est l’Eternel, l’Ancien des Jours; parfois aussi, alors qu’Il parle du mystère de Son Nom très auguste, et quand Il entonne les hymnes à la grandeur de Dieu, tout le Paradis, dans le désir de contempler Sa Beauté, se lamente, et quand Il chante des paroles de louange et de glorification de Dieu, tout le Paradis devient immobile, pareil à la glace bloquée au coeur d’une montagne gelée. Il Me semble que je L’ai vu marcher le long d’une voie médiane sur laquelle chaque paradis était Son Propre paradis, chaque ciel Son Propre ciel, alors que la terre et tout ce qui s’y trouve apparaissait comme un simple anneau au doigt de Ses serviteurs. Glorifié soit Dieu, Son Créateur, le Seigneur de l’éternelle souveraineté. En vérité, Il n’est que le serviteur de Dieu, la Porte de la Pérennité de Dieu, votre Seigneur, la Vérité Souveraine.

(Le Báb, Selection des Ecrits du Báb, Chapitre 29: “O peuple de la terre ! Par la justice du seul vrai Dieu, je suis…”, p. …)

Dis: La Révélation envoyée par Dieu s’est très certainement répétée, et la Main de Notre puissance étendue sur la création a couvert de son ombre tous ceux qui sont dans les cieux et tous ceux qui sont sur la terre. Par le pouvoir de la vérité, de la vérité même, Nous avons fait apparaître une infinitésimale lueur de Notre impénétrable Mystère, et voici que, pour avoir seulement entrevu, dans un éclair, cette lumière de pourpre enveloppant le Sinaï de Notre Révélation ceux-là mêmes ont expiré, qui avaient reconnu l’éclat de là splendeur Sinaïque. Ainsi est descendu dans les nuées de Son témoignage Celui Qui est la Beauté du Très-Miséricordieux, et le décret s’est trouvé accompli par la vertu de la Volonté de Dieu, le Très-Glorieux, le Très-Sage.

Dis: Sors de Ta chambre sacrée, ô Céleste Houri Qui habite le Sublime Paradis ! Drape-Toi, comme il Te conviendra, dans le Vêtement de soie de l’immortalité, et revêts, au nom du Très-Glorieux, la Robe de Lumière. Ecoute ensuite les accents, d’une merveilleuse douceur, de la Voix qui part du Trône de Ton Seigneur, l’Inaccessible, le Très-Haut. Dévoile Ta face, et révèle la beauté de la Houri aux yeux noirs, et ne souffre pas que les serviteurs de Dieu soient privés de contempler la lumière de Ton resplendissant visage. Ne T’afflige pas des soupirs des habitants de la terre ni des lamentations des citoyens du ciel. Laisse-les périr dans la poussière de l’extinction finale. Qu’ils rentrent dans le néant puisqu’ils ont allumé dans leur poitrine la flamme de la haine ! Entonne ensuite de ta voix la plus mélodieuse, à la face des peuples de la terre et du ciel, l’hymne de louange, en souvenir de Celui Qui est le Roi des noms et attributs de Dieu. Telle est la destinée que Nous avons décrétée pour Toi. Rien ne peut Nous empêcher d’accomplir notre Dessein.

Garde-Toi de Te dépouiller, ô Essence de Pureté, de Ta robe de resplendissante gloire. Mieux, enrichis-Toi sans cesse davantage dans le royaume de la création, en te parant des vêtements incorruptibles de Ton Dieu, afin que par Toi soit reflétée dans toutes choses créées l’image de beauté du Tout-Puissant et que la grâce de Ton Seigneur, dans la plénitude de sa puissance, soit insufflée dans toute la création. Si sur quelqu’un Tu respires le parfum de l’amour de Ton Seigneur, sacrifie-Toi pour lui, car Nous T’avons créé à cette fin, et de temps immémorial, en présence de l’assemblée de Nos élus, Nous avons fait alliance avec Toi pour cet objet précis. Reste patiente lorsque ceux I le coeur est aveuglé T’accablent des traits de leurs vaines imaginations. Abandonnes les à eux-mêmes, car ils obéissent aux suggestions des méchants.

Sous l’oeil attentif des habitants du ciel, proclame avec éclat: Je suis la Céleste Houri, le Rejeton engendré de l’Esprit de Bahá. Mon habitation est la demeure de Son nom, le Très-Glorieux. Devant l’Assemblée céleste, j’étais parée de l’ornement de Ses noms. Enveloppée du voile de l’inviolable sécurité, j’étais alors cachée aux yeux des hommes. Je crois Me rappeler que j’entendis une Voix, d’une douceur divine incomparable, venant de la droite du Dieu de Miséricorde, et voici que le Paradis tout entier, en son désir d’entendre ses accents et de contempler la beauté de Celui Qui les émettait, se mit à trembler devant Moi. Ainsi avons-Nous révélé, dans le plus doux des langages, en cette lumineuse Tablette, les versets que proféra, dans le Quayyúmu’l-Asmá’, la Langue de l’Eternité.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 129. “O voyageur qui marche dans le chemin de Dieu ! Prends ta part ...”, p. …)

[Cf.: “Lauded be Thy name, O Thou Who art the Goal of my desire! I swear by Thy glory! How great is my wish to attain unto a detachment so complete that were there to appear before me those countenances which are hid within the chambers of chastity, and the beauty of which Thou didst veil from the entire creation, and whose faces Thou didst sanctify from the sight of all beings, and were they to unveil themselves in all the glory of the splendors of Thine incomparable beauty, I would refuse to look upon them, and would behold them solely for the purpose of discerning the mysteries of Thy handiwork, which have perplexed the minds of such as have drawn nigh unto Thee, and awed the souls of all them that have recognized Thee. I would, by Thy power and Thy might, soar to such heights that nothing whatsoever would have the power to keep me back from the manifold evidences of Thy transcendent dominion, nore would any earthly scheme shut me out from the manifestations of Thy Divine holiness.” [Italics added –ed.]

(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, p. 338)] [No translation available]
O fils de la Justice ! A la nuit, la beauté de l’Etre immortel se rendit des hauteurs vert émeraude de la fidélité au Sadratu’l-Muntahá et versa tant de larmes que l’Assemblée Suprême et les habitants des royaumes célestes se mirent à gémir devant Ses lamentations. Sur quoi, on Lui demanda la raison des pleurs et des gémissements. Il répondit: Selon l’ordre reçu, J’étais dans l’attente, sur la colline de fidélité, mais Je n’ai pas senti le parfum de fidélité des habitants de la terre. Alors, invité à revenir, Je regardai, et voici: Quelques colombes de sainteté étaient cruellement meurtries par les griffes des chiens de la terre. Sur ce, la Céleste Houri, dévoilée et resplendissante, Se précipita hors de Sa demeure mystique et demanda leurs noms; tous furent donnés sauf un. Sur son insistance, la première lettre en fut révélée; sur quoi, les habitants des célestes retraites s’élancèrent hors de leur demeure de gloire. Et tandis que la seconde lettre était prononcée, tous sans exception tombèrent dans la poussière. A ce moment, une voix se fit entendre du fond du sanctuaire: “Jusque-là, et pas plus loin. “ En vérité, Nous sommes témoin de ce qu’ils ont fait et de ce qu’ils font encore.

(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachées, Chapitre: Deuxième partie (révélée en persan), Verset: 77, p. …; et Extraits des Escrits de I, Chapitre: 42. “O fils de la justice ! A la nuit, la beauté de l’Etre immortel se rendit ...”, p. …)

La Justice en ce jour se lamente sur son triste sort, et l’Équité gémit sous le joug de l’oppression. Les nuages épais de la tyrannie ont assombri la face de la terre et enveloppé tous ses peuples. Par le mouvement de Notre Plume de gloire, Nous avons, sur l’ordre du tout-puissant Ordonnateur des choses, insufflé dans chaque être humain un renouveau de vie et instillé dans chaque mot une puissance nouvelle.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 43. “O Afnán, ô toi qui es sorti de mon ancienne lignée ...”, p. …)

O Mes serviteurs ! Par la permission du Dieu tout-puissant, J’ai tiré, pour vous les révéler, du trésor de sa sagesse et de sa science, les perles que recélaient les profondeurs de Son éternel océan. J’ai invité les Célestes Houris à relever le voile qui les cachait et Je les ai vêtues de Mes paroles de suprême sagesse et de pouvoir souverain. De la main du divin pouvoir, J’ai, de plus, descellé le vin choisi de Ma Révélation et J’en ai répandu sur toutes choses créées le saint parfum, le parfum caché, chargé de musc. Qui d’autre que vous-mêmes pourra être blâmé si, délibérément, vous vous privez de telles effusions de la transcendante grâce de Dieu qui embrasse toutes choses, si vous vous privez d’une révélation si éclatante de Sa resplendissante miséricorde. 

(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 153. “O toi, fidèle ami, victime de l’exil ! Etanche avec les eaux saintes de ma grâce la soif ...”, p. …)

Tu sais donc que les Colombes Éternelles et les Oiseaux Célestes parlent deux langages. L’un exotérique, sans aucun symbole et sans obscurité, sert à guider les hommes et à les attirer vers les hauteurs sublimes et les lieux de la rencontre, ce sont les claires traditions et les versets évidents que nous avons cités. L’autre langage est voilé; il sert à éprouver les méchants et à les faire connaître tels qu’ils sont. C’est ainsi que Sadiq fils de Muhammad dit : “Je jure par Dieu que vous serez tentés et jugés.” C’est la balance divine et la Pierre de Touche éternelle, avec laquelle les serviteurs sont éprouvés; et nul ne comprend ce langage, hormis ceux I le coeur détaché est en repos, I l’âme est satisfaite et I l’esprit est détaché de tout sauf de Lui. 
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Deuxieme partie, Versets: 2.666-2.668, près de fin, p. …)

Des citations et références qui- précèdent, il ressort clairement et indubitablement que, dans les royaumes du ciel et de la terre, il faut de toute nécessité que soit manifesté un Etre, une Essence qui doit remplir l’Office [Manifestation en original –ed.] de Véhicule pour la transmission de la grâce de Dieu Lui-même, le Souverain Seigneur de toutes choses. Par les Enseignements de cette Etoile du Matin de la Vérité, tout homme progressera et se développera jusqu’à ce qu’il parvienne à ce stade [“station” en orginal –ed.] où il pourra manifester tout le potentiel des forces I son être intime et essentiel a été doté. C’est à cette fin même que, en tout âge et dans chaque dispensation, les Prophètes de Dieu et ses Élus ont paru parmi les hommes et ont montré un pouvoir tel qu’il ne pouvait venir que de Dieu et une puissance telle que, seul, Dieu pouvait la révéler.

Celui qui juge sainement peut-il vraiment imaginer que, faute par lui de comprendre la signification de certaines paroles, les portes de la direction divine soient à jamais fermées à la face des hommes ? Peut-il concevoir, pour ces divins Flambeaux, ces resplendissantes Lumières, soit un commencement, soit une fin ? Quels torrents pourraient être comparés au cours impétueux de Sa grâce universelle, et quelle bénédiction pourrait surpasser les manifestations d’une si grande et si pénétrante miséricorde ? Il n’est pas douteux que si la vague de cette miséricorde et de cette grâce se retirait, ne fût-ce qu’un instant, du monde, celui-ci périrait, aussitôt. C’est pourquoi, depuis le commencement qui n’a pas de commencement, les portes de la divine miséricorde on été largement ouvertes à la face de tous les êtres créés, et que, jusqu’à la fin qui n’a point de fin, les nuages de la vérité continueront à déverser sur le sol de la capacité de la réalité et de la personnalité humaines les pluies de leurs faveurs et de leurs bienfaits. Telle est la méthode suivie par Dieu d’éternité en éternité.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 27. “Louange à l’unité de Dieu, et honneur à l’incomparable ...”, p. …)

[…and it becometh evident unto every one, whether free or bond, that Thou art One in Thine own Self, one in Thy Cause, and one in Thy Revelation.
(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, p. 274)]

“Au commencement était le Verbe, et le Verbe était auprès de Dieu, et le Verbe était Dieu.”

(Cf.: La Bible, Jean 1:1, Matthieu 6:9, et Luc 11:2; et aussi, ‘Abdu’l-Bahá, Le Lecons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.55, p. … )

Tu sais donc que les Colombes Éternelles et les Oiseaux Célestes parlent deux langages. L’un exotérique, [est] sans aucun symbole et sans obscurité…. …L’autre langage est voilé…à éprouver les méchants et à les faire connaître tels qu’ils sont…
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Deuxieme partie, passim, près de fin, p. …)

…Nous tournant ensuite vers la gauche nous contemplâmes une des beautés du paradis suprême dressée sur une colonne de lumière et proclamant: “O habitants de la terre et des cieux ! Voyez ma beauté mon éclat ma révélation mon rayonnement. Par Dieu le Vrai ! Je suis la Loyauté sa révélation et sa beauté. Je récompenserai celui qui me sera fidèle qui reconnaîtra mon rang et ma position et se saisira de mon étendard….
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: TARAZAT [Ornements], p. …; et en part, en Epitre au Fils du Loup, p. …)
Garde-Toi de Te dépouiller, ô Essence de Pureté…. 

(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 129, Op. Cit., p. …)

La Loyauté est le plus grand portail menant à la quiétude et à la sécurité des peuples. En vérité c’est d’elle qu’a dépendu et que dépend la stabilité de chaque chose. Tous les domaines du pouvoir de la grandeur et de la richesse sont illuminés de sa lumière.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: TARAZAT [Ornements], p. …; et en part, en Epitre au Fils du Loup, p. …)

“ La véracité…est le fondement de toutes les vertus humaines. Sans la véracité, le progrès et le succès, dans tous les mondes de Dieu, sont impossibles pour toute âme. Quand ce saint attribut sera établi en l’homme, toutes les qualités divines seront également acquises. “

(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en L’avenement ee la Justice Divine , Chapitre: LES CONDITIONS SPIRITUELLES REQUISES, p. …)

[Our meaning is that, in the sight of God, trustworthiness is the bedrock of His Faith and the foundation of all virtues and perfections. A man deprived of this quality is destitute of everything. What shall faith and piety avail if trustworthiness be lacking? 
(`Abdu’l-Bahá, [from a Tablet translated from the Persian, but also found in the Arabic], cité en the Compilation of Compilations, Vol. II, p. 339)] [Needs Translation]

· “L’essence de tout ce que Nous avons révélé pour toi est la Justice…”

L’essence de tout ce que Nous avons révélé pour toi est la Justice, elle consiste pour l’homme à se libérer des vaines chimères et des imitations, à considérer sous l’angle de l’unicité Son oeuvre glorieuse et à examiner toutes choses d’un oeil attentif.
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: ASL-I-KULLU’L-KHAYR [Paroles de sagesse], p. …)

L’essence du détachement est pour l’homme de tourner son visage vers le parvis du Seigneur, d’entrer en Sa Présence, de contempler Sa Face et de se présenter en témoin devant Lui.
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: ASL-I-KULLU’L-KHAYR [Paroles de sagesse], p. …)

… l’une, fondamentale, est spirituelle; c’est-à-dire a trait aux vertus spirituelles et aux qualités divines, et n’a ni changement ni modification : c’est le Saint des saints, qui est l’essence de la loi d’Adam, de Noé, .de Moïse, du Christ, de Muhammad, du Báb et de Bahá’u’lláh; elle dure et elle est établie dans tous les cycles prophétiques. Jamais elle ne sera abrogée, car c’est la vérité spirituelle, non matérielle : c’est la foi, le savoir, la certitude, la justice, la piété, la droiture, la confiance méritée, l’amour de Dieu, la bienveillance, la générosité pour les pauvres, la protection des opprimés, les dons aux malheureux, la main tendue à ceux qui sont tombés, la pureté, le détachement, l’humilité, la douceur, la patience, la constance.

Ces qualités divines, ces commandements éternels ne seront jamais abrogés mais dureront et seront établis pour l’éternité. Ces vertus de l’humanité sont ravivées dans chacun des différents cycles; car, à la fin de chaque cycle, la loi divine spirituelle, c’est-à-dire les vertus humaines, disparaît, et seule la forme subsiste.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: I.11. Commentaire du chapitre XI des révélations de saint Jean, p. …)

· “…les noms et attributs de Dieu…”

…les noms et attributs de Dieu, tels que savoir et pouvoir, souveraineté et puissance, miséricorde et sagesse, gloire, grâce, bonté….
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Première partie, Verset: 2.35, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 19. “Pour tout coeur éclairé, il est évident que Dieu ...”, p. …)

…Number me not with them who read Thy words and fail to find Thy hidden gift which, as decreed by Thee, is contained therein…. 

(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, p. 83)
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22. Ô Vierge des significations intérieures, sors de la chambre de la parole avec la permission de Dieu, le Seigneur des cieux et de la terre. Révèle-toi parée du vêtement du Royaume céleste et propose de tes mains de rubis, le vin de la Souveraineté céleste afin que les habitants de ce monde puissent percevoir la lumière qui resplendit du Royaume de Dieu lorsque l’Etoile du Jour de l’éternité apparaît au-dessus de l’horizon de gloire. Par chance, il se peut qu’ils se lèvent devant les habitants du ciel et de la terre pour chanter et magnifier cet Adolescent Qui S’est établi au coeur du Paradis, sur le trône de Son nom, le Secours Suprême, I le visage resplendit de l’éclat du Très-Miséricordieux, dans les yeux Duquel apparaît le regard du Très-Glorieux, et I les manières révèlent les signes et les preuves de Dieu, le Protecteur Omnipotent, le Tout-Puissant, le Très-Bon.
23. Ne t’afflige point si nul ne se trouve pour accepter le vin vermeil offert par Ta blanche main et pour le déguster au nom de Ton Seigneur, le Très-Exalté, le Très-Haut, Celui Qui est apparu à nouveau en Son nom, le Très-Glorieux. Abandonne ces gens à eux-mêmes et retire-toi dans le Tabernacle de majesté et de gloire, là où Tu rencontreras un peuple I le visage resplendit autant que le soleil à son zénith, un peuple qui loue et chante son Seigneur en ce Nom qui s’est levé dans la plénitude de la puissance et du pouvoir pour occuper le trône de la souveraineté indépendante. De leurs lèvres, Tu n’entendras que les accents de  glorification et de Ma louange. De ceci Ton Seigneur Me porte témoignage. L’existence de ces gens, cependant, est restée cachée aux yeux de tous ceux qui, de toujours, ont été créés par la Parole de Dieu. Ainsi avons-Nous rendu explicite Notre signification et mis en avant Nos versets pour que les hommes réfléchissent sur les signes et les preuves de leur Seigneur.

24. Voici ceux qui, en vérité, ne furent pas enjoints de se prosterner devant Adam. Ils ne se sont jamais détournés de la face de Ton Seigneur, et ils prennent leur part à chaque instant des dons et des délices de la sainteté. Ainsi la Plume du Très-Miséricordieux a-t-elle établi les secrets de toutes choses, qu’ils soient du passé ou de l’avenir. Si le monde pouvait comprendre ! Sous peu, Dieu rendra manifeste sur terre ce peuple, et par lui, Il exaltera Son Nom, diffusera Ses signes, soutiendra Ses paroles et proclamera Ses versets, en dépit de ceux qui ont renié Sa vérité, contredit Sa souveraineté et ergoté sur Ses signes. [Italique, gras, et soulignemente ajoutés –ed.]
(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, “Súriy-I-Haykal”, Versets: 22-24, pp. …)

2. La seconde Partie (la Ville Sainte)
La seconde partie de la loi de Dieu [mais fondamentalement spirituelle en origine et autorité –ed.]…c’est cette…qui a trait au monde matériel…. …Bref, le mot”Saint des Saints” veut dire cette loi spirituelle qui n’est jamais transformée ou modifiée, et qui ne sera pas abrogée. La Ville Sainte veut dire la loi matérielle qui est abrogeable. Et c’est cette loi matérielle,…qui est décrite comme la Ville Sainte, qui sera foulée aux pieds pendant douze cent soixante ans…. …[C]cette partie de la loi de Dieu…est modifiée et transformée dans chaque cycle prophétique, et peut être abrogée.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: I.11. Commentaire du chapitre XI des révélations de saint Jean, passim, p. …)

· “L’équilibre du monde a été bouleversé par la vibrante influence de ce très grand, de ce nouvel Ordre Mondial.”

Anticipant le Système que la puissance irrésistible de Sa Loi était destinée à développer dans un âge futur, Il [Bahá’u’lláh) écrit : L’équilibre du monde a été bouleversé par la vibrante influence de ce très grand, de ce nouvel Ordre Mondial. La vie ordonnée de l’humanité a été révolutionnée par l’action de ce Système unique, merveilleux, un système tel que des yeux mortels n’en ont jamais vu de semblable. La Main d’Omnipotence a établi Sa Révélation sur un fondement durable, inattaquable. Les assauts violents des luttes humaines sont impuissants à en saper la base, et les théories chimériques des hommes ne réussiront pas à porter atteinte à sa structure.

(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, Chapitre: Bahá’u’lláh, p. …)

[Note: Pour faciliter la mise au point et la clarté de compréhension, les initiales, passages consécutifs suivants de droits individuels et des libertés par la Maison Universelle de Justice, ont été séparés en citations individuels organisés comme des mini-paragraphes, ci-dessous:]
· En notre resplendissante époque, le véhicule pour s’acquitter de ces devoirs est l’alliance de Bahá’u’lláh, qui est en vérité l’instrument puissant par lequel la croyance individuelle en Lui est traduite en actions constructives. 

· L’alliance contient les dispositions nécessaires, divinement conçues, pour préserver l’unité organique de la Cause. 

· Elle engendre donc une force de motivation qui, comme nous l’indique le Maître bien-aimé, “comparable à l’artère, bat et palpite dans le corps du monde.” 

· “Il est clair, indubitablement, affirme-t-il, que le pivot de l’unité de l’humanité n’est rien d’autre que le pouvoir de l’alliance.” 

· À travers l’alliance, le sens du Verbe, en théorie comme en pratique, se manifeste dans la vie et le travail d’ ‘Abdu’l-Bahá, l’Interprète désigné, l’Exemple parfait, le Centre de l’alliance. 

· À travers l’alliance, les procédés de l’ordre administratif – “ce système unique, merveilleux” – sont mis en pratique. [Le passage continua…]

Shoghi Effendi a fait remarquer, en soulignant son caractère distinct, que “cet ordre administratif diffère fondamentalement de tout ce que les prophètes ont établi dans le passé, puisque Bahá’u’lláh lui-même en a révélé les principes et établi les institutions, qu’il a désigné la personne destinée à interpréter sa parole et investi de l’autorité nécessaire le corps conçu pour compléter ses ordonnances législatives et les appliquer.” 

Dans une autre déclaration, il a maintenu que : “Il serait tout à fait fallacieux de tenter une comparaison entre cet ordre unique, de conception divine, et n’importe quel autre des divers systèmes inventés par l’esprit des hommes, à différentes époques de leur histoire, en vue de la direction des institutions humaines.” “Une telle tentative, considérait-il, trahirait en elle-même un manque d’appréciation absolu de l’excellence de l’oeuvre de son grand auteur.”

De manquer ainsi une telle appréciation retirera au sens de perspective de qui que soit qui compare les procédés administratifs bahá’ís aux pratiques qui prévalent dans la société d’aujourd’hui. Car malgré son inclination pour les méthodes démocratiques dans l’administration de ses affaires, et sans tenir compte de la ressemblance entre certaines de ses caractéristiques et celles d’autres systèmes, l’ordre administratif ne doit pas être considéré simplement comme une amélioration des systèmes passés et présents; il représente une innovation tant dans son origine que dans son concept. 

“Cet ordre administratif nouvellement né, comme Shoghi Effendi l’a expliqué, incorpore dans sa structure certains éléments qui se trouvent dans chacune des trois formes reconnues de gouvernement séculier sans être en aucune façon une simple réplique de l’une d’elles, et sans faire entrer dans ses rouages aucune des caractéristiques sujettes à objections qui leur sont propres. Il fond et harmonise, comme aucun gouvernement façonné par des mains mortelles ne l’a accompli jusqu’ici, les vérités salutaires que renferme indubitablement chacun de ces systèmes, sans corrompre l’intégrité de ces vérités émanant de Dieu sur lesquelles il est en fin de compte basé.”
(DROITS ET RESPONSABILITE: “Les rôles complémentaires de l’individu et des institutions”, Sélection de Messages par ou de la part de la Maison Universelle de Justice, compilés par l’Assemblée Spirituelle Nationale des Bahá’ís du Canada, Chapitre 1: La Maison Universelle de Justice aux adeptes de Bahá’u’lláh aux États-Unis d’Amérique, le 29 décembre 1988, p. 2)
D’une structure à la fois massive, simple et imposante, niché au cœur du Carmel, le “vignoble de Dieu”, flanqué de la caverne d’Elie à l’ouest et des collines de Galilée à l’est, adossé à la plaine du Saron, et face à la cité d’argent d’Akká au-delà de laquelle se trouve le tombeau le plus sacré, le cœur, le qiblih du monde bahá’I, couvrant de son ombre la colonie de Templiers allemands qui, dans l’attente de la “venue du Seigneur”, avaient abandonné leurs demeures et s’étaient rassemblés au pied de cette montagne, l’année même de la déclaration de Bahá’u’lláh à Baghdád (1863), le mausolée du Báb, au prix d’héroïques efforts et d’une énergie invincible, avait été édifié et constituait “le lieu autour duquel tourne, en adoration, l’Assemblée céleste”. Les événements ont déjà prouvé, par l’agrandissement de l’édifice lui-même, par l’embellissement des alentours, l’acquisition de vastes dotations dans le voisinage, et par la proximité des lieux de repos de la femme, du fils et de la fille de Bahá’u’lláh lui-même, que ce mausolée était destiné à atteindre, avec les années, une renommée et une gloire proportionnées au but élevé qui avait dicté sa fondation. Il ne cessera pas non plus, à mesure que passeront les années et que s’établiront progressivement les institutions gravitant autour du centre administratif mondial de la future fédération bahá’I, de manifester les puissances latentes I l’a doté ce même but immuable. Irrésistiblement, cette institution divine fleurira et s’étendra, si féroce que puisse être l’animosité montrée par ses futurs ennemis, jusqu’à ce que la totalité de sa splendeur se dévoile aux yeux de toute l’humanité.

“Hâte-toi, ô Carmel’, écrit Bahá’u’lláh, s’adressant d’une manière significative à cette montagne sainte, “car voici que la lumière du visage de Dieu ... a resplendi sur toi ... Réjouis-toi, car en ce jour, Dieu a établi sur toi son trône, il a fait de toi le point d’aurore de ses signes et la source des preuves évidentes de sa révélation. Heureux celui qui tourne autour de toi, qui proclame la révélation de ta gloire et raconte ce que la bonté du Seigneur, ton Dieu, t’a prodigué. Appelle , Sion, ô Carmel’, dit-il encore dans cette même tablette, “et annonce la joyeuse nouvelle: Celui qui était caché aux jeux mortels est venu! Sa souveraineté pleinement triomphante est manifeste, sa splendeur toute enveloppante est révélée. Garde-toi d’hésiter ou de t’arrêter. Hâte-toi et fais le tour de la cité de Dieu qui est descendue du ciel, la céleste Kaaba autour de laquelle ont circulé, en adoration, les élus de Dieu, ceux I le cœur est pur, ainsi que la légion des anges les plus élevés.”
(Shoghi Effendi, Dieu Passe près de Nous, Chapitre 18, à la fin, p. 267)

a. Se concerne du monde matériel

La seconde partie de la loi de Dieu, qui a trait au monde matériel, et qui comprend le jeûne, la prière, les exercices du culte, le mariage, le divorce, l’abolition de l’esclavage, la poursuite des procès, les transactions, les amendes, les indemnités pour meurtre, violence, vol, blessures, cette partie de la loi de Dieu qui a trait aux choses matérielles, est modifiée et transformée dans chaque cycle prophétique, et peut être abrogée.  Car il est certain que les choses politiques, les transactions, les indemnités, etc., doivent être modifiées et transformées suivant les exigences du temps. …La Ville Sainte veut dire la loi matérielle qui est abrogeable. Et c’est cette loi matérielle, qui est décrite comme la Ville sainte, qui sera foulée aux pieds pendant douze cent soixante ans.
(‘Abdu’l-Bahá, Le Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: I.11. Commentaire du chapitre XI des révélations de saint Jean, p. …)

Nous avons déjà expliqué que ce qu’il faut entendre le plus souvent dans les Ecritures Sacrées, par la Ville Sainte et la Jérusalem Divine, c’est la Loi de Dieu. On en parle soit comme d’une épouse, soit comme de Jérusalem, soit comme d’un ciel nouveau et d’une terre nouvelle. Ainsi au chapitre XXI des Révélations de saint Jean, il est dit : “Je vis ensuite un ciel nouveau et une terre nouvelle, car le premier ciel et la première terre étaient passés et la mer n’était plus. Et moi Jean, je vis la sainte cité, la nouvelle Jérusalem qui descendait du ciel, d’auprès de Dieu, ornée comme une épouse qui s’est parée pour son époux. Et j’entendis une grande voix venant du ciel qui disait : Voici le tabernacle de Dieu avec les hommes; et Il habitera avec eux; ils seront son peuple et Dieu sera Lui-même leur Dieu, avec eux.”

Remarquez combien il est clair et évident que le premier ciel et la première terre signifient la venue de la Loi antérieure, puisqu’il dit que le premier ciel et la première terre étaient passés et que la mer n’était plus. C’est-à-dire que la terre est le lieu du jugement, et sur cette terre du jugement, il n’y avait pas de mer; c’est-à-dire que les enseignements et la Loi de Dieu étaient entièrement répandus, tous les hommes obéissaient à Dieu, et la terre était complètement habitée par des croyants. Donc, il n’y avait plus de mer, puisque la terre ferme est le lieu de séjour et la demeure de l’homme. Autrement dit, à cette époque, le champ de cette Loi sera le lieu où l’homme prendra ses ébats, Et cette terre est solide, le pied n’y glisse pas.

Et de même, on parle de la Loi de Dieu comme de la Sainte Ville, la Nouvelle Jérusalem. Il est clair que la Nouvelle Jérusalem qui doit descendre du ciel n’est pas une ville de pierres, de mortier, de briques, de terre et de bois. C’est la Loi de Dieu qui descend du ciel; et on l’appelle nouvelle, car il est clair que la Jérusalem en pierres et en terre ne descend pas du ciel, et qu’elle n’est pas renouvelée. [Italique ajouté –ed.] 
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: I.13. Commentaire du chapitre XII des révélations de saint Jean, p. …)

O vous, bien-aimés de Dieu! O vous, enfants de son Royaume! En vérité, en vérité, le nouveau ciel et la terre nouvelle sont apparus. La Cité sainte, nouvelle Jérusalem, est descendue de la sphère céleste sous la forme d’une vierge voilée, resplendissant d’une beauté unique, prête à se réunir avec ses amants sur la terre.

La compagnie des anges de l’Assemblée Céleste l’a rejointe dans un appel qui a retenti d’un bout à l’autre de l’univers, tous acclamant avec force et puissance: “Ceci est la Cité de Dieu et Sa demeure, où habiteront les purs et les saints parmi Ses serviteurs. Il vivra avec eux, car ils forment Son peuple et Il est leur Seigneur”.

(‘Abdu’l-Bahá, Selection des Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 3. “O vous, bien-aimés de Dieu! O vous, enfants ...”, p. …)

· “…la loi de la prière constitue un élément fondamental de la révélation de tous les prophètes de Dieu…”

On emploie…les mots soleil,  lune , étoiles pour désigner  les  lois et les  commandements qui sont proclamés dans chaque religion.
Ces traditions établissent le fait que dans chaque religion la loi de la prière constitue un élément fondamental de la révélation de tous les prophètes de Dieu; et cette loi est mise en accord dans sa forme et sa manière avec les exigences de chaque époque. C’est parce que dans chaque révélation les manières, les habitudes et les enseignements clairement, fermement et spécifiquement établis par la religion précédente sont abolis que les termes de “soleil” et “lune” les symbolisent….

…On sait qu’à chaque nouvelle Manifestation, le soleil [et “la lune”, en orginal de anglais –ed.]  des commandements et des défenses, qui avait brillé dans la précédente dispensation, perd son éclat et les peuples qui avaient vécu à l’ombre de ces enseignements sont privés de son influence.
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Première partie, Versets: 1.176-1.178, et 1.186, passim, pp. … - …)

Le jour est venu où les aimés de Dieu doivent tenir leurs yeux fixés sur sa manifestation, et s’attacher à tout ce qu’il plaît à cette manifestation de leur révéler. Certaines traditions des âges anciens ne reposent sur aucun fondement, et les notions entretenues par les générations passées, et qui sont rapportées dans leurs livres, ont pour la plupart été influencées par les désirs d’une inclination corrompue. Tu sais, toi-même, combien sont erronés la plupart des commentaires et interprétations des paroles de Dieu ayant maintenant cours parmi les hommes…. 

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 86. “Et maintenant, en ce qui concerne ta question sur le point de savoir si les âmes ...”, p. …)

Depuis la genèse de la création jusqu’à ce jour, à travers toutes les divines dispensations, il n’a jamais été conclu d’Alliance aussi ferme et explicite.
(‘Abdu’l-Bahá, Selection des Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 185. “O vous, amis et servantes du Miséricordieux! ...”. p …)

Sous l’impulsion divine, un processus dynamique, doué de possibilités I on n’avait jamais rêvé, d’une portée mondiale, capable, par ses conséquences finales, de transformer le monde, avait été mis en mouvement…. Ce processus parvint enfin à son couronnement avec les lois et ordonnances qu’il formula…. 

Pour diriger et canaliser ces forces mises en liberté par ce processus providentiel, et pour assurer leur action harmonieuse et continue après son ascension, un instrument…était évidemment indispensable. Cet instrument, Bahá’u’lláh l’a précisément fourni en créant le covenant….

Ce document unique et qui fait époque…ne peut trouver d’équivalent dans les Ecritures d’aucune dispensation antérieure…. …[C]e covenant a été légué à la postérité sous forme d’un testament qui, avec le Kitáb-I-Aqdas et plusieurs tablettes…constituent les principaux supports que le Seigneur du covenant a conçus pour protéger et soutenir, après son ascension, le Centre désigné de sa foi, l’artisan de ses institutions futures.
(Shoghi Effendi, Dieu Passe près de Nous, Section: 3ième Période: Ministère d’Abdu’l-Bahá, 1892-1921, CHAPITRE XIV: Le covenant de Bahá’u’lláh, passim, pp. 227-229)

Les vingt-trois dernières années du premier siècle bahá’I peuvent donc être considérées comme la phase initiale de la période de formation de la foi, comme un âge de transition qui correspond à la naissance et à l’établissement de l’ordre administratif selon lequel les institutions de la future communauté mondiale bahá’I doivent être, en dernier ressort, obligatoirement instaurées dans l’âge d’or, âge où doit se réaliser l’objectif final de la dispensation bahá’i. La charte qui l’a appelé à l’existence, qui a défini les caractéristiques et mis en marche le processus de cet ordre administratif n’est autre que le Testament d’Abdu’l-Bahá, son plus grand legs fait à la postérité moyen le plus puissant la plus brillante conception de son esprit, et le qu’il élabora pour assurer la continuité des trois âges qui font partie de la dispensation de son père.

Le covenant de Bahá’u’lláh avait été institué par un acte pur et simple de sa volonté, et dans un but défini. Le Testament d’Abdu’l-Bahá, lui, peut être considéré comme le fruit de l’union mystique entre celui qui avait amené à l’existence les forces d’une foi venue de Dieu et celui qui avait été désigné comme son unique interprète et reconnu comme son parfait modèle. Les énergies créatrices mises en liberté par le promoteur de la loi de Dieu en cet âge, en agissant sur l’esprit de celui qui avait été choisi comme son interprète infaillible, firent naître cet instrument,’ I la génération actuelle, même au bout de vingt-trois ans,’ est encore incapable de saisir complètement les immenses implications. Si nous le jugeons d’une façon correcte, cet instrument ne peut pas plus être séparé de celui qui donna l’impulsion motivée en vue de sa création que de celui qui l’a directement conçu. Le but de l’auteur de la révélation bahá’I avait été, comme on l’a déjà fait remarquer, si parfaitement implanté dans le cerveau d’Abdu’l-Bahá, l’esprit de Bahá’u’lláh avait si profondément imprégné tout son être, leurs mobiles et leurs objectifs à tous deux S’étaient mêlés si étroitement que, dissocier la doctrine laissée par le premier de l’acte suprême se rattachant à la mission du second équivaudrait presque à rejeter l’une des vérités les plus fondamentales de la foi. [n.: C’est-à-dire le testament d’Abdu’l-Bahá.]
Il faut noter que l’ordre administratif établi d’après ce document historique est, en vertu de son origine et de son caractère, unique dans les annales des organisations religieuses du monde. On peut affirmer avec confiance que nul prophète avant Bahá’u’lláh, pas même Muhammad, I le livre fixe clairement les lois et ordonnances de la dispensation islamique, n’a établi, avec autorité et par écrit, quoi que ce soit de comparable à l’ordre administratif que l’interprète autorisé des enseignements de Bahá’u’lláh a institué, ordre qui, en vertu des règlements administratifs formulés par son auteur, des institutions qu’il a mises sur pied et du droit d’interprétation I il a investi son Gardien, doit assurer et assurera, comparativement aux religions antérieures, une protection sans égale à la foi qui l’a engendré. Le principe qui commande à son fonctionnement ne ressemble pas davantage à celui qui est à la base de n’importe lequel des systèmes théocratique ou autres imaginés par l’esprit de l’homme pour gouverner la société humaine. Ni en théorie ni en pratique, on ne peut dire que l’ordre administratif de la foi de Bahá’u’lláh soit conforme à un type quelconque de gouvernement démocratique, à un système autocratique, à un ordre purement aristocratique, ou à l’une des diverses théocraties juive, chrétienne ou islamique observées dans le passé. Sa structure comprend certains éléments qu’on peut trouver dans chacune des trois formes reconnues de gouvernement séculier. Il est exempt des défauts de nature propres à chacune d’elles et unit les vérités salutaires qu’elles contiennent toutes, sans aucun doute, sans altérer en quoi que ce soit l’intégrité des vérités divines sur lesquelles il est essentiellement fondé. L’autorité héréditaire que le Gardien de l’ordre administratif est appelé à exercer, et le droit d’interpréter les Ecritures saintes dévolu à lui seul, les pouvoirs et prérogatives de la Maison Universelle de justice qui possède le droit exclusif de légiférer sur les questions non exposées de façon explicite dans le très saint Livre, l’ordonnance dégageant ses membres de toute responsabilité envers ceux qu’ils représentent ainsi que de l’obligation de se conformer à leurs vues, à leurs convictions ou à leurs sentiments, les clauses spéciales exigeant des élections libres et démocratiques de la part de la masse des fidèles du corps électoral qui constitue le seul organisme législatif de la communauté mondiale des bahá’is, ces quelques caractères concourent à distinguer l’ordre inséparablement lié à la révélation de Bahá’u’lláh des autres systèmes de gouvernement humain, quels qu’ils soient.

(Shoghi Effendi, Dieu Passe près de Nous, Section: 4ième Période: Début de l’âge de formation de la foi, 1921-1944, CHAPITRE XXII: Avènement et instauration de l’ordre administratif, pp. 216-217)

· “à Lui il ne sera pas demandé compte de ses actes…”

Béni également l’homme qui professe la croyance en Dieu et en ses signes et qui reconnaît qu’ “à Lui il ne sera pas demandé compte de ses actes. “ C’est par une telle reconnaissance que toute bonne action est rendue agréable à Dieu. Ne perdez point cela de vue, afin que les murmures des révoltés ne vous fassent point glisser du droit chemin dans celui de la perdition.

S’Il en vient à décréter permis ce qui, de temps immémorial, a été défendu, et défendu ce qui a jusque-là, toujours été permis, personne n’a le droit de mettre en doute son autorité. Et quiconque hésiterait à la reconnaître, ne fût-ce qu’un instant, devrait être regardé comme transgresseur.

Quiconque n’a pas reconnu cette sublime et fondamentale vérité et n’est pas parvenu à ce stade très élevé, les vents du doute l’agiteront et les propos des infidèles jetteront le trouble dans son âme. Celui qui a reconnu ce principe recevra le don de la fidélité la plus parfaite. Honneur à cet état très élevé I la mention revient dans toutes les saintes tablettes.

Tel est l’enseignement que Dieu vous donne et qui vous délivrera de toute espèce de doute et de perplexité, en assurant de surcroît votre salut en ce monde et dans l’autre. Il est en vérité le Miséricordieux, le très-Généreux.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 37. “Béni également l’homme qui professe la croyance en Dieu ...”, p. …)

Sache que l’essence de justice et la source d’où elle dérive s’incarnent dans les préceptes prescrits par Celui qui est la manifestation de Dieu Lui-même parmi les hommes, si vous êtes de ceux qui reconnaissent cette vérité. Il personnifie vraiment pour toute la création, le modèle par excellence de la justice. Même si sa loi devait semer l’épouvante dans les coeurs de tous ceux qui sont dans le ciel et sur la terre, cette loi ne serait encore que justice manifeste. Les troubles et les terreurs que la révélation de cette loi peut jeter dans les coeurs sont comparables aux cris d’effroi du bébé privé du sein de sa mère…
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 88. “Sache que l’essence de justice et la source d’où elle dérive s’incarnent ...”, p. …)

[En ce qui concerne l'abstinence de se livrer à certains comportements disparates et les mauvaises habitudes (tels que la consommation d'alcool, la prise de médicaments d'accoutumance et stimulants, et les pratiques de la promiscuité et le mariage companionate, l'homosexualité et la violence domestique) qui sont si répandus dans la société contemporaine   –ed.]: 

126.2. Tout comme il y a des lois régissant notre vie physique, exigeant que devons fournir à notre corps certains aliments, le maintenir dans une certaine gamme de température, et ainsi de suite, si nous voulons éviter des problèmes d’ordre physique, de même il y a des lois régissant notre vie spirituelle. Ces lois sont révélées à l’humanité à chaque âge par la Manifestation de Dieu, et l’obéissance à ces lois est d’une importance cruciale si chaque être humain, et l’humanité en général, doivent se développer correctement et harmonieusement. De plus, ces divers aspects sont interdépendants. Si un individu transgresse les lois spirituelles pour son propre développement, non seulement il se blessera mais il affectera aussi toute la société dans laquelle il vit. De façon similaire, la condition de la société produit un effet direct sur les individus qui doivent vivre en son sein.

126.3. Comme vous le remarquez, il est particulièrement difficile de suivre les lois de I dans la société actuelle, I les pratiques acceptées sont en contradiction avec les critères de la Foi. Cependant, il y a certaines lois qui sont si fondamentales au fonctionnement sain de la société humaine, qu’elles doivent être respectées quelles que soient les circonstances. Comprenant le degré de fragilité des humains, I a prévu que d’autres lois ne doivent seulement être appliquées que progressivement. Mais ces lois-ci, une fois en vigueur, doivent être respectées, sinon la société ne sera pas changée mais elle plongera dans une condition pire que jamais. C’est l’oeuvre de défi des baha’is que d’obéir à la loi de Dieu dans leur propre vie, et de les faire accepter progressivement par le reste de l’humanité.

126.4. En réfléchissant sur l’effet de l’obéissance aux lois sur la vie individuelle, on doit se rappeler que le but de cette vie est de préparer l’âme pour la vie d’après. Ici-bas, on doit apprendre à maîtriser et à canaliser les impulsions animales présentes en chacun de nous, et non pas d’en être l’esclave. La vie dans ce monde est une succession d’épreuves et de réussites, de chutes et de nouvelles avancées spirituelles. Parfois, le cours de la vie peut sembler très dur, mais on peut témoigner, encore et encore, que l’âme qui obéit fermement à la loi de I, combien difficile cela puisse paraître, grandit spirituellement, tandis que celle qui fait des compromis avec la loi pour le bien de son propre bonheur apparent, est considérée comme avoir poursuivi une chimère : elle ne parvient pas au bonheur qu’elle recherche, elle retarde son progrès spirituel et souvent s’attire de nouveaux problèmes.

126.5. Pour donner un exemple des plus évidents : la loi baha’ie exigeant le consentement des parents au mariage. Bien trop souvent de nos jours, un tel consentement est refusé par les parents non-baha’is pour des raisons de bigoterie ou de préjugés raciaux. Cependant, nous avons vu encore et encore l’effet profond sur ces mêmes parents de la fermeté des enfants en la loi baha’ie, jusqu’au point que non seulement le consentement finit par être accordé dans de nombreux cas, mais que le caractère des parents peut être touché et leurs relations avec leur enfant grandement fortifiées.

126.6. Donc, en soutenant la loi baha’ie en face de toutes les difficultés, non seulement nous consolidons notre propre caractère, mais aussi nous influençons ceux qui sont autour de nous.

(La Maison Universelle de Justice, d’une Message à toutes les Assemblées Spirituelles Nationales: “L’obéissance à la Loi de Dieu dans la vie personnelle”, 6 février 1973, cité en Troisième Époque de l’Âge Formatif (1963-1986), Paragraphes: 126.2 – 126.6, p. …)

· “Ces prières journalières obligatoires

Ces prières journalières obligatoires et quelques autres comme le prière de guérison, la Tablette d’Ahmad, ont été dotées de’une puissance et d’une signifcation particulières par Bahá’u’lláh; elles devraient donc être acceptées come telles récitées par les croyants avec une foi et une confiance absolues afin que, par elles, ils puissent entrer en une communion plus étroite avec Dieu, et se conformer plus pleinement à ses lois et à ses preceptes.

Il existe trois prières obligatoires… parmi lesquelles le croyant pued choisir celle qu’il désire en toute liberté. Toute-fois il doit en réciter une chaque jour et en tenant compte de indications précises qui l’accompagnent.

(Shoghi Effendi, cité en Livre de Prières, Édité par la Maison d’Éditions Bahá’íes, 1973, p. 85)

· [“You are forbidden to commit adultery…”

Ye are forbidden to commit adultery, sodomy and lechery. Avoid them, O concourse of the faithful. By the righteousness of God! Ye have been called into being to purge the world from the defilement of evil passions. This is what the Lord of all mankind hath enjoined upon you, could ye but perceive it. He who relateth himself to the All-Merciful and committeth satanic deeds, verily he is not of Me. Unto this beareth witness every atom, pebble, tree and fruit, and beyond them this ever-proclaiming, truthful and trustworthy Tongue. [Needs French version]
(Bahá’u’lláh, à partir d'une Tablette précédemment non traduite, cité par La Maison Universelle de Justice, dans une Lettre datée du 5 Juillet 1993, p. 4)] 
[…[I]t is worth noting that the Bahá’í Writings do not uphold the materialistic view that nature is perfect. ‘Abdu’l-Bahá makes this very clear, for example, in a talk found on pages 308-312 of “The Promulgation of Universal Peace” [sic], where He states: 

“The mission of the Prophets of God has been to train the souls of humanity and free them from the thralldom of natural instincts and physical tendencies. They are like unto Gardeners, and the world of humanity is the field of Their cultivation, the wilderness and untrained jungle growth wherein They proceed to labor.” (Wilmette: Bahá’í Publishing Trust, 1982), p. 310 
‘Abdu’l-Bahá’s teaching in this regard may be easily understood if one considers that “nature” sometimes provides examples that are unworthy of emulation by human beings. For example, the fact that some species eat their young does not mean that it is acceptable for human beings to do so. The Bahá’í concept of human nature is teleological; that is, there are certain qualities intended by God for “human nature”, and qualities which do not accord with these are described as “unnatural”. This does not mean that such aberrations may not be caused by the operations of “nature.” Alcoholism is a good example. As [“ — — — ”] points out, evidence indicates that it may possibly be induced by a genetic flaw. In that sense it is due to “natural” causes, but this does not necessarily mean that it is. Regarding the question of whether or not same-sex marriages would ever be permitted by the Universal House of Justice, the enclosed extracts indicate clearly that it would not. In addition, it is interesting to note that ‘Abdu’l-Bahá says in a Tablet: Know thou that the command of marriage is eternal. It will never be changed nor altered. This is divine creation and there is not the slightest possibility that change or alteration affect this divine creation (marriage). [Needs French version]
(‘Abdu’l-Bahá, tel que cité par La Maison Universelle de Justice, dans une longue lettre datée du 5 Juillet 1993, pp. 1-2)] 
[…After Bahá’u’lláh many Prophets will, no doubt, appear, but they will be all under His shadow. Although they may abrogate the laws of this Dispensation, they nevertheless draw their spiritual force from this mighty Revelation. The Faith of Bahá’u’lláh constitutes, indeed, the stage of maturity in the development of mankind. His appearance has released such spiritual force which will continue to animate, for many long years to come, the world in its development. Whatever progress may be achieved in later ages, after the unification of the whole human race is achieved, will be but an improvement in the machinery of the world. For the machinery itself has been already created by Bahá’u’lláh.  [Needs French version]
(Shoghi Effendi, dans une Lettre datée du 14/11/35, cité par La Maison Universelle de Justice, dans une Lettre datée du 15/12/77)]
b. Deux formes, mentionnés explicitement…

[As regards the meaning of the Bahá’í Covenant: The Guardian considers the existence of two forms of Covenant both of which are explicitly mentioned in the literature of the Cause. “First is the covenant that every prophet makes with humanity or, more definitely, with His people that they will accept and follow the coming Manifestation who will be the reappearance of His reality. The second form of Covenant is such as the one Bahá’u’lláh made with His people that they should accept the Master. This is merely to establish and strengthen the succession of the series of Lights that appear after every Manifestation. Under the same category falls the Covenant the Master made with the Bahá’ís that they should accept His administration after Him....” [No translation available]
(‘Abdu’l-Bahá, cité en partie par Shoghi Effendi, dans une Lettre à M. Dales S. Cole, datée du 21 Octobre, 1924; cité dans les Directives from the Guardian, p. 15, et réimprimé dans le U.S. Bahá’í News, numéro daté Janvier 1934, n ° 80, p. 5; Cf. aussi: Bahá’í World Faith,  Section: “Abdu'l-Baha”, pp 358-359, cité sur place en avance dans ce cours. )]
1) Á acceptar la Manifestation Qui viendra (après Bahá’u’lláh)…

[“…First is the covenant that every prophet makes with humanity or, more definitely, with His people that they will accept and follow the coming Manifestation who will be the reappearance of His reality….” [No translation available]
(‘Abdu’l-Bahá, cité par Shoghi Effendi, Op. Cit., Ci-dessus…)]

[Bahá’u’lláh made a covenant concerning a Promised One Who will become manifest after one thousand or thousands of years…. (‘Abdu’l-Bahá, from a Tablet – translated from the Persian, published in “Bahá’í World Faith” [sic], Wilmette: Bahá’í Publishing Trust, 1976, p. 358)
(‘Abdu’l-Bahá, The Compilation of Compilations, Vol. I, p. 114)] [Needs translation]
· “Mes craintes concernent Celui Qui vous sera envoyé après Moi…”

Dans la Suriy-I-Sabr, I la révélation remonte à l’année 1863, au jour même de Son arrivée au jardin de Ridvan, Il affirme ceci : “Dieu a envoyé Ses Messagers ici-bas pour succéder à Moïse et à Jésus, et Il continuera à faire de même jusqu’à ‘la fin qui n’a pas de fin’ pour que, du ciel de la munificence Divine, sa Grâce puisse être continuellement accordée à l’humanité.”

“Je n’appréhende rien pour Ma propre Personne,” déclare I encore plus clairement, “Mes craintes concernent Celui Qui vous sera envoyé après Moi – Celui Qui sera investi d’une grande souveraineté et d’une ‘autorité’ suprêmement puissante.” Et Il écrit encore dans la Suratu’l-Haykal : “Dans ces mots que J’ai révélés, ce n’est pas de Moi-même qu’il s’agit, mais plutôt de Celui Qui viendra après Moi. Dieu, l’Omniscient, en est témoin.” Et il ajoute : “N’agissez pas envers Lui comme vous l’avez fait avec Moi”.

(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, p. …)

Dans l’une de ses tablettes – tablette qui jette une vive lumière sur tout cet épisode -, Bahá’u’lláh révèle de manière significative: “Par Dieu, ô peuples! Des pleurs s’échappent de Mes yeux et des yeux d’Ali (le Báb), au milieu de l’Assemblée céleste, et Mon cœur sanglote, et le cœur de Muhammad sanglote dans le très glorieux Tabernacle, et Mon âme appelle, et les âmes des Prophètes en appellent à ceux qui sont doués d’entendement ... Ce n’est pas sur Moi-même que je M’attriste mais sur Celui Qui viendra après Moi, dans l’ombre de Ma Cause, avec une souveraineté indubitable et manifeste, car il ne sera pas le bienvenu quand Il paraîtra: On rejettera Ses signes, on contestera Sa suprématie, on discutera avec Lui et on trahira Sa cause ...” 
(Bahá’u’lláh, cite par Shoghi Effendi, Dieu Passe près de Nous, 3ième Période: Ministère d’Abdu’l-Bahá, 1892-1921, CHAPITRE XV: Rébellion de Mirzá Muhammad ‘Ali, à près de fin, p. …)
À propos des Manifestations qui sont destinées à suivre la Révélation de Bahá’u’lláh, ‘Abdu’l-Bahá fait cette déclaration lourde d’importance et définitive : “En ce qui concerne les Manifestations Qui, dans le futur, descendront “à l’ombre des nuages”, sachez, en vérité, qu’en ce qui concerne leur relation avec la Source de leur inspiration, elles sont à l’ombre de l’Ancienne Beauté. Cependant, par rapport à l’époque où elles apparaissent, chacune d’elles “fait ce qu’Il veut”.”

(‘Abdu’l-Bahá, cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, Chapitre: Bahá’u’lláh, p. …; et aussi, Chapitre: ‘’Abdu’l-Bahá, p. …)
· “Quiconque se réclamera d’une révélation directe de Dieu…”

Quiconque se réclamera d’une révélation directe de Dieu, avant l’expiration d’au moins mille années, devra être tenu pour un imposteur et un menteur. 
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 165. “Quiconque se réclamera d’une révélation directe de Dieu, avant l’expiration ...”, au debut, p. …

Nous avons pris note de ta lettre à Jinab-I-Ibn-Abhar et de ta question concernant le verset suivant: “Quiconque se réclame d’une révélation directe de Dieu, avant l’expiration d’une période de mille années accomplies, est assurèrent un imposteur et un menteur.”

Le sens de ce verset est le suivant : Tout individu qui, avant l’expiration d’une période de dix siècles accomplis – délai connu, clairement établi par la coutume et ne nécessitant aucune interprétation – prétendrait à une révélation qui lui parviendrait directement de Dieu, même s’il révélait certains signes, cet homme serait assurément un imposteur.

Ceci n’est pas une référence à la manifestation universelle, car il est clairement énoncé dans les saintes Ecritures que des centaines ou, plutôt, des milliers d’années doivent s’écouler avant que réapparaisse une manifestation comme celle-ci.

Il est possible, toutefois, qu’après une période de mille ans, certains êtres saints soient autorisés à dispenser une révélation, mais cela ne se produira pas à travers une manifestation universelle….

En substance, aucun individu ne peut avoir la présomption de souffler mot avant l’accomplissement d’une période de dix siècles. Tous les hommes doivent se considérer comme des sujets, soumis et obéissants aux commandements de Dieu et aux lois de la Maison Universelle de Justice. Si l’un quelconque d’entre eux devait dévier – ne fût-ce que d’une pointe d’aiguille – des décrets de la Maison Universelle de Justice, ou faillir à l’observation de ceux-ci, il serait alors rejeté comme un proscrit.

(‘Abdu’l-Bahá, Selection des Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 33. “O serviteur de Dieu! ...”, p. …)

2) À acceptar le Maître (et S’administration après Lui)…

[The second form of Covenant is such as the one Bahá’u’lláh made with His people that they should accept the Master [‘Abdu’l-Bahá]. This is merely to establish and strengthen the succession of the series of Lights that appear after every Manifestation. Under the same category falls the Covenant the Master made with the Bahá’ís that they should accept His administration after Him.... …In the Book of Aqdas, He has given positive command in two clear instances and has explicitly appointed the Interpreter of the Book. Also in all the Divine Tablets, especially in the Chapter of The Branch—all the meanings of which mean the Servitude of ‘Abdu’l-Bahá, that is ‘Abdu’l-Bahá—all that was needed to explain the Center of the Covenant and the Interpreter of the Book has been revealed from the Supreme Pen…. 

(‘Abdu’l-Bahá, Bahá’í World Faith, pp. 358-359; et aussi d'une Lettre écrite au nom du Gardien à un individu, le 21 Octobre 1924, cité en partie dans Lights of Guidance, p. 81, # 593, et des Extraits du USBN [U.S. Bahá’í News], pp. 4-5)] [No translation of text above available]
[…He [Bahá’u’lláh] likewise, with His Supreme Pen, entered into a great Covenant and Testament with all the Bahá’ís whereby they were all commanded to follow the Center of the Covenant after His departure, and turn not away even to a hair’s breadth from obeying Him.

(‘Abdu’l-Bahá, Bahá’í World Faith, p. 358)] [No translation available]
…[C]e covenant a été légué à la postérité sous forme d’un testament qui, avec le Kitáb-I-Aqdas et plusieurs tablettes…constituent les principaux supports que le Seigneur du covenant a conçus pour protéger et soutenir, après son ascension, le Centre désigné de sa foi, l’artisan de ses institutions futures.
(Shoghi Effendi, Dieu Passe près de Nous, Section: 3ième Période: Ministère d’Abdu’l-Bahá, 1892-1921, CHAPITRE XIV: Le covenant de Bahá’u’lláh, p. 229)

· “[T]he ‘Chapter of The Branch’ means ‘Abdu’l-Bahá…”
Now as ‘Abdu’l-Bahá is the Interpreter of the Book He says that the “Chapter of The Branch” means ‘Abdu’l-Bahá, that is, the Servitude of ‘Abdu’l-Bahá, and none other.
(‘Abdu’l-Bahá, Bahá’í World Faith, p. 358; Cf. aussi: Shoghi Effendi, La Dispensation de Bahá’u’lláh, Chapitre: ‘Abdu’l-Bahá, p. …)] [No translation available]
· …“tournez vos visages vers Celui Qui est le Dessein de Dieu, Celui Qui est la Branche issue de cette Antique Racine”.

Il [‘Abdu’l-Bahá] est, et devrait être considéré à jamais, en tout premier lieu, comme le Centre et le Pivot de l’incomparable Alliance universelle de Bahá’u’lláh, comme Son oeuvre la plus exaltée, le Miroir immaculé de Sa lumière, l’Exemple parfait de Ses enseignements, l’Interprète infaillible de Sa Parole, la personnification de chaque idéal Bahá’í, l’incarnation de toute vertu bahá’íe, la Plus Grande Branche issue de l’Antique Racine, le Rameau de la Loi de Dieu, l’Être “autour Duquel gravitent tous les noms”, la Cause principale de l’Unité de l’Humanité, le Symbole de la Très Grande Paix, la Lune de l’Orbe Central de cette très sainte Dispensation; titres et noms qui sont implicites, et trouvent leur expression la plus juste, la plus élevée et la plus parfaite dans le nom magique de ‘Abdu’l-Bahá. Il est, par-delà ces appellations, le “Mystère de Dieu”; une expression choisie par Bahá’u’lláh Lui-même pour Le désigner et qui, alors qu’elle ne justifie en aucune manière que nous Lui assignions le rang [“station”]de Prophète, nous indique comment, en la personne de ‘Abdu’l-Bahá, les caractéristiques incompatibles d’une nature humaine et d’une connaissance et d’une perfection suprahumaines ont été fondues et sont en complète harmonie.

“Quand l’océan de Ma présence aura reflué et que le Livre de Ma Révélation sera achevé”, proclame le Kitáb-I-Aqdas, “tournez vos visages vers Celui Qui est le Dessein de Dieu, Celui Qui est la Branche issue de cette Antique Racine”. Et encore : “Quand la Colombe Mystique, de son Sanctuaire de Louange, aura pris son envol pour atteindre son but lointain, sa demeure cachée, soumettez tout ce que vous ne comprenez pas dans le Livre à Celui Qui est la Branche issue de cette puissante Souche.
(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, et Shoghi Effendi lui-même, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, Chapitre: ‘’Abdu’l-Bahá, p. …)

Que ‘Abdu’l-Bahá ne soit pas une Manifestation de Dieu, qu’Il reçoive Sa lumière, Son inspiration, Sa nourriture directement de la Source de la Révélation Bahá’íe; qu’Il reflète, tel un Miroir clair et parfait, les rayons de la gloire de Bahá’u’lláh et ne possède point de manière inhérente cette réalité, indéfinissable et qui pourtant se répand partout, I la possession exclusive est la marque distinctive du Prophète; que Ses paroles, tout en possédant une validité égale, ne soient pas égales en rang à celles de Bahá’u’lláh; qu’il ne doive pas être acclamé comme le retour de Jésus-Christ, le Fils qui viendra “dans la gloire du Père”; ces vérités trouvent une justification supplémentaire et sont encore renforcées par la déclaration suivante que ‘Abdu’l-Bahá a adressée à quelques croyants d’Amérique, déclaration par laquelle je mettrai le point final à ce paragraphe : “…Mon nom est ‘Abdu’l-Bahá. Ma qualité est ‘Abdu’l-Bahá. Ma réalité est ‘Abdu’l-Bahá. Ma louange est ‘Abdu’l-Bahá. L’assujettissement à la Perfection bénie est mon diadème glorieux et resplendissant, et la servitude envers la race humaine tout entière est Ma perpétuelle religion... Je n’ai point de nom, de titre, de mention, de louange autre que ‘Abdu’l-Bahá, et Je n’en aurai jamais d’autre. Ceci est Mon ardent désir. Ceci est Mon aspiration la plus profonde. Ceci est Ma vie éternelle. Ceci est Ma gloire sans fin”.
(‘Abdu’l-Bahá, cité par Shoghi Effendi, et Shoghi Effendi lui-même, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, Chapitre: ‘’Abdu’l-Bahá, à fin, p., …)

[‘Abdu’l-Bahá is the interpreter of the aims, intents and purposes of the Words of the Blessed Perfection and is the interpreter of His own written words, and none can say that this or that is the intention conveyed therein, save ‘Abdu’l-Bahá. The spirit of divine unity exists in the Divine Words, and one who interprets them in such wise as to create a division and discord is indeed one who errs….
(Déclaration attribué à ‘Abdu’l-Bahá par Dr. Edward C. Getsinger en “The Worst Enemies of the Cause Are in the Cause”, Star of the West, Vol. VI, no. 6, p. 45, se considéré comme “notes des pèlerins”) [No translation available]
Quoique la rébellion de Mirzá Muhammad-‘Ali ait provoqué bien des événements tristes et désolants, et en dépit de ses conséquences néfastes qui continuèrent pendant plusieurs années à obscurcir la lumière du Covenant, à mettre en danger la vie de Son Centre attitré, à brouiller les idées et à retarder le cours des activités de ses défenseurs, en Orient comme en Occident, tout cet épisode néanmoins, considéré sous son angle véritable, se révéla comme n’étant ni plus ni moins que l’une de ces crises périodiques qui, depuis la naissance de la Foi de Bahá’u’lláh, et pendant tout un siècle, ont contribué à éliminer ces éléments nuisibles, à fortifier ses fondations, à démontrer sa résistance et à libérer une nouvelle portion de ses pouvoirs latents.

(Shoghi Effendi, Dieu Passe prés de Nous, 3ième Période: Ministère d’Abdu’l-Bahá, 1892-1921, CHAPITRE XVI: Avènement et développement de la foi en Occident, p. 24)

Maintenant que les clauses d’un Covenant divinement institué étaient proclamées sans contestation possible, maintenant que le but du Covenant était clairement compris et que ses principes fondamentaux étaient établis d’une manière immuable dans le cœur de l’écrasante majorité des adhérents de la Foi, maintenant, enfin, que les premiers assauts lancés par ses destructeurs présumés avaient été repoussés avec succès, la Cause pour laquelle ce Covenant avait été prescrit pouvait aller de l’avant dans la voie tracée pour elle par le doigt de son Auteur.

(Shoghi Effendi, Dieu Passe prés de Nous, 3ième Période: Ministère d’Abdu’l-Bahá, 1892-1921, CHAPITRE XVI: Avènement et développement de la foi en Occident, p. 24) 

Le Testament d’Abdu’l-Bahá…peut être considéré comme le fruit de l’union mystique entre Celui Qui avait amené à l’existence les forces d’une Foi venue de Dieu et Celui Qui avait été désigné comme son unique Interprète et reconnu comme Son parfait Modèle. Les énergies créatrices mises en liberté par le Promoteur de la Loi de Dieu en cet âge, en agissant sur l’esprit de Celui Qui avait été choisi comme son Interprète infaillible, firent naître cet Instrument,’ I la génération actuelle, même au bout de vingt-trois ans, est encore incapable de saisir complètement les immenses implications. Si nous le jugeons d’une façon correcte, cet Instrument ne peut pas plus être séparé de Celui Qui donna l’impulsion motivée en vue de sa création que de Celui Qui l’a directement conçu…que…dissocier la doctrine laissée par le premier de l’acte suprême se rattachant à la mission du second équivaudrait presque à rejeter l’une des vérités les plus fondamentales de la foi.

Il faut noter que l’Ordre Administratif établi d’après ce document historique est, en vertu de son origine et de son caractère, unique dans les annales des organisations religieuses du monde…. …Le Document établissant cet Ordre Administratif, Charte d’une future civilisation mondiale qu’on peut considérer, par certains côtés, comme le supplément d’un Livre de l’importance du Kitáb-I-Aqdas, est signé par Abdu’l-Bahá, revêtu de Son cachet, et entièrement écrit de Sa main. La première partie, rédigée pendant l’une des périodes les plus sombres de Sa détention dans la prison fortifiée d’Akká, proclame catégoriquement et sans équivoque, les croyances fondamentales des fidèles de la Foi de Bahá’u’lláh, révèle, en un langage clair, le double caractère de la Mission du Báb, dévoile entièrement la position de l’Auteur de la Révélation Bahá’í, affirme que “tous les autres sont Ses serviteurs et obéissent à Son commandement”, souligne l’importance du Kitáb-I-Aqdas, établit l’Institution du Gardiennat comme une charge héréditaire et délimite ses fonctions essentielles, prévoit les mesures concernant l’élection de la Maison Internationale de Justice, montre la portée de celle-ci et définit ses relations avec cette Institution (le Gardiennat), détermine quelles sont les obligations des Mains de la Cause de Dieu et appuie sur leurs responsabilités, et célèbre les vertus de l’indestructible Covenant établi par Bahá’u’lláh. Par ailleurs, cet écrit loue le courage et la constance des défenseurs du Covenant de Bahá’u’lláh…; il invite les Afghàns (parents du Báb), les Mains de la Cause de Dieu et la totalité des fidèles de Bahá’u’lláh à se lever d’un commun accord pour propager Sa Foi…; il les met en garde contre les dangers de s’associer avec les briseurs du Covenant, leur commande de protéger la Cause contre les assauts des personnes hypocrites et sans sincérité, leur conseille de prouver, par leur conduite, le caractère universel de la Foi qu’ils ont embrassée et de défendre ses nobles principes…

(Shoghi Effendi, Dieu Passe prés de Nous, 4ième Période: Début de l’âge de formation de la foi, 1921-1944, CHAPITRE XXII: Avènement et instauration de l’ordre administratif, passim, pp. 315-318]

L’Ordre Administratif qui, depuis l’ascension de ‘Abdu’l-Bahá, a pris forme sous nos yeux et s’est développé progressivement…peut être considéré comme la charpente du Testament lui-même, …[et] au fur et à mesure qu’il se répandra et s’affermira, manifestera sans aucun doute les potentialités et révélera toutes les implications de ce Document capital…. Lorsque ses parties composantes, ses institutions organiques commenceront à fonctionner avec vigueur et efficacité, il fera valoir son droit et démontrera son aptitude à être considéré, non point seulement comme le noyau, mais comme la structure même du Nouvel Ordre Mondial destiné à englober, lorsque les temps seront révolus, l’humanité tout entière.

(Shoghi Effendi, La Dispensation de Bahá’u’lláh, Chapitre: L’Ordre Administratif, à près du commencement, p. …)

· “…cette Branche croîtra après avoir été coupée d’avec le monde d’ici-bas…”

Tout ce que est en puissance au plus profond de ce cycle sacré…apparaîtra progressivement et sera rendu manifeste, car le moment présent n’est que le commencement de sa croissance et l’aurore de la révélation de ses signes. Ne craignez point, telles sont ses [des ‘Abdu’l-Bahá] paroles rassurantes, qui laissent présager l’essor de l’Ordre Administratif  établi par Son Testament, ne craignez point si cette Branche devait être séparée de ce monde matériel et se dépouiller de ses feuilles; non, ces feuilles croîtront bien, car cette Branche croîtra après avoir été coupée d’avec le monde d’ici-bas; elle atteindra les sommets les plus élevés de la gloire, et elle portera des fruits tels qu’ils parfumeront le monde de leur fragrance.
 (‘Abdu’l-Bahá, cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, Chapitre: L’Ordre Administratif, p. …)

[If you knew what great things would happen to the Cause after my departure, you would pray every day and night for my release and demise. 

(Déclaration attribué à ‘Abdu’l-Bahá par Dr. Edward C. Getsinger en “The Worst Enemies of the Cause Are in the Cause”, Star of the West, Vol. VI, no. 6, p. 45, se considéré comme “notes des pèlerins”)] [No translation available]
Car après Abdu’l-Bahá c’est lui le Gardien de la Cause de Dieu; les Afnan, les Mains (piliers) de la Cause et les bien aimés du Seigneur doivent lui obéir et se tourner vers lui. Qui ne lui obéit pas n’a pas obéi à Dieu; qui se détourne de lui s’est détourné de Dieu, et qui le renie a renié le Véritable…. A personne n’est donné le droit de mettre en avant son opinion personnelle ou d’exprimer ses convictions particulières. Tous doivent rechercher la direction et se tourner vers le Centre de la Cause et vers la Maison de Justice. Et celui qui se tourne vers quoi que ce soit d’autre est en vérité dans l’erreur grave.

(‘Abdu’l-Bahá, Le Testament d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: III. Il est le témoin, Celui qui suffit à toutes choses, à fin, p. …)

La jeune branche sacrée, le Gardien de la Cause de Dieu, ainsi que la Maison Universelle de Justice qui doit être établie par des élections universelles sont toutes deux sous la garde et la protection de la Beauté d’Abha, sous la sauvegarde et l’infaillible direction de sa Sainteté, le Glorifié (que ma vie leur soit offerte à tous deux). Tout ce qu’ils décident vient de Dieu. Quiconque n’obéit pas au Gardien ni à la Maison Universelle de Justice n’a pas obéi à Dieu….

(‘Abdu’l-Bahá, Le Testament d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: I. Les tablettes et le testament d’Abdu’l-Bahá, p. …)

· “Le trait distinctif…”

O vous qui habitez la terre! Le trait distinctif de cette Révélation Suprême est que Nous avons, d’une part, effacé des pages du saint Livre de Dieu tout ce qui était parmi les enfants des hommes une cause de discorde et de malice, et que, d’autre part, Nous avons posé les principes essentiels de la concorde, de la compréhension et de l’éternelle et parfaite unité. Heureux celui qui garde Mes statuts.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Escrits de I, Chapitre: 43 “O Afnán, ô toi qui es sorti de mon ancienne lignée ...”, p. …)

L’équilibre du monde a été bouleversé par la vibrante influence de ce très grand, de ce nouvel Ordre Mondial. La vie ordonnée de l’humanité a été révolutionnée par l’action de ce Système unique, merveilleux, un Système tel que des yeux mortels n’en ont jamais vu de semblable. La Main d’Omnipotence a établi Sa Révélation sur un fondement durable, inattaquable. Les assauts violents des luttes humaines sont impuissants à en saper la base, et les théories chimériques des hommes ne réussiront pas à porter atteinte à sa structure.

(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, p. …)

D.  Un Fondement Durable, Inattaquable;

“une institution del Seigneur” 

“La Main d’Omnipotence a établi Sa Révélation sur un fondement durable, inattaquable...”

(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, p. …)

“Ce Covenant est si solide et si puissant”, affirme Celui Qui est son Centre choisi,’ “que, depuis l’origine des temps jusqu’à nos jours, aucune Dispensation religieuse n’en a produit de semblable.” 

(‘Abdu’l-Bahá, cité par Shoghi Effendi, en Dieu Passe près de Nous, 3ième Période: Ministère d’Abdu’l-Bahá, 1892-1921, CHAPITRE XIV: Le Covenant de Bahá’u’lláh, p. 228)

Le Covenant de I demeure intacte, son pouvoir de tout comprendre reste inviolé. Les deux caractéristiques uniques qui la distinguent de toutes les alliances religieuses du passé sont inchangées et opérationnelles. La Parole révélée, dans sa pureté originale, amplifiée par les interprétations divinement guidées de ‘I et de Shoghi Effendi, restent immuables, inaltérées par quelque dogme ou credo créé par l’homme, des déductions que nul ne peut garantir ou des interprétations non autorisées. Le canal de la Divine providence, fournissant la souplesse dans toutes les affaires de l’humanité, reste ouvert par l’intermédiaire de cette Institution qui fut fondée par I et dotée par lui de l’autorité suprême et d’une direction sans faille, au sujet de laquelle le Maître a écrit : “Toutes choses doivent être déférées à cet organisme.” Combien clairement pouvons-nous voir la vérité dans cette affirmation de I: “La Main d’Omnipotence a établi Sa Révélation sur un fondement durable, inattaquable. Les assauts violents des luttes humaines sont impuissants à en saper la base, et les théories chimériques des hommes ne réussiront pas à porter atteinte à sa structure.”

(La Maison Universelle de Justice, en une Message de Octobre, 1963: “Annonce du Plan de Neuf Ans”, cité en Wellspring of Guidance, p. 13; et plus tard en Messages de la  Maison Universelle de Justice: 1963-1983, Période 1963-1973, Section: 6, p. …, traduction provisoire, fourni par Assemblée Spirituelle Nationale de Bahá’ís de France, via www.religare.org et cité à: http://www.bahai-biblio.org)   

· “…toutes les forces de l’univers, en dernière analyse, servent l’Alliance.” 
Aujourd’hui, le Seigneur des Armées est le défenseur de l’Alliance, que protègent les forces du Royaume; les âmes célestes proposent leurs services, et les anges du ciel la proclament et la propagent à tout vent. Si nous y réfléchissons avec pénétration, nous verrons que toutes les forces de l’univers, en dernière analyse, servent l’Alliance. 
(‘Abdu’l-Bahá, Selection des Ecrits d‘Abdu’l-Bahá, Chapitre: 192. “Aujourd’hui, le Seigneur des Armées ...”, p. …)

A ce même Covenant, Bahá’u’lláh [sic] [‘Abdu’l-Bahá en original en anglais, porque le même passage commence avec quotations de “…affirme Celui Qui est son Centre choisi” (Op. Cit., au-dessus); et il n’y a  pas quelque Nom spécifique cité en original; seulement: “Il” –ed.] fait allusion dans ses écrits comme au “ Témoignage Concluant” à la “Balance Universelle”, à l’ “Aimant de la grâce de Dieu”, à l’ “Étendard Déployé”, à l’ “Irréfutable Testament”, au “Covenant tout-puissant comme les Dispensations sacrées du passé n’en ont jamais vu “, et à “ l’un des traits distinctifs de ce cycle des plus puissants “.

(‘Abdu’l-Bahá, cité par Shoghi Effendi, en Dieu Passe près de Nous, 3ième Période: Ministère d’Abdu’l-Bahá, 1892-1921, CHAPITRE XIV: Le Covenant de Bahá’u’lláh, p. 228)

“Il est clair, indubitablement”, déclare-t-Il [‘Abdu’l-Bahá] aussi, “que le pivot de l’unité de l’humanité n’est rien d’autre que le pouvoir du Covenant.” 
(‘Abdu’l-Bahá, cité par Shoghi Effendi, en Dieu Passe près de Nous, 3ième Période: Ministère d’Abdu’l-Bahá, 1892-1921, CHAPITRE XIV: Le Covenant de Bahá’u’lláh, p. 228)

Aujourd’hui, aucun pouvoir ne peut préserver l’unité du monde Bahá’í sauf l’Alliance de Dieu….
(‘Abdu’l-Bahá, Les Tablettes du Plan Divin, Chapitre: Tablette aux I des Etats-Unis et du Canada, Section III, révélée le 19, 20 et 20, avril 1916, p. …)

“ La puissance du Covenant est semblable à la chaleur du soleil qui vivifie et favorise le développement de toutes les choses créées sur la terre. De la même façon, la lumière du Covenant est l’éducatrice des consciences, des esprits, des cœurs et des âmes des hommes.” 
(‘Abdu’l-Bahá, cité par Shoghi Effendi, en Dieu Passe près de Nous, 3ième Période: Ministère d’Abdu’l-Bahá, 1892-1921, CHAPITRE XIV: Le Covenant de Bahá’u’lláh, p. 228)

[Know this for a certainty that today the penetrative power in the arteries and the nerves of the world of humanity is the power of the Covenant…There is no other power like unto this.

(D’une conférence donée par ‘Abdu’l-Bahá, 1 December 1912, pour laquelle ne existe pas una transcription original, et sa autenticité ne peut etre pas establisé, Star of the West, Vol. 11, No. 8, p. 121, donc “notes des pèlerins”)] [Check French]

[Although in the body of the universe there are innumerable nerves, yet the main artery, which pulsates, energizes and invigorates all beings, is the power of the Covenant. All else is secondary to this. 

(‘Abdu’l-Bahá, Star of the West, Vol. 11, No. 18, p. 308)]

En notre resplendissante Époque, le véhicule pour s’acquitter de ces devoirs est l’Alliance de Bahá’u’lláh, qui est en vérité l’instrument puissant par lequel la croyance individuelle en Lui est traduite en actions constructives. L’Alliance contient les dispositions nécessaires, divinement conçues, pour préserver l’unité organique de la Cause. Elle engendre donc une force de motivation qui, comme nous l’indique le Maître bien-aimé, “comparable à l’artère, bat et palpite dans le corps du monde.” “Il est clair, indubitablement, affirme-t-Il, que le pivot de l’unité de l’humanité n’est rien d’autre que le pouvoir de l’Alliance.” À travers l’Alliance, le sens du Verbe, en théorie comme en pratique, se manifeste dans la vie et le travail d’ ‘Abdu’l-Bahá, l’Interprète désigné, l’Exemple parfait, le Centre de l’Alliance. À travers l’Alliance, les procédés de l’Ordre Administratif – “ce Système unique, merveilleux” – sont mis en pratique.
(La Maison Universelle de Justice en une Lettre le 29 décembre 1988 aux “Adeptes de Bahá’u’lláh aux États-Unis d’Amérique”, intitulé “Droits et Responsabilite: Les Rôles Complémentaires de l’Individu et des Institutions”, p. 2)

· “…De cette situation [“station”… –ed.] exaltée…”
“…De cette situation [“station” en original en anglais –ed.] exaltée, Nous envoyons Nos salutations aux croyants qui ont saisi fermement le Bras Fiable [c’est à dire: fermement en le Covenant –ed.] et qui ont bu le vin choisi de la constance de la main de faveur de leur Seigneur, le Tout-Puissant, le Très-Loué.”

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: EXT 6. “O Javád ! La grandeur de ce jour est telle que l’heure...”,  p. …)

“Sachez”, écrit-Il, “que la ‘Solide Poignée’ (Cf.: la même que le “Bras Fiable” au-dessus –ed.] mentionnée, depuis la fondation du monde, dans les Livres, les Tablettes et les Ecritures du passé, n’est rien d’autre que le Covenant et le Testament.” 
(‘Abdu’l-Bahá, cité par Shoghi Effendi, en Dieu Passe près de Nous, 3ième Période: Ministère d’Abdu’l-Bahá, 1892-1921, CHAPITRE XIV: Le Covenant de Bahá’u’lláh, p. 228)

[The Blessed Perfection, in all the tablets, books, epistles and supplications, has begged confirmation for and praised and commended those who are firm in this Covenant and Testament, and has asked the wrath of God and woe and desolation unto the violators.
(De une Tablette attribué à ‘Abdu’l-Bahá, révélé pour l’Assemblée Spirituelle de San Fransisco en 1912, cité en Star of the West, Vol. VIII, No. 17, p. 223, mais pour laquelle autenticité no peut être verifié, pour consequence “notes de pèlerins”)] [check translation]

“Ne brisez point l’unité bahá’íe et sachez que cette unité ne peut être maintenue que par la foi en l’Alliance de Dieu.”

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 186. “O toi qui es ferme dans l’Alliance! J’ai reçu de toi ...”, p. …)
[…for this divine Covenant is an institution of the Lord. [Italique y gras ajouté –ed.]
(De une Tablette attribué à ‘Abdu’l-Bahá, révélé pour l’Assemblée Spirituelle de San Fransisco en 1912, cité en Star of the West, Vol. VIII, No. 17, p. 223, mais pour laquelle autenticité no peut être verifié, pour consequence “notes de pèlerins”)] 
· “M’assister, c’est enseigner Ma Cause.”

M’assister, c’est enseigner Ma Cause. Voilà un thème qui se retrouve dans toutes les Tablettes. Voilà le commandement immuable de Dieu, éternel dans le passé, éternel dans le futur. Comprenez bien ceci, ô vous, hommes éclairés. 
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: LAWH-I-SIYYID-I-MIHDIY-I-DAHAJI [Tablette à Siyyid Mihdíy-I-Dahají], p. …)                                   
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E. Les Croyents: partis au Covenant     

[O party of the Covenant! Verily, the Beauty of El-ABHA hath promised the most great assistance to the beloved who are firm in the Covenant and to confirm them through the mightiest power. Ye will surely find in your luminous assembly such signs as will shine within hearts and souls. Adhere to the hem of the robe of the Lofty One and do your best to spread the Covenant of God and to be kindled with the fire of the love of God, so that your hearts may move with joy through the fragrances of humbleness which are being diffused from the heart of Abdul-Bahá. Make feet firm, strengthen hearts and rely upon the everlasting bounties which will successively pour on you from the Kingdom of El-ABHA. Know, verily, the lights of Bahá’ will shine forth unto you during your gathering together in the brilliant Paradise.
(`Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 1, pp. 1-2; Bahá’í World Faith, pp. 404-405)]
· “…n’est qu’un gage de Ta grace…”

Loin, que loin de Ta gloire est ce que l’homme peut affirmer de Toi, ou T’attribuer, ou dire à Ta louange! Le devoir que Tu as prescrit à Tes serviteurs d’exalter à l’infini Ta gloire et Ta majesté n’est qu’un gage de Ta grâce à leur endroit, afin de les rendre capables de s’élever à cet état [“station” en anglais –ed.] de la connaissance de soi-même accordé à leur être le plus secret.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 1. “Loué et glorifié sois-tu, ô Seigneur, mon Dieu ! ...”, près de fin, p. …)

O Mes amis! Avez-vous oublié ce véritable et resplendissant matin où, en ces lieux sanctifiés et bénis vous étiez tous réunis en Ma présence, à l’ombre de l’arbre de vie planté dans le très glorieux paradis? Frappés d’une terreur mystérieuse, vous écoutiez, tandis que J’énonçais ces trois mots les plus saints : O amis! Ne préférez pas votre volonté à la Mienne, ne désirez jamais ce que Je n’ai pas désiré pour vous, et ne M’approchez pas avec un coeur privé de vie, souillé d’appétits et de désirs terrestres. Si seulement vous pouviez sanctifier vos âmes, vous vous souviendriez à l’heure présente de ce lieu et de ses alentours, et la vérité de Mes paroles deviendrait évidente à chacun de vous.

(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachées, Chapitre: 2ième partie, révélée en persan, Verset: 2.19, p. …)

Ayant créé le monde et tout ce qui y vit et s’y meut, Dieu a voulu conférer à l’homme, en privilège unique, par l’opération directe de Sa volonté libre et souveraine, la capacité de le connaître et de L’aimer, le dotant ainsi d’une faculté I l’exercice doit être regardé comme la raison d’être, la fin principale et dernière de toute la création... [Italique ajouté]

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 27. “Louange à l’unité de Dieu, et honneur à l’incomparable ...”, p. …)

Aime-Moi pour que Je puisse t’aimer. 

Si tu ne M’aimes pas, 

par aucun moyen Mon amour ne pourra t’atteindre. 

Sache-le, ô serviteur.

(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachées, Chapitre: Première partie – révélée en arabe, Verset: 1.5, p. …)

Celui Qui, de toute éternité, est resté caché aux yeux des hommes ne peut être connu que par Sa Manifestation, et Sa Manifestation ne peut apporter de plus grande preuve de la vérité de Sa Mission que la preuve qu’en apporte Sa Personne elle-même.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 20. “Sache, à n’en point douter, que l’invisible ne peut en aucune façon incarner ...”, p. …)

Je suis témoin, ô mon Dieu, que Tu m’as créé pour Te connaître et pour T’adorer. J’atteste, en cet instant, mon impuissance et Ta puissance, ma pauvreté et Ta richesse.

(Bahá’u’lláh, Livre de Prières, Chapitre: (BAH) Prières obligatoires 1: “Je suis témoin, O mon Dieu, que Tu m’as créé ...”, p. 86)

…annonçant aux âmes sincères les joyeuses nouvelles de la proximité de Dieu, invitant ceux qui croient en l’Unité Divine, à se rendre aux Parvis du Très-Généreux….
(Bahá’u’lláh, Livre de Prières, Chapitre: (BAH) “Tablette d’Ahmad”: “Il est le Roi, l’Omniscient, le Sage ...”, p. 97)

“…Il incombe à chacun, en ce jour, de percevoir avec l’oeil de Dieu et d’écouter avec Son oreille. Quiconque Me perçoit d’un oeil qui soit autre que proprement le Mien ne sera jamais capable de Me connaître. Nulle parmi les Manifestations de jadis excepté à un degré prescrit n’a jamais complètement saisi la nature de cette Révélation.” [Italique ajouté –ed.]
(Bahá’u’lláh, cite par Shoghi Effendi, en L’avenement de la Justice Divine, Chapitre: L’AVÈNEMENT DU ROYAUME, p. …)

O fils de l’esprit ! A Mes yeux, ce que J’aime par-dessus tout est la Justice; ne t’en écarte pas si c’est Moi que tu désires, et ne la néglige pas afin que Je puisse me fier à toi. Par elle, tu pourras voir par tes propres yeux et non par ceux des autres, et tu pourras comprendre par ton propre savoir et non par celui du prochain. Pèse bien ceci : comment dois-tu être? En vérité, la Justice est le don que Je te fais, le signe de Ma tendre bonté. Fixe donc ton regard sur elle.

(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachées, Chapitre: Première partie – révélée en arabe, Verset: 1.2, p. …)

L’essence de tout ce que Nous avons révélé pour toi est la Justice, elle consiste pour l’homme à se libérer des vaines chimères et des imitations, à considérer sous l’angle de l’unicité Son oeuvre glorieuse et à examiner toutes choses d’un oeil attentif.

(Bahá’u’lláh, Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: ASL-I-KULLU’L-KHAYR (Paroles de sagesse), p. …) 

Alors la multitude des bienfaits du Tout-Puissant et des torrents de grâce de l’Esprit saint insufflera dans l’âme du chercheur sincère une vie si nouvelle qu’il découvrira en lui-même des yeux nouveaux, de nouvelles oreilles, un coeur et un esprit renouvelés. Il contemplera les signes, devenus pour lui manifestes, de l’univers tout entier, et il pénétrera les mystères cachés de l’âme.

Voyant tout désormais avec l’oeil même de Dieu, il percevra dans chaque atome une porte le menant aux régions de la certitude absolue. En toutes choses, il découvrira les mystères de la Révélation Divine et les preuves éclatantes d’une éternelle Manifestation du Tout-Puissant.

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, “Tablette de le Chercheur Vrai”, p. …; y Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 125. “O mon frère ! Quand le vrai chercheur s’engage ...”, p. …)

C’est le plan où, pour le voyageur, les traces de toutes choses (Kullu Shay’) disparaissent et où, à l’horizon d’éternité, sort de l’ombre la Face divine, et se manifeste l’explication de: “Tout sur terre passera, sauf la face de ton Seigneur...”.

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La Vallée de la Vraie Pauvreté et de l’Anéantissement Absolu, p. …)

Là [note: “cette station” en anglais –ed], il mourra en lui-même et vivra en Dieu; il sera pauvre en soi et riche par le Désiré. La pauvreté I il est ici question signifie être pauvre en choses terrestres et riche de ce qui est le monde Divin. Car lorsque l’amant fidèle et l’ami dévoué atteint la présence du Bien-aimé, il se dégage de Son étincelante beauté et de la flamme du coeur de l’amant, un feu qui consume tout voile et tout accoutrement. Assurément, tout ce qu’il possède, du coeur jusqu’à fleur de peau, doit s’enflammer afin que rien ne reste si ce n’est l’Ami.

Quand les attributs de l’Ancien des Jours se manifestèrent, 

Moïse brûla tout attribut terrestre. [Mathnavi, Rumi]

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La Vallée de la Vraie Pauvreté et de l’Anéantissement Absolu, p. …)
[The penetration of the word of man dependeth upon the heat of the fire of the love of God. The more the splendors of the love of God become manifest in the heart, the greater will be the penetration of the Word.

(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 3, p. 699)]

[If thou art seeking after spiritual tranquility, turn thy face at all times toward the Kingdom of ABHA. If thou art desiring divine joy, free thyself from the bands of attachment. If thou art wishing for the confirmation of the Holy Spirit, become thou engaged in teaching the Cause of God. 
(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 3, p. 557)]

[…Take the cup of the Testament in thy hand; leap and dance with ecstasy in the triumphal procession of the Covenant! Lay your confidence in the everlasting bounty, turn to the presence of the generous God; ask assistance from the Kingdom of ABHA; seek confirmation from the Supreme World; turn thy vision to the horizon of eternal wealth; and pray for help from the Source of Mercy!
(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 3, p. 641; et Bahá’í World Faith, p. 351)]

· “Seigneur doit d’abord s’instruire lui-même…”

Quiconque se lève pour enseigner la Cause de son Seigneur doit d’abord s’instruire lui-même afin que ses discours attirent les coeurs de ceux qui l’écoutent. S’il ne s’instruit pas lui-même, les paroles qui sortiront de sa bouche ne pourront influencer le coeur du chercheur.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 128. “Dis: Convient-il qu’un homme se dise le disciple du Seigneur ...”, p. …)

…les qualités des enseignants de la foi luisent comme des étoiles brillantes dans les cieux des divines tablettes. [Italique ajouté –ed.]

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: KALIMAT-I-FIRDAWSIYYIH [Paroles du Paradis], p. …)

Le premier Taráz et la première effulgence apparue à l’horizon du Livre Mère est que l’homme devrait connaître son propre moi et reconnaître ce qui mène à la grandeur ou à la bassesse à la gloire ou à l’humiliation à la richesse ou à la pauvreté. Dès qu’il a atteint son niveau de réalisation et de maturité l’homme a besoin de ressources et les richesses….

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: TARAZAT [Ornements], p. …)

“Le croyant s’approche de Moi par la prière jusqu’à ce que Je lui réponde. Et quand Je lui ai répondu, Je deviens l’ouïe par laquelle il entend...” 

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La Vallée de l’Unité, p. …)

C’est la mort du “soi”, et non la rhétorique, qui est ici requise; 

Anéantis-toi donc et marche sur les flots. [Mathnavi]

De même est-il écrit: “Et ne sois pas semblable à ceux qui oublient Dieu et qu’Il a rendus oublieux d’eux-mêmes. Ceux-là sont au nombre des malfaisants.” [Qur’án 59:19.]
(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: Les Quatre Vallées, Section: La Première Vallée, p. …)

Ce rang [“station” en anglais –ed.] est doté de maints signes et d’innombrables preuves, et c’est à ce propos qu’il est dit: “Nous leur montrerons Nos signes en eux-mêmes et sur la terre, jusqu’à ce qu’ils reconnaissent que c’est la vérité” [Qur’án 41:53] et qu’il n’y a pas d’autre Dieu que Lui.

Mieux que traités de rhétorique, c’est plutôt le livre de son propre “soi” qu’il faut lire ici. Aussi a-t-Il dit: “Lis ton Livre [sic, en original –ed.]; il n’est besoin de nul autre que toi pour dresser un réquisitoire contre toi-même.” [Qur’án 17:15.]
(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: Les Quatre Vallées, Section: La Première Vallée, p. …)

Cette station satisfait au véritable critère de la connaissance et dispense l’homme des épreuves. Dans cet état [“royaume” ou “domaine”, en anglais –ed.], la recherche du savoir est hors de propos, car Il a donné pour gouverne aux voyageurs de ce degré: “Crains Dieu et Il t’instruira.” [Qur’án 2:282] Et puis encore: “Le savoir est une lumière que Dieu a placée dans le coeur de qui Il veut. “ [Hadith]
Aussi l’homme doit-il entraîner son coeur à y attirer la grâce céleste, afin que l’Échanson Divin lui verse, dans la coupe de miséricorde, le vin de générosité. “Pour le mériter que s’évertuent les travailleurs!” [Qur’án 37:59.]
Et Je dis enfin: “Nous venons de Dieu et nous retournerons à Lui.” [Qur’án 2:151.]
(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: Les Quatre Vallées, Section: La Seconde Vallée, p. …) 
Ainsi qu’il a été révélé: “Nous leur montrerons nos signes, à la fois dans le monde et en eux-mêmes. “ Et de nouveau: “Et aussi en vous-mêmes, ne reconnaîtrez-vous pas les signes de Dieu ?” Et encore: “Et ne soyez point du nombre de ceux qui ont oublié Dieu, et qu’Il a rendus oublieux d’eux-mêmes. “

A ce propos, Celui qui est le Roi éternel – puissent les âmes de tous ceux qui habitent le tabernacle mystique Lui être offertes en sacrifice a Lui-même déclaré: “Il a connu Dieu, celui-là qui s’est connu lui-même.”  [1 Qur’án 41:53.] [2 Qur’án 51:21.] [3 Qur’án 59:19.]
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Versets: 2.25-2.26, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 90. “Tout ce qui est dans les cieux et sur la terre porte en soi la preuve directe ...”, p. …) [Accentuation ajouté –ed.]
1. Définition des Croyants 

Quant à la question très délicate et complexe de s’assurer des qualifications d’un vrai croyant, je ne puis insister trop vivement sur la nécessité suprême d’exercer une discrétion, une prudence et un tact extrêmes, qu’il s’agisse pour nous-mêmes de décider qui peut être considéré comme un vrai croyant, ou de révéler au mon de extérieur les considérations qui peuvent servir de base à une tel le décision. Je voudrais seulement tenter d’énoncer très brièvement, et aussi précisément que les circonstances actuelles le permettent, les principaux facteurs qui doivent être considérés avant de décider si une personne peut être considérée comme un vrai croyant ou non. La pleine reconnaissance de la position du Précurseur, de l’Auteur, et du véritable exemple de la Cause bahá’íe, exposée dans le Testament d”Abdu’l- Bahá: l’acceptation absolue et la soumission à tout ce qui a été révélé par leurs Plumes, la loyauté et l’attachement ferme à chaque clause du Testament sacré de notre Bien-Aimé; et l’association étroite avec l’esprit et la forme de l’administration bahá’íe d’aujourd’hui à travers le monde. – J’imagine que ces points sont les principes fondamentaux et les considérations premières I il doit être informé parfaitement, discrètement et avec attention avant de parvenir à une décision aussi vitale.   
(Shoghi Effendi, Les Principes de L’administration Baha’ie, 1 ère PARTIE –  L’INDIVIDU : LES QUALITÉS D’UN VRAI CROYANT, p. …)

·  “La croyance en l’unité de Dieu…”

La croyance en l’unité de Dieu consiste essentiellement à tenir pour une seule et même entité Celui Qui est la Manifestation de Dieu et Celui Qui est l’invisible, l’inaccessible et inconnaissable Essence. Il faut entendre par là que tout ce qui appartient au premier, Ses faits et gestes, et quoi qu’Il ordonne et quoi qu’Il défende, tout cela, en tous ses aspects, dans toute rencontre et sans aucune réserve, doit être tenu pour identique à la Volonté de Dieu Lui-même. Tel est le plus haut état [“station” en anglais –ed.] où un vrai croyant en l’unité de Dieu puisse espérer s’élever. Béni l’homme qui, parvenu à cette condition, reste ferme dans sa croyance.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 84. “Considère le seul vrai Dieu comme étant d’une autre essence ...”, p. …)

[Wherefore it is incumbent upon all Bahá’ís to ponder this very delicate and vital matter in their hearts, that, unlike other religions, they may not content themselves with the noise, the clamour, the hollowness of religious doctrine. Nay, rather, they should exemplify in every aspect of their lives those attributes and virtues that are born of God and should arise to distinguish themselves by their goodly behaviour. They should justify their claim to be Bahá’ís by deeds and not by name…. [Translated by Shoghi Effendi and published in “The Bahá’í World” [sic], vol. 2, “1926-1928” (New York: Bahá’í Publishing Committee, 1928), p. xvi]

(‘Abdu’l-Bahá, The Compilation of Compilations, Vol II, p. 346; and The Divine Art of Living, p. 61)]

· “Car en vérité, je vous le dis, voici le jour I Dieu parle ainsi dans son Livre…”

Car en vérité, je vous le dis, voici le jour I Dieu parle ainsi dans son Livre: “en ce Jour, Je mettrai un sceau sur leurs lèvres; mais leurs mains parleront pour eux, et leurs pieds porteront témoignage des choses qu’ils auront faites”…. … Efforcez-vous de démontrer par vos actes la vérité de ces paroles de Dieu et craignez de vous en détourner de peur qu’il ne mette à votre place un autre peuple qui ne vous ressemble pas et qui vous enlève le royaume de Dieu. Les jours où l’adoration passive était jugée suffisante sont révolus. L’heure est venue où seuls les motifs les plus désintéressés, appuyés par des actes sans tache, peuvent s’élever jusqu’au Trône du Très-Haut et trouver grâce auprès de Lui.
(Le Báb, “Épître du Bab aux Lettres du Vivant”, dans La Chronique de Nabil, Chapitre 3, pp. 82-83) 
[He is a true Bahá’í who strives by day and by night to progress and advance along the path of human endeavour, whose most cherished desire is so to live and act as to enrich and illuminate the world, whose source of inspiration is the essence of divine virtue, whose aim in life is so to conduct himself as to be the cause of infinite progress. Only when he attains unto such perfect gifts can it be said of him that he is a true Bahá’í. For in this holy Dispensation, the crowning glory of bygone ages and cycles, true faith is no mere acknowledgement of the unity of God, but rather the living of a life that will manifest all the perfections and virtues implied in such belief. [Translated by Shoghi Effendi and published in “The Bahá’í World”, Vol. 2 [sic], “1926-1928” (New York: Bahá’í Publishing Committee, 1928), p. xvi]
(‘Abdu’l-Bahá, The Compilation of Compilations, Vol II, p. 346; and The Divine Art of Living, pp. 61-62)] [No translation available]
O armée de Dieu! Avec l’aide de la Beauté Bénie – que ma vie soit sacrifiée pour ses Bien-Aimés! – et grâce à sa générosité, vous devez vous comporter de manière à resplendir tel un soleil au milieu de tous vos semblables. Lorsque l’un d’entre vous entre dans une ville, qu’il s’y distingue par sa sincérité, sa loyauté et son amour, par son intégrité, sa bonne foi, la confiance qu’il inspire, et sa bienveillance à l’égard de tous sans exception, afin que les habitants de cette ville puissent déclarer : “Cette personne est sans aucun doute un Bahá’í, car ses qualités – son comportement, son caractère, son tempérament, sa moralité – sont celles d’un Bahá’í”. C’est seulement lorsque vous parviendrez à cet état que vous aurez rempli vos obligations envers l’Alliance et le Testament. En vérité, Il a contracté, à travers des textes irréfutables, une Alliance avec nous tous, exigeant de nous que nous agissions en conformité avec ses instructions et ses conseils sacrés.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 35. “O armée de Dieu! ...”, p. …; et cité en part par Shoghi Effendi, en “L’avenement de la Justice Divine, Chapitre: LES CONDITIONS SPIRITUELLES REQUISES, “Cette rectitude de conduit…”¸ p. …)

Rien, sauf l’esprit d’un vrai bahá’í ne peut espérer la réconciliation des principes de grâce et de justice, de liberté et de soumission, du caractère sacré du droit de l’individu et de celui du renoncement, de la vigilance, de la discrétion et de la prudence d’une part et de la fraternité de la franchise et du courage de l’autre.

(Shoghi Effendi, Les Principes de L’administration Baha’ie, p. …) 

2. Ce rang* sublime, ce rang exalté, ce but ultime 
[* “station” a été utilizé en cet cas systématiquement en anglais –ed.]

La deuxième Tajallí est de rester inébranlable dans la cause de Dieu – exaltée soit sa gloire – et d’être ferme dans son amour. Et ceci ne s’obtient que par une pleine reconnaissance de Lui; et la reconnaissance complète ne peut être obtenue que par la foi en ces mots bénis: Il fait tout ce qu’Il veut. Celui qui s’attache avec ténacité à ces mots sublimes et boit à longs traits aux eaux vivifiantes des paroles qu’ils contiennent sera imprégné d’une telle constance que tous les livres du monde ne pourront le détourner du Livre Mère. O combien glorieux est ce rang [Cf.: “station” au dessus –ed.] sublime, ce rang exalté, ce but ultime!

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: TAJALLIYAT [Effulgences], p. …)
O peuple de Dieu ! En ce jour, chacun devrait fixer les yeux sur l’horizon de ces mots sacrés: Seul et sans aide, Il fait tout ce qui Lui plaît. Quiconque atteint ce rang a en vérité atteint la lumière de l’unité fondamentale de Dieu et en est illuminé, alors que tous les autres sont comptés dans le livre de Dieu parmi les disciples de chimères et d’idées creuses…. 

…Les hommes de savoir justes qui se consacrent à guider les autres et qui sont libérés et protégés des impulsions d’une nature vile et cupide sont, aux yeux de celui qui est le Désir du monde, les étoiles du firmament de la vraie connaissance. Il est essentiel de les traiter avec déférence. Ils sont en fait les sources d’eau vive, les étoiles brillantes, les fruits de l’Arbre sacré, les interprètes du pouvoir des cieux et les océans de la sagesse céleste. Heureux celui qui les suit. En vérité, une telle âme est comptée dans le livre de Dieu, le Seigneur du trône puissant, parmi celles pour lesquelles tout sera bien. 

La gloire qui émane de Dieu, le Seigneur du trône céleste et de la terre, repose sur vous, ô peuple de Bahá, ô vous compagnons de l’arche pourpre, et sur ceux qui ont tendu l’oreille à vos douces voix et observé ce qui leur est ordonné dans cette puissante et merveilleuse Tablette.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: LAWH-I-DUNYA [Tablette du monde], à fin, passim, p. …)
Vous êtes…les lettres inscrites sur le rouleau sacré de Dieu.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 96. “La plume du Très-Haut ne cesse d’appeler les hommes ...”, passim, p. …)

…Vous êtes les lettres des mots et les mots du Livre. Vous êtes les jeunes pousses que la main de la tendre  bonté a  plantées dans  le  sol de la  miséricorde et  qui se  sont  épanouies  sous les ondées de la munificence…. 

(Bahá’u’lláh, Épître au fils du Loup, Verset: 45, p. …)

Chaque âme réceptive qui a en ce jour inhalé le doux parfum de son vêtement et a, avec un coeur pur, tourné son visage vers l’Horizon très glorieux est comptée parmi le peuple de Bahá dans le Livre Pourpre. 

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: KITAB-I-AHD [Livre de l’Alliance], à près de debut, p. …)

Pour confirmer le rang élevé du vrai croyant auquel Bahá’u’lláh a fait allusion, il révèle ce qui suit : Le rang [“station” en original en anglais –ed.] qu’atteindra celui qui a réellement reconnu cette révélation est le même que celui qui a été conféré à ceux d’entre les prophètes de la maison d’Israël qui ne sont pas considérés comme des manifestations “douées d’immuabilité [“constance” en original en anglais –ed.]”.
(Bahá’u’lláh, La Dispensation de Bahá’u’lláh, p. …)

Béni également l’homme qui professe la croyance en Dieu et en Ses signes et qui reconnaît qu’ “à Lui Il ne sera pas demandé compte de Ses actes. “ C’est par une telle reconnaissance que toute bonne action est rendue agréable à Dieu. Ne perdez point cela de vue, afin que les murmures des révoltés ne vous fassent point glisser du droit chemin dans celui de la perdition.

S’Il en vient à décréter permis ce qui, de temps immémorial, a été défendu, et défendu ce qui a jusque-là, toujours été permis, personne n’a le droit de mettre en doute Son autorité. Et quiconque hésiterait à la reconnaître, ne fût-ce qu’un instant, devrait être regardé comme transgresseur.

Quiconque n’a pas reconnu cette sublime et fondamentale vérité et n’est pas parvenu à ce stade très élevé, les vents du doute l’agiteront et les propos des infidèles jetteront le trouble dans son âme. Celui qui a reconnu ce principe recevra le don de la fidélité [“constance” en anglais –ed.] la plus parfaite. Honneur à cet état très élevé I la mention revient dans toutes les saintes Tablettes. Tel est l’enseignement que Dieu vous donne et qui vous délivrera de toute espèce de doute et de perplexité, en assurant de surcroît votre salut en ce monde et dans l’autre. Il est en vérité le Miséricordieux, le Très-Généreux.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 37. “Béni également l’homme qui professe la croyance en Dieu ...”, p. …)

Nous n’osons, en ce jour, soulever le voile qui cache l’état sublime que tout vrai croyant peut atteindre, car la joie de cette révélation serait telle que quelques-uns en mourraient….

…A l’excellence d’une si grande révélation, on peut imaginer l’honneur qui en rejaillit sur ceux qui s’y sont sincèrement ralliés. Par la justice du seul vrai Dieu ! Le souffle même de ces âmes est à lui seul plus riche que tous les trésors de la terre. Heureux l’homme qui s’est rangé parmi elles et malheur aux négligents !

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 6. “Voyez comme les divers peuples et tribus de la terre ont attendu la venue du Promis ...”, p. …)

En ce qui concerne ta question : toute âme, sans exception, parvient-elle à la vie éternelle? Sache que l’immortalité est réservée aux âmes dans lesquelles a été insufflé l’esprit de vie qui émane de Dieu. Toutes, à part celles-ci, sont dénuées de vie – ce sont les morts, comme l’a expliqué le Christ dans le texte Évangélique.

Celui I le Seigneur a ouvert les yeux verra les âmes des hommes dans les rangs qu’elles occuperont après leur séparation des corps. Il trouvera les âmes vivantes prospérant à l’intérieur du royaume de leur Seigneur et les âmes mortes enfouies dans les plus profonds abîmes de la perdition.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 159. “En ce qui concerne ta question: toute âme ...”, p. …)

· “Ainsi qu’Il a été révélé…”

Ainsi qu’Il a été révélé: “Nous avons permis que quelques Apôtres se distinguent parmi les autres. “

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 19. “Pour tout coeur éclairé, il est évident que Dieu ...”, p. …)

Extrait de la TABLETTE À THOMAS BREAKWELL:

O Breakwell, O mon aimé! Ton Seigneur t’a véritablement élu pour t’accorder son amour, Il t’a conduit dans sa résidence de sainteté, et Il t’a fait pénétrer au jardin de ceux qui sont ses proches compagnons, et Il t’a béni en te laissant contempler sa beauté.

O Breakwell, O mon aimé! Tu as gagné la vie éternelle, la générosité qui ne fait jamais défaut, une vie qui te plaise, et la grâce en abondance.

O Breakwell, O mon aimé! Tu es devenu une étoile dans le ciel suprême et une lampe parmi les anges des cieux; un esprit vivant dans le royaume le plus haut, ayant pour trône l’éternité.

O Breakwell, O mon aimé! Je demande à Dieu de t’amener toujours plus près, de te tenir toujours plus fort; de réjouir ton coeur de la proximité de sa présence, de t’emplir de lumière et de plus de lumière encore, de t’accorder encore plus de beauté, et de te donner la puissance et une gloire extrême.

O Breakwell, O mon aimé! A tout instant tu es présent à mon esprit. Je ne t’oublierai jamais. Je prie pour toi le jour, la nuit; je te vois vraiment devant moi, comme en plein jour. O Breakwell, ô mon aimé!

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 158. “Ne sois pas affligé par l’ascension de ...”, p. …)
[“Today a most painful news was received; its effect was agonizing and its anguish harrowing. Truly I say, Mirza Abul-Fazl was a glorious personage. From every standpoint he was peerless. It is a rare thing to find a person perfect from every direction, but he was such a person…. Truly I say he was in a state of the utmost severance, and adorned with the highest virtues of firmness and steadfastness. He was absolutely detached from everything. From the day he became a believer up to the last moment of his life, he was occupied in the service of the Cause of God; either he conveyed the Message or wrote books proving the validity of this Cause. He had not the slightest attachment to this mortal world.
“How erudite and learned he was…! “How humble and meek he was!
“…He was evanescent and lived in the station of nothingness. He was self-sacrificing at the Holy Threshold. No one inhaled from him the odor of superiority.
“Now the consummate wisdom of God hath deemed it wise to take him away from amongst us. The only way left to us is patience. How often one man has been equal to one thousand….
“…During the hours of grief he was the source of my consolation…. While I was living in Ramleh, whenever I felt depressed or sad, I called on him, and soon afterward I was in a happier frame of mind. He was the most sincere, most straightforward. He had not the least hypocrisy or deceit in his nature…. From every standpoint I trusted him, and had in him the greatest amount of confidence. Whenever anyone wrote books and articles against this Cause, I referred them to him for irrefutable answer….
“Truly I say the departure of Mirza Abul-Fazl is an irretrievable loss for the people of Bahá. In all the countries of the world, wherever the believers are found, they are deeply affected by the death of this glorious personage…. …the hearts of all the believers of the world were attached to him. He was the brilliant lamp of the Cause, the shining light of guidance, the sparkling star of knowledge, the luminous orb of understanding and a sea tumultuous with the waves of wisdom….
“…Praise be to God! That the believers of Washington are informed of the majesty and the station of that noble personage….
“In short, he severed his heart entirely from the ephemeral world and turned his gaze completely toward the Realm on High. He closed his eyes wholly to the rest, comfort and honor of this material earth, and attached himself to the spiritual glad-tidings, merciful fragrances and divine outpourings…that the leader of the lordly ones was released from the narrowness of this world and soared toward the infinite apex. The drop was joined to the ocean the ray returned to the Sun. He was liberated from the wilderness of separation and ascended to the Court of the Transfiguration of the Lord of the Covenant. Now he is submerged in the Sea of Lights and enthroned in the Kingdom of Abha! 

“…you who are the believers of God, ascend the Mountain with contrite hearts, and gather together and chant in his behalf communes and prayers, so that God may exalt more than ever his station in the spiritual world. I will likewise engage tonight in supplication at the Divine Threshold in his behalf. “Upon ye be Bahá-El-Abha! [signed] ‘Abdu’l-Bahá Abbas.” 

(Déclarations attribuées à  ‘Abdu’l-Bahá, dans The Bahá’í Proofs, Tributes and Eulogies section: Mirza Abul-Fazl, passim, pp. 19-27, comme issu de The Diary of Mirza Ahmad Sohrab, doit être considéré comme “notes de pèlerins”) ] [No translaltion available] 
· “…Car, en vérité, Dieu a réservé…”

…Car, en vérité, Dieu a réservé à celui qui la chante, la récompense de cent martyrs et un service dans les deux mondes….
(Bahá’u’lláh, Livre de Prieres, Chapitre: (BAH) Tablette d’Ahmad: “Il est le Roi, l’Omniscient, le Sage ...”, p. 99)
Quant au Paradis: C’est une réalité et il n’y a aucun doute à ce sujet; à présent, dans ce monde, il se réalise en M’aimant et en accomplissant Mon bon plaisir. Quiconque y parvient, Dieu l’aidera en ce bas monde, et après sa mort Il lui permettra d’accéder au Paradis, lequel est aussi vaste que la terre et les cieux. Là, les Servantes [“Donzelles” –ed.] de gloire et de sainteté s’occuperont de lui jour et nuit alors que l’astre du jour de la beauté immortelle de son Seigneur répandra en tout temps ses rayons sur lui et brillera d’un tel éclat que nul ne pourra supporter de le contempler. 

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: SURIY-I-VAFA [Tablette à Vafá], p. …)

O armée de Dieu! Chaque fois que vous contemplez une personne I l’attention tout entière est dirigée vers la Cause de Dieu, I le seul but est d’appliquer la Parole Divine, qui ne cesse, jour et nuit, de servir la Cause dans un dessein très pur, I l’attitude ne révèle pas la moindre trace d’égoïsme ou de motivations personnelles; qui, bien plutôt, erre comme éperdue dans le désert de l’amour de Dieu, qui ne boit qu’à la coupe de la connaissance de Dieu, qui est tout entière occupée à répandre les doux arômes divins, éprise des saintes poésies du Royaume de Dieu, - sachez, en toute certitude, que le ciel soutiendra et affermira cette personne; que, semblable à l’étoile du matin, elle scintillera à jamais dans les cieux de la grâce éternelle. Si, toutefois, elle manifeste la moindre trace de désir égoïste et d’amour de soi, ses efforts n’aboutiront à rien et elle sera, en définitive, anéantie et abandonnée, sans espoir.
(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 35. “O armée de Dieu! ...”, p. …)

[“…The disinterested actions and free-hearted deeds of a person proclaim with the sound of a trumpet his loyalty and sincerity in the Cause. He is in no need of self-justification…. Strange, passing strange, that there was not a breath of self-desire in this person. Wholly divested from all other thoughts and mentions, he had consecrated all his time to the service of the Holy Threshold…. Were one to read all his writings and works, he does not find ‘I-ness’ and ‘egoism’ stalking between the lines, nor does he observe any pedantic expressions or circumlocution—in order to bear upon the reader the whole weight of his learning and scholarship. From the moment that he was ushered under the shade of the Blessed Tree, he forewent every pleasure and cut his heart from every worldly station. He asked for no comfort, he sought no rest, he longed for no fame and he wished no notoriety or name…. Until his very last breath, he served at the Holy Threshold.”
(Déclarations attribuées à  ‘Abdu’l-Bahá, dans The Bahá’í Proofs, Tributes and Eulogies section: Mirza Abul-Fazl, passim, pp. 22-23, comme issu de The Diary of Mirza Ahmad Sohrab, doit être considéré comme “notes de pèlerins”) ] [No translaltion available] 
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“BAHÁ’U’LLÁH THE LORD OF HOSTS”
[“LE SEIGNEUR DES ARMÉES”]
“TO THE BELIEVERS OF GOD AND THE MAID-SERVANTS OF THE MERCIFUL OF THE BAHÁ’Í ASSEMBLIES IN THE UNITED STATES AND CANADA”: 

Upon them be Bahá’u’lláh El-Abha! [Il n’y pas aucune traduction en francais de cette portion.]
IL EST DIEU! 

Ô apôtres de Bahá’u’lláh! – Puisse ma vie vous être sacrifiée! 

Dans le Saint Livre, la Personne bénie du Promis est interprétée comme étant le Seigneur des Armées – les armées célestes. Par armées célestes, l’on entend ces âmes qui sont totalement libérées du monde humain, qui sont transformées en esprits célestes et sont devenues des anges divins. De telles âmes sont les rayons du Soleil de Réalité qui illumineront tous les continents. Chacun tient dans sa main une trompette, répandant le souffle de vie sur toutes les régions. Elles sont délivrées des qualités humaines et des défauts du monde de la nature, sont caractérisées par les caractéristiques de Dieu et sont attirées par les parfums du Miséricordieux. Comme les apôtres du Christ, qui étaient remplis de Lui, ces âmes sont aussi remplies de Sa Sainteté Bahá’u’lláh, c’est-à-dire que l’amour de Bahá’u’lláh a si bien maîtrisé chaque organe, chaque partie et chaque membre de leur corps qu’il n’a laissé aucun effet des tentations du monde humain.

Ces âmes sont les armées de Dieu et les conquérants de l’Orient et de l’Occident. Si l’une d’elles tournait son regard dans une direction et convoquait les peuples au Royaume de Dieu, toutes les forces idéales et les majestueuses confirmations accourraient pour la fortifier et la soutenir. Elle verra toutes les portes ouvertes et tous les châteaux forts et les forteresses imprenables rasés au sol. Seule et sans aide, elle attaquera les armées du monde, vaincra l’aile gauche et l’aile droite des armées de tous les pays, enfoncera les lignes des légions de toutes les nations et portera son attaque au centre même des puissances de la terre. Voici la signification des Armées de Dieu.

Toute âme qui, parmi les croyants de Bahá’u’lláh, atteint à ce rang [“station”] sera connue comme l’Apôtre de Bahá’u’lláh. Par conséquent, mettez-vous à l’oeuvre, coeur et âme, afin d’atteindre à ce rang élevé et exalté, d’être établis sur le trône de gloire éternelle et de couronner vos têtes de l’étincelant diadème du Royaume, I les brillants joyaux resplendiront sur les siècles et les âges. Ô aimables amis! Elevez votre grandeur d’âme et envolez-vous vers le zénith du ciel pour que votre coeur béni devienne de plus en plus éclairé, de jour en jour, par les rayons du Soleil de la Réalité, c’est-à-dire, Sa Sainteté Bahá’u’lláh; qu’à chaque instant l’esprit acquière une nouvelle vie et les ténèbres du monde de la nature soient entièrement dissipées; que vous deveniez ainsi la lumière incarnée et l’esprit personnifié, que vous soyez totalement ignorants des choses sordides de ce monde et en contact avec les affaires du monde divin….

Atteindre à ce rang [“station”] suprême dépend, cependant, de la réalisation de certaines conditions:

La première condition est la fermeté dans l’Alliance de Dieu. Car le pouvoir de l’Alliance protégera la Cause de Bahá’u’lláh contre les doutes du peuple de l’erreur. C’est la forteresse inexpugnable de la Cause de Dieu et le solide pilier de la religion de Dieu. Aujourd’hui, aucun pouvoir ne peut préserver l’unité du monde Baha’I sauf l’Alliance de Dieu; autrement, les différends, comme une très grande tempête, engloutiront le monde Baha’i. Il est évident que l’axe de l’unité de l’humanité est le pouvoir de l’Alliance et rien d’autre. Si l’Alliance n’était pas venue, si elle n’avait pas été révélée par la Plume Suprême et si le Livre de l’Alliance, tel un rayon du Soleil de Réalité, n’avait pas éclairé le monde, les forces de la Cause de Dieu auraient été complètement dispersées et certaines âmes, prisonnières de leurs propres passions et de leurs appétits, auraient saisi une hache et coupé la racine de cet Arbre Béni. Chacun aurait mis de l’avant son propre désir et chaque individu aurait imposé sa propre opinion! Nonobstant cette grande Alliance, quelques âmes négligentes ont poussé leurs coursiers sur le champ de bataille, pensant que d’aventure elles pourraient affaiblir les fondements de la Cause de Dieu, mais loué soit Dieu! Toutes ont été accablées par le regret et un sentiment de perte, et avant longtemps, elles seront dans un désespoir poignant. Par conséquent, il faut d’abord affermir ses pas dans l’Alliance pour que les confirmations de Bahá’u’lláh puissent couvrir tous les côtés, que les cohortes du Choeur Suprême puissent devenir des soutiens et des aides et que les exhortations et les conseils d’Abdu’l-Bahá [sic], comme les gravures sur pierre, puissent demeurer à jamais inscrits sur les tablettes des coeurs.

La deuxième condition : la fraternité et l’amour entre les croyants. Les amis divins doivent être mutuellement attirés et épris les uns des autres et toujours prêts et consentants à sacrifier leur propre vie pour autrui. Si, parmi les croyants, une âme en rencontre une autre, ce doit être comme si un assoiffé aux lèvres desséchées a atteint la fontaine de vie ou un amoureux a rejoint sa bien-aimée. Car l’une des plus grandes sagesses divines concernant l’apparition des saintes Manifestations est celle-ci : que les âmes en viennent à se connaître mutuellement et deviennent intimes; que le pouvoir de l’amour de Dieu fasse d’elles les vagues d’une seule mer, les fleurs d’une seule roseraie et les étoiles d’un seul firmament. Voilà la sagesse de la venue des saintes Manifestations!….

Ô amis! Fraternité, fraternité! Amour, amour! Unité, unité! Pour que la puissance de la Cause Baha’ie puisse apparaître et devenir manifeste dans le monde de l’existence….

La troisième condition: des enseignants doivent continuellement se rendre vers tous les points du continent; que dis-je! Vers toutes les parties du monde, mais ils doivent voyager comme Abdu’l-Bahá, qui a visité les villes d’Amérique. Il était sanctifié et libre de tout attachement, et dans le plus grand isolement. Tout comme Sa Sainteté le Christ le dit : “Secouez même la poussière de vos pieds.” [Cf. Matthieu 10:14.]….

Le but est ceci : L’intention de l’enseignant doit être pure, son coeur indépendant, son esprit épris de Dieu, ses pensées paisibles, sa résolution ferme, sa grandeur d’âme exaltée et il doit être une torche brillante dans l’amour de Dieu. Dût-il ainsi se transformer, son souffle purifié atteindra même le roc; sinon, il n’y aura aucun résultat.

Aussi longtemps qu’une âme n’est pas parfaite, comment pourrait-elle effacer les imperfections des autres? A moins d’être détachée de tout sauf de Dieu, comment peut-elle enseigner aux autres le détachement!

Bref, ô vous, croyants de Dieu! Efforcez-vous de saisir tous les moyens de propager la religion de Dieu et de diffuser les parfums de Dieu. [Italique ajouté –ed.]
(‘Abdu’l-Bahá, Les Tablettes du Plan Divine, Chapitre: Tablette aux baha’is des Etats-Unis et du Canada – III, révélée le 19, 20 et 21, avril 1916, pp. …-…)
· “…Car nous sommes au royaume du Commandement absolu”

…Car nous sommes au royaume du Commandement absolu, là où n’ont cours aucun des attributs terrestres.

Les hôtes sublimes de cette maison manient dans un extrême bonheur l’autorité divine en l’enceinte extatique, et portent un sceptre royal. Des hauteurs des sièges de justice, ils prononcent leurs ordres, et délèguent à chaque homme le bien qu’il mérite….

Bien qu’à tous moments ces âmes apparaissent dans une nouvelle charge, leur condition reste pourtant constante….

Ici l’émerveillement est hautement apprécié et la pauvreté est indispensable. Aussi a-t-on écrit: “Ma pauvreté est ma fierté.” [Muhammad] “Sous son dôme de gloire, Dieu possède un peuple qu’Il masque sous le vêtement de la radieuse pauvreté.” Ce sont là ceux qui voient avec ses yeux et entendent avec ses oreilles, ainsi que le rapporte une célèbre tradition.

A propos de ce royaume, il existe maintes relations et bien des versets de portée générale ou particulière. Mais deux d’entre eux suffiront déjà à servir de lumière aux hommes de coeur et d’esprit. Le premier est sa déclaration que voici: “O mon serviteur! Obéis-moi et je te ferai semblable à moi-même. Je dis: Sois! Et cela est; et tu diras: Sois! Et cela sera.”

Et puis voici le second: “O fils d’Adam! Ne cherche l’amitié de personne jusqu’à ce que tu me trouves, et chaque fois que tu me désireras, tu me trouveras près de toi.” Aussi fortes que soient les preuves avancées ici, et merveilleuses les allusions, elles ne concernent pourtant qu’une seule lettre, un simple point. “Telle fut la voie de Dieu... et tu n’y trouveras point de changement.” [Qur’án 33:62; 48:23.]
(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La quatrième vallée de Les Quatre Vallées, passim, pp. …-…)

Pensez-vous que ce sont les enseignants qui convertissent et changent le cœur humain? Non sûrement pas. Ils ne sont que des âmes pures qui font les premiers pas et laissent ensuite à l’esprit de Bahá’u’lláh le soin de les faire avancer et de les utiliser…. …Le critère est la mesure dans laquelle nous sommes prêts à voir la volonté de Dieu agir à travers nous.

(Shoghi Effendi, Les Principes de L’administration Baha’ie, Section C: RELATIONS AVEC LES NON-BAHÁ’Í ET LE MONDE ENTIER, passim, p. …)

· “Examinons maintenant les paroles Il enverra…”

Examinons maintenant les paroles Il enverra ses anges..., etc. Les anges sont des hommes qui ont détruit tout ce qui était humain en eux, par le pouvoir spirituel du feu de l’amour de Dieu, et qui se sont parés des attributs [“of the most exalted Beings and…” insertion de version en anglais, abandonné en francias –ed.] des Chérubins, ainsi que le dit l’Imam Sadiq [Le 6ieme Imam des  Shi’his –ed.] [insertion de anglais: “in his eulogy of the Chérubins” –ed.] : “Ce sont ceux de nos Shiites qui se tiennent derrière le Trône de Dieu.” Combien nombreuses sont les interprétations de ces paroles : qui se tiennent derrière le Trône de Dieu ! Cela ne revient-il pas à dire qu’en réalité il n’y a pas de véritables Shiites ? …Les hommes ne savent pas reconnaître les parfums de la fidélité, et ils taxent d’infidèles ceux I les discours prouvent au contraire la fidélité.  …Mais ces saints hommes sont indifférents aux conditions terrestres, et montrent ainsi leur spiritualité et leur caractère céleste; on leur donne le nom d’anges.
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Chapitre: Première partie, Versets: 1.360-1.363, passim, pp. … - …)

Les confirmations de Dieu et de ses célestes pouvoirs, voilà le sens du mot “anges”. De même les anges sont des êtres bénis qui ont rompu leurs liens avec ce monde inférieur, se sont dégagés de la chaîne du moi et des désirs charnels, et ont ancré leurs coeurs dans les célestes royaumes du Seigneur. Ils appartiennent au Royaume, ils sont célestes; ils appartiennent à Dieu, ils sont spirituels; ils sont les révélateurs de la munificente grâce divine, les aurores de ses bienfaits spirituels.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 39. “O servante de Dieu! Ta lettre, m’annonçant ...”, p. …)
· “O amis ! Il vous convient…”

Renoncez à vos propres soucis, et que toutes vos pensées se concentrent sur ce qui est propre, à rétablir la prospérité de l’humanité et à sanctifier les âmes et les coeurs. Des actes purs et saints, une vie vertueuse et une excellente conduite vous permettront d’y réussir au mieux. La vaillance des actes assurera le triomphe de cette cause, et leur sainteté en renforcera le pouvoir. Attachez-vous à la justice, ô peuples de Bahá. Tel est le commandement que vous donne cet Opprimé, et la part qu’a d’abord choisie pour chacun de vous Sa volonté sans contrainte.

O amis ! Il vous convient de rafraîchir et de revivifier vos âmes aux gracieuses faveurs qui pleuvent sur vous en ce Divin Printemps de rénovation des âmes. L’Etoile du Matin de Sa gloire a répandu sur vous son éclat, et les nuages de Sa grâce sans limite vous ont enveloppés. Qu’elle sera grande la récompense de celui qui ne s’est pas privé de ce grand bienfait et n’a pas manqué de reconnaître sous ce nouveau vêtement la beauté de son Bien-Aimé. Veillez, car le Malin se tient en embuscade, prêt à vous prendre au piège. Armez vous contre ses perfides stratagèmes et, guidés par la lumière du nom de Dieu Qui voit toutes choses, sortez des ténèbres qui vous environnent. Que votre vision embrasse le monde, au lieu de se confiner à vous-mêmes. Le Malin est celui qui entrave l’essor et le progrès spirituel des enfants des hommes.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 43. “O Afnán, ô toi qui es sorti de mon ancienne lignée ...”, p. …)

[…Number me not with them who read Thy words and fail to find Thy hidden gift which, as decreed by Thee, is contained therein, and which quickeneth the souls of Thy creatures and the hearts of Thy servants. Cause me, O my Lord, to be reckoned among them who have been so stirred up by the sweet savors that have been wafted in Thy days that they have laid down their lives for Thee and hastened to the scene of their death in their longing to gaze on Thy beauty and in their yearning to attain Thy presence. And were any one to say unto them on their way, “Whither go ye?” they would say, “Unto God, the All-Possessing, the Help in Peril, the Self-Subsisting!” 
The transgressions committed by such as have turned away from Thee and have borne themselves haughtily towards Thee have not availed to hinder them from loving Thee, and from setting their faces towards Thee, and from turning in the direction of Thy mercy. These are they who are blessed by the Concourse on high, who are glorified by the denizens of the everlasting Cities, and beyond them by those on whose foreheads Thy most exalted pen hath written: “These! The people of Bahá. Through them have been shed the splendors of the light of guidance.” Thus hath it been ordained, at Thy behest and by Thy will, in the Tablet of Thine irrevocable decree. 
Proclaim, therefore, O my God, their greatness and the greatness of those who while living or after death have circled round them. Supply them with that which Thou hast ordained for the righteous among Thy creatures. Potent art Thou to do all things. There is no God but Thee, the All-Powerful, the Help in Peril, the Almighty, the Most Bountiful.
(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, pp. 83-84)] [No translation available]
[…Although the books and writings of Abul Fazl [sic] are used in many countries as text books, never did he even give a sign that he was an authority on any subject, consequently the gifts of God ever increased upon him, since he bore all honors in humility, until he attained to the supreme nearness.
The ones in real authority are known by their humility and self-sacrifice and show no attitude of superiority over the friends.
(Declarcion attribute a ‘Abdu’l-Bahá par Dr. Edward C. Getsinger dans“The Worst Enemies of the Cause Are in the Cause”, Star of the West, Vol. VI, no. 6, p. 44, “, “notes de pèlerins””)]

[Cf., aussi: Shoghi Effendi, L’avenement de la Justice Divine, Chapitre: “L’avènement du royaume”, de “O amis! Ne soyez pas insouciants des vertus…” à “…combien véhémente est sa puissance!”, pp. …-…]

3. L’homme, le Talisman suprême
L’homme est le Talisman suprême. Mais, faute d’une éducation convenable, il a été frustré de ce qui lui appartient en propre.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 122. “L’homme est le talisman suprême. Mais, faute d’une éducation convenable ...”, p. …)

Ayant créé le monde et tout ce qui y vit et s’y meut, Dieu a voulu conférer à l’homme, en privilège unique, par l’opération directe de Sa Volonté libre et souveraine, la capacité de Le connaître et de l’aimer – le dotant ainsi d’une faculté I l’exercice doit être regardé comme la raison d’être, la fin principale et dernière de toute la création... Sur l’essentielle réalité de chaque chose créée, Il a répandu la lumière d’un de Ses noms, et de chacune d’elles Il a fait le siège [“de la gloire de”…abandonné en la traduction en francais mais incluré en la version du Gardien en anglais –ed.] d’un de Ses attributs. Mais sur la réalité de l’homme Il a concentré l’éclat de tous Ses noms et attributs et Il en a fait le miroir de Sa propre Personne. Seul entre toutes choses créées, l’homme a été choisi comme objet d’une si grande faveur.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 27. “Louange à l’unité de Dieu, et honneur à l’incomparable ...”, p. …)

O fils de l’homme! Caché en mon être éternel et dans l’antique éternité de mon essence, je savais mon amour pour toi, aussi t’ai-je créé. J’ai gravé en toi mon image et je t’ai révélé ma beauté.

(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachées, Chapitre: Première partie [révélée en arabe], Verset: 1.3, p. …)

Toute louange et toute gloire à Dieu qui, par le pouvoir de Sa puissance, a revêtu du manteau de vie la nudité du néant de Sa création ! Entre toutes choses créées, Il a élu pour objet de Sa faveur spéciale le joyau de l’essentielle réalité de l’homme, en investissant celui-ci de la capacité unique, exclusive, de Le connaître et de refléter la grandeur de Sa gloire. Cette double distinction a permis au coeur de l’homme de se dépouiller de la rouille des vains désirs, et elle l’a rendu digne du vêtement I son Créateur avait daigné le revêtir. Elle a permis à son âme de s’arracher aux ténèbres de l’ignorance.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 34. “Toute louange et toute gloire à Dieu qui, par le pouvoir de sa puissance ...”, p. …)

Tout ce qui est dans les cieux et sur la terre porte en soi la preuve directe des attributs et noms de Dieu, puisqu’en tout atome sont enchâssés des signes qui portent, de la révélation de cette grande lumière, un éloquent témoignage. Il me paraît même que, sans la puissance de cette révélation, aucun être ne pourrait exister. Combien resplendissantes sont les lumières de connaissance qui brillent dans un atome, et combien vastes les océans de sagesse qui s’enflent et s’agitent dans une goutte d’eau ! Mais cela est surtout, et à un suprême degré, vrai de l’homme qui, entre toutes choses créées, a été revêtu de la robe d’un tel bienfait, et choisi pour la gloire d’une telle distinction. Car en lui sont virtuellement révélés, à un degré qu’aucune autre chose créée ne saurait atteindre, tous les attributs et noms de Dieu. Ils lui sont tous applicables. Ainsi qu’il a été dit: “L’homme est mon mystère, et je suis son mystère. “ Multiples sont les versets qui, révélés à plusieurs reprises dans les livres célestes et les saintes Ecritures, s’inspirent de ce subtil et sublime thème. Ainsi qu’il a été révélé: “Nous leur montrerons nos signes, à la fois dans le monde et en eux-mêmes. “ Et de nouveau: “Et aussi en vous-mêmes, ne reconnaîtrez-vous pas les signes de Dieu ?” Et encore: “Et ne soyez point du nombre de ceux qui ont oublié Dieu, et qu’Il a rendus oublieux d’eux-mêmes. “ A ce propos, Celui qui est le Roi éternel – puissent les âmes de tous ceux qui habitent le tabernacle mystique Lui être offertes en sacrifice a Lui-même déclaré: “Il a connu Dieu, celui-là qui s’est connu lui-même. “...

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Deuxieme partie, Versets: 2.10-2.26, p. …; et Extraits des Escrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 90. “Tout ce qui est dans les cieux et sur la terre porte en soi la preuve directe ...”, p. …)

Nous avons déjà expliqué que les noms mêmes et les attributs de la Divinité supposent l’existence des créatures; et, …nous en reparlerons encore brièvement. Sachez qu’un éducateur sans élèves ne peut se concevoir, un royaume sans sujets ne saurait exister, un maître sans disciples n’a pas de raison d’être, un créateur sans création est impossible, un pourvoyeur sans celui qui est pourvu ne s’imagine pas, parce que tous les noms et tous les attributs divins supposent l’existence des êtres. Si l’on pouvait concevoir un temps où aucun des êtres n’existait, cette conception serait la négation de la divinité de Dieu. De plus, la non-existence absolue ne peut devenir l’existence : si les êtres étaient la non-existence pure et simple, la vie n’aurait pas de réalité. Or, comme l’Essence d’Unité, c’est-à-dire l’existence de Dieu est éternelle et immortelle, c’est-à-dire n’a ni commencement ni fin, sans aucun doute ce monde, cet univers infini, n’a pas eu non plus de commencement….  

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.47. Le monde n’a pas eu de commencement. Origine de l’homme, p. …) 
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On ne peut donc pas dire qu’il y eut un temps où l’homme n’existait pas. Tout ce qu’on peut dire c’est que le globe terrestre n’existait pas et qu’au commencement l’homme n’était pas non plus apparu sur cette terre. Mais, dès le commencement, qui n’a pas commencé, jusqu’à la fin, qui ne finira pas, la Manifestation Parfaite existe; et cet Homme I Nous parlons n’est pas n’importe quel homme, mais bien l’homme type [“l’homme type” comment traducé en francias est dans l’erreur: “l’Homme Parfait” es comment apparaître en traduction orginal –ed.].

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.50. Preuves spirituelles sur l’origine de l’espèce humaine, p. …)

a. L’Être Parfait; l’être parfait…Manifestation; homme

Mais, dès le commencement, qui n’a pas commencé, jusqu’à la fin, qui ne finira pas, la Manifestation Parfaite existe; et cet Homme I Nous parlons n’est pas n’importe quel homme, mais bien l’Homme Parfait….  [Italique ajouté –ed.]

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.50. Preuves spirituelles sur l’origine de l’espèce humaine, p. …)

· “Ceux d’entre les hommes…”

Ceux d’entre les hommes qui sont les plus parfaits, les meilleurs, sont les Manifestations du Soleil de Vérité et l’on peut dire que les autres n’existent que par leur Vouloir, n’agissent que par leur bonté. “Si ce n’était pour toi, Je n’eusse pas créé les cieux.” En leur sainte présence rien n’existe plus, rien n’a plus de valeur. La langue ne peut convenablement chanter leurs louanges ni la parole dévoiler leurs mystères. Ces Tabernacles de sainteté, ces Miroirs qui réfléchissent une lumière glorieuse et éternelle, ne sont que les expressions de Celui Qui est l’Invisible des  invisibles, avec tous ses noms et attributs : savoir, pouvoir, souveraineté, grandeur, miséricorde, sagesse, gloire, bonté et générosité.
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Chapitre: Deuxième partie, Versets: 2.31-2.35, p. …; et en part, en Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 90. “Tout ce qui est dans les cieux et sur la terre porte en soi la preuve directe ...”, p. …)

…car chaque entité distincte possède sa part de la lumière solaire et reflète le Soleil, mais cette Réalité Universelle dans toute Sa splendeur, ce Miroir Immaculé I les qualités sont appropriées à celles du Soleil qui Se reflète en Lui, exprime dans leur totalité les attributs de la Source de Gloire. Or cette Réalité Universelle, c’est l’Homme, l’Être divin, l’Essence qui demeure à jamais.
(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 19. “Loué soit Celui I les splendeurs ont embrasé ...”, p. …)

· “…toutes choses portent témoignage de la révélation qui a été faites – en l’essentielle réalité de chacune d’elles – des noms et attributs de Dieu…”

De tout ce qui vient d’être dit, il ressort avec évidence que toutes choses portent témoignage de la révélation qui a été faites – en l’essentielle réalité de chacune d’elles – des noms et attributs de Dieu. Chacune, selon sa capacité, montre et exprime la connaissance de Dieu.
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Chapitre: Deuxième partie, Verset: 2.28, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 90. “Tout ce qui est dans les cieux et sur la terre porte en soi la preuve directe ...”, p. …)

Et quand nous parlons d’homme, il s’agit de l’être parfait, le premier être du monde, qui réunit les qualités secrètes et apparentes, et qui, parmi les créatures en est comme le soleil. 

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.46. Modification des espèces, p. …)

Par conséquent, la Divinité de Dieu, qui est la réunion de toutes les qualités, éclate dans la réalité de l’homme; c’est-à-dire que l’Essence d’Unité est la somme de toutes les perfections et cet état d’unité Se reflète dans la réalité humaine : le Soleil de Vérité brille dans ce miroir. C’est pour cela que l’homme est le miroir parfait qui regarde le Soleil de Vérité; il est son lieu de resplendissement. L’éclat des perfections divines se voit dans la réalité de l’homme. Ainsi, il est le représentant de Dieu, Son messager. Si l’homme n’existait pas, l’univers n’aurait pas de résultat, car le but de la vie est l’apparition des qualités divines.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.50. Preuves spirituelles sur l’origine de l’espèce humaine, p. …)

b. L’homme était toujours une espèce distincte

…l’homme…était toujours une espèce distincte : un homme, non un animal. Ainsi, si l’embryon de l’homme dans le sein de la mère passe d’un état à un autre, tel que le second ne ressemble aucunement au premier, est-ce une preuve que l’espèce a changé, qu’il était un animal, et que ses organes se sont développés et ont progressé jusqu’à ce qu’il devînt un homme ? Non, par Dieu ! Comme cette pensée et cette idée sont ‘faibles et sans fondement, puisque l’originalité de l’espèce humaine et la constance de l’existence de l’homme sont claires et évidentes!

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.47. Le monde n’a pas eu de commencement. Origine de l’homme, p. …)

…supposons qu’il y eut un temps où l’homme ressemblait à l’animal, et que maintenant il ait progressé et changé; …qu’autrefois l’homme marchait sur quatre pattes, ou bien avait une queue; ces modifications et ces changements sont comme ceux du foetus; malgré les changements qui se produisent de tous côtés dans le sein de la mère, malgré sa croissance et son progrès jusqu’à ce qu’il parvienne à cette forme complète, depuis le commencement, c’est une espèce spéciale….  …En résumé, de même que l’homme, dans le sein de sa mère, a passé d’une forme à une autre, d’un état à un autre, a changé et évolué, et néanmoins, depuis le commencement de la période embryonnaire, a toujours appartenu à l’espèce humaine, de même, l’homme, depuis le commencement de l’existence dans le sein du monde, a appartenu à l’espèce supérieure, l’humanité, et il a passé peu à peu d’un état à un autre. Donc, ce changement d’état, cette évolution des membres, cette croissance et ce développement […quelques paroles du original abandonné –ed.] n’empêchent pas l’espèce d’être originelle. Tout cela, en admettant la réalité de la croissance et de l’évolution. Mais l’homme, depuis le commencement, existait dans cette forme et cette composition parfaites, il avait l’aptitude et la capacité d’acquérir les perfections matérielles et spirituelles, et il était la manifestation de “Nous ferons l’homme à notre image et à notre ressemblance”.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.49. Croissance des êtres et développement de l’espèce humaine, passim, p. …)

Revenons à notre sujet, à savoir que l’homme, au commencement de son existence dans le sein de la terre, comme le sperme dans le sein de la mère, s’est développé par degrés, a passé d’une forme à une autre, d’un état à un autre jusqu’à ce qu’il resplendît dans cette perfection et cette beauté, dans cette force et ce pouvoir. Il est certain qu’au commencement il n’avait pas cette grâce, ce charme, cette douceur, et qu’il n’est arrivé que par degrés à cet état, à cette disposition, à cette beauté et à cette finesse. De même, il est indubitable que ce n’est pas en une fois que l’embryon de l’homme, dans le sein de la mère, a pris cette forme, et qu’il est devenu la manifestation de “Béni soit Dieu, le meilleur des Créateurs” [Qur’án 23:14.]. Par conséquent, peu à peu, il a passé par des états variés et des conditions différentes, puis il est arrivé à cette disposition, à cette beauté, à cette perfection, à cette douceur et à ce charme. Il est donc clair et établi que la croissance et le développement de l’homme sur cette terre, jusqu’à la perfection actuelle, ressemblent à sa croissance et à son développement dans le sein de sa mère : par degrés, et de proche en proche, il passe d’une condition à une autre, d’un état à un autre, d’une forme à une autre. Car c’est l’ordre et la loi universels [“Loi Divine” en autre traductions –ed.] qui l’exigent.

C’est-à-dire que le sperme [“embryon” partout, en autres transductions –ed.] de l’homme passe par des états variés, traverse des degrés nombreux, jusqu’à ce qu’il arrive à la forme de “Béni soit Dieu, le meilleur des créateurs”, et que les signes de la raison et de la maturité apparaissent en lui. De même, l’existence de l’homme sur cette terre, depuis le commencement jusqu’à la condition, la disposition et l’état actuels, a nécessairement duré très longtemps; elle a traversé de nombreux degrés jusqu’à la situation présente. 
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.47. Le monde n’a pas eu de commencement. Origine de l’homme, p. …)

L’animal est prisonnier de ses sens; tout ce que les sens ne contrôlent pas, jamais il ne le comprend, et cela bien que, pour les facultés et les sens externes, il soit supérieur à l’homme.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.48. Différence entre l’homme et l’animal, p. …)

[God has endowed man with intelligence so that he may safeguard and protect himself. Therefore, he must provide and surround himself with all that scientific skill can produce. He must be deliberate, thoughtful and thorough in his purposes….
(‘Abdu’l-Bahá, The Promulgation of Universal Peace, p. 48)]

Il est donc prouvé et vérifié qu’il existe dans l’homme une faculté inventive qui le rend supérieur aux animaux : c’est l’esprit de l’homme…. 

… Toutes les choses sont soumises à l’homme; il peut résister à la nature; tandis que toutes les créatures sont prisonnières de la nature et ne peuvent s’affranchir de ses exigences, l’homme seul lui résiste….

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.48. Différence entre l’homme et l’animal, passim, p. …)

[…We are living in a day of reliance upon material conditions. Men imagine that the great size and strength of a ship, the perfection of machinery or the skill of a navigator will ensure safety….yet, withal, let him rely upon God and consider God as the one Keeper.

… The purpose is that the people of the world may turn to God, the One Protector; that human souls may rely upon His preservation and know that He is the real safety. [No translation…]
(‘Abdu’l-Bahá, The Promulgation of Universal Peace, passim, pp. 48)]
Mais l’homme, depuis le commencement, existait dans cette forme et cette composition parfaites, il avait l’aptitude et la capacité d’acquérir les perfections matérielles et spirituelles, et il était la manifestation de “Nous ferons l’homme à Notre image et à Notre ressemblance”. [Cf. Gen. 1:26.]
Tout ce qu’on peut dire, c’est qu’il est devenu meilleur, plus délicat, plus beau, et que la civilisation l’a ait sortir de l’état sauvage. De même, les fruits sauvages, cultivés par les soins d’un jardinier, deviennent plus beaux et plus sucrés et acquièrent plus de fraîcheur et de douceur.  Les jardiniers de l’humanité sont les Prophètes de Dieu.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.49. Croissance des êtres et développement de l’espèce humaine, à fin, p. …)

[These human conditions may be likened to the matrix of the mother from which a child is to be born into the spacious outer world. At first the infant finds it very difficult to reconcile itself to its new existence. It cries as if not wishing to be separated from its narrow abode and imagining that life is restricted to that limited space. It is reluctant to leave its home, but nature forces it into this world. Having come into its new conditions, it finds that it has passed from darkness into a sphere of radiance; from gloomy and restricted surroundings it has been transferred to a spacious and delightful environment. …Its new life is filled with brightness and beauty; it looks with wonder and delight…. …it breathes the life-quickening atmosphere; and then it praises God for its release from the confinement of its former condition and attainment to the freedom of a new realm. This analogy expresses the relation of the temporal world to the life hereafter—the transition of the soul of man from darkness and uncertainty to the light and reality of the eternal Kingdom. At first it is very difficult to welcome death, but after attaining its new condition the soul is grateful, for it has been released from the bondage of the limited to enjoy the liberties of the unlimited. It has been freed from a world of sorrow, grief and trials to live in a world of unending bliss and joy.
(‘Abdu’l-Bahá, The Promulgation of Universal Peace, p. 47)]
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O fils de l’homme! Caché en mon être éternel et dans l’antique éternité de mon essence, je savais mon amour pour toi, aussi t’ai-je créé. J’ai gravé en toi mon image et je t’ai révélé ma beauté.

(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachées, Chapitre: Première partie [révélée en arabe], Verset: 1.3, p. …)                                                                                                                                                                            

c. Recrée en Su image; la Station de Dieu, de la Manifestation…

Sur l’essentielle réalité de chaque chose créée, Il a répandu la lumière d’un de ses noms, et de chacune d’elles il a fait le siège d’un de ses attributs. Mais sur la réalité de l’homme Il a concentré l’éclat de tous ses noms et attributs et il en a fait le miroir de sa propre Personne. Seul entre toutes choses créées, l’homme a été choisi comme objet d’une si grande faveur.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 27. “Louange à l’unité de Dieu, et honneur à l’incomparable ...”, p. …)

…aussi t’ai-je créé. J’ai gravé en toi mon image et je t’ai révélé ma beauté.

(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachées, Chapitre: Première partie [révélée en arabe], Verset: 1.3, p. …)  

Là [la station de entrerar la Vallée de la Vraie Pauvreté et de L’anéantissement Absolu –ed.], il mourra en lui-même et vivra en Dieu; il sera pauvre en soi et riche par le Désiré. 

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La Vallée de la Vraie Pauvreté et de L’anéantissement Absolu, à commencement, p. …)

Or, si nous pensons à un temps où l’homme aurait appartenu au monde animal, où il n’aurait été qu’un simple animal, l’existence aurait été imparfaite. C’est-à-dire qu’il n’y aurait pas eu d’homme; et ce membre suprême, qui est au corps du monde ce que le cerveau est à l’homme, aurait manqué. Le monde aurait donc été complètement imparfait. La preuve est ainsi faite que, s’il y avait eu un temps où l’homme eût fait partie du monde animal, la perfection de l’existence eût été détruite; car l’homme est le membre supérieur de ce monde, et si un corps est privé de son membre supérieur, certes c’est un corps imparfait. Nous considérons l’homme comme le membre supérieur car, parmi les créatures, il est la réunion de toutes les perfections existantes.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.46. Modification des espèces, p. …)

· “Car en lui sont virtuellement révélés…tous les attributs et noms de Dieu…”

Car en lui sont virtuellement révélés, à un degré qu’aucune autre chose créée ne saurait atteindre, tous les attributs et noms de Dieu. 
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Chapitre: Deuxième partie, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 90. “Tout ce qui est dans les cieux…”, p. …)

…Et quand nous parlons d’homme, il s’agit de l’être parfait, le premier être du monde, qui réunit les qualités secrètes et apparentes, et qui, parmi les créatures en est comme le soleil. Pouvez-vous imaginer un temps où le soleil n’existait pas ? où il n’était qu’une étoile? Certes, dans ce temps-là, les relations entre les existences étaient détruites. Comment peut-on imaginer une pareille chose? Si quelqu’un examine le monde, ce que nous venons de dire suffit.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.46. Modification des espèces, p. …)

Toutes les créatures, grandes ou petites, ont été créées, dès le début, complètes et parfaites; seulement les perfections apparaissent en elles peu à peu…. De même, l’embryon possède, dès le début, toutes les perfections telles que l’esprit, l’intelligence, la vue, l’odorat, le goût, en un mot toutes les facultés; mais elles ne sont pas apparentes, et elles ne le deviendront que par degrés.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.51. L’esprit et l’intelligence de l’homme ont toujours existé, p. …)

La valeur du monde animal consiste à avoir des membres, des organes et des facultés en parfait état qui pourvoient à ses besoins. Tel est le summum de sa gloire, de son honneur et de sa valeur….

…Mais la véritable félicité consiste à passer du monde animal au monde humain, comme les infiniment petits qui, par l’intermédiaire de l’air et de l’eau, pénètrent dans l’intérieur de l’homme, et sont assimilés et remplacent ce qui a été détruit dans le corps de l’homme. C’est la plus grande gloire et la plus grande félicité : on ne peut en imaginer de plus grande pour l’animal….

…Il est donc certain que la gloire et la valeur de l’homme ne sont pas limitées aux richesses matérielles et à la fortune de ce monde. Au contraire, la félicité matérielle est seulement la branche; mais la racine de la grandeur humaine se trouve dans les bonnes moeurs et les vertus qui sont l’ornement de la réalité de l’homme.

Ce sont ces manifestations divines, ces bienfaits célestes, ces sentiments sublimes, cet amour et cette connaissance de Dieu, cette science universelle, cette compréhension intellectuelle, ces découvertes scientifiques, la justice, l’équité, la fidélité, la bonté, le courage naturel et la virilité innée; le respect des droits et la fidélité aux pactes et aux traités, la droiture dans toutes choses, l’amour de la vérité dans toutes les conditions, le dévouement pour le bien général, la bienveillance et l’estime pour toutes les races humaines, l’obéissance aux enseignements divins, les services dans le Royaume de Dieu, la direction des créatures, et l’éducation des peuples et des nations. Voilà la félicité du monde humain! Voilà l’élévation de l’homme dans le monde contingent! Voilà la vie éternelle et la gloire céleste!

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: I.15. Où se trouve la véritable valeur de l’existence, passim, p. …)

· “L’autre langage est voilé…”

L’autre langage est voilé; il sert à éprouver les méchants et à les faire connaître tels qu’ils sont…. C’est la balance divine et la pierre de Touche Éternelle, avec laquelle les serviteurs sont éprouvés; et nul ne comprend ce langage, hormis ceux I le coeur détaché est en repos, I l’âme est satisfaite et I l’esprit est détaché de tout sauf de lui. Ce dernier langage ne doit pas être interprété à la lettre. …”Nous parlons un langage qui exprime [“une et…” –ed.] soixante-dix significations.”
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Deuxieme partie, Versets: 2.667-2.669, près de fin, p. …)

…l’une, fondamentale, est spirituelle; c’est-à-dire a trait aux vertus spirituelles et aux qualités divines, et n’a ni changement ni modification : c’est le Saint des Saints, qui est l’essence de la Loi…. …Jamais elle ne sera abrogée, car c’est la vérité spirituelle, non matérielle : c’est la foi, le savoir, …la justice, la piété, la droiture, la confiance méritée, l’amour de Dieu, la bienveillance, a générosité pour les pauvres, la protection des opprimés, les dons aux malheureux, la main tendue à ceux qui sont tombés, la pureté, le détachement, l’humilité, la douceur, la patience, la constance.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: I.11. Commentaire du chapitre XI des révélations de saint Jean, p. …)

Et, sans le pouvoir de Dieu et les enseignements célestes, ces bienfaits n’apparaissent pas chez l’homme. Car une puissance supra naturelle est nécessaire. Il se peut qu’il existe dans le monde de la nature des signes de ces perfections, mais ils sont instables et éphémères; ils sont comme les rayons du soleil sur un mur. Telle est la couronne merveilleuse que Dieu, le Compatissant, a placée sur la tête de l’homme : nous devons nous efforcer de faire briller sur le monde entier ses joyaux étincelants!
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: I.15. Où se trouve la véritable valeur de l’existence, passim, p. …)

La raison de l’apparition de l’esprit dans le corps est la suivante : l’esprit humain est un Dépôt Divin; il doit traverser tous les degrés, car son passage et son mouvement à travers les degrés de l’existence sont le moyen par lequel il acquiert les perfections…. …De même, lorsque l’esprit de l’homme voyage dans les degrés de l’existence, et qu’il passe par tous les rangs et toutes les conditions, et même dans la condition corporelle, il acquiert certainement des perfections. …En plus de cela, il faut que les signes des perfections de l’esprit soient apparents dans ce monde, afin que le monde de cette création donne des résultats innombrables, et que ce corps contingent reçoive la vie et manifeste les bontés de Dieu.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.52. Raisons de l’apparition de l’esprit dans le corps, passim, p. …)

· “O fils de la justice !”

O fils de la justice ! A la nuit, la beauté de l’Etre immortel se rendit des hauteurs vert émeraude de la fidélité au Sadratu’l-Muntahá et versa tant de larmes que l’Assemblée Suprême et les habitants des royaumes célestes se mirent à gémir devant Ses lamentations. Sur quoi, on Lui demanda la raison des pleurs et des gémissements. Il répondit: Selon l’ordre reçu, J’étais dans l’attente, sur la colline de fidélité, mais je n’ai pas senti le parfum de fidélité des habitants de la terre.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 42. “O fils de la justice ! A la nuit, la beauté de l’Etre immortel se rendit ...”, au debut, p. …)

L’esprit de l’homme fait vivre le corps de l’homme. De même, le monde est comme le corps, et l’homme comme l’esprit. S’il n’y avait pas d’homme, les perfections de l’esprit n’apparaîtraient pas et les lumières de l’intelligence ne resplendiraient pas dans ce monde qui serait comme un corps sans esprit.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.52. Raisons de l’apparition de l’esprit dans le corps, p. …)
…Dans le corps de l’homme, qu’ est le véritable exemple divin ou son parallèle, l’esprit, quand il contrôle parfaitement même les parties les moins importantes de l’organisme, trouve l’harmonie absolue à travers tout le corps, et chaque partie est en parfaite réciprocité avec les autres. Les ordres et les impulsions de l’esprit dirigent le corps et celui-ci, à son tour, identifie et détermine dans ses actions et ses fonctions les impulsions spirituelles. Voici l’unité divine – et cette loi étant universelle, se retrouvant dans chaque objet créé de l’univers, elle a une application complète dans l’organisme universel bahá’í composé des croyants du monde entier, et qui a été établi par la Manifestation de Dieu.

(Shoghi Effendi, Les Principes de l’Administration Baha’ie, Section: INTRODUCTION, Enseignement et administration, p. …)

· “Chaque fois que tu observeras…”

Chaque fois que tu observeras, à l’aide d’un microscope, l’eau que l’homme boit, l’air qu’il respire, tu constateras qu’à chaque insufflation d’air, l’homme absorbe une grande quantité de vie animale et qu’avec chaque gorgée d’eau, il avale également une grande variété d’animaux. Comment pourrait-on jamais mettre un terme à ce processus? Toutes les créatures, en effet, mangent et sont mangées, et la structure même de la vie est érigée sur cette réalité. S’il en était autrement, les liens qui s’entrelacent en toutes choses créées, à l’intérieur de l’univers, se trouveraient dénoués.  …En outre, chaque fois qu’une chose est détruite, qu’elle pourrit et qu’elle est privée de vie, elle est promue à un monde plus grande que celui qu’elle a connu antérieurement. Elle quitte, par exemple, la vie minérale et progrès: vers la vie végétale, puis elle abandonne celle-ci et accède à la vie animale, après quoi elle abandonne cette dernière et accède au royaume de la vie humaine, et ceci s’accomplit par la grâce de ton Seigneur, le Miséricordieux, le Compatissant.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 136. “Il incombe à chacun de rechercher un traitement ...”, p. …)

[The mystery of sacrifice is that man should sacrifice all his conditions for the divine station of God. The station of God is mercy, kindness, forgiveness, sacrifice, favor, grace and giving life to the spirits and lighting the fire of His love in the hearts and arteries.
(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 1, p. 65)]

[It is incumbent upon thee, since thou hast attained the knowledge of God and His love, to sacrifice thy spirit and all thy conditions for the life of the world, bearing every difficulty for the comfort of the souls, sinking to the depth of the sea of ordeals for the sake of the love of faithfulness and burning with the fire of torture and regret like unto a lamp while the light is shining from thee unto the surroundings.
(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 1, p. 65)]

Tant que l’homme ne renaît pas du monde de la nature, c’est-à-dire tant qu’il ne se détache pas de ce monde, il est essentiellement un animal, et ce sont les enseignements de Dieu qui transforment en une âme humaine cet animal.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 227. “O vous, hommes estimés, pionniers ...”, p. …)

· “…Il a élu pour objet de Sa faveur special…”

Toute louange et toute gloire à Dieu Qui, par le pouvoir de Sa puissance, a revêtu du manteau de vie la nudité du néant de Sa création ! Entre toutes choses créées, Il a élu pour objet de Sa faveur spéciale le joyau de l’essentielle réalité de l’homme, en investissant celui-ci de la capacité unique, exclusive, de Le connaître et de refléter la grandeur de Sa gloire. Cette double distinction a permis au coeur de l’homme de se dépouiller de la rouille des vains désirs, et elle l’a rendu digne du vêtement I son Créateur avait daigné le revêtir. Elle a permis à son âme de s’arracher aux ténèbres de l’ignorance.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 34. “Toute louange….”, p. …)

Tout être humain, jusqu’à ce qu’il pose le pied dans l’univers du sacrifice, est privé de toute faveur et de toute grâce; cet univers du sacrifice, c’est le royaume de la négation de soi, qui fait jaillir la lumière du Dieu vivant.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 36. “O vous deux, servantes élues du Seigneur! ...”, p. …)

[Therefore today “victory” neither hath been nor will be opposition to anyone, nor strife with any person; but rather what is well-pleasing is that the cities of [men’s] hearts, which are under the dominion of the hosts of selfishness and lust, should be subdued by the sword of the Word, of Wisdom, and of Exhortation. Everyone, then, who desireth “victory” must first subdue the city of his own heart with the sword of spiritual truth and of the Word, and must protect it from remembering aught beside God: afterwards let him turn his regards towards the cities of [others’] hearts.
(‘Abdu’l-Bahá, A Traveller’s Narrative, p. 63)] [No translation available]
· “…tous ces noms… ne qualifient que lui-même.”

“…tous ces noms” [et attributs en anglais –ed.] …“que l’homme attribue à Dieu”…“ne qualifient que lui-même.” 

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Chapitre: Deuxième partie, Verset: 2.24, passim, p. …)

[“No one save a severed soul or a sincere heart finds response from God.”
(Attribué à ‘Abdu’l-Bahá, Star of the West, Vol. VI, No. 6, pp. 43-45, “notes de pèlerins”)]

· “L’homme est Mon mystère…”

C’est ce que signifient ces paroles : “L’homme est Mon mystère et Je suis son mystère”
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Chapitre: Deuxième partie, Verset: 2.25, p. …)

Multiples sont les versets qui, révélés à plusieurs reprises dans les Livres célestes et les saintes Ecritures, s’inspirent de ce subtil et sublime thème. Ainsi qu’il a été révélé: 

“Nous leur montrerons Nos signes, à la fois dans le monde et en eux-mêmes. “ [Qur’án 41:53.] 

Et de nouveau: “Et aussi en vous-mêmes, ne reconnaîtrez-vous pas les signes de Dieu ?” [Qur’án 51:21.] 

Et encore: “Et ne soyez point du nombre de ceux qui ont oublié Dieu, et qu’Il a rendus oublieux d’eux-mêmes. “ [Qur’án 51:21.]
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Chapitre: Deuxième partie, Versets: 2.25-2.26, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 90. “Tout ce qui est dans les cieux et sur la terre porte en soi la preuve directe ...”, p. …)

Dans le même ordre d’idée, Celui Qui est le Roi éternel (que l’âme de ceux qui siègent dans le Tabernacle mystique soit un sacrifice pour Lui), a dit : “Celui qui s’est connu lui-même a connu Dieu.” 
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Chapitre: Deuxième partie, Verset: 2.26, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 90. “Tout ce qui est dans les cieux et sur la terre porte en soi la preuve directe ...”, p. …)

A la Gloire de Dieu, le Clément, le Miséricordieux. Loué soit Dieu Qui, du néant, a tiré l’être; qui a, sur la tablette de l’homme, gravé les mystères de la préexistence; qui lui a, dans le Bayan, enseigné ce qu’il ignorait; qui fit de lui un Livre Lumineux pour ceux qui crurent et se soumirent; qui, en cet âge de ténèbres et de ruines, le fit témoin de la création de toutes choses (Kullu Shay), et, des cimes d’éternité, l’a fait parler de sa voix merveilleuse dans le Temple Parfait [La Manifestation] : afin que tout homme témoigne, en lui-même et par lui-même, dans la station de Manifestation de son Seigneur, qu’en vérité il n’y a pas d’autre Dieu que Lui; afin que tout homme trouve ainsi sa voie vers les sommets de réalité, jusqu’à ce que personne ne puisse contempler quoi que ce soit sans y voir Dieu. [Italique y soulingement ajouté –ed.]
(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: Les Sept Vallées, p. …)

[Note: Kull-I-Shay’ ou Kullu Shay signifié littéralement “toutes choses”.  Une period de calendrier Bádí laquelle comprise 19 Váhids (ou 361 années).  Nous vivons en le premier Kullu Shay’.  Sa valeur numérique est 361, ou 19 x 19, comme  19 est la mesure numérique de un Váhid (19 mois Bahá’í ou une année).  Bahá’u’lláh declaré Sa Mission en l’année 19.] [Cf. aussi:  Marzieh Gail, Bahá’í Glossary, p. 27 –ed.] [Check translation of note]
…Ici l’émerveillement est hautement apprécié et la pauvreté est indispensable. Aussi a-t-on écrit: “Ma pauvreté est Ma fierté.” Et encore: “Sous son dôme de gloire, Dieu possède un peuple qu’Il masque sous le vêtement de la radieuse pauvreté.” Ce sont là ceux qui voient avec Ses yeux et entendent avec Ses oreilles, ainsi que le rapporte une célèbre tradition.

A propos de ce royaume, il existe maintes relations et bien des versets de portée générale ou particulière. Mais deux d’entre eux suffiront déjà à servir de lumière aux hommes de coeur et d’esprit.

Le premier est sa déclaration que voici: “O Mon serviteur! Obéis-Moi et Je te ferai semblable à Moi-même. Je dis: Sois! Et cela est; et tu diras: Sois! Et cela sera.” Et puis voici le second: “O Fils d’Adam! Ne cherche l’amitié de personne jusqu’à ce que tu Me trouves, et chaque fois que tu Me désireras, tu Me trouveras près de toi.” Aussi fortes que soient les preuves avancées ici, et merveilleuses les allusions, elles ne concernent pourtant qu’une seule Lettre, un simple Point. “Telle fut la voie de Dieu... et tu n’y trouveras point de changement.” [Qur’án 33:62; 48:23.]
(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La quatrième vallée de Les Quatre Vallées, p. …)

Nombreux sont les mystères mais myriades sont les profanes. Des volumes ne suffiraient pas pour saisir le mystère du Bien-Aimé, et ce n’est pas en ces pages que l’on épuisera le sujet, même s’il n’était pas plus qu’un mot, pas plus qu’un signe. “Le savoir n’est qu’un simple point; les ignorants l’ont multiplié.”
(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de l’unité, p. …)

d. Ton coeur est Ma demeure
O fils de l’existence! Ton coeur est Ma demeure; sanctifie-le pour que J’y descende. Ton esprit est Mon lieu de révélation; purifie-le pour que Je M’y manifeste.
(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachées, Chapitre: Première partie (révélée en arabe), Verset: 1.59, p. …) [Cf. en avant: passages concernant “l’esprit humain, page 188 et suivant, cette compilation –ed.]
Combien souvent, toutefois, ce coeur humain, dépositaire de la lumière divine et siège de la révélation du Miséricordieux, s’écarte de Celui qui est la source de cette révélation et de cette lumière! C’est l’indocilité de son coeur qui l’éloigne ainsi de Dieu et le condamne à être séparé de Lui. Quant aux coeurs pleinement conscients de sa présence, on peut dire, en vérité, qu’ils se sont approchés du trône du Tout-Puissant.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 93. “Sache que toute chose créée est un signe de la révélation de Dieu . . . “, p. …)

“Ni ma terre, ni mon ciel ne peuvent Me contenir, mais le coeur de mon fidèle serviteur Me contient”.

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de l’unité, p. …)

“La terre et le ciel ne me peuvent contenir; ce qui, seul, peut me contenir, c’est le coeur de celui qui croit en moi et reste fidèle à ma cause. “
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 93. “Sache que toute chose créée est un signe de la révélation de Dieu . . . “, p. …)

[No one save a severed soul or a sincere heart finds response from God. [No translation…]
(Attribué à ‘Abdu’l-Bahá, Star of the West, Vol. VI, No. 6, p. 43, “notes de pèlerins”]
“Car beaucoup sont appelés, mais peu sont élus” [Matthew 22:14.].  Autrement dit, cette grâce divine est offerte à beaucoup d’élus, mais rare est l’âme destinée à recevoir le don suprême de la direction divine. 
(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 2. “O mon Seigneur! Je me suis approché de Toi ...”, p. …)

· “Il a élu dans le monde…”

Il a élu dans le monde les coeurs de ses serviteurs pour en faire le siège de la révélation de sa gloire. Purifiez donc ces coeurs de toute souillure, afin qu’y puissent être gravées les choses pour lesquelles ils furent créés. C’est là, pour eux, en vérité, un gage de la bienfaisante faveur de Dieu.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 136. “Dis: Libérez vos âmes ô peuple ! des entraves de l’égoïsme ...”, p. …)

Dans ce document incomparable et de haute importance, l’auteur [‘Abdu’l-Bahá]…choisit le cœur des hommes pour [“Su” en original en anglais –ed.] domaine propre….
(‘Abdu’l-Bahá, cité par Shoghi Effendi, en Dieu Passe pres de Nous, CHAPITRE XIV: Le Covenant de Bahá’u’lláh, passim, p. 229)

· “Il lui faut enfin si bien épurer ses sentiments…”

…il doit avant toute chose purifier son coeur – siège de la révélation des mystères intimes de Dieu – de la noire poussière de la science acquise et des insinuations sataniques…. Il lui faut enfin si bien épurer ses sentiments [“son coeur” pour “sentiments” en anglais –ed.] qu’il n’y reste aucune trace d’amour ou de haine, de peur qu’aveuglément l’amour ne l’incline à l’erreur, ou que la haine ne le détourne de la vérité. Combien nombreux, en effet, ainsi que tu en es toi-même témoin, sont ceux qui, en ce jour, par amour ou par haine, se sont privés de contempler la Face immortelle et se sont détournés de ceux qui incarnent les divins mystères, pour vagabonder sans aucun guide dans le désert de l’erreur et de l’oubli.

Que le chercheur, à tout instant, mette en Dieu seul toute sa confiance, qu’il renonce aux relations terrestres et se détache de ce monde de poussière pour s’attacher uniquement à Celui qui est le Seigneur des seigneurs. Qu’il ne s’estime jamais supérieur à qui que ce soit, mais qu’au contraire il efface de la tablette de son coeur toute trace d’orgueil et de vanité….

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Deuxieme partie, Versets: 2.408-2.410, dans la “Tablette du Chercher Vrai”, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 125. “O mon frère ! Quand le vrai chercheur s’engage ...”, p. …)

L’esprit qui donne la vie au coeur humain est la connaissance de Dieu, et son plus bel ornement est la connaissance de cette vérité qu’ “il fait ce qu’Il veut et qu’Il ordonne ce que bon Lui semble”. Son vêtement est la crainte de Dieu, et sa perfection réside dans la fermeté en sa foi. C’est ainsi que Dieu instruit celui qui le cherche. Il aime, en vérité celui qui se tourne vers Lui. Il n’y a d’autre Dieu que Lui, le Clément, le Généreux. Toute louange à Dieu, le Seigneur de tous les mondes !

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 134. “Le premier et principal devoir de l’homme ...”, p. …)

A la Gloire de Dieu, le Clément, le Miséricordieux. Loué soit Dieu qui, du néant, a tiré l’être; qui a, sur la tablette de l’homme, gravé les mystères de la préexistence; qui lui a, dans le Bayan, enseigné ce qu’il ignorait; qui fit de lui un Livre Lumineux pour ceux qui crurent et se soumirent; qui, en cet âge de ténèbres et de ruines, le fit témoin de la création de toutes choses (Kullu Shay), et, des cimes d’éternité, l’a fait parler de sa voix merveilleuse dans le Temple Parfait; afin que tout homme témoigne, en lui-même et par lui-même, dans la station de Manifestation de son Seigneur, qu’en vérité il n’y a pas d’autre Dieu que Lui; afin que tout homme trouve ainsi sa voie vers les sommets de réalité, jusqu’à ce que personne ne puisse contempler quoi que ce soit sans y voir Dieu. [Italique y soulignement ajouté –ed.] [Note: Cf. Definition “Kullu Shay”, précédemment, page 192, de cette compilation –ed.]
(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: Les Sept Vallées, p. …)

[Note: Cf. Definition “Kullu Shay”, précédemment, page 192, de cette compilation –ed.]

L’autre langage est voilé; il sert à éprouver les méchants et à les faire connaître tels qu’ils sont…. …et nul ne comprend ce langage, hormis ceux I le coeur détaché est en repos, I l’âme est satisfaite et I l’esprit est détaché de tout sauf de Lui. 
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Deuxieme partie, à près de fin, p. …)

e. Un signe de Sa Révélation…

Considère la faculté de raisonner I Dieu a doué l’homme en son essence…. …[Cette] faculté du raisonnement…doit être considérée comme un signe de la révélation de Celui Qui est le souverain Seigneur de tous.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 83. “Considère la faculté de raisonner I Dieu a doué l’homme en son essence ...”, p. …)

L’esprit humain, qui constitue la différence entre l’homme et l’animal, est l’âme douée de raison; et ces deux termes, l’esprit humain et l’âme douée de raison, désignent une seule et même chose. Cet esprit qui, dans le langage des philosophes, devient l’âme douée de raison, enveloppe l’ensemble des existences, et c’est lui qui, suivant le pouvoir de l’homme, découvre les réalités des choses et apprend les qualités et les effets des contingences, les conditions et les propriétés des choses [“êtres” en anglais –ed.]….

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.55. L’esprit, l’âme, la raison, p. …)
· “Considère la faculté de raisonner I Dieu a doué l’homme…”

Considère la faculté de raisonner I Dieu a doué l’homme en son essence et, t’examinant toi-même, vois comment ta vue, ton ouïe, ton odorat, ta faculté de te mouvoir ou de rester immobile, de parler, de vouloir et de décider, enfin tout ce qui a trait à tes sens physiques et à tes perceptions spirituelles, ou tout ce qui les dépasse, procède de la raison [“cette même faculté” en anglais –ed.] et lui doit son existence.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 83. “Considère la faculté de raisonner I Dieu a doué l’homme en son essence ...”, p. …)

Il y a dans l’homme cinq facultés physiques externes qui sont les agents de la perception; c’est-à-dire que, par ces cinq facultés, l’homme perçoit les existences physiques. La vue perçoit les formes visibles. L’ouïe perçoit les formes auditives. L’odorat perçoit les odeurs. Le goût perçoit la saveur des aliments. Le toucher, qui s’étend à tout le corps de l’homme, perçoit les choses tangibles. Ces cinq facultés nous font connaître le monde extérieur.

L’homme a également des facultés intellectuelles : l’imagination qui conçoit les choses, la pensée qui réfléchit aux réalités, l’intelligence qui perçoit les réalités, la mémoire qui conserve ce que l’homme imagine, pense, comprend. L’intermédiaire entre les cinq facultés externes et les facultés internes est la faculté commune, c’est-à-dire une faculté qui agit entre les facultés internes et les facultés externes, et transmet à celles-là ce que celles-ci ont perçu. On l’appelle faculté commune parce qu’elle appartient aux facultés externes et aux facultés internes.

Par exemple, la vue qui est une faculté externe voit cette fleur et la perçoit, et la faculté commune fait part de cette perception aux facultés internes. Elle transmet cette vision à la faculté de l’imagination, laquelle la représente, la conçoit et la transmet à la pensée qui, à son tour, la réfléchit et, en ayant saisi la réalité, la transmet à l’intelligence. L’intelligence, lorsqu’elle a compris, transmet à la mémoire l’image de cette chose perçue, la mémoire la conserve, et elle demeure en dépôt dans son sanctuaire. [Soulignement ajouté –ed.]

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.56. Facultés physiques et facultés intellectuelles, p. …)
· “Il est clair et evident…”

Il est clair et évident que tous les instruments de l’activité humaine que Nous venons de mentionner ne sauraient fonctionner sans la raison [Note: il y’a important à faire une distinction – en anglais la Gardien utilizé la locution “la (ou cette) faculté du raisonnement” por le mot “raison” seul, en chaque case – porquoi la intention concernant un concept d’une “faculté” et non par  notre conception limité par la significance simple de le mot “raison” seulement –ed.]   qui doit être considérée comme un signe de la révélation de Celui qui est le souverain Seigneur de tous. [Cf.: “faculté commune” au-dessus –ed.] [Check French in embedded editorial note]
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 83. “Considère la faculté de raisonner I Dieu a doué l’homme en son essence ...”, p. …) [Soulignement ajoute –ed.]

Mais, tant que l’homme ne reçoit pas l’assistance de l’esprit de foi, il n’apprend pas les secrets divins ni les vérités éternelles. Tel un miroir, il a beau être clair, propre et brillant, il lui faut de la lumière; tant qu’un rayon de soleil ne vient pas luire sur l’homme, il ne découvre pas les mystères divins. …Quant à la raison [*], c’est la faculté de l’esprit humain. Si l’on compare l’esprit à une lampe, la raison est la lumière qui y brille. Si l’on compare l’esprit à un arbre, la raison en est le fruit. La raison est la perfection de l’esprit et son attribut essentiel, comme la lumière solaire est la qualité essentielle du soleil. [* “L’esprit humain, qui constitue la différence entre l’homme et l’animal, est l’âme douée de raison; et ces deux termes, l’esprit humain et l’âme douée de raison, désignent une seule et même chose” – précédemment dans la meême passage –ed.]  Ces explications, bien que résumées, sont complètes : réfléchissez-y et, si Dieu veut, vous en comprendrez les détails. 

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: IV.55. L’esprit, l’âme, la raison, p. …)
· “C’est par sa manifestation qu’ont été révélés tous ces noms et attributs…”

…la faculté de raisonner.…  C’est par sa manifestation qu’ont été révélés tous ces noms et attributs, et la suspension de son activité équivaudrait à leur complète destruction.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 83. “Considère la faculté de raisonner I Dieu a doué l’homme en son essence ...”, p. …) [Soulignement ajouté –ed.]
Vous portez en ce jour le nom du Seigneur. Vous avez été choisis pour être les dépositaires de Son mystère. Il appartient à chacun de vous de manifester les attributs de Dieu et de démontrer par vos actes et par vos paroles les signes de Sa justice, de Sa puissance et de Sa gloire.

(Le Báb, Épître du Báb aux “ Lettres du Vivant “, au debut, p. 1; et en La Chronique de Nabíl, Chapitre 03: la déclaration de la mission du Bab, à près de fin, p. …)

…les noms et attributs de Dieu, tels que savoir et pouvoir, souveraineté et puissance, miséricorde et sagesse, gloire, grâce, bonté sont manifestés.

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Deuxieme partie, Verset: 2.35, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 19. “Pour tout coeur éclairé, il est évident que Dieu ...”, p. …)

Car en lui [l’homme] sont virtuellement révélés…tous les attributs et noms de Dieu. Ils lui sont tous applicables.

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Deuxieme partie, Verset: 2.24, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 90. “Tout ce qui est dans les cieux et sur la terre porte en soi la preuve directe ...”

O vous incarnations de la justice et de l’équité et manifestations de l’intégrité et des bontés célestes…. 

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: KALIMAT-I-FIRDAWSIYYIH [Paroles du Paradis], au debut, p. …)
Dis: L’honnêteté, la vertu, la sagesse et un saint caractère contribuent à l’exaltation de l’homme, alors que la malhonnêteté, l’imposture, l’ignorance et l’hypocrisie mènent à son humiliation.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: KALIMAT-I-FIRDAWSIYYIH [Paroles du Paradis], à pue près du debut, p. …)

…l’homme devrait connaître son propre moi et reconnaître ce qui mène à la grandeur ou à la bassesse à la gloire ou à l’humiliation à la richesse ou à la pauvreté….
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: TARAZAT [Ornements], “Le premier Taráz”, p. …)
L’homme est le talisman suprême. Mais, faute d’une éducation convenable, il a été frustré de ce qui lui appartient en propre. D’un mot sorti de la bouche de Dieu, il a été appelé à l’être; d’un autre, il a été rendu capable de reconnaître la source où il doit puiser son éducation; par un troisième mot lui ont été garanties sa condition [“station” en anglais –ed.] et sa destinée.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 122. “L’homme est le talisman suprême. Mais, faute d’une éducation convenable ...”, p. …)

Et, sans le pouvoir de Dieu et les enseignements célestes, ces bienfaits n’apparaissent pas chez l’homme. Car une puissance supra naturelle est nécessaire.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: I.15. Où se trouve la véritable valeur de l’existence, p. …)

· “…par sa manifestation…”
Considère la faculté de raisonner…. C’est par sa manifestation qu’ont été révélés tous ces noms et attributs, et la suspension de son activité équivaudrait à leur complète destruction.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 83. “Considère la faculté de raisonner I Dieu a doué l’homme en son essence ...”, p. …)

Adib Taherzadeh escrit, en La Révélation de Bahá’u’lláh, Volume.1:  “Ce qui suit est une traduction de la Tablette du Saint Nautonier de l’original en arabe [nota: Après chaque verset, excepté les trois derniers, est dit le refrain: ‘Glorifié soit mon Seigneur, le Très-Glorieux !’]” –ed. 

…Sur quoi, la vierge du paradis jette un regard hors de sa chambre bénie,

…Fait un signe de la tête à l’Assemblée Céleste,

…Inondant le ciel et la terre de la lumière de son visage,

…Et lorsque sa beauté radieuse éclaire le peuple de poussière,

…Tous se retournent dans leurs tombes.

…Puis elle lance cet appel que nul, de toute éternité, jamais n’entendit ;

…Elle proclame: “Par le Seigneur ! le coeur qui n’exhale pas le parfum de l’amour de cet Adolescent d’ascendance arabe, éminent et glorieux,

…Ne pourra jamais s’élever jusqu’à la gloire du plus haut Paradis.”

…Puis, elle appelle une vierge parmi ses suivantes,

…Et lui ordonne: “Quitte les demeures éternelles, plonge dans l’espace,

…Et vois ce qu’ils ont enfoui au plus profond de leur coeur.

…Si tu reconnais le parfum du vêtement de cet Adolescent, caché sous la tente de lumière en raison des actes des méchants,

…En ton for intérieur lance un appel afin que les habitants du paradis, incarnations de la richesse éternelle, comprennent et entendent ;


…Qu’ils quittent leurs demeures éternelles et frémissent,

…Leur baisent les mains et les pieds pour s’être élevés sur les hauteurs de la fidélité,

…Et qu’alors ils fleurent sur leurs vêtements le parfum du Bien-Aimé !”

…Sur ce, le visage de l’élue rayonne au-dessus des demeures célestes comme la lumière du visage de l’Adolescent resplendit au-dessus de son temple mortel.

…Elle descend alors, illuminant de sa beauté les cieux et tout ce qu’ils contiennent.

…Et chacun de ses mouvements embaume toutes choses dans les plaines de sainteté et de grandeur.

…Parvenant en ce lieu, elle se dresse de toute sa taille au coeur même de la création,

…Et cherche à humer leur parfum, en cet instant qui ne connaît ni commencement ni fin.

…Mais elle ne trouve pas en elles ce qu’elle désire et, certes, voici encore un de Ses contes étonnants.

…Alors, gémissant et pleurant à chaudes larmes, elle retourne à sa condition dans sa très noble demeure,

…Et sa voix, douce comme le miel, murmure en secret une parole mystique.

…Puis, s’adressant à l’Assemblée Céleste et aux immortelles jeunes filles du paradis, elle clame:

…”Par le Seigneur ! Je n’ai pas respiré chez ces vains prétendants la brise de la Fidélité.

…Par le Seigneur ! Au pays de l’exil, cet Adolescent est resté seul et désespéré entre les mains des impies !”

…Et le cri qu’elle pousse en son for intérieur est tel qu’il fait hurler et trembler l’Assemblée Céleste.

…Puis elle tombe dans la poussière et rend l’âme. Il semble qu’elle ait entendu l’appel de Celui Qui la mandait au Royaume d’en Haut.

…Gloire à celui qui la créa de l’essence de l’amour au coeur même de Son paradis suprême!



…Alors, les vierges célestes sur qui les yeux des habitants du plus haut paradis ne se sont jamais posés, s’élancent hors de leurs chambres.

Glorifié soit notre Seigneur, le Très-Haut !
Elles se rassemblent autour d’elle ; et voyez, son corps gît dans la poussière,

Glorifié soit notre Seigneur, le Très-Haut !

Contemplant son état et comprenant d’un mot le récit de l’Adolescent, elles dénudent leur tête, déchirent leurs vêtements, se frappent le visage, oublient leur joie, fondent en larmes, se griffent les joues. Certes, voici l’une de ces afflictions profondes et mystérieuses.

Glorifié soit notre Seigneur, le Très-Haut ! 

(Bahá’u’lláh, extrait de “La Tablette du Saint Nautonier”, cité par Taherzadeh, en La Révélation de Bahá’u’lláh, Volume I, Chapitre 14:  LA TABLETTE DU SAINT NAUTONIER, p. …)

Vous êtes les témoins de l’aurore du Jour promis par Dieu ; vous buvez à la coupe mystique de Sa Révélation. Ceignez vos reins pour la lutte et soyez attentifs aux paroles que Dieu a révélées dans Son Livre [Le Qu’ran] : “Voici que le Seigneur ton Dieu est arrivé en compagnie de Ses anges alignés devant Lui ! “. Purifiez vos coeurs des désirs terrestres et que les vertus angéliques soient votre parure…. Les jours où l’adoration passive était jugée suffisante sont révolus. L’heure est venue où seuls les motifs les plus désintéressés, appuyés par des actes sans tache, peuvent s’élever jusqu’au Trône du Très-Haut et trouver grâce auprès de Lui….

(Le Báb, de “Épître du Báb aux “ Lettres du Vivant “ ”, La Chronique de Nabil, Chapitre III, pp. 82-83) 
Selon l’ordre reçu, j’étais dans l’attente, sur la colline de fidélité, mais je n’ai pas senti le parfum de fidélité des habitants de la terre. …Sur ce, la Céleste Houri, dévoilée et resplendissante, se précipita hors de sa demeure mystique et demanda leurs noms; tous furent donnés sauf un. …”Jusque-là, et pas plus loin.” En vérité, Nous sommes témoin de ce qu’ils ont fait et de ce qu’ils font encore.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 42. “O fils de la justice ! A la nuit, la beauté de l’Etre immortel se rendit ...”,  p. …)

Vous avez été appelés à ce rang [“station” en original en anglais –ed.]; vous n’y parviendrez qu’en foulant aux pieds tous les désirs terrestres et en vous efforçant de devenir ces “dignes serviteurs qui se taisent tant que Lui n’a point parlé, et qui exécutent Ses commandements”.

(Le Báb, de “Épître du Báb aux “ Lettres du Vivant “ ”, La Chronique de Nabil, Chapitre III, p. 83) 

Rejetez derrière vous les histoires sans fondement et contemplez Ma révélation au travers de Mes yeux. Les Ecritures et les Livres sacrés, les Manuscrits et les Tablettes vous y ont exhortés.
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: EXT 8. “O toi qui porte mon nom...”, p. …) 

Il vous faudrait étudier attentivement, un par un, les principes et les [“des” en anglais –ed.] Enseignements de Bahá’u’lláh jusqu’à ce que votre esprit et votre coeur en soient pénétrés et les comprennent….

(‘Abdu’l-Bahá, Les Causeries d’’Abdu’l-Bahá à Paris, Chapitre: I, Section 4: “Nécessite de l’union entre les peuples de l’orient et de l’occident”, p. …)

· “Entonne, ô Mon serviteur…”
Entonne, ô Mon serviteur, comme les entonnèrent ceux qui maintenant sont près de Dieu, les versets que tu as reçus de Lui, afin que ton âme s’embrase de la douceur de ta propre mélodie, et que tu attires les coeurs de tous les hommes. Quiconque, dans l’intimité de sa chambre, récite les versets révélés par Dieu, les anges dispersés dans l’univers répandront le parfum des mots sortis de sa bouche, faisant ainsi palpiter à travers le monde le coeur de tous les justes. Ceux-ci pourront d’abord n’en pas ressentir l’effet, mais tôt ou tard l’influence ne pourrait manquer de s’en exercer sur leur âme. Ainsi furent ordonnés, par la vertu de la Volonté de Celui Qui est la Source de toute puissance et de toute sagesse, les mystères de la Révélation de Dieu.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 136. “Dis: Libérez vos âmes ô peuple ! des entraves de l’égoïsme ...”, p. …; et certaines livres de prières Bahá’ís…)

“Le croyant s’approche de Moi par la prière jusqu’à ce que Je lui réponde. Et quand Je lui ai répondu, Je deviens l’ouïe par laquelle il entend...” 
  (Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de l’unité, p. …)

Car s’il allume dans son coeur la lampe de la recherche, des efforts, de l’amour, de la passion et de l’extase et si la brise de la miséricorde divine souffle sur lui, la nuit de l’erreur, du doute et de la crainte ne tardera pas à disparaître pour faire place à la lumière du savoir et de la certitude. Alors le Messager spirituel [“le Héraut mystique” par la même passage en Extraits… –ed.]  de la Cité divine se lèvera comme l’Aurore, avec son cortège de bonnes nouvelles, et réveillera par la trompette d’instruction l’âme, le coeur et l’esprit, endormis sur les  couches de négligence !

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Deuxieme partie, Versets: 2.424-2.426, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 125. “O mon frère ! Quand le vrai chercheur...”, p. …)

Ne croyez pas que Nous vous ayons révélé un simple code de lois. Non, plus exactement, c’est le Vin de choix que, par les doigts de la force et du pouvoir, Nous avons décacheté. De ceci porte témoignage ce qu’a dévoilé la Plume de Révélation. Méditez cela, ô hommes à l’esprit pénétrant !...

(Bahá’u’lláh, Kitáb-I-Aqdas, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 155. “Le premier devoir que Dieu prescrit à ses serviteurs est la reconnaissance ...”, p. …)

Il serait tout à fait inexact de prétendre que la [faculté de… –ed.] raison se confond, par exemple, avec le sens de la vue, car ce sens procède de la raison et fonctionne sous son contrôle. Il serait également puéril de soutenir qu’elle s’identifie avec l’ouïe, puisque ce sens reçoit de la seule faculté du raisonnement l’énergie nécessaire pour accomplir ses fonctions.

C’est une même relation qui unit cette faculté à tout ce qui, dans le temple humain, a reçu en dépôt ces noms et attributs. Ils ont tous été engendrés par l’opération de ce signe de Dieu qui d’ailleurs, en son essence, les dépasse infiniment [“la faculté de raisonner…doit être considérée comme un signe de la révélation de Celui Qui est le souverain Seigneur de tous”, Op. Cit., précédemment, du passage même –ed.]. Et à ce point même que, comparés à sa gloire (comme du reste tout ce qui n’est point ce signe même), ils se résolvent en un pur néant et sombrent dans l’oubli.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 83. “Considère la faculté de raisonner I Dieu a doué l’homme en son essence ...”, p. …)

Entre toutes choses créées, Il a élu pour objet de Sa faveur spéciale le joyau de l’essentielle réalité de l’homme, en investissant celui-ci de la capacité unique, exclusive, de Le connaître et de refléter la grandeur de Sa gloire….
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 34. “Toute louange et toute gloire à Dieu qui, par le pouvoir de sa puissance ...”, p. …)

Car en lui sont virtuellement révélés…tous les attributs et noms de Dieu….

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Deuxieme partie, Versets: 2.24, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 90. “Tout ce qui est dans les cieux et sur la terre porte en soi la preuve directe ...”,  p. …)

“Celui qui s’est connu lui-même a connu Dieu.” Alt: “Il a connu Dieu, celui-là qui s’est connu lui-même.”

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Deuxieme partie, Versets: 2.26, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 90. “Tout ce qui est dans les cieux et sur la terre porte en soi la preuve directe ...”,  p. …)

O mes serviteurs ! Ma sainte révélation, Ma révélation d’ordre divin peut être comparée à un océan I les profondeurs recèlent des perles d’un grand prix et d’un incomparable orient. C’est le devoir de tout chercheur de Dieu de faire diligence pour atteindre les rivages de cet océan, afin qu’en proportion de l’ardeur de sa recherche et des efforts qu’il déploie, il participe aux bienfaits préordonnés dans les irrévocables Tablettes cachées de Dieu….

O mes serviteurs ! Le seul vrai Dieu M’en est témoin ! Cet immense, cet insondable Océan est là qui s’enfle et qui s’agite tout près, étonnamment près de vous. Voyez, il est plus près même de vous que la veine de votre coeur! En un clin d’oeil, si vous voulez, vous le pouvez atteindre et prendre votre part de cette impérissable faveur, de cette grâce donnée par Dieu, de ce don incorruptible, de ce puissant bienfait d’une gloire ineffable.

O mes serviteurs ! Si vous pouviez concevoir les merveilles de munificence et de bonté I J’ai voulu faire de vos âmes les dépositaires, en vérité vous rompriez tout attachement aux choses créées et vous parviendriez ainsi à une connaissance de vous-mêmes qui serait la compréhension de Mon Être propre. Vous vous trouveriez indépendants de tout ce qui n’est pas Moi et, de votre oeil interne et externe, aussi manifestes que la révélation de Mon Nom resplendissant, vous verriez les mers de Ma tendre bonté et de Ma générosité s’agiter au-dedans de vous.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 153. “O toi, fidèle ami, victime de l’exil ! Etanche avec les eaux saintes de ma grâce la soif ...”, p. …)

Méditerais-tu, depuis cet instant jusqu’à la fin qui n’a point de fin, et avec toute l’intelligence qu’ont pu atteindre dans le passé ou qu’atteindront dans l’avenir les plus grands esprits, sur cette subtile Réalité donnée par Dieu, ce signe de la révélation de l’Eternel, du Très-Glorieux, que tu n’arriverais pas à en comprendre le mystère ni évaluer à son prix la vertu. Ayant donc reconnu ton impuissance à parvenir à une adéquate compréhension de cette Réalité qui demeure au-dedans de toi, tu admettras aisément la futilité de toute tentative de ta part, ou de la part de n’importe quel être créé, pour pénétrer le mystère du Dieu Vivant, l’Etoile du Matin d’éternelle gloire, l’Ancien des jours qui n’ont point de fin. Et cet aveu d’impuissance – qu’impose à tout esprit une mûre réflexion – représente l’apogée de l’intelligence humaine, marque le point culminant du développement de l’homme. 
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 83. “Considère la faculté de raisonner I Dieu a doué l’homme en son essence ...”, p. …) [Italique ajouté –ed.]

Obéis au devoir imposé par de longues années d’amour. 

Et raconte l’histoire des heureux jours d’antan 

afin qu’aujourd’hui terre et ciel se réjouissent tout-haut, 

et que l’esprit, le coeur et les yeux entrent en joie.

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La Quatrième Vallée, p. …)

Ici est le royaume de la pleine lucidité et de l’ultime effacement du soi. Même l’amour n’a pas de sentier dans cette région, et le désir n’y possède pas de séjour. C’est pourquoi il fut dit: “L’amour est un voile entre l’amant et l’aimé.”

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La Quatrième Vallée, p. …)

…son état [“station en anglais –ed.] est celui de l’extrême lucidité et du secret de la divine direction. Voici le coeur de ce mystère: “Il fait ce qu’Il veut, Il ordonne ce qui Lui plaît.”

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La Quatrième Vallée, au debut, p. …)

Atteindre à ce rang [“station” en anglais –ed.] suprême dépend, cependant, de la réalisation de certaines conditions. La première condition est la fermeté dans l’Alliance de Dieu. Car le pouvoir de l’Alliance protégera la Cause de Bahá’u’lláh contre les doutes du peuple de l’erreur….

(‘Abdu’l-Bahá, Les Tablettes du Plan Divine, Chapitre: Tablette aux baha’is des Etats-Unis et du Canada (III), révélée le 19, 20 et 21, avril 1916, p. …)

…La pleine reconnaissance de la position du Précurseur, de l’Auteur, et du véritable exemple de la Cause bahá’íe, exposée dans le Testament d”Abdu’l- Bahá: l’acceptation absolue et la soumission à tout ce qui a été révélé par leurs Plumes, la loyauté et l’attachement ferme à chaque clause du Testament sacré de notre Bien-Aimé; et l’association étroite avec l’esprit et la forme de l’administration bahá’íe d’aujourd’hui à travers le monde….

(Shoghi Effendi, Les Principes de l’Administration Baha’ie, 1 ère PARTIE – L’NDIVIDU:   LES QUALITÉS D’UN VRAI CROYANT, p. 1)

4. La fermeté dans l’Alliance/Covenant: la station de la pleine reconnaissance

Béni également l’homme qui professe la croyance en Dieu et en Ses signes et qui reconnaît qu’ “à Lui il ne sera pas demandé compte de Ses actes. “ C’est par une telle reconnaissance que toute bonne action est rendue agréable à Dieu. Ne perdez point cela de vue, afin que les murmures des révoltés ne vous fassent point glisser du droit chemin dans celui de la perdition.

S’Il en vient à décréter permis ce qui, de temps immémorial, a été défendu, et défendu ce qui a jusque-là, toujours été permis, personne n’a le droit de mettre en doute son autorité. Et quiconque hésiterait à la reconnaître, ne fût-ce qu’un instant, devrait être regardé comme transgresseur.

Quiconque n’a pas reconnu cette sublime et fondamentale vérité et n’est pas parvenu à ce stade très élevé, les vents du doute l’agiteront et les propos des infidèles jetteront le trouble dans son âme. Celui qui a reconnu ce principe recevra le don de la fidélité la plus parfaite. Honneur à cet état très élevé I la mention revient dans toutes les saintes Tablettes. Tel est l’enseignement que Dieu vous donne et qui vous délivrera de toute espèce de doute et de perplexité, en assurant de surcroît votre salut en ce monde et dans l’autre. Il est en vérité le Miséricordieux, le Très-Généreux. 

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 37. “Béni également l’homme qui professe la croyance en Dieu ...”, p. …)

La raison suprême pour laquelle le monde et tout ce qui s’y trouve a été créé est que l’homme connaisse Dieu. En ce jour, quiconque est guidé par le parfum du vêtement de sa miséricorde – afin d’être admis dans la demeure antique, qui est le rang [“station” en anglais –ed.] de la reconnaissance de la Source des commandements divins et l’Aurore de Sa Révélation – a touché à jamais au bien souverain. Etant arrivé à ce rang [“station” –ed.] élevé, une double obligation repose sur chaque âme. L’une est d’être inébranlable dans la Cause avec une telle fermeté que si tous les peuples du monde devaient essayer de l’empêcher de se tourner vers la Source de la Révélation, ils seraient impuissants à le faire. L’autre est d’observer les ordonnances divines qui ont coulé de la Source de Sa Plume, par le ciel animée. Car la connaissance que l’homme a de Dieu ne peut se développer de façon complète et convenable que s’il observe tout ce qu’Il a ordonné et tout ce qui est exposé dans Son Livre céleste.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: EXT 23. “Cet Opprimé a lu attentivement ta lettre dans la très grande prison...”, p. …)

Le premier devoir que Dieu prescrit à Ses serviteurs est la reconnaissance de Celui Qui est l’Aurore de Sa Révélation et la Fontaine de Ses lois, Qui représente la Divinité à la fois dans le Royaume de Sa Cause et dans le monde de la création. Quiconque accomplit ce devoir a atteint le souverain bien, et quiconque en est privé s’est écarté du bon chemin, même s’il a accompli toutes les bonnes actions possibles. A tout homme qui a atteint ce sublime état, cette cime de la transcendante gloire, il convient aussi d’observer tous les commandements de Celui Qui est le Désir du monde. Ces devoirs jumeaux sont inséparables. L’un ne va pas sans l’autre. Ainsi en a décrété Celui Qui est la Source de l’inspiration Divine.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 155. “Le premier devoir que Dieu prescrit à ses serviteurs est la reconnaissance ...”, p. …)

Le premier et principal devoir de l’homme, immédiatement après qu’il a reconnu Celui Qui est la Vérité Éternelle, est de rester ferme dans Sa Cause. Attachez-vous donc à cette Cause, et soyez de ceux I l’esprit est solidement fixé et établi en Dieu. Il n’est pas d’acte, si méritoire soit-il, qui puisse être comparé à l’exercice de cette sorte de constance, qui est, en vérité, le roi des actes. Et de cela, ton Seigneur, le Très-Haut, le Tout-Puissant, porte Lui-même témoignage.

Les vertus et attributs divins sont, tous, évidents et manifestes. Il se trouvent mentionnés et décrits dans tous les Livres célestes. Parmi eux sont la droiture, la rectitude, la pureté du coeur dans la communion avec Dieu, la tolérance, la résignation à tout ce que décrète le Tout-Puissant, le parfait contentement de ce qu’Il accorde, la patience, mieux même, la reconnaissance dans les tribulations et le complet abandon en toutes circonstances à Sa Volonté. La pratique de ces vertus se range aux yeux de Dieu parmi les actes les plus hauts et les plus louables. En fait, tous les autres Lui sont et Lui demeureront toujours subordonnés...

L’esprit qui donne la vie au coeur humain est la connaissance de Dieu, et son plus bel ornement est la connaissance de cette vérité qu’ “Il fait ce qu’Il veut et qu’Il ordonne ce que bon Lui semble”. Son vêtement est la crainte de Dieu, et sa perfection réside dans la fermeté en Sa Foi. C’est ainsi que Dieu instruit celui qui Le cherche. Il aime, en vérité celui qui se tourne vers Lui. Il n’y a d’autre Dieu que Lui, le Clément, le Généreux. Toute louange à Dieu, le Seigneur de tous les mondes ! [Italique et soulignement ajouté –ed.]

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 134. “Le premier et principal devoir de l’homme ...”, p. …)

[Ne croyez pas que Nous vous ayons révélé un simple code de lois. Non, plus exactement, c’est le Vin de choix que, par les doigts de la force et du pouvoir, Nous avons décacheté....

(Bahá’u’lláh, Kitáb-I-Aqdas, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 155. “Le premier devoir que Dieu prescrit à ses serviteurs est la reconnaissance ...”, p. …)]
Dans ce document incomparable et de haute importance, l’Auteur montre le caractère de cet “excellent, cet inestimable héritage” qu’Il lègue à Ses “héritiers”, indique de nouveau le but fondamental de Sa Révélation, enjoint les “peuples du monde” à s’accrocher fermement à ce qui “élèvera” leur “condition” [“station” en texte original en anglais par Shoghi Effendi –ed.], leur annonce que “Dieu a pardonné ce qui est passé”….

(Shoghi Effendi, Dieu Passe près de Nous, 3ième Période: Ministère d’Abdu’l-Bahá, 1892-1921, CHAPITRE XIV: Le Covenant de Bahá’u’lláh , p. 229)

· “J’ai tiré, pour vous les reveler…les perles que recélaient les profondeurs de Son éternel ocean…”
Par la permission du Dieu Tout-Puissant, J’ai tiré, pour vous les révéler, du trésor de Sa sagesse et de Sa science, les perles que recélaient les profondeurs de Son éternel océan. J’ai invité les Célestes Houris à relever le voile qui les cachait et Je les ai vêtues de Mes paroles….

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 153. “O toi, fidèle ami, victime de l’exil ! Etanche avec les eaux saintes de ma grâce la soif ...”, p. …)
[À Côté: “Toute louange et toute gloire à Dieu Qui, par le pouvoir de Sa puissance, a revêtu du manteau de vie la nudité du néant de Sa création ! Entre toutes choses créées, Il a élu pour objet de Sa faveur spéciale le joyau de l’essentielle réalité de l’homme, en investissant celui-ci de la capacité unique, exclusive, de Le connaître et de refléter la grandeur de Sa gloire. Cette double distinction a permis au coeur de l’homme de se dépouiller de la rouille des vains désirs, et elle l’a rendu digne du vêtement I son Créateur avait daigné le revêtir. Elle a permis à son âme de s’arracher aux ténèbres de l’ignorance.”

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 34. “Toute louange et toute gloire à Dieu qui, par le pouvoir de sa puissance ...”, p. …)]

…Mais sur la réalité de l’homme Il a concentré l’éclat de tous Ses noms et attributs et Il en a fait le miroir de Sa propre Personne.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 27. “Louange à l’unité de Dieu, et honneur à l’incomparable ...”, p. …)

De la main du divin pouvoir, j’ai, de plus, descellé le vin choisi de ma révélation et j’en ai répandu sur toutes choses créées le saint parfum, le parfum caché, chargé de musc. 

Qui d’autre que vous-mêmes pourra être blâmé si, délibérément, vous vous privez de telles effusions de la transcendante grâce de Dieu qui embrasse toutes choses, si vous vous privez d’une révélation si éclatante de sa resplendissante miséricorde.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 153. “O toi, fidèle ami, victime de l’exil ! Etanche avec les eaux saintes de ma grâce la soif ...”, p. …)

La vraie croyance en Dieu et Sa reconnaissance ne peuvent être complètes si ce n’est en acceptant ce qu’Il a révélé et en observant tout ce qu’Il a décrété et inscrit dans le Livre par la Plume de Gloire….

…La deuxième Tajallí est de rester inébranlable dans la Cause de Dieu – exaltée soit Sa gloire – et d’être ferme dans Son amour. Et ceci ne s’obtient que par une pleine reconnaissance [*] de Lui; et la reconnaissance complète ne peut être obtenue que par la foi en ces mots bénis: “Il fait tout ce qu’Il veut”. Celui qui s’attache avec ténacité à ces mots sublimes et boit à longs traits aux eaux vivifiantes des paroles qu’ils contiennent sera imprégné d’une telle constance que tous les livres du monde ne pourront le détourner du Livre Mère. O combien glorieux est ce rang [“station” en anglais –ed.] sublime, ce rang exalté, ce but ultime ! [Soulignement ajouté –ed.] 

         (Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: TAJALLIYAT [Effulgences], p. …) [*Cf. “reconnaitre” et “reconnaissance”: (littéralement:. "connaître à nouveau» ou «honneur» et «reconnaître») - à partir de définitions du dictionnaire à la page 67 de cette compilation -ed]
[By…faith is meant, first, conscious knowledge, and second, the practice of good deeds.        


     (From an early translation of: Abdu'l-Baha, Tablets of Abdu'l-Baha v3, p. 549)]
[Revised Translation:  Pleasing and acceptable as is a righteous person before God's Holy Threshold, yet good works should proceed from knowledge…  ….The point is this, that faith compriseth both knowledge and the performance of good works.  (as provided by The Universal House of Justice, in a Letter dated Oct. 22, 1996, entitled: “Authentication and Authority”)] [Underlining added –ed.] [No translation available]

Bref, la signification de “Il fait ce qu’il veut” est la suivante : si la Manifestation dit quelque chose, donne un ordre ou accomplit un acte et si les croyants n’en comprennent pas la sagesse, ils ne doivent même pas s’y opposer par une seule pensée, cherchant à savoir pourquoi Elle a dit ou fait une telle chose. Quant aux autres êtres, qui sont sous l’ombre des Manifestations suprêmes, ils sont soumis aux commandements de la Loi de Dieu, et ils ne peuvent s’en écarter, même de l’épaisseur d’un cheveu; ils doivent conformer leurs actes et leurs paroles à la Loi de Dieu. S’ils s’en écartent, ils seront tenus pour responsables et réprimandés en présence de Dieu. Il est certain que ceux-là n’ont aucune part dans “Il fait ce qu’il veut”, car cette condition est particulière aux Manifestations suprêmes.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: III.45. “ Il n’y a point, pour Celui qui est l’Orient de la Révélation, d’associé dans Son Infaillibilité suprême”, p. …)
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a. La Loi de Dieu comprend deux parties

La Loi de Dieu comprend deux parties : l’une, fondamentale, est spirituelle; c’est-à-dire a trait aux vertus spirituelles et aux qualités divines, et n’a ni changement ni modification…. La seconde partie de la loi de Dieu, qui a trait au monde matériel…est modifiée et transformée dans chaque cycle prophétique… suivant les exigences du temps.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: I.11. Commentaire du chapitre XI des révélations de saint Jean, passim, p. …)

1) Jamais se prive de las affaires spirituelles pour las matérielles…  [Traduction non autorisée du passage suivant en anglais:  “…never deny the spiritual things to the material, rather both are incumbent upon thee….” (Passage complet: “... jamais se prive les choses spirituelles à la matière, plutôt deux sont incombe toi” ou “ ... jamais nier les choses spirituelles à la matière, plutôt deux sont incombe toi”, dans: ‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 2, p. 448] {No official translation available –ed.]  
En vérité je le dis, la crainte de Dieu a toujours été une défense sûre et une forteresse solide pour tous les peuples du monde…. Il existe en fait chez l’homme une faculté qui le détourne de tout ce qui est méprisable et indécent et l’en préserve; et cette faculté, c’est le sentiment de honte. Celui-ci cependant se limite à quelques-uns; tous ne l’ont pas possédé et ne le possèdent pas.

(Bahá’u’lláh, Epitre au Fils du Loup, Verset: 50, p. …; et Les Tablettes de Bahá’u’lláh,   Chapitre: KALIMAT-I-FIRDAWSIYYIH [Paroles du Paradis], “la première feuille du Paradis”, p. …)

Qu’il débarrasse son coeur de toute passion mauvaise et de toute inclination corrompue, car la crainte de Dieu est l’épée qui lui donnera la victoire, l’instrument primordial par lequel il réalisera son dessein. La crainte de Dieu est en effet l’armure qui défend Sa Cause, le bouclier qui rend victorieux Son peuple. Elle est l’étendard qu’aucun homme ne peut abattre, elle représente une force avec laquelle aucun pouvoir terrestre ne saurait rivaliser. C’est par son aide qu’avec la permission du Seigneur des Armées, ceux qui se sont approchés de Dieu ont pu soumettre et conquérir les citadelles des coeurs des hommes.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 126. “Quel que soit le lieu où l’on puisse Nous bannir ...”. p. …)

…la crainte de Dieu…est la cause principale de la protection de l’humanité et l’instrument suprême de sa préservation.

(Bahá’u’lláh, Epitre au Fils du Loup, Verset: 50, p. …; et Les Tablettes de Bahá’u’lláh,   Chapitre: KALIMAT-I-FIRDAWSIYYIH [Paroles du Paradis], “la première feuille du Paradis”, p. …)

[It is incumbent upon thee, since thou hast attained the knowledge of God and His love, to sacrifice thy spirit and all thy conditions for the life of the world, bearing every difficulty for the comfort of the souls, sinking to the depth of the sea of ordeals for the sake of the love of faithfulness and burning with the fire of torture and regret like unto a lamp while the light is shining from thee unto the surroundings. 

(Cf.: “…Selon l’ordre reçu, j’étais dans l’attente, sur la colline de fidélité, mais je n’ai pas senti le parfum de fidélité des habitants de la terre….” [Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 42. “O fils de la justice ! A la nuit, la beauté de l’Etre immortel se rendit ...”, p. …] –ed.) 

…The mystery of sacrifice is that man should sacrifice all his conditions for the divine station of God. The station of God is mercy, kindness, forgiveness, sacrifice, favor, grace and giving life to the spirits and lighting the fire of His love in the hearts and arteries….
(`Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 1, p. 65)]

[Cf. aussi: La Loi de Dieu comprend deux parties : l’une, fondamentale, est spirituelle; c’est-à-dire a trait aux vertus spirituelles et aux qualités divines…. …c’est la foi, le savoir, la certitude…la confiance méritée, …la générosité pour les pauvres, la protection des opprimés, les dons aux malheureux, la main tendue à ceux qui sont tombés, …le détachement, l’humilité, la douceur, la patience, la constance. (‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: I.11. Commentaire du chapitre XI des révélations de saint Jean, passim, p. …; et p. 85 dans cette compilation)   – et: …Mais sur la réalité de l’homme Il a concentré l’éclat de tous Ses noms et attributs et Il en a fait le miroir de Sa propre Personne…. (Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 27. “Louange à l’unité de Dieu, et honneur à l’incomparable ...”, p. …) –ed.]

Plus cruels étaient leurs maux, plus grand était l’amour du peuple de Bahá. De leur sincérité porte témoignage ce que l’infiniment Miséricordieux a révélé dans le Coran. Il dit: “Souhaitez donc la mort si vous êtes sincères.”…. …Après quoi, les cris et les lamentations de la vraie foi s’élevèrent de nouveau en ces termes: En vérité, le Sinaï s’écrie: …Craignez le Miséricordieux ! Je suis parvenu auprès de celui qui m’a interpellé. L’extase de ma joie a saisi les pierres et la poussière de la terre. Et le Buisson ardent de s’exclamer: …Jugez avec impartialité ce qui a été vraiment proclamé. En vérité, il est à présent manifesté le Feu que Dieu révéla à celui qui conversait avec lui. De ceci porte témoignage tout homme intelligent et clairvoyant.
(Bahá’u’lláh, Epitre au Fils du Loup, Versets: 135-137, passim, p. …)

Le jour approche où s’abattra sur eux la colère du Tout-Puissant. Il est, en vérité, l’Omnipotent, l’Universel Conquérant, le Plus Fort. Il purgera la terre des souillures de leur corruption et Il la donnera en héritage à ceux de Ses serviteurs qui L’approchent.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 103. “Dieu a, de sa bouche, d’où ne sort que la vérité ...”, p. …; et cité par Shoghi Effendi en l’Avenement de la Justice Divine, p. …, et en Le Jour Promis Est Venu, pp. 3-4)

[If he expressed publicly his love for some particular person, in his heart he loved him more; if he eulogized him, in his heart he praised him more. He was fervent and zealous. If he was displeased with a person, he could not hold conversation with him….”

(Declaration attribué à ‘Abdu’l-Bahá  concernant Mirza Abul Fazl [sic], cité en The Bahá’í Proofs, “Tributes and Eulogies…”, p. 22, mais parce que d’un extrait de The Diary of Mirza Ahmad Sohrab, se considere comme “notes de pèlerins”)]
…Le Royaume de Dieu est fondé sur l’équité et la justice, et aussi sur la miséricorde, la compassion et la bonté envers chaque âme vivante. Efforcez-vous donc, de tout votre coeur, de traiter avec compassion tous les êtres humains, à l’exception de ceux qui nourrissent des ambitions égoïstes, personnelles, ou qui sont atteints de quelque maladie de l’âme.
Nous ne pouvons manifester de la bonté à l’égard du tyran, du traître ou du voleur car, loin de les éveiller à leurs fautes, nous les inciterions à demeurer dans leurs desseins pervers. Vous aurez beau manifester de la bonté envers le menteur, il n’en continuera pas moins à mentir de plus belle, car il croira vous avoir abusé, alors que vous ne le comprenez que trop bien et que votre silence n’est motivé que par votre extrême compassion.

…La plupart des êtres humains sont des pécheurs, alors que les bêtes sont innocentes. Celles qui sont pures de tout péché devraient, certes, bénéficier d’une bonté et d’un amour extrêmes – toutes, à l’exception des animaux nuisibles, tels que les loups assoiffés de sang, les serpents vénéneux et autres créatures pernicieuses, car leur montrer de la bonté serait un acte injuste à l’égard des êtres humains et des autres animaux.
(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 138. “O vous, bien-aimés du Seigneur! ...”, p. …) [Accentuation, italique et souligné ajouté –ed.]
Ne soyez jamais abattus. Plus vous êtes remués par la violation, plus vous gagnez en constance et en fermeté; soyez persuadés que les armées divines triompheront, car elles sont assurées de la victoire du Royaume d’Abha. …car seules quelques âmes faibles ont été détournées par les flatteries et les arguments spécieux des violateurs qui, extérieurement, prennent le plus grand soin à exhiber leur fermeté mais, en leur être intime, s’appliquent à agiter les âmes.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 185. “O vous, amis et servantes du Miséricordieux! ...”, p. …) [Italique ajouté –ed.]
…Mais les amis de Dieu doivent être vigilants; ils doivent savoir que la propagation de ces doutes est motivée par des intentions personnelles et par l’ambition du pouvoir.

Ne brisez point l’unité bahá’íe et sachez que cette unité ne peut être maintenue que par la foi en l’Alliance de Dieu.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 186. “O toi qui es ferme dans l’Alliance! J’ai reçu de toi ...”, p. …)

Dieu soit loué, de telles portes sont toutes closes dans le domaine de la Cause de Bahá’u’lláh, car un Centre spécial investi de pouvoir a été désigné – un Centre qui résoud toutes les difficultés et élimine toutes les différences….

Voyez par conséquent qu’il ne subsiste aucun moyen de dissension, mais ce sont les désirs charnels qui provoquent les différends,  et c’est le cas des violateurs. Ceux-ci ne doutent pas de la validité de l’Alliance, mais des motifs égoïstes les ont entraînés vers cette condition. Ce n’est pas qu’ils ignorent ce qu’ils font – ils en sont parfaitement conscients, ce qui ne les empêche pas, pour autant, de manifester leur opposition.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 187. “O toi qui es ferme dans l’Alliance! J’ai bien reçu ...”, p. …)

Le jour vient de poindre et les brises vivifiantes du Paradis d’Abha soufflent sur toute la création, mais seuls les coeurs purs peuvent en être troublés et seul un sens intact peut détecter leur parfum. Seul le regard attentif aperçoit les rayons du soleil; seule l’oreille à l’écoute peut entendre le chant de l’Assemblée céleste. Même si les pluies abondantes du printemps, les dons du Ciel, déferlent sur toutes choses, seuls les sols fertiles seront fructifiés, car les pluies dédaignent les terrains saumâtres où toute abondance demeure vaine.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 8. “O vous, les bien-aimés d’Abdu’l-Bahá ...”, p. …)

Tiens-toi fermement à l’Alliance de ton Seigneur et, jour après jour, accrois ta réserve d’amour envers Ses bien-aimés. Penche-toi tendrement sur les serviteurs du Très-Miséricordieux, afin que tu puisses hisser la voile d’amour sur l’arche de paix qui navigue à travers les océans de la vie. Ne te chagrine devant rien et ne te laisse irriter par personne. Il convient que tu te réjouisses de la Volonté Divine, que tu sois un ami véritable et fidèle pour tous les peuples de la terre, sans exception aucune. Voilà la qualité des êtres sincères, la démarche des saints, l’emblème de ceux qui croient en l’unité de Dieu, et le vêtement du peuple de Bahá.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 9. “O toi I le coeur déborde d’amour ...”, p. …)

Avancez donc d’un pas assuré et consacrez-vous, avec confiance et certitude absolues, à proclamer les fragrances divines, à glorifier la Parole de Dieu et à demeurer fermes dans l’Alliance. Soyez assurés que, si une âme se lève dans une extrême persévérance, lance l’Appel du Royaume et, résolument, proclame l’Alliance, ne fût-elle qu’une fourmi insignifiante, elle parviendra à jeter le redoutable éléphant hors de l’arène et, ne fût-elle qu’une faible mite, elle mettra en loques le plumage du vautour rapace.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 184. “O vous. Âmes bénies! ...”, p. …)
O vous, bien-aimés de Dieu! En cette dispensation-la dispensation Bahá’íe- la Cause de Dieu est esprit sans mélange. Sa Cause ne procède pas du monde matériel. Elle n’est destinée ni à la lutte ni à la guerre, ni aux actes de malveillance ou d’opprobre; son but n’est ni de la disputer à d’autres croyances ni de susciter des conflits avec les nations du monde. Sa seule armée est l’amour Divin, sa seule joie est le vin limpide de la connaissance de Dieu, sa seule bataille est l’exposé de la Vérité; sa seule croisade est dirigée contre l’égoïsme persistant et les néfastes impulsions du coeur humain. Sa victoire est celle de se soumettre et de céder et sa gloire éternelle, c’est son désintéressement. En résumé, la cause de Dieu est esprit, et rien d’autre :

Si ce n’est pas nécessaire, 

Ne blesse pas le serpent dans la poussière 

Et, pire encore, ne blesse pas un homme. 

Si tu le peux, 

N’effraie pas la fourmi; 

Surtout, ne frappe pas ton frère. 

Que tous vos efforts tendent vers ce but ; devenir des sources de vie et d’immortalité, de paix, de bien-être et de joie, pour chaque âme humaine – qu’elle vous soit proche ou étrangère, qu’elle vous soit hostile ou favorable. Ne considérez pas la pureté ou l’impureté de sa nature, mais la miséricorde du Seigneur, qui englobe toutes choses, I la grâce a illuminé toute la terre et tous ses habitants et I la munificence, dans toute sa plénitude, favorise à la fois le sage et l’ignorant….

…Il sied aux bien-aimés du Seigneur d’être les signes et les témoignages de Son universelle miséricorde et les incarnations de Sa grâce, qui surpasse tout. Que, tel le soleil, ils dardent leurs rayons à la fois sur le jardin et sur le tas d’ordures…. …Tels sont les attributs des âmes justes, telle est la marque distinctive de ceux qui servent à Son Seuil….

…C’est pourquoi les bien-aimés de Dieu doivent, péniblement, à la sueur de leur front, élever, nourrir et entretenir cet arbre de l’espérance. En quelque pays qu’ils demeurent, ils doivent secourir et accompagner, de tout leur coeur, ceux qui leur sont proches, ou très éloignés. Que, pourvu de qualités semblables à celles du ciel, ils promeuvent les institutions et la religion de Dieu. Qu’ils ne perdent jamais courage, ne soient jamais abattus ni affligés. Plus ils rencontrent d’antagonisme, plus ils doivent manifester leur propre bonne foi; plus ils ont à faire face à des tourments et à des calamités, plus généreusement ils doivent passer à la ronde la coupe d’abondance. Tel est l’esprit qui deviendra la vie du monde, telle est la lumière diffuse en son coeur; et celui qui peut être ainsi mais qui agit autrement, n’est pas digne de servir au Seuil Sacré du Seigneur.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 206. “Louanges à celui qui a déchiré les ténèbres ...”, passim,  pp. …-…)

Ainsi, efforcez-vous de disperser l’armée du doute et de l’erreur par le pouvoir des paroles sacrées. Ceci est mon exhortation, ceci est mon conseil. Ne vous querellez avec personne et évitez toute forme de conflit. Proférez la Parole de Dieu. Si votre interlocuteur l’accepte, le but souhaité est atteint et, s’il s’en détourne, laissez-le à lui-même et gardez votre confiance en Dieu.  …Tel est l’apanage de ceux qui sont fermes dans l’Alliance.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 184. “O vous. Âmes bénies! ...”, p. …)

Lève-toi, armée de la puissance du Royaume, de la confirmation divine, animée d’un zèle et d’une ardeur sincères, et embrasée par la flamme de l’amour de Dieu. Rugis à la manière d’un lion, manifeste un bonheur extatique et une affection au milieu de ces quelques âmes, en sorte que la louange et la glorification de Dieu puissent te parvenir sans cesse du Royaume divin et que de puissantes confirmations descendent sur toi. Conserve ta confiance. Si tu agis en conséquence, et brandis l’étendard de l’Alliance, Paris s’embrasera. Ne cesse pas de t’attacher à Bahá’u’lláh et de rechercher ses confirmations, car celles-ci transforment la goutte d’eau en océan et fait du moucheron un aigle.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 67. “O toi, dame du Royaume! ...”, p. …)

Toute chose est profitable si elle s’accompagne de l’amour de Dieu et, sans son amour, toute chose est nuisible et agit comme un voile entre l’homme et le Seigneur du Royaume.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 154. “O toi, fils du Royaume! ...”, p. …)

· “N’aie peur de personne…”

N’aie peur de personne, place toute ta confiance en Dieu…

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: SURIY-I-VAFA [Tablette à Vafá], près de fin, p. …)

“Et s’il ne craint pas Dieu, Lui lui fera tout craindre; tandis que toutes choses craindront celui qui craint Dieu.”

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: “La quatrième vallée” de Les Quatre Vallées, p. …)

 Ainsi, quiconque cherche à aider Dieu doit, avant toute chose, conquérir par l’épée du sens spirituel et de l’explication, la cité de son propre coeur, la protéger du souvenir de tout sauf Dieu et ensuite seulement partir à la conquête des cités du coeur des autres.

(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, Chapitre: Nasiri’d-Din Shah / Lawh-I-Sultan, Verset: 212, p. …)

[Everyone, then, who desireth “victory” must first subdue the city of his own heart with the sword of spiritual truth and of the Word, and must protect it from remembering aught beside God: 

 [Cf. aussi:  Levez-vous donc ô peuples, et prenez la décision de triompher de vous-mêmes par le pouvoir de la puissance de Dieu, afin que la terre entière soit libérée de l’esclavage où la tiennent les dieux de ses vaines imaginations…. (Bahá’u’lláh, Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: Lawh-I-Dunyá, p….; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 43. “O Afnán, ô toi qui es sorti de mon ancienne lignée ...” p. …)] 

…afterwards let him turn his regards [sic] towards the cities of [others’] hearts. This is what is intended by “victory”…. 
(‘Abdu’l-Bahá, A Traveller’s Narrative, p. 64)]

2) L’obéissance à l’Ordre Administratif 
Sous l’impulsion divine, un processus dynamique, doué de possibilités I on n’avait jamais rêvé, d’une portée mondiale, capable, par ses conséquences finales, de transformer le monde, avait été mis en mouvement…. Ce processus parvint enfin à son couronnement avec les lois et ordonnances qu’Il formula….

(Shoghi Effendi, Dieu Passe pres de Nous, CHAPITRE XIV: Le Covenant de Bahá’u’lláh, passim, p. 227)

· “Through His Law, Bahá’u’lláh gradually unveils….”

[Through His Law, Bahá’u’lláh gradually unveils the significance of the new levels of knowledge and behaviour to which the peoples of the world are being called. He embeds His precepts in a setting of spiritual commentary, keeping ever before the mind of the reader the principle that these laws, no matter the subject with which they deal, serve the manifold purposes of bringing tranquillity to human society, raising the standard of human behaviour, increasing the range of human understanding, and spiritualizing the life of each and all. Throughout, it is the relationship of the individual soul to God and the fulfilment of its spiritual destiny that is the ultimate aim of the laws of religion. 
“Think not”, is Bahá’u’lláh’s own assertion, “that We have revealed unto you a mere code of laws. Nay, rather, We have unsealed the choice Wine with the fingers of might and power.” 
His Book of Laws is His “weightiest testimony unto all people, and the proof of the All-Merciful unto all who are in heaven and all who are on earth”. [Needs French translation]
(Bahá’u’lláh, cité par la Maison Universelle de Justice, en sa “Introduction” de l’edition de Le Kitáb-I-Aqdas en anglais, pp. 2-3; mais cet commentaire n’existe pas en las editions en francais. [Cf. aussi: Références des Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitres: 153 et 155, respectivement, suivant –ed.]) ] [check note]

O mes serviteurs ! Par la permission du Dieu tout-puissant, J’ai tiré, pour vous les révéler, du trésor de Sa sagesse et de Sa science, les perles que recélaient les profondeurs de sSn éternel océan. J’ai invité les Célestes Houris à relever le voile qui les cachait et je les ai vêtues de Mes paroles de suprême sagesse et de pouvoir souverain. De la main du divin pouvoir, J’ai, de plus, descellé le vin choisi de Ma révélation et J’en ai répandu sur toutes choses créées le saint parfum, le parfum caché, chargé de musc. Qui d’autre que vous-mêmes pourra être blâmé si, délibérément, vous vous privez de telles effusions de la transcendante grâce de Dieu qui embrasse toutes choses, si vous vous privez d’une révélation si éclatante de Sa resplendissante miséricorde.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 153. “O toi, fidèle ami, victime de l’exil ! Etanche avec les eaux saintes de ma grâce la soif ...”, p. …)

Ceux que Dieu a doués de clairvoyance reconnaîtront aisément que les préceptes qu’Il a édictés constituent les plus hauts et les plus puissants moyens de maintenir l’ordre dans le monde et la sécurité des peuples. Qui se détourne de ces préceptes se range parmi les êtres vils et insensés. Nous vous avons, en vérité, ordonné de résister aux impulsions de vos passions mauvaises et de vos désirs corrompus, et de ne pas dépasser les limites fixées par la Plume du Très-Haut, car elles sont le souffle de vie pour toutes choses créées. Les mers de la sagesse et de la parole Divine se sont gonflées au souffle de la brise du Très-Miséricordieux. Hâtez-vous, ô hommes d’entendement, d’y étancher votre soif. Ils ont gravement erré aux yeux de Dieu, l’Omnipotent, le Très-Haut, ceux qui ont rompu l’Alliance de Dieu en violant Ses commandements, et qui ont rétrogradé.

O vous peuples du monde! Sachez, à n’en point douter, que Mes commandements sont les lampes de Ma tendre providence parmi Mes serviteurs et les clefs de Ma miséricorde pour Mes créatures. Voilà ce qu’a envoyé du ciel de Sa volonté votre Seigneur, le Seigneur de la Révélation. Si un homme appréciait la douceur de ce que, de ses lèvres, le Très-Miséricordieux a voulu dire, possédât-il les trésors de la terre, cet homme renoncerait à tous sans exception pour défendre la vérité d’un seul de Ses commandements qui brillent à l’aurore de Sa tendre sollicitude et de Sa générosité. 

Dis: De Mes lois se dégage le doux parfum de Mon vêtement, et par elles seront plantés sur les plus hauts sommets tes étendards de la victoire. Du ciel de Ma gloire omnipotente, la Langue de Mon pouvoir adresse à Ma création ces paroles : “Observe Mes commandements pour l’amour de Ma beauté. “ Heureux l’amant qui respire en ces paroles le divin parfum du Bien-Aimé, chargé de l’arôme d’une grâce qu’aucun langage ne saurait décrire. Par Ma vie ! Quiconque a bu le vin choisi de justice que lui tendent les mains de Ma généreuse faveur gravitera autour de Mes commandements qui brillent à l’Aube de Ma création. 

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 155. “Le premier devoir que Dieu prescrit à ses serviteurs est la reconnaissance ...”, p. …) 

Pour diriger et canaliser ces forces mises en liberté par ce processus Providentiel, et pour assurer leur action harmonieuse et continue après Son ascension, un instrument divinement choisi, revêtu d’une autorité indiscutable, organiquement relié à l’Auteur même de la Révélation, était évidemment indispensable. Cet instrument, Bahá’u’lláh l’a précisément fourni en créant le Covenant, institution qu’Il a fermement établie avant Son ascension. 
(Shoghi Effendi, Dieu Passe pres de Nous, CHAPITRE XIV: Le Covenant de Bahá’u’lláh, passim, pp. 227-228)

· “For this divine Covenant is an institution of the Lord…”
“For this divine Covenant is an institution of the Lord. The Blessed Perfection, in all the tablets, books, epistles and supplications, has begged confirmation for and praised and commended those who are firm in this Covenant and Testament, and asked the wrath of God and woe and desolation unto the violators.” “For firmness in the Covenant will preserve the unity of the religion of God and the foundation of the religion of God will not be shaken.” (…Paroles de Abdu’l-Bahá [sic]: Portion de Tablette révélé pour San Francisco Bahá’í Assembly, durant 1912.) [Italique ajouté –ed.] [No translation available] 
(‘Abdu’l-Bahá, Star of the West, Vol. VIII, No. 17, p. 223, “notes des pèlerins”)] 

L’alliance contient les dispositions nécessaires, divinement conçues, pour préserver l’unité organique de la Cause. Elle engendre donc une force de motivation qui, comme nous l’indique le Maître bien-aimé, “comparable à l’artère, bat et palpite dans le corps du monde.” “Il est clair, indubitablement, affirme-t-il, que le pivot de l’unité de l’humanité n’est rien d’autre que le pouvoir de l’alliance.” À travers l’alliance, le sens du Verbe, en théorie comme en pratique, se manifeste dans la vie et le travail d’ ‘Abdu’l-Bahá, l’Interprète désigné, l’Exemple parfait, le Centre de l’alliance. À travers l’alliance, les procédés de l’ordre administratif – “ce système unique, merveilleux” – sont mis en pratique.
(‘Abdu’l-Bahá, cité par La Maison Universelle de Justice, en une Lettre: DROITS ET RESPONSABILITE, Les rôles complémentaires de l’individu et des institutions, aux adeptes de Bahá’u’lláh aux États-Unis d’Amérique, le 29 décembre 1988, p. 2)

· “La volonté du Testateur divin est la suivante…”

La volonté du Testateur divin est la suivante: Il incombe aux Aghsán, aux Afnán et à ma Parenté de tourner, tous sans exception, leur visage vers la Plus Grande Branche. Considérez ce que Nous avons révélé dans Notre Livre le Plus Sacré: Quand l’océan de Ma présence aura reflué et que le Livre de Ma Révélation sera achevé, tournez vos visages vers Celui Qui est le dessein de Dieu, celui qui est la Branche issue de cette Antique Racine. L’objet de ce verset sacré n’est autre que la Plus Grande Branche (Abdu’l-Bahá) [sic]. Nous vous avons ainsi miséricordieusement révélé Notre puissante Volonté, et Je suis, en vérité, le Clément, l’Omnipotent…. …Dis: O serviteurs ! Ne laissez pas les voies de la justice [“l’ordre” de l’original en anglais –ed.] être cause de confusion, ni l’instrument de l’union être une occasion de discorde. 
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: KITAB-I-AHD [Livre de l’Alliance/Covenant], passim, p. …)

“Du Sadratu’l-Muntaha est né l’Être sacré et glorieux, cette Branche de Sainteté ; heureux celui qui recherche en Lui Sa protection et qui se tient à Son ombre. En vérité, l’Organe de la Loi de Dieu a jailli de cette Racine que Dieu a implantée fermement dans le sol de Sa Volonté et la Branche de cette Racine a été élevée si haut qu’Elle a pu embrasser toute la création. Qu’Il soit, en conséquence, loué pour cette Oeuvre sublime, sacrée, puissante, exaltée... 

Une Parole est émanée de la Plus Grande Tablette, en témoignage de Notre grâce – Parole que Dieu a ornée de la parure de Sa propre Identité, qu’Il a rendue souveraine sur la terre et tout ce qu’elle renferme, comme un symbole de Sa puissance et de Sa grandeur parmi les peuples... 

Rendez grâces à Dieu, de Sa venue [‘’Abdu’l-Bahá, la Plus Grande Branche, et Centre de le Covenant –ed.], ô Peuples, car en vérité, Il est pour vous la plus haute Faveur et le plus grand bienfait ; par Lui tout os qui se désagrège est vivifié. Qui se tourne vers Lui s’adresse à Dieu et qui se détourne de Lui s’écarte de Ma Beauté, répudie Ma Preuve et a péché envers Moi. Il est le Dépôt de Dieu parmi vous, Son autorité sur vous, Il est pour vous Sa manifestation et Son reflet parmi Ses serviteurs favorisés... 

Nous L’avons envoyé ici-bas sous la forme d’un temple humain. Béni Et sanctifié soit Dieu I les inviolables, les infaillibles décrets peuvent créer toutes choses selon Son gré. Ceux qui se privent de l’ombre de la Branche, sont perdus dans la confusion de l’erreur, sont consumés par l’ardeur des désirs terrestres, et comptent assurément parmi ceux qui périront.” [Italique ajouté –ed.]

(Bahá’u’lláh, dans la “Suriy-I-Ghusn” [Tablette de la Branche], cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, Chapitre: ‘’Abdu’l-Bahá, p. …; y par Taherzadeh, en La Révélation de Bahá’u’lláh, Chapitre: 9. QUELQUES ÉPÎTRES REMARQUABLES,  p. … )

[Lors d’une visite d”Abdu’l-Bahá à Beyrouth, Bahá’u’lláh Lui adressa par la plume de Son secrétaire Mirza Aga Jan, une lettre où nous lisons ce qui suit (cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, Chapitre: ‘’Abdu’l-Bahá, p. …)]:

“Louange à Lui Qui a honoré la terre de Bá par la présence de Celui autour de Qui tous les noms gravitent [‘Abdu’l-Bahá –ed.]. Tous les atomes de la terre ont annoncé à toutes choses créées que, de derrière la porte de la ville prison est apparu l’Orbe de la beauté de la puissante, de la Plus Grande Branche de Dieu – son Mystère antique et immuable -, qu’au-dessus de son horizon il a brillé, alors qu’il cheminait vers un autre pays. “L’affliction, ainsi, a enveloppé cette Ville Prison tandis qu’une autre terre se réjouissait. Exalté, incommensurablement exalté est notre Seigneur, le Façonneur des cieux et le Créateur de toutes choses, Lui I la souveraineté a fait s’ouvrir les portes de la prison, amenant ainsi à la réalité ce qui fut jadis promis dans les Tablettes. Il a, en vérité, le pouvoir sur tout ce qu’Il veut, et Son emprise domine la création tout entière. Il est le Tout-Puissant, l’Omniscient, le Très-Sage.” [Italique ajouté –ed.]

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: LAWH-I-ARD-I-BA [Tablette du pays de Bá (Beyrouth –ed.)], p. …)

De sa plume suprême, Il [Bahá’u’lláh] a explicitement déclaré que l’objet du verset suivant du Kitáb-I-Aqdas est la Plus Grande Branche : “Lorsque l’océan de ma présence aura reflué et que sera achevé le Livre de Ma Révélation, tournez-vous vers Celui Que Dieu avait en vue, Celui Qui est issu de cette Antique Racine. “

Le sens de ce verset peut se résumer ainsi : Après Mon ascension, il incombe aux Aghsan, aux Afnan, aux parents, et à tous les amis de Dieu, de se tourner vers Celui Qui s’est ramifie à partir de l’Antique Racine.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 186. “O toi qui es ferme dans l’Alliance! J’ai reçu de toi ...”, p. …)

[The passing of ‘Abdu’l-Bahá marked the termination of the first and Heroic Age of the Bahá’í Faith and signalized the opening of the Formative Age destined to witness the gradual emergence of its Administrative Order, whose establishment had been foretold by the Báb, whose laws were revealed by Bahá’u’lláh, whose outlines were delineated by ‘Abdu’l-Bahá in His Will and Testament, and whose foundations are now being laid by the national and local councils which are elected by the professed adherents of the Faith, and which are paving the way for the constitution of the World Council, to be designated as the Universal House of Justice, which in conjunction with me, as its appointed Head and authorized interpreter of the Bahá’í teachings, must coordinate and direct the affairs of the Bahá’í community, and whose seat will be permanently established in the Holy Land, in close proximity to its world spiritual center, the resting-places of its Founders.
The Administrative Order of the Faith of Bahá’u’lláh which is destined to evolve into the Bahá’í World Commonwealth, …has already extended its ramifications to every continent of the globe…. …It has published and disseminated, through its appointed agencies, Bahá’í literature… consolidated its structure through the incorporation of …National Assemblies and …local Assemblies, in lands as far apart as South America, India and the Antipodes — incorporations that legally empower its elected representatives to hold property as trustees of the Bahá’í community, …and to solemnize Bahá’í marriage…. It disposes of international, national and local endowments, …spread over every continent of the globe, [and] enjoys in several countries the privilege of official recognition by the civil authorities....  …This Administrative Order, unlike the systems evolved after the death of the Founders of the various religions, is divine in origin, rests securely on the laws, the precepts, the ordinances and institutions which the Founder of the Faith has Himself specifically laid down and unequivocally established, and functions in strict accordance with the interpretations of the authorized Interpreters of its holy scriptures. 

(Shoghi Effendi, du “Summary Statement – 1947, Special UN Committee on Palestine” [*] version original,  passim, p. …)  [Cf.: Preface, Le Jour Promis est Venu, pour un version plus brevé, cité aussi à fin de cette compilation –ed.]  [*Parfois, écrite 1948]  [Cf. page 422 Ff pour cette déclaration –ed.]  [Check notes in French]

· “Car…c’est lui le Gardien de la Cause de Dieu”

Car après Abdu’l-Bahá c’est lui le Gardien de la Cause de Dieu; les Afnan, les Mains (piliers) de la Cause et les bien aimés du Seigneur doivent lui obéir et se tourner vers lui. …A personne n’est donné le droit de mettre en avant son opinion personnelle ou d’exprimer ses convictions particulières. Tous doivent rechercher la direction et se tourner vers le Centre de la cause et vers la Maison de Justice. Et celui qui se tourne vers quoi que ce soit d’autre est en vérité dans l’erreur grave. 

(‘Abdu’l-Bahá, Le Testament d’Abdu’l-Bahá, Chapitre: III. Il est le témoin, Celui qui suffit à toutes choses, à fin, passim, p. …)

Il incombe aux membres de la Maison de Justice, à tous les Aghsan, aux Afnan, aux Mains de la cause de Dieu, de montrer obéissance, soumission et subordination au Gardien de la cause de Dieu, de se tourner vers lui et d’être humbles devant lui. 

(‘Abdu’l-Bahá, Le Testament d’Abdu’l-Bahá, Chapitre: I. Les tablettes et le testament d’Abdu’l-Bahá, p. …)

La jeune branche sacrée, le Gardien de la cause de Dieu, ainsi que la Maison Universelle de Justice qui doit être établie par des élections universelles sont toutes deux sous la garde et la protection de la Beauté d’Abha, sous la sauvegarde et l’infaillible direction de sa Sainteté, le Glorifié (que ma vie leur soit offerte à tous deux). Tout ce qu’ils décident vient de Dieu. Quiconque n’obéit pas au Gardien ni à la Maison Universelle de Justice n’a pas obéi à Dieu; quiconque se révolte contre lui et contre elle s’est révolté contre Dieu; quiconque s’oppose à lui s’est opposé à Dieu; quiconque entre en contestations avec eux est entré en contestations avec Dieu; quiconque se dispute avec lui s’est disputé avec Dieu; quiconque le renie, a renié Dieu; quiconque ne croit pas en lui, n’a pas cru en Dieu; quiconque s’écarte, se sépare ou se détourne de lui s’est, en vérité, écarté, séparé et détourné de Dieu. Que la colère, l’indignation et la vengeance de Dieu soient sur cet être !

(‘Abdu’l-Bahá, Le Testament d’Abdu’l-Bahá, Chapitre: I. Les tablettes et le testament d’Abdu’l-Bahá, p. …)

[“Firmness in The Covenant means OBEDIENCE so that no one may say, ‘this is my opinion,’ nay rather he must obey that which proceeds from the Pen and Tongue of The Covenant.” 

(‘Abdu’l-Bahá, Star of the West, Vol. IV, No. 10, p. 174)]
[“If a soul utter a word without the sanction of the Covenant, he is not firm…. Remain firm even if the people of heaven try to shake you. Firmness in the Covenant is not mere words. The command is explicit.” [No translation available]
(Le département de la recherche au Centre mondial décrit cette référence comme «extraits de certaines instructions données par Abdu'l-Baha à plusieurs amis en Amérique, Juillet 1912, qui a reçu sa signature personnelle", publié en Star of the West, Vol. 11, No. 14, p. 239. Cependant, comme le texte original n'a pas pu être identifié ni vérifié son authenticité, il doit être considéré comme les “notes de pèlerins)]
Il incombe à chacun de nous de ne faire aucune démarche sans avoir consulté l’Assemblée Spirituelle, et nous devons assurément obéir de cœur et d’âme à son ordre et lui être soumis afin que les affaires soient proprement réglées et bien arrangées. Autrement, chaque personne agira indépendamment selon son propre jugement, suivra ses désirs et nuira à la Cause.

(‘Abdu’l-Bahá, cité par Shoghi Effendi, en Les Principes de L’administration Baha’ie, Chapitre: b) OBLIGATIONS ET DEVOIRS D L’ASSEMBLEE SPIRITUELLE LOCALE, Section: Nécessité de la consultation, p. …)

[Bref, la signification de “Il fait ce qu’Il veut” est la suivante : si la Manifestation dit quelque chose, donne un ordre ou accomplit un acte et si les croyants n’en comprennent pas la sagesse, ils ne doivent même pas s’y opposer par une seule pensée, cherchant à savoir pourquoi Elle a dit ou fait une telle chose.

Quant aux autres êtres, qui sont sous l’ombre des Manifestations suprêmes, ils sont soumis aux commandements de la Loi de Dieu, et ils ne peuvent s’en écarter, même de l’épaisseur d’un cheveu; ils doivent conformer leurs actes et leurs paroles à la Loi de Dieu. 
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: III.45. “ Il n’y a point, pour Celui qui est l’Orient de la Révélation, d’associé dans Son Infaillibilité suprême”, près de fin, p. …)]

Les épreuves de chaque dispensation sont directement proportionnelles à la grandeur de la Cause et comme il n’avait pas été conclu jusqu’ici une telle Alliance manifeste, rédigée par la Plume Suprême, les épreuves sont comparativement plus sévères. Elles provoquent l’hésitation chez les âmes faibles, alors que les âmes fortes demeurent inébranlées.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 185. “O vous, amis et servantes du Miséricordieux! ...”, p. …)

Si nous construisons l’Ordre Administratif à un point de perfection absolue, et que nous permettions en même temps l’obstruction ou la déconnection des voies par lesquelles le Saint Esprit de la Cause se répand, nous n’aurions pas autre chose qu’un corps parfait sans contact et séparé des plus belles impulsions de l’âme ou de l’esprit. D’un autre côté, si l’affluence et la diffusion de l’esprit sont totalement sujettes à l’orientation et à l’interprétation plus ou moins incomplètes des croyants, manquant tout à la fois de la sagesse assurée par la consultation et, de la lumière de la vraie unité qui brille à travers l’acte consultatif et l’obéissance à ce dernier, on assisterait à une activité désordonnée et désorganisée qui ne refléterait que vaguement le but divin de cet âge, qui est l’établissement du règne de l’amour divin, de la justice et de la sagesse en ce monde, en conformité avec la Loi Divine.

Dans le corps de l’homme, qu’ est le véritable exemple divin ou son parallèle, l’esprit, quand il contrôle parfaitement même les parties les moins importantes de l’organisme, trouve l’harmonie absolue à travers tout le corps, et chaque partie est en parfaite réciprocité avec les autres. Les ordres et les impulsions de l’esprit dirigent le corps et celui-ci, à son tour, identifie et détermine dans ses actions et ses fonctions les impulsions spirituelles. Voici l’unité divine – et cette loi étant universelle, se retrouvant dans chaque objet créé de l’univers, elle a une application complète dans l’organisme universel Bahá’í composé des croyants du monde entier, et qui a été établi par la Manifestation de Dieu.

(Shoghi Effendi, Les Principes de L’administration Baha’ie, INTRODUCTION: a) Enseignement et administration, pp. 1-2)

[“... To accept the Cause without the administration is like to accept the teachings without acknowledging the divine station of Bahá’u’lláh. To be a Bahá’í is to accept the Cause in its entirety. To take exception to one basic principle is to deny the authority and sovereignty of Bahá’u’lláh, and therefore is to deny the Cause. The administration is the social order of Bahá’u’lláh. Without it all the principles of the Cause will remain abortive. [T]o take exception to this, therefore, is to take exception to the fabric that Bahá’u’lláh has prescribed, it is to disobey his law.” [No translation of content in French available; only in outline format –ed.]
(From a letter written on behalf of Shoghi Effendi to the National Spiritual Assembly of the United States and Canada, May 30, 1930, and cited in Hornby, Lights of Guidance, Selection #5, p. 2 [5. L'ordre Social de Baha'u'llah [page 2]]; and U.S. Bahá’í News, No. 43, August 1930, p. 3)]
…Je voudrais seulement tenter d’énoncer très brièvement, et aussi précisément que les circonstances actuelles le permettent, les principaux facteurs qui doivent être considérés avant de décider si une personne peut être considérée comme un vrai croyant ou non. La pleine reconnaissance de la position du Précurseur, de l’Auteur, et du véritable Exemple de la Cause Bahá’íe, exposée dans le Testament d”Abdu’l- Bahá: l’acceptation absolue et la soumission à tout ce qui a été révélé par leurs Plumes, la loyauté et l’attachement ferme à chaque clause du Testament sacré de notre Bien-Aimé; et l’association étroite avec l’esprit et la forme de l’Administration Bahá’íe d’aujourd’hui à travers le monde. – J’imagine que ces points sont les principes fondamentaux et les considérations premières I il doit être informé parfaitement, discrètement et avec attention avant de parvenir à une décision aussi vitale.   
(Shoghi Effendi, Les Principes de L’administration Baha’ie, 1 ère PARTIE – L ‘INDIVIDU : LES QUALITÉS D’UN VRAI CROYANT, p. …)

3) La Balance: l’esprit et la forme

“… l’association étroite avec l’esprit et la forme” (Cf. Shoghi Effendi, au-dessus)

et…

[“…never deny the spiritual things to the material, rather both are incumbent upon thee….” (comme:  ‘…jamais se prive de las affaires spirituelles pour las matériellel’’ – précédemment, p. 212 –ed.; mais no officiel por el original c’est uniquement en anglais de‘Abdu’l-Bahá, en Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 2, p. 448) ]

Souvenons-nous aussi que le tonique de la clé de la Cause de Dieu n’est pas l’autorité dictatoriale mais l’humble fraternité, non le pouvoir arbitraire mais l’esprit de franche et affectueuse consultation. Rien, sauf l’esprit d’un vrai bahá’í ne peut espérer la réconciliation des principes de grâce et de justice, de liberté et de soumission, du caractère sacré du droit de l’individu et de celui du renoncement, de la vigilance, de la discrétion et de la prudence d’une part et de la fraternité de la franchise et du courage de l’autre.

(Shoghi Effendi, Les Principes de L’administration Baha’ie, 2ème PARTIE – L’ASSEMBLÉE SPIRITUELLE LOCALE : LA PROTECTION DE LA COMMUNAUTÉ, Chapitre: b) OBLIGATIONS ET DEVOIRS D L’ASSEMBLEE SPIRITUELLE LOCALE, Section: Fraternité et consultation, p. …)

· “…se retrouvent potentiellement en lui…”

Toutes les qualifications et les noms [“et attributs” en anglais –ed.] que l’homme attribue à Dieu se retrouvent potentiellement en lui [l’homme –ed.], et en fait…tous ces noms [“et attributs”…] ne qualifient que lui-même.

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Deuxieme partie, Verset: 2.24, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 90. “Tout ce qui est dans les cieux et sur la terre porte en soi la preuve directe ...”, p. …)

Les moyens reconnus d’acquérir la connaissance sont au nombre de quatre; c’est-à-dire que les réalités des choses sont comprises par ces quatre procédées. Le premier moyen nous est donné par nos sens, qui s’appliquent à tout ce que l’oeil, l’oreille, le goût, l’odorat, le toucher perçoivent et qu’on appelle sensible. Aujourd’hui, tous les philosophes d’Europe considèrent ce moyen comme excellent. Ils disent que le critérium suprême, ce sont les sens; ils le considèrent comme sacré, bien qu’il soit imparfait (car il commet des erreurs). Par exemple, le premier de nos sens est la vue. La vue prend le mirage pour de l’eau, et elle prend pour véritables des images réfléchies dans un miroir; des corps éloignés lui paraissent tout petits, un point en rotation paraît un cercle, la Terre lui semble immobile tandis que le Soleil est en mouvement, et dans beaucoup d’autres cas elle commet des erreurs. Nous ne pouvons donc avoir confiance en elle.

Le second procédé est la raison qui, chez les philosophes anciens, les piliers de la sagesse, était la mesure de la compréhension; ils prouvaient les choses par la raison, et ils tenaient fermement aux preuves de la raison; tous leurs arguments sont des arguments de raison. Cependant, ils divergèrent beaucoup entre eux, et leurs opinions sont contradictoires. Il leur arriva même de changer d’avis; c’est-à-dire qu’après avoir prouvé pendant vingt ans par des arguments de raison l’existence d’une chose, ils la niaient après cela par des arguments de raison. Ainsi, Platon commença par prouver logiquement l’immobilité de la terre et le mouvement du soleil; plus tard, par des arguments de raison, il prouva que le soleil est un centre autour duquel se meut la terre. Ensuite, le système de Ptolémée se répandit, et la théorie de Platon fut entièrement oubliées, jusqu’à ce qu’un observateur nouveau la reprenne. Ainsi, tous les mathématiciens se trouvaient en désaccord, bien qu’ils s’appuyassent sur des arguments de raison ! Pendant un certain temps, ils prouvaient une question par des arguments de logique, puis après cela, par des arguments de même nature, ils la niaient. Pendant quelque temps, un certain philosophe, avec force preuves et arguments à l’appui, défendait une théorie qu’après cela il abandonnait et contredisait par des preuves de raison. Il est donc clair que le critérium de la raison n’est pas parfait; les divergences des philosophes antiques, le manque de stabilité et les variations des opinions en sont la preuve, Car, si le procédé de la raison était parfait, tout le monde devrait être d’accord en pensées et en opinions.

Le troisième procédé est la tradition, c’est-à-dire le texte des livres saints; car on dit : “Dieu, dans la Bible, ou dans l’Evangile, parla ainsi.” Ce procédé non plus n’est pas parfait, car c’est la raison qui interprète la tradition. Et comme la raison elle-même est sujette à erreur, comment peut-on croire qu’en comprenant et en interprétant les traditions, elle ne commettra pas d’erreur, qu’elle sera absolument sûre? En effet, d est possible qu’elle commette des erreurs, et la certitude n’existe pas. Et c’est le procédé des clergés : tout ce qu’ils comprennent du texte des livres saints est ce que leur raison comprend de ces mêmes textes, mais ce n’est pas la vérité pure. Car la raison est comme une balance, et les significations comprises dans le texte des livres saints ressemblent à la chose pesée : si la balance est faussée, comment trouvera-t-on le poids ?

Sachez donc que ce que les hommes possèdent, ce qu’ils admettent, est soumis à l’erreur. Car, dans l’affirmation ou dans la contradiction d’une chose, si l’on met en avant des preuves tirées de nos sens, il est clair que le critérium n’est pas parfait; si ce sont des preuves intellectuelles, il en est de même, ainsi que pour des preuves traditionnelles. L’homme n’a donc pas de critérium auquel il puisse se fier.

Mais la bonté du Saint-Esprit nous fournit le véritable procédé infaillible et indubitable. C’est le secours du Saint-Esprit qui parvient à l’homme. Là seulement se trouve la certitude!

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: V.83. Les quatre moyens d’acquérir la connaissance, près fin de livre, pp. …-…)

Il est donc devenu évident que les quatre critères ou standards de jugement par lesquels l’esprit humain parvient à ses conclusions sont défectueux et inexacts. Tous sont sujets à des erreurs de conclusions.

Mais un exposé présenté à l’esprit accompagné de preuves que les sens peuvent percevoir comme étant correctes, que la faculté de raison peut accepter, qui est en accord avec l’autorité traditionnelle [le Verbe –ed.] et sanctionné par les incitations du coeur peut être estimé et considéré comme parfaitement correct car il a été éprouvé et testé par tous les standards de jugement et reconnu complet….

…C’est une preuve perceptible aux sens, acceptable par la raison, en accord avec les traditions et les enseignements des livres saints, et vérifiée par les incitations des coeurs humains eux-mêmes. C’est une preuve à laquelle nous pouvons absolument nous fier et que nous pouvons déclarer être complète.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Bases de l’Unité du Monde,  Chapitre: L’amour divin, Versets: 24.23, 24.24, et 24.39, passim, pp. …-…)

…la bonté du Saint-Esprit nous fournit le véritable procédé infaillible et indubitable. C’est le secours du Saint-Esprit qui parvient à l’homme. Là seulement se trouve la certitude!

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: V.83. Les quatre moyens d’acquérir la connaissance, près fin de livre, p. …)

· “Le savoir n’est qu’un simple point…”

“Le savoir n’est qu’un simple point; les ignorants l’ont multiplié.” [Hadith]
(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de l’unité, p. …)

Aujourd’hui, le pouvoir dynamique du monde de l’existence est le pouvoir de l’Alliance qui, pareil à une artère, bat dans le coeur du monde contingent et protège l’unité Bahá’íe.

Il est ordonné aux Bahá’ís d’établir l’unité de l’humanité; or, s’ils ne peuvent s’unir autour d’un seul point, comment seront-ils capables de réaliser l’unité du genre humain?

En promulguant cette Alliance et ce Testament, la Beauté Bénie avait pour but de rassembler tous les êtres existants autour d’un seul point afin que les âmes irréfléchies qui, dans chaque cycle et dans chaque génération, ont provoqué la dissension, ne puissent saper les fondements de la Cause. Il a donc décrété que tout ce qui émane du Centre de l’Alliance es juste, Se trouve sous Sa protection et est l’objet de sa faveur, alors que tout le reste est erroné.
(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 183. “O toi, fille du Royaume! J’ai bien reçu ta lettre ...”, p. …)

· “Attache-toi donc..”

Attache-toi donc, avec toute la tendresse de ton coeur, à l’amour de Dieu et renonce à tout autre amour afin qu’Il t’aide à te plonger ainsi dans l’océan de Son unité et à devenir un vrai défenseur de Son unicité. Dieu M’en est témoin : Je n’ai, en te révélant ces paroles, d’autre objet que de te détacher des choses éphémères de la terre, et de t’aider à entrer dans le royaume de la gloire éternelle, afin qu’avec la permission de Dieu, tu sois de ceux qui l’habitent et y règnent.
(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, Chapitre: Suriy-I-Muluk, Verset: 72, p. …; et Extraits des Escrits de I, Chapitre: 114. “Ecoute, ô Roi (le Sultán Abdul’l-‘Aziz), le discours de Celui qui ne dit que la vérité ...”, p. …)

Pare le corps de Ton royaume du vêtement de Mon Nom, et lève-toi pour enseigner Ma Cause. Cela vaut mieux pour toi que tout ce que tu possèdes. Alors Dieu exaltera ton nom devant tous les rois. Il a pouvoir sur toutes choses. Au nom de Dieu, avance parmi les hommes, et par Son pouvoir et Sa puissance, fais connaître Ses signes aux peuples. Brûle de la flamme du Feu éternel que le Magnanime a allumé au coeur de la création afin que, par toi, la chaleur de Son amour réchauffe le coeur de ses Élus. Suis Mon chemin et ravis le coeur des hommes par le souvenir de Moi, le Tout-Puissant, le Très-Exalté.

(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, Chapitre: Napoléon III, Verset: 145, p. …; et Epitre au fils du Loup, en part, Verset: 90, p. …) 

O vous, bien-aimés de Dieu, ces jours sont ceux de la constance, de la fermeté et de la persévérance dans la Cause de Dieu. Vous ne devez pas concentrer votre attention sur la personne d’Abdu’l-Bahá car, bientôt il vous fera ses adieux. Vous devez plutôt fixer votre regard sur la Parole de Dieu. Si la Parole de Dieu est propagée, réjouissez-vous; soyez heureux et reconnaissants, même si Abdu’l-Bahá lui-même est menacé par l’épée et ploie sous les chaînes et les fers, car c’est le Temple Sacré de la Cause de Dieu qui importe, et non le corps physique d’Abdu’l-Bahá. Les amis de Dieu doivent se lever avec une telle fermeté que si, à un moment quelconque, cent âmes telles qu’Abdu’l-Bahá deviennent les cibles des flèches de l’affliction, elles ne dériveront et n’hésiteront point dans leur résolution, leur détermination, leur enthousiasme, leur dévouement et leur service pour la Cause de Dieu. Abdu’l-Bahá est lui-même un serviteur au Seuil de la Beauté Bénie et une manifestation de pure et d’extrême servitude au Seuil du Tout-Puissant. Il n’a pas d’autre état [“station” en anglais –ed.] ou de titre, nul autre rang ou pouvoir. Ceci est mon ultime But, mon éternel Paradis, mon Temple le plus sacré et mon Sadratu’l-Muntaha (Divin Lotus de la limite).

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 225. “O vous, rassemblement du royaume d’Abha! ...”, p. …)

“…Un autre commandement que je vous donne, que vous vous aimez les uns les autres même lorsque je vous aime. Une grande miséricorde et des bénédictions sont promises au peuple de vôtre terre, mais à une condition : que leurs cœurs soient remplis de l’amour de Dieu, qu’ils vivent en parfaite harmonie comme une âme dans différents corps. Si ils manquent à cette condition, les grandes bénédictions seront différées. N’oubliez jamais cela : regardez-vous les uns les autres avec l’œil de la perfection ; regardez-Moi ; Suivez-Moi ; soyez comme Moi. Ne portez aucune pensée sur vous-mêmes ou pour vos vies, que vous mangiez ou que vous dormiez, que vous soyez confortable, que vous soyez bien ou malade, que vous ayez des amis ou des ennemis, que vous receviez des louanges ou des blâmes, pour toutes ces choses, vous ne devez porter attention. Regardez-Moi et soyez comme Moi ; vous devez mourir à vous-mêmes et au monde, ainsi vous renaîtrez à nouveau et entrerez dans le royaume céleste. Voyez comme une bougie donne sa lumière. Elle répand sa vie goutte après goutte pour donner ses flammes de lumière.” [Note:  May Maxwell est consideré  “La Maman Bahá’íe de France” –ed.] [check]

(Paroles de ‘Abdu’l-Bahá, cité par May Maxwell, dans  An Early Pilgrimage, pp. 41-42,  [Edition en français:  Mon Premier Pèlerinage – Souvenirs de May Maxwell, pp. …-…]; et, en part, en H.M. Balyuzi, ‘Abdu’l-Bahá – The Centre of the Covenant of Bahá’u’lláh, p.73, mais se considèrent comme “notes des pèlerins”) ] 
· “Aime-Moi pour que Je puisse t’aimer”

O fils de l’existence!  Aime-Moi pour que Je puisse t’aimer. Si tu ne M’aimes pas, par aucun moyen Mon amour ne pourra t’atteindre. Sache-le, ô serviteur.

(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachée, Chapitre: 1 ère partie (révélée en I), Verset: 1.5, p. …)

Et demeure si ferme dans Mon amour que ton coeur ne vacille pas, dussent les épées de tes ennemis faire pleuvoir leurs coups sur toi, et les cieux et la terre se soulever contre toi. 

Sois pour Mes ennemis comme la flamme du brasier et pour Mes bien-aimés comme un fleuve de vie éternelle, et ne sois pas de ceux qui doutent. 
Et si, en Mon sentier, tu es surpris par l’affliction, ou si, à cause de Moi, tu es dépouillé de ton honneur, que ton âme n’en soit pas troublée. Sois confiant en Dieu, ton Seigneur et le Seigneur de tes pères. 

Car les hommes s’égarent dans les sentiers de l’illusion, privés de discernement et incapables de voir Dieu de leurs propres yeux ou d’entendre Sa mélodie de leurs propres oreilles. C’est ainsi que Nous les avons trouvés comme tu peux également le constater. 
Ainsi, leurs superstitions sont devenues des voiles entre eux et leur propre coeur, et elles les ont tenus à l’écart du chemin de Dieu, le Glorifié, le Grand.
(Bahá’u’lláh, Livre de Prières, Chapitre: “Tablette d’Ahmad”, pp. 98-99)

…Abdu’l-Bahá est lui-même un serviteur au Seuil de la Beauté Bénie et une manifestation de pure et d’extrême servitude au Seuil du Tout-Puissant. Il n’a pas d’autre état [“station” en anglais –ed.] ou de titre, nul autre rang ou pouvoir. Ceci est mon ultime But, mon éternel Paradis, mon Temple le plus sacré et mon Sadratu’l-Muntaha (Divin Lotus de la limite)….

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 225. “O vous, rassemblement du royaume d’Abha! ...”, p. …)

Ces épreuves, comme tu l’écrivais, ne font qu’enlever la tache du moi [comme:  invididu –ed.] sur le miroir du coeur, en attendant que le Soleil de Vérité puisse y darder ses rayons, car il n’est pas de voile plus épais que le moi et, si ténu que soit ce voile, il finira par nous isoler complètement et nous privera de notre part de grâce éternelle.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 155. “O toi, flamme de l’amour divin! ...”, p. …)

Alors, pourquoi êtes-vous éteints, silencieux, figés et mornes? Vous devez luire comme l’éclair et pousser une clameur, tel le vaste océan. Telle une lampe, vous devez diffuser votre lumière et, pareils aux douces brises de Dieu, souffler à travers le monde. Comme les zéphyrs émanant des célestes charmilles, comme les vents chargés de musc issus des jardins du Seigneur, vous devez parfumer l’atmosphère pour ceux qui possèdent la connaissance et, comme les splendeurs déversées par le véritable Soleil, illuminer les coeurs du genre humain. Car vous êtes les brises vivifiantes, vous êtes les senteurs de jasmin issues des jardins des élus. Alors, apportez la vie aux morts et réveillez ceux qui sommeillent. Dans l’obscurité du monde, soyez de radiantes flammes; dans les sables de perdition, soyez des sources d’eau de la vie, soyez des instruments de la direction divine. A présent, il est temps de servir, il est temps de s’embraser, Connaissez la valeur de cette chance, de cette conjoncture propice – qui est grâce infinie, - avant qu’elle ne glisse de vos mains. 

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 210. “O vous, roses dans le jardin de l’amour divin! ...”, p. …)

Quant à la déclaration de Bahá’u’lláh dans Les Paroles Cachées, selon laquelle l’homme doit renoncer à son moi, elle signifie qu’il doit renoncer à ses désirs immodérés à ses ambitions égoïstes et aux impulsions de son être humain pour rechercher les saintes brises de l’esprit, suivre les aspirations de son être supérieur et se plonger dans l’océan du sacrifice, le coeur fixé sur la beauté du Très-Glorieux.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 181. “Quant à la déclaration de Bahá’u’lláh ...”, p. …)

Dût-il ainsi se transformer, son souffle purifié atteindra même le roc; sinon, il n’y aura aucun résultat.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Tablettes du Plan Divine, Chapitre: Tablette aux baha’is des Etats-Unis et du Canada – III, révélée le 19, 20 et 21, avril 1916, p. …)

[Some time ago a tablet was written stating that none are appointed to any authority to do anything but to serve the Cause as true servants of the friends and for this no tablet is necessary; such service when true and unselfish, requires no announcement, nor following, nor written document. Let the servant be known by his deeds, by his life!  To be approved of God alone should be one’s aim….  …No one can deprive another of his rightful station, that can only be lost by one’s unwillingness or failure to do the will of God, or by seeking to use the Cause of God for one’s own gratification or ambition….

(Déclaration attribué à ‘Abdu’l-Bahá par Dr. Edward C. Getsinger, Op. Cit., au tableau, pendant janvier et février, 1915, … “notes des pèlerins”)] 

[Today no soul has any station or enjoys any title except the soul who is firm in the Covenant and steadfast in the Testament, who entirely forgets himself and is released from the world. 

(`Abdu’l-Bahá, Star of the West, Vol. VIII, No. 16, p. 218)]

Tels sont les conseils que vous donne Abdu’l-Bahá. Mon espoir est que, bénis des dons du Seigneur des Armées, vous deveniez l’essence spirituelle et le rayonnement même de l’humanité, unissant les coeurs de tous les hommes par des liens d’amour; que, par le pouvoir de la Parole de Dieu, vous rendiez à la vie les morts qui gisent aujourd’hui dans les tombes de leurs désirs sensuels; que, grâce aux rayons du Soleil de Vérité, vous rendiez la vue à ceux qui sont privés de l’oeil intérieur; que vous apportiez la guérison spirituelle aux malades de l’esprit. Ce sont là mes espérances, au nom des munificences et des grâces du Bien-Aimé. …A tout instant, je parle de vous et je vous évoque. Je prie le Seigneur; en larmes, je L’implore de faire pleuvoir sur vous ses bénédictions infinies, de réjouir vos coeurs, de combler vos âmes, de vous accorder une joie débordante et de célestes délectations.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 17. “O vous qui êtes les élus du royaume d’Abha! ...”, p. …)

· “Suppliez le Seigneur votre Dieu…”

Suppliez le Seigneur votre Dieu de vous accorder Sa faveur, afin qu’aucune affection humaine, aucun projet éphémère ne ternissent la pureté de cette grâce I vous êtes pénétrés, et qu’aucune amertume ne se mêle à sa douceur. Je vous prépare pour la venue d’un grand Jour. Déployez tous vos efforts afin que dans le monde à venir, moi qui vous instruis aujourd’hui, je puisse, devant le trône de miséricorde divine, me réjouir de vos actes et Me glorifier de vos exploits.

(Le Bab, dans “l’Épître du Báb aux “ Lettres du Vivant “”, en La Chronique de Nabil, Chapitre 3, près de fun, p. 83) 

Il est temps pour vous, en guise de reconnaissance pour ce bienfait, d’affermir votre foi et votre constance jour après jour et de vous approcher toujours plus près du Seigneur, votre Dieu, si enflammés et magnétisés que vos saintes mélodies à la louange de l’Adoré s’élèveront jusqu’à l’assemblée divine et que chacun d’entre vous, tel un rossignol en cette céleste roseraie, glorifiera le Seigneur des Armées et deviendra l’éducateur de tous les habitants de la terre.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 6. “O vous, peuples du royaume! ...”, p. …)

O vous, amis spirituels d’Abdu’l-Bahá! Un messager de confiance est arrivé; il a délivré, au monde de l’esprit, un message des bien-aimés de Dieu. Ce messager de bon augure, ce sont les zéphyrs ardents et les brises vivifiantes de l’amour de Dieu. Par lui, les coeurs se mettent à danser de joie et les âmes sont envahies d’une extase d’amour et de ravissement. La gloire de l’Unité Divine a pénétré si intensément les âmes et les coeurs que, désormais reliés par de célestes liens, ils ne forment plus qu’un seul coeur et qu’une seule âme. C’est la raison pour laquelle les reflets de l’esprit et les impressions du Divin sont maintenant nettement et fortement ancrés au plus profond des coeurs. Je prie Dieu de renforcer, jour après jour, ces liens spirituels, et de faire étinceler toujours plus cette unité mystique jusqu’à ce qu’enfin, tous les hommes soient comme des soldats rangés sous la bannière de l’Alliance, à l’ombre protectrice de la Parole de Dieu; qu’ils luttent de toutes leurs forces pour parvenir à une fraternité universelle, solide et chaleureuse, à un amour sans mélange et à des liens spirituels qui relieront tous les coeurs à travers le monde. [Italique ajouté –ed.]
(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 7. “O vous, amis spirituels d’Abdu’l-Bahá! ...”, p. …)

O Dieu, mon Dieu! Aide tes fidèles serviteurs à conserver des coeurs tendres et aimants, à répandre parmi toutes les nations de la terre la lumière de direction émanant de l’Assemblée Divine. En vérité, Tu es le Fort, le Puissant, le Triomphateur, l’éternel Dispensateur. Tu es, en vérité, le Généreux, le Doux, le Tendre, le Très-Munificent.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 7. “O vous, amis spirituels d’Abdu’l-Bahá! ...”, p. …)

O vous, les amis de Dieu! Les amis véritables sont semblables à des médecins accomplis, et les Enseignements Divins sont comme un baume salutaire, un remède pour la conscience humaine. Ils clarifient l’esprit et, ainsi, les créatures peuvent inhaler et jouir de leurs suaves parfums. Ils réveillent ceux qui dorment, avertissent les insouciants; ils apportent une part de consolation aux exilés et, aux désespérés, une raison de croire.

Si, en ce jour, une âme agit selon les préceptes et les conseils de Dieu, elle sera comme un médecin divin pour l’humanité et, telle la trompette d’Israfil (l’ange qui, au Jour de la Résurrection, sonnera la trompette pour réveiller les morts à l’appel du Seigneur) –éveillera à la vie les morts de ce monde contingent; car les confirmations du Royaume d’Abha ne cessent d’être dispensées, et une telle âme vertueuse peut compter, pour lui venir en aide, sur l’infaillible assistance de l’Assemblée divine. Ainsi, un pauvre moustique se transformera en un aigle au faîte de sa puissance et un frêle moineau, en un royal faucon à l’apogée de l’ancienne gloire. …Ne jaugez donc pas le degré de vos aptitudes, ne demandez pas si vous êtes digne de la tâche: fondez vos espoirs sur l’assistance et la bonté, les faveurs et les dons de Bahá’u’lláh (que mon âme soit offerte pour Ses amis!) Enfourchez le destrier de l’effort qui parcourt le terrain du sacrifice et remportez, en cette vaste arène, le prix de la grâce divine.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 8. “O vous, les bien-aimés d’Abdu’l-Bahá ...”, p. …)

· “Les citoyens de ce royaume…”

Les citoyens de ce royaume n’emploient pas de mots – Ils chevauchent leurs destriers.

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Section: “Les Quatre Vallées”, Chapitre: La troisième vallée, p. …)

Ne contemplez pas votre faiblesse et votre fragilité ! Fixez votre regard sur le pouvoir invincible du Seigneur, votre Dieu Tout-Puissant ! …Levez-vous en Son nom, mettez toute votre confiance en Lui et soyez assurés de l’ultime victoire.
(Le Bab, dans “l’Épître du Báb aux “ Lettres du Vivant “”, en La Chronique de Nabil, Chapitre 3, près de fin, p. 84) 
Ton généreux Seigneur t’aidera à oeuvrer dans Sa vigne et fera de toi la source de propagation de l’esprit d’unité parmi ses servantes [Note: en l’original, le mot “servantes” s’paraît en le cas (et mot choisi) féminin – “handmaids” en anglais – en raison de l’individue s’addressée –ed.]. Il fera en sorte que ton oeil spirituel perçoive la lumière de la connaissance, Il pardonnera tes péchés et les transformera en bonnes actions. Il est, en vérité, le Clément, le Compatissant, le Seigneur de grâce incommensurable. [Check French in embedded note in text above]

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 141. “O toi flamme ardente, qui brûle de l’amour de Dieu! ...”, p. …)

Tout être humain, jusqu’à ce qu’il pose le pied dans l’univers du sacrifice, est privé de toute faveur et de toute grâce; cet univers du sacrifice, c’est le royaume de la négation de soi, qui fait jaillir la lumière du Dieu vivant. Le monde du martyr est le lieu du détachement de soi, d’où s’élève le chant d’allégresse de l’éternité. Efforcez-vous, corps et âme, de devenir totalement lasses de votre moi, et attachez-vous à ce Visage de Splendeurs; lorsque vous aurez atteint à de telles hauteurs de servitude, vous découvrirez, rassemblées à l’ombre de vous-mêmes, toutes choses créées. Telle est la grâce illimitée, telle est la souveraineté suprême, telle est la vie qui ne s’éteint jamais. Hormis cela, tout n’est, au bout du compte, que perdition manifeste et destruction irrémédiable.

…Efforcez-vous de recevoir votre part de cette nourriture éternelle, afin que vous soyez aimées et chéries en ce monde et dans l’autre.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 36. “O vous deux, servantes élues du Seigneur! ...”, p. …)

Répands, par eux, Tes subtils parfums jusqu’aux extrémités de la terre; expose, à travers eux, Tes Ecrits Sacrés; par eux, fais connaître Ton Verbe; accomplis par eux Tes Paroles; par eux, déverse Ta miséricorde.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 188. “O vous, les bien-aimés d’Abdu’l-Bahá! ...”, p. …)

·  “Ce domaine demande la pure affection…”
Ce domaine demande la pure affection; et l’amitié, telle un ruisseau rapide, doit y circuler. A propos de ces Compagnons de la caverne, Il a dit ceci: “Ils ne parlent pas tant que Lui n’a pas parlé, et ils accomplissent ce qu’Il leur a demandé “ [Qur’án 21:27.]
(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Section: “Les Quatre Vallées”, Chapitre: La troisième vallée, p. …)

Aujourd’hui, chaque être sage, vigilant et prévoyant est éveillé et les mystères de l’avenir lui sont dévoilés, qui témoignent que rien, si ce n’est le pouvoir de l’Alliance, n’est capable de remuer le coeur de l’humanité….

…Dieu soit loué, le souhait le plus noble des âmes attentives est l’exaltation de la Parole de Dieu et la propagation des divines fragrances. Ceci est, en vérité, le fondement sûr et résistant.
(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 189. “Aujourd’hui, chaque être sage ...”, p. …)

La pleine reconnaissance de la position du Précurseur, de l’Auteur, et du véritable Exemple de la Cause Bahá’íe, exposée dans le Testament d”Abdu’l- Bahá: l’acceptation absolue et la soumission à tout ce qui a été révélé par leurs Plumes, la loyauté et l’attachement ferme à chaque clause du Testament sacré de notre Bien-Aimé; et l’association étroite avec l’esprit et la forme de l’Administration Bahá’íe d’aujourd’hui à travers le monde…. 
(Shoghi Effendi, Les Principes de L’administration Baha’ie, 1 ère PARTIE – L ‘INDIVIDU : LES QUALITÉS D’UN VRAI CROYANT, p. …)

· “Firmness in the Covenant means OBEDIENCE…”
“Firmness in The Covenant means OBEDIENCE so that no one may say, ‘this is my opinion,’ nay rather he must obey that which proceeds from the Pen and Tongue of The Covenant.” 

(‘Abdu’l-Bahá, Star of the West, Vol. IV, No. 10, p. 174)] [No translation available]
[“If a soul utter a word without the sanction of the Covenant, he is not firm…. Remain firm even if the people of heaven try to shake you. Firmness in the Covenant is not mere words. The command is explicit.” 
(Du département de la recherche au Centre mondial: Décrit comme "extraits de certaines instructions données par Abdu'l-Baha à plusieurs amis en Amérique, Juillet 1912, qui a reçu sa signature personnelle", publié en Star of the West, Vol. 11, No. 14, p. 239. Le texte original n'a pas pu être identifié et son authenticité ne peut être vérifiée, donc “notes des pèlerins”)] [No translation available]
[Today whoever is firm in the Covenant shall become ignited like unto a candle in the assemblage of the world and the confirmations of the Kingdom of Abha shall encircle him from all directions. 
(‘Abdu’l-Bahá, Star of the West, Vol. VIII, No. 16, p. 219)] [No translation available]
[Whoever is firm in the Covent and the Testament is today endowed with a seeing eye, and a responsive ear and daily advances in the divine realm until he becomes a heavenly angel.

(‘Abdu’l-Bahá, Star of the West, Vol. 10, No. 13, p. 251)] [No translation available]
Ces âmes sont les armées de Dieu et les conquérants de l’Orient et de l’Occident. Si l’une d’elles tournait son regard dans une direction et convoquait les peuples au Royaume de Dieu, toutes les forces idéales et les majestueuses confirmations accourraient pour la fortifier et la soutenir. Elle verra toutes les portes ouvertes et tous les châteaux forts et les forteresses imprenables rasés au sol. Seule et sans aide, elle attaquera les armées du monde, vaincra l’aile gauche et l’aile droite des armées de tous les pays, enfoncera les lignes des légions de toutes les nations et portera son attaque au centre même des puissances de la terre. Voici la signification des Armées de Dieu.

Toute âme qui, parmi les croyants de Bahá’u’lláh, atteint à ce rang [“station”] sera connue comme l’Apôtre de Bahá’u’lláh. Par conséquent, mettez-vous à l’oeuvre, coeur et âme, afin d’atteindre à ce rang élevé et exalté, d’être établis sur le trône de gloire éternelle et de couronner vos têtes de l’étincelant diadème du Royaume, I les brillants joyaux resplendiront sur les siècles et les âges….

…Atteindre à ce rang [“station”] suprême dépend, cependant, de la réalisation de certaines conditions :  

La première condition est la fermeté dans l’Alliance de Dieu.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Tablettes du Plan Divine, Chapitre: Tablette aux baha’is des Etats-Unis et du Canada (III), révélée le 19, 20 et 21, avril 1916, passim, pp. …-…)
La première condition:

Les âmes qui, en ce jour, entrent dans le royaume divin et parviennent à la vie éternelle, bien que demeurant matériellement sur terre, s’élèvent en réalité vers le royaume céleste. Leurs corps peuvent s’attarder sur terre, mais leurs esprits voyagent dans l’immensité spatiale car, lorsque les pensées s’élargissent et s’illuminent, elles acquièrent le pouvoir de l’envol et transportent l’homme vers le royaume de Dieu.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 173. “Les âmes qui, en ce jour, entrent dans le royaume ...”

· “Quand viendra la victoire…”
Quand viendra la victoire, tout homme se dira croyant et se hâtera vers l’unique refuge de la Foi de Dieu. Heureux ceux qui, dans les jours d’épreuves mondiales, seront restés fermes dans la Cause et auront refusé de dévier tant soit peu de sa vérité.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 150. “Quand viendra la victoire, tout homme se dira croyant et se hâtera ...”, p. …)

Ô aimables amis! Elevez votre grandeur d’âme et envolez-vous vers le zénith du ciel pour que votre coeur béni devienne de plus en plus éclairé, de jour en jour, par les rayons du Soleil de la Réalité, c’est-à-dire, Sa Sainteté Bahá’u’lláh; qu’à chaque instant l’esprit acquière une nouvelle vie et les ténèbres du monde de la nature soient entièrement dissipées; que vous deveniez ainsi la lumière incarnée et l’esprit personnifié, que vous soyez totalement ignorants des choses sordides de ce monde et en contact avec les affaires du monde divin.

Voyez les portails que Bahá’u’lláh a ouverts devant vous! Considérez comme le rang [“station”] que vous êtes destinés à atteindre est exalté et élevé; combien uniques sont les faveurs I vous avez été dotés. Si nous sommes la souveraineté de ce globe intoxiqués par cette coupe, de terre descendra dans notre estime plus bas que les jeux d’enfants. S’ils mettaient en jeu la couronne du gouvernement du monde entier et invitaient chacun de nous à l’accepter, indubitablement nous n’y condescendrions pas et la refuserions.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Tablettes du Plan Divine, Chapitre: Tablette aux baha’is des Etats-Unis et du Canada (III), révélée le 19, 20 et 21, avril 1916, p. …)

· “Grande, en vérité, est la beatitude…’
Grande, en vérité, est la béatitude de celui qui atteint à Ta présence, boit le vin de laréunion versé de la main de Ta munificence, respire le doux parfum de Tes signes, délie salangue pour célébrer Ta louange, s’élève haut dans Tes cieux, est transporté par la douceurde Ta Voix, est admis dans le Paradis le plus exalté et atteint au rang de la révélation et de lavision devant le trône de Ta majesté.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: ISHRAQAT [Splendeurs], p. …)

Quant au Paradis: C’est une réalité et il n’y a aucun doute à ce sujet; à présent, dans ce monde, il se réalise en M’aimant et en accomplissant Mon bon plaisir. Quiconque y parvient, Dieu l’aidera en ce bas monde, et après sa mort Il lui permettra d’accéder au Paradis, lequel est aussi vaste que la terre et les cieux. Là, les Servantes de gloire et de sainteté s’occuperont de lui jour et nuit alors que l’astre du jour de la beauté immortelle de son Seigneur répandra en tout temps ses rayons sur lui et brillera d’un tel éclat que nul ne pourra supporter de le contempler. 

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: SURIY-I-VAFA (Tablette à Vafá), p. …)

“—sachez, en toute certitude, que le ciel soutiendra et affermira cette personne; que, semblable à l’étoile du matin, elle scintillera à jamais dans les cieux de la grâce éternelle…”
(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 35. “O armée de Dieu! ...”, p. …)

· “Ici l’émerveillement est hautement apprécié…”

Ici l’émerveillement est hautement apprécié et la pauvreté est indispensable. Aussi a-t-on écrit: “Ma pauvreté est Ma fierté.” [Muhammad] Et encore: “Sous Son dôme de gloire, Dieu possède un peuple qu’Il masque sous le vêtement de la radieuse pauvreté.” [Hadith] Ce sont là ceux qui voient avec Ses yeux et entendent avec Ses oreilles, ainsi que le rapporte une célèbre tradition.

A propos de ce royaume, il existe maintes relations et bien des versets de portée générale ou particulière. Mais deux d’entre eux suffiront déjà à servir de lumière aux hommes de coeur et d’esprit.

Le premier est Sa déclaration que voici: “O Mon serviteur! Obéis-Moi et Je te ferai semblable à Moi-même. Je dis: Sois! Et cela est; et tu diras: Sois! Et cela sera.” 

Et puis voici le second: “O fils d’Adam! Ne cherche l’amitié de personne jusqu’à ce que tu Me trouves, et chaque fois que tu Me désireras, tu Me trouveras près de toi.”
(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Section: “Les Quatre Vallées”, Chapitre: La quatrième vallée, p. …)

…le centre du Soleil de Vérité est dans le monde suprême – le Royaume de Dieu. Les âmes qui sont pures et immaculées, après la dissolution de leurs structures élémentaires, se hâtent vers le monde divin, et ce monde-là est à l’intérieur de notre monde. Les habitants de ce monde, toutefois, sont ignorants de cet autre monde, et pareils aux minéraux et aux végétaux qui ne savent rien du monde animal et du monde de l’homme.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 163. “O vous deux, chercheurs de vérité! ...”, p. …)

· “…qu’ils se sont approchés du trône du Tout-Puissant.”
Quant aux coeurs pleinement conscients de Sa Présence, on peut dire, en vérité, qu’ils se sont approchés du trône du Tout-Puissant.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 93. “Sache que toute chose créée est un signe de la révélation de Dieu . . . “, p. …)

Cette grâce peut se répandre à travers des paroles, des moyens et des actions qui sont de l’Invisible Royaume et sans lesquels elle ne pourra jamais exister.

Les confirmations divines sont la garantie de ces bénédictions; la sainte munificence de Dieu dispense ces précieux bienfaits. 

Les amis de Dieu sont soutenus par le Royaume d’en-haut, et ils remportent leurs victoires grâce aux armées massées de la direction suprême. Ainsi, chaque difficulté sera pour eux aplanie, chaque problème sera résolu de la manière la plus aisée.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 220. “Le Seigneur de toute l’humanité ...”, p. …)

· “Si cette Tablette est lue avec une absolue sincérité…”

Par Dieu ! Si cette Tablette est lue avec une absolue sincérité par celui qui est plongé dans l’affliction ou le chagrin, Dieu dissipera sa tristesse, résoudra ses difficultés et le délivrera de ses épreuves.

En vérité, Il est le Misèricordieux, le Compatissant, Loué soit Dieu, le Seigneur de tous les mondes.
(Bahá’u’lláh, Livre de Priéres, Chapitre: [BAH] Tablette d’Ahmad: “Il est le Roi, l’Omniscient, le Sage ...”,  p. 99)

[‘The mind and spirit of man advance when he is tried by suffering. The more the ground is ploughed the better the seed will grow, the better the harvest will be. Just as the plough furrows the earth deeply, purifying it of weeds and thistles, so suffering and tribulation free man from the petty affairs of this worldly life until he arrives at a state of complete detachment. His attitude in this world will be that of divine happiness….’

…‘To attain eternal happiness one must suffer. He who has reached the state of self-sacrifice has true joy. Temporal joy will vanish.’ [Cette version n’existe pas en la publication en français –ed.]

(‘Abdu’l-Bahá, Paris Talks, Chapitre: 57, 26 décembre 1912, passim, pp. 178-179)

et…

‘Through suffering he will attain to an eternal happiness which nothing can take from him….’

‘…When a man is born into the world of phenomena he finds the universe; when he is born from this world to the world of the spirit, he finds the Kingdom.’ [Cf. note au-dessus –ed.]

(‘Abdu’l-Bahá, Paris Talks, Chapitres: 56 et 57, Ibid., passim, pp. 177-178)]

Ces épreuves, comme tu l’écrivais, ne font qu’enlever la tache du moi sur le miroir du coeur, en attendant que le Soleil de Vérité puisse y darder ses rayons, car il n’est pas de voile plus épais que le moi et, si ténu que soit ce voile, il finira par nous isoler complètement et nous privera de notre part de grâce éternelle.
(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 155. “O toi, flamme de l’amour divin! ...”, p. …)

· “Ne vous laissez point attrister…”

O Mes serviteurs ! Ne vous laissez point attrister si, en ces jours et sur ce plan terrestre, des choses ont été ordonnées et manifestées par Dieu, qui se trouvent contraires à vos désirs, car d’autres jours vous sont réservés, de joie bénie, ceux-là, et de délices célestes. Des mondes spirituels, d’une gloire sacrée, vous seront dévoilés. Vous êtes appelés par Dieu à participer, dès ce monde et en l’autre, à leurs bienfaits, à en partager les joies, à avoir votre lot de leur grâce vivifiante. De tous, sans nul doute, vous obtiendrez un jour la possession.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 153. “O toi, fidèle ami, victime de l’exil ! Etanche avec les eaux saintes de ma grâce la soif ...”, p. …)
[Si vous voulez, ô peuple, parvenir à la connaissance de Dieu et découvrir la grandeur de sa puissance, regardez-moi avec mes propres yeux et non avec les yeux de tout autre que moi. Autrement vous n'arriverez jamais à me reconnaître…
Nous avons ainsi manifesté la vérité de notre révélation, afin que les négligents puissent sortir de leur torpeur et se ranger au nombre de ceux qui comprennent.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre Chapitre: 127. “Si vous voulez, ô peuple, parvenir à la connaissance de Dieu ...”, p. …)] [Soulignement ajouté –ed.]
O fils de l’homme! Ne t’attriste que si tu es loin de Nous. Ne te réjouis que si tu t’approches et reviens vers Nous.

(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachées, Chapitre: Première partie (révélée en arabe), Verset: 1.35, p. …)

Marche au-dessus du monde de l’existence par la puissance du plus Grand Nom, afin de devenir conscient des mystères immémoriaux et de prendre connaissance de ce I personne n’est informé….

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: LAWH-I-HIKMAT [Tablette de la Sagesse], p. …)

…le champ de cette loi sera le lieu où l’homme prendra ses ébats, Et cette terre est solide, le pied n’y glisse pas.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean c’Acre, Chapitre: I.13. Commentaire du chapitre XII des révélations de saint Jean, p. …)

Un saint est celui qui mène une vie de pureté, qui s’est libéré de toutes faiblesses et imperfections humaines.

L’homme possède deux natures: sa nature élevée ou spirituelle et sa nature inférieure ou matérielle. Par l’une, il approche de Dieu, par l’autre il vit uniquement pour le monde. On peut trouver les caractéristiques de ces deux natures dans l’homme. Par son côté matériel, il se révèle menteur, cruel et injuste, tous ces traits provenant de sa nature inférieure. Les attributs de sa nature divine se manifestent par l’amour, la pitié, la bonté, la vérité, la justice, chacun d’eux et tous étant l’expression de sa nature élevée. Toutes les bonnes habitudes, toutes les nobles qualités appartiennent à la nature spirituelle de l’homme, alors que toutes ses imperfections et ses mauvaises actions proviennent de sa nature matérielle. Si la nature divine d’un homme domine sa nature humaine, il devient un saint.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Causeries d’’Abdu’l-Bahá à Paris, Chapitre: I. Les deux natures de l’homme, p. …)

O armée de Dieu! Avec l’aide de la Beauté Bénie – que ma vie soit sacrifiée pour ses Bien-Aimés! – et grâce à sa générosité, vous devez vous comporter de manière à resplendir tel un soleil au milieu de tous vos semblables. Lorsque l’un d’entre vous entre dans une ville, qu’il s’y distingue par sa sincérité, sa loyauté et son amour, par son intégrité, sa bonne foi, la confiance qu’il inspire, et sa bienveillance à l’égard de tous sans exception, afin que les habitants de cette ville puissent déclarer : “Cette personne est sans aucun doute un Bahá’í, car ses qualités – son comportement, son caractère, son tempérament, sa moralité – sont celles d’un Bahá’í”. C’est seulement lorsque vous parviendrez à cet état que vous aurez rempli vos obligations envers l’Alliance et le Testament. En vérité, Il a contracté, à travers des textes irréfutables, une Alliance avec nous tous, exigeant de nous que nous agissions en conformité avec ses instructions et ses conseils sacrés.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 35. “O armée de Dieu! ...”. p. …)

Efforce-toi, autant que possible, de te libérer complètement des contingences humaines afin que les puissances du royaume règnent à tel point dans ton coeur et dans ton esprit que tout en vivant sur la terre, tu puisses cependant être vraiment au ciel ; afin que, tout en étant formé en apparence d’éléments matériels, tu parviennes à n’être plus composé que d’éléments célestes. Voilà la gloire immortelle de l’homme ! Voilà ce qui est éternellement sublime dans le monde de l’existence. Voilà la vie qui n’a pas de fin ! Voilà l’esprit incarné au coeur de l’humanité. !Que la gloire du Très-Glorieux rayonne sur toi !” 
(‘Abdu’l-Bahá, dans une tablette à Howard Colby Ives,16 juillet 1914, cité en Les voies de la liberté, Chapitre 15. “C’est à leurs fruits que vous les reconnaîtrez, quatre tablettes”, p. …) [Note: un original de cette tablette s’existe, y puet être verifiée –ed.] [Check trans. Note]

“Une chose et une seule, assurera uniquement et infailliblement le triomphe indubitable de cette Cause sacrée, c’est-à-dire le point jusqu’auquel notre propre vie intérieure et notre caractère intime, reflèteront dans leurs nombreux aspects, la splendeur de ces principes éternels proclamés par I.”

[Shoghi Effendi, Bahá’í Administration, p. 66, cité par la Maison Universelle de Justice, en Troisième Époque de l’Âge Formatif – Période 1963-1973, Section 14: Lancement du plan de neuf ans, Avril 1964, Verset: 14.7, p. …)

Que la Cause associée au nom de Bahá’u’lláh se nourrisse à ces sources cachées de force céleste que nulle énergie émanant d’une personnalité humaine, quels que soient ses attraits, ne peut remplacer; qu’elle ne compte que sur cette seule Source mystique à laquelle nul avantage terrestre – que ce soit la richesse, la renommée ou le savoir – ne peut être comparé; qu’elle se propage par des voies mystérieuses en contradiction totale avec les critères acceptés par une grande part de l’humanité : tout cela deviendra, si ce n’est déjà manifeste, toujours plus évident à mesure qu’elle progressera vers de nouvelles conquêtes dans sa lutte pour la régénération spirituelle de l’humanité.
(Shoghi Effendi, en L’ordre Mondial de Bahá’u’lláh. Lettre 4: L’ÂGE D’OR DE LA CAUSE DE BAHÁ’U’LLÁH, le 21 mars 1932, trés près du commencement, p. …)

· “… au rang [“station” en anglais –ed.] de la révélation et de la vision…”

Grande, en vérité, est la béatitude de celui qui atteint à Ta présence, boit le vin de la réunion versé de la main de Ta munificence, respire le doux parfum de Tes signes, délie sa langue pour célébrer Ta louange, s’élève haut dans Tes cieux, est transporté par la douceur de Ta voix, est admis dans le Paradis le plus exalté et atteint au rang [“station” en anglais –ed.] de la révélation et de la vision devant le trône de Ta majesté.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: ISHRAQAT [Splendeurs], p. …)

[Celui qui a reconnu la Source de la direction Divine, et est entré dans Sa cour sainte, s’est approché de Dieu. Il a obtenu l’accès en Sa Présence, Paradis véritable I les plus hautes demeures du ciel ne sont que le symbole. Un tel homme est parvenu à la connaissance du rang de Celui Qui est “à deux portées de flèche”, Qui Se tient par-delà le Sadratu’l-Muntahá. 

Mais celui qui n’a pas reconnu cette Source s’est lui-même condamné à la misère de l’éloignement de Dieu, éloignement qui n’est que pur néant et essence même du feu le plus dévorant. Tel est le sort de l’incroyant, encore qu’il semble occuper les plus hautes situations de la terre et être établi sur le trône le plus glorieux.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 29. “Le dessein de Dieu en créant l’homme a été et sera toujours de le rendre capable ...”, p. …)]

Nous n’osons, en ce Jour, soulever le voile qui cache l’état sublime que tout vrai croyant peut atteindre, car la joie de cette révélation serait telle que quelques-uns en mourraient.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 6. “Voyez comme les divers peuples et tribus de la terre ont attendu la venue du Promis ...”, p. …)

En vérité, je vous le dis, voici le Jour où l’humanité peut contempler le Visage et entendre la Voix du Promis de Dieu. L’appel du Tout-Puissant S’est fait entendre et la lumière de Son visage s’est levée sur les hommes. Il convient à chacun d’effacer de la tablette de son coeur toute trace de vaines paroles, et de considérer d’un esprit ouvert et exempt de préjugés les signes de Sa Révélation, les preuves de Sa Mission et les signes de Sa gloire.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 7. “En vérité, je vous le dis, voici le jour où l’humanité peut contempler le visage ...”, p. …)

La Révélation qui, de temps immémorial, a été acclamée comme le Dessein et la Promesse de tous les Prophètes de Dieu ainsi que le plus cher Désir de Ses Messagers, est maintenant donnée aux hommes par la vertu de la Volonté partout présente du Tout-Puissant, et à Son commandement irrésistible. 

L’avènement de cette Révélation a été annoncé dans toutes les Ecritures sacrées. Et voyez cependant comment, en dépit d’une telle déclaration, l’humanité s’est écartée de son sentier et privée de sa gloire.

Dis : O vous, les aimés du Seul vrai Dieu, efforcez-vous de L’accepter et de Le connaître, et de garder scrupuleusement Ses préceptes. Voici une Révélation telle, que si un homme versait pour l’amour d’elle une goutte de son sang, des myriades d’océans seraient sa récompense! Veillez, ô amis, à ne pas perdre un si inestimable bienfait, et à n’en pas méconnaître le sublime caractère. Considérez la multitude de vies qui ont été et sont encore sacrifiées dans un monde abusé par la pure chimère des vaines imaginations que ses peuples ont conçues. 

Rendez grâces à Dieu d’avoir réalisé le Désir de votre coeur et d’avoir été ainsi uni à Celui Qui est la Promesse de toutes les nations. Gardez en son intégrité, avec l’aide du Seul vrai Dieu – exaltée soit Sa gloire -, [“l’integrité de…” en original –ed.] l’état [“station” en anglais –ed.] d’âme où vous êtes parvenu, et attachez-vous fermement à tout ce qui peut servir Sa Cause. Il vous prescrit, en vérité, ce qui est juste et propre à exalter la condition [“station” en anglais (“du homme”) –ed.] humaine. Glorifié soit le Miséricordieux, le Révélateur de cette merveilleuse Tablette !

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 3. “La révélation qui, de temps immémorial, a été acclamée comme le dessein ...”, p. …)

A l’excellence d’une si grande Révélation, on peut imaginer l’honneur qui en rejaillit sur ceux qui s’y sont sincèrement ralliés. Par la justice du seul vrai Dieu ! Le souffle même de ces âmes est à lui seul plus riche que tous les trésors de la terre. Heureux l’homme qui s’est rangé parmi elles et malheur aux négligents !

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 6. “Voyez comme les divers peuples et tribus de la terre ont attendu la venue du Promis ...”, p. …)

“Car beaucoup sont appelés, mais peu sont élus” [Matthieu 22:14] Autrement dit, cette grâce divine est offerte à beaucoup d’élus, mais rare est l’âme destinée à recevoir le don suprême de la direction divine. “Telle est la munificence de Dieu: Il la donne à qui Lui plaît et Sa générosité est immense” [Qur’án 57:21] ….  

…Les bien-aimés du Seigneur doivent être fixes comme les montagnes, fermes comme des murailles inexpugnables…. 

…Si ces divins bienfaits ne se révèlent pas au plus profond du coeur humain, la générosité de la Manifestation demeurera stérile et les rayons aveuglants du Soleil de Vérité resteront sans effet. O bien-aimés du Seigneur, efforcez-vous donc, de toute votre âme et de tout votre coeur, d’obtenir une part de Ses saints attributs et des largesses de Sa sainteté….

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 2. “O mon Seigneur! Je me suis approché de Toi ...”, passim, p. …)

· “…le feu de la langue…”

Si le feu matériel consume le corps, le feu de la langue dévore à la fois l’âme et le coeur. Alors que la force du premier ne dure qu’un moment, les effets du second persistent durant un siècle. 

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, dsnd la “Tablette du Chercher Vrai”, Verset: 2.411, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 125. “O mon frère ! Quand le vrai chercheur s’engage ...”, p. …)

Combien nombreux, en effet, ainsi que tu en es toi-même témoin, sont ceux qui, en ce jour, par amour ou par haine, se sont privés de contempler la Face immortelle et se sont détournés de Ceux Qui incarnent les divins mystères, pour vagabonder sans aucun guide dans le désert de l’erreur et de l’oubli.

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, dsnd la “Tablette du Chercher Vrai”, Verset: 2.409, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 125. “O mon frère ! Quand le vrai chercheur s’engage ...”, p. …)

…Et le cri qu’elle pousse en son for intérieur est tel qu’il fait hurler et trembler l’Assemblée Céleste.

…Puis elle tombe dans la poussière et rend l’âme. Il semble qu’elle ait entendu l’appel de Celui Qui la mandait au Royaume d’en Haut.

…Gloire à celui qui la créa de l’essence de l’amour au coeur même de Son paradis suprême!

…Alors, les vierges célestes sur qui les yeux des habitants du plus haut paradis ne se sont jamais posés, s’élancent hors de leurs chambres.


…Elles se rassemblent autour d’elle ; et voyez, son corps gît dans la poussière,


…Certes, voici l’une de ces afflictions profondes et mystérieuses.
(Bahá’u’lláh, extrait de “La Tablette du Saint Nautonier”, cité par Taherzadeh, en La Révélation de Bahá’u’lláh, Volume I, Chapitre 14:  LA TABLETTE DU SAINT NAUTONIER, passim, p. …)

Ainsi, leur superstitions sont devenues des voiles entre eux et leur proper coeur, et elles les ont tenus à l’écart du chemin de Dieu, le Glorifié, le Grand.

(Bahá’u’lláh, Livre de Priéres, Chapitre: [BAH] Tablette d’Ahmad: “Il est le Roi, l’Omniscient, le Sage ...”,  p. 99)

Les gens, pour la plupart, se complaisent dans la superstition. Ils considèrent qu’une seule goutte de la mer de l’illusion est préférable à un océan de certitude. En s’attachant à des noms, ils se privent de la réalité intérieure, et en s’accrochant à de vaines chimères, ils ne peuvent assister à l’Aurore des signes célestes….

…Nous avons entendu ce que la personne I il est question a dit au sujet de certains enseignants de la Foi. En fait, elle a dit la vérité. Certaines personnes insouciantes sillonnent les pays au nom de Dieu, s’engageant activement à ruiner Sa Cause, et elles appellent cela promouvoir et enseigner la Parole de Dieu, et cela, bien que les qualités des enseignants de la Foi luisent comme des étoiles brillantes dans les cieux des divines Tablettes. Toute personne équitable témoigne et chaque homme d’intuition est bien conscient que le Seul Vrai Dieu – exaltée soit Sa gloire – a sans cesse énoncé et expliqué ce qui élèvera la position [“station” en anglais- ed.] et exaltera le rang des enfants des hommes.
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: KALIMAT-I-FIRDAWSIYYIH [Paroles du Paradis], passim, p. …)

Dans Son grand Livre, le Qur’an, Dieu dit que, selon Sa volonté, “Il choisit celui qu’il favorise de sa grâce”, c’est-à-dire que Dieu accorde Sa faveur et Ses dons à certaines âmes, et qu’en signe d’approbation Il les marque de Son propre sceau. Les Evangiles déclarent également qu’il y a “beaucoup d’appelés et peu d’élus”. Alors, Dieu soit loué que tu sois parmi ce “petit nombre”[“pue” en anglais –ed.] . Apprécie la valeur de ce bienfait et, autant que tu le pourras emploie ton temps à propager les senteurs divines.

Que les salutations et les louanges se répandent sur toi.
(‘Abdu’l-Bahá, dans une tablette à Howard Colby Ives, 22 juin 1916, cité en Les voies de la liberté, Chapitre 15. “C’est à leurs fruits que vous les reconnaîtrez, quatre tablettes”, p. …)

[Note: un original de cette tablette n'a pas été trouvé et son authenticité ne peut être vérifiée, d'où "notes du pèlerins".])
Covenant is indeed the spirit that quickeneth the hearts which are overflowing with the love of the Glorious Lord; verily, it is the power which penetrates into the hearts of the people of the world! Your Lord hath assuredly promised His servants who are firm and steadfast to render them victorious at all times, to exalt their word, propagate their power, diffuse their lights, strengthen their hearts, elevate their banners, assist their hosts, brighten their stars, increase the abundance of the showers of mercy upon them, and enable the brave lions (or teachers) to conquer. 

Hasten, hasten, O ye firm believers! Hasten, hasten, 
O ye steadfast! Abandon the heedless, set aside every ignorant, take hold of the strong rope, be firm in this Great Cause, draw light from this Evident Light, be patient and be steadfast in this wise Religion! Ye shall see the hosts of inspiration descending successively from the Supreme World, the procession of attraction falling incessantly from the heights of heaven, the abundance of the Kingdom of ABHA outpouring continually and the teachings of God penetrating with the utmost power, while the heedless are indeed in evident loss.

(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 2, p. 443; and Bahá’í World Faith, p. 357)]

O armée de Dieu! Chaque fois que vous contemplez une personne I l’attention tout entière est dirigée vers la Cause de Dieu, I le seul but est d’appliquer la parole divine, qui ne cesse, jour et nuit, de servir la Cause dans un dessein très pur, I l’attitude ne révèle pas la moindre trace d’égoïsme ou de motivations personnelles; qui, bien plutôt, erre comme éperdue dans le désert de l’amour de Dieu, qui ne boit qu’à la coupe de la connaissance de Dieu, qui est tout entière occupée à répandre les doux arômes divins, éprise des saintes poésies du royaume de Dieu, - sachez, en toute certitude, que le ciel soutiendra et affermira cette personne; que, semblable à l’étoile du matin, elle scintillera à jamais dans les cieux de la grâce éternelle. Si, toutefois, elle manifeste la moindre trace de désir égoïste et d’amour de soi, ses efforts n’aboutiront à rien et elle sera, en définitive, anéantie et abandonnée, sans espoir.
(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 35. “O armée de Dieu! ...”. p. …)

Sache, en toute certitude, que l’amour est le secret de la sainte dispensation de Dieu, la manifestation du Très-Miséricordieux, la source des effusions spirituelles. L’amour est la douce lumière céleste, le souffle éternel du Saint Esprit qui vivifie l’âme humaine. L’amour est la cause de la révélation divine envers l’homme, le lien vital inhérent à la réalité des choses, en harmonie avec la création divine. L’amour est le seul moyen de procurer la félicité véritable, en ce monde et dans l’autre. L’amour est la lumière qui nous guide à travers les ténèbres, le vivant lien qui unit Dieu à l’homme et fait progresser toute âme illuminée. L’amour est la plus grande loi qui régit ce puissant et céleste cycle, l’unique pouvoir qui relie les divers éléments de ce monde matériel, la force magnétique suprême qui dirige les mouvements des sphères dans les célestes royaumes. L’amour révèle, avec une puissance infaillible et illimitée, les mystères latents de l’univers. L’amour est l’esprit de vie qui anime le corps embelli de l’humanité; il est la cause de la civilisation véritable en ce monde mortel, et il dispense une gloire impérissable sur toute race et toute nation aux nobles idéaux. 

Tout peuple auquel est accordée la faveur divine sera, infailliblement, magnifié et exalté par l’assemblée céleste, par la cohorte des anges et les habitants du royaume d’Abha. Et tout peuple qui détourne son coeur de cet amour divin – la révélation du Miséricordieux – errera douloureusement, sera la proie du désespoir et sera totalement détruit. Il sera privé de tout refuge et deviendra semblable aux plus viles créatures terrestres, victimes de la déchéance et de l’opprobre.

This is the Path of El-Bahá!
This is the Religion of El-Bahá!
This is the Law of El-Bahá!
He who hath not this hath no portion with El-Bahá!
(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 12. “Sache, en toute certitude, que l’amour est le secret ...”. p. … ; with additional portions included from an earlier translation found in Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 3, pp. 525-526) [Translate note]
· “Aime-moi donc afin..”

O FILS DE L’HOMME! 

J’ai aimé ta création, c’est pourquoi je t’ai créé. Aime-moi donc afin que je puisse mentionner ton nom et que, de l’esprit de vie, je remplisse ton âme.

O FILS DE L’EXISTENCE! 

Aime-moi pour que je puisse t’aimer. Si tu ne m’aimes pas, par aucun moyen mon amour ne pourra t’atteindre. Sache-le, ô serviteur.

(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachées, Chapitre: Première partie (révélée en arabe), Versets: 1.4 et 1.5, respectivement, p. …)

Tu as, en vérité, fait le sacrifice de ta vie, et féconds seront les résultats que tu en obtiendras sur le plan spirituel. Garde ta confiance car, jour après jour, tu progresseras et ta fermeté, ainsi que ta constance, s’accroîtront toujours plus. Les bienfaisances de Bahá’u’lláh t’environneront de toutes parts et les joyeuses nouvelles émanant des sphères célestes te seront communiquées à maintes reprises.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 62. “O ma fille bien-aimée du Royaume! ...”, p. …)

[No one save a severed soul or a sincere heart finds response from God.
(Déclaration attribué à ‘Abdu’l-Bahá par Dr. Edward C. Getsinger en “The Worst Enemies of the Cause Are in the Cause”, Op. Cit., se considéré comme “notes des pèlerins”)]

[“Following the spirit” is a guidance by and through the heart, the prompter of the spirit.
(Déclaration attribué à ‘Abdu’l-Bahá par Dr. Edward C. Getsinger, au dessus, p. 43 – “notes des pèlerins”)]

· “…l’idée d’en être séparés, ne fût-ce qu’un moment, leur sera tout à fait inconceivable…”

Ceux qui vaillamment se livrent à la quête de [“la volunté de” –ed.] Dieu, quand ils auront atteint le parfait renoncement, seront si attachés à cette Cité, ils feront si bien corps avec elle que l’idée d’en être séparés, ne fût-ce qu’un moment, leur sera tout à fait inconcevable. De la Jacinthe de cette assemblée, ils recevront des preuves infaillibles, et de la beauté de sa Rose et de la mélodie de son Rossignol d’irréfragables témoignages. Dans mille ans environ, cette Cité sera renouvelée et ornée de nouveau...

[La Loi de Dieu comprend deux parties : l’une, fondamentale, est spirituelle… (‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: I.11. Commentaire du chapitre XI des révélations de saint Jean, passim, p. …)]
O mon ami, efforce-toi de l’atteindre, cette Cité, et par la merci et la générosité Divines, écarte les “grands voiles”! Alors, d’un coeur assuré, tu sacrifieras ta vie languissante dans les chemins du vie languissante dans les chemins du Nouveau Bien-Aimé, et tu feras cent mille prières pour obtenir cette bénédiction ! Cette Cité n’est autre que la Parole de Dieu, révélée à chaque âge et dans chaque dispensation. [Las traductions de “Extraits…” sont siempe les plus à la lettre –ed.]
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Versets: 2.439-2.443, p. …; et en parte, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 125. “O mon frère ! Quand le vrai chercheur...”, p. …)

Remercie le Bien-Aimé du monde de t’avoir aidé par sa grâce à atteindre la confirmation dans cette cause glorieuse. Implore-le en outre de permettre à ses aimés d’y être fidèles, car les écrits incendiaires des fauteurs de troubles se répandent et la clameur des prophètes de malheur s’élève. Heureux ceux qui ont tout rejeté sauf Dieu et se sont accrochés fermement à ce que le Seigneur de force et de pouvoir leur a ordonné. Que sa gloire soit sur toi et sur ceux qui ont été capables de reconnaître et d’embrasser sa puissante cause.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: EXT 3. “O Husayn ! Dieu veuille que tu sois toujours brillant...”, p. …)

La deuxième condition:

b. La fraternité et l’amour entre les croyants

Les amis divins doivent être mutuellement attirés et épris les uns des autres et toujours prêts et consentants à sacrifier leur propre vie pour autrui. Si, parmi les croyants, une âme en rencontre une autre, ce doit être comme si un assoiffé aux lèvres desséchées a atteint la fontaine de vie ou un amoureux a rejoint sa bien-aimée.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Tablettes du Plan Divine, Chapitre: Tablette aux baha’is des Etats-Unis et du Canada (III), révélée le 19, 20 et 21, avril 1916, p. …)

Un autre commandement que je vous donne, que vous vous aimez les uns les autres même lorsque je vous aime. Une grande miséricorde et des bénédictions sont promises au peuple de vôtre terre, mais à une condition : que leurs cœurs soient remplis de l’amour de Dieu, qu’ils vivent en parfaite harmonie comme une âme dans différents corps. Si ils manquent à cette condition, les grandes bénédictions seront différées. N’oubliez jamais cela : regardez-vous les uns les autres avec l’œil de la perfection ; regardez-Moi ; Suivez-Moi ; soyez comme Moi. Ne portez aucune pensée sur vous-mêmes ou pour vos vies, que vous mangiez ou que vous dormiez, que vous soyez confortable, que vous soyez bien ou malade, que vous ayez des amis ou des ennemis, que vous receviez des louanges ou des blâmes, pour toutes ces choses, vous ne devez porter attention. Regardez-Moi et soyez comme Moi ; vous devez mourir à vous-mêmes et au monde, ainsi vous renaîtrez à nouveau et entrerez dans le royaume céleste. Voyez comme une bougie donne sa lumière. Elle répand sa vie goutte après goutte pour donner ses flammes de lumière”.

(Declaration de ‘Abdu’l-Bahá, cité par May Maxwell, Op. Cit., en Mon Premier Pèlerinage – Souvenirs de May Maxwell, près de fin, p. …, “notes des pèlerins”)

Car l’une des plus grandes sagesses divines concernant l’apparition des saintes Manifestations est celle-ci : que les âmes en viennent à se connaître mutuellement et deviennent intimes; que le pouvoir de l’amour de Dieu fasse d’elles les vagues d’une seule mer, les fleurs d’une seule roseraie et les étoiles d’un seul firmament. Voilà la sagesse de la venue des saintes Manifestations! Quand le plus grand don se révélera dans les coeurs des croyants, le monde de la nature sera transformé, les ténèbres de l’être contingent se dissiperont et l’illumination céleste sera acquise. Alors, le monde entier deviendra le Paradis d’Abha, chaque croyant de Dieu deviendra un Arbre Béni produisant de merveilleux fruits.

Ô amis! Fraternité, fraternité! Amour, amour! Unité, unité! Pour que la puissance de la Cause Baha’ie puisse apparaître et devenir manifeste dans le monde de l’existence. Mes pensées sont tournées vers vous et mon coeur tressaille en moi à votre mention. Si vous pouviez savoir combien mon âme brille de votre amour, un si grand bonheur inonderait vos coeurs que vous deviendriez amoureux les uns des autres.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Tablettes du Plan Divine, Chapitre: Tablette aux baha’is des Etats-Unis et du Canada (III), révélée le 19, 20 et 21, avril 1916, pp. …-…)

O vous, amis aimants! Efforcez-vous, corps et âme, de faire de ce monde le reflet du Royaume, afin que ce bas monde regorge des bénédictions du royaume de Dieu, que les voix de l’Assemblée divine s’élèvent en acclamations, et que les signes et marques des générosités et des bienfaits de Bahá’u’lláh embrassent la terre tout entière.

Jinab-e-Amin a exprimé la plus grande admiration pour vous, hommes révérés et femmes illuminées, vous mentionnant et vous louant tous, l’un après l’autre, parlant longuement de la fermeté et de la constance I vous avez tous fait preuve et disant que, Dieu soit loué!, dans toute la Perse, hommes et femmes se tiennent ensemble, droits, forts, immuables – un puissant édifice solidement érigé, - et que vous vous appliquez, avec amour et joie, à répandre de par le monde les subtils parfums du Seigneur.

C’était là des nouvelles de grande joie, d’autant plus qu’elles me sont parvenues en ces jours de péril extrême, car le souhait le plus cher de cet opprimé est que les amis aient le coeur spirituel et l’esprit illuminé et, une fois que m’est accordée cette grâce, les calamités, aussi affligeantes soient-elles, ne sont que munificence déversée sur moi, telle une pluie abondante.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 188. “O vous…”, p. …)
Les saintes manifestations de Dieu furent envoyées au monde pour faire apparaître l’unité de l’humanité. Pour cela, elles endurèrent d’innombrables maux et tribulations afin que, des divers peuples de l’humanité, puisse surgir une communauté qui se rassemblerait à l’ombre de la Parole de Dieu, vivrait comme un seul être et, avec délectation et grâce, démontrerait sur terre l’unité du genre humain.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 221. “O vous qui êtes fermes dans l’Alliance! Le pèlerin ...”, p. …)

Partout dans le monde on entend célébrer les belles paroles et admirer les nobles préceptes. Tous les hommes déclarent qu’ils aiment le bien et détestent tout ce qui est mal. La sincérité est digne d’admiration, tandis que le mensonge est méprisable. La loyauté est une vertu et la trahison une honte pour la nature humaine. C’est une bonne chose d’apporter la joie au coeur des hommes et c’est mal de leur causer de la peine. Se montrer bon et indulgent est correct, tandis que haïr est une faute. La justice est une noble qualité et l’injustice une iniquité. C’est un devoir de se montrer compatissant, de ne faire de tort à personne et d’éviter à tout prix la jalousie et la méchanceté. La sagesse et la lumière font la gloire de l’homme, et non pas l’ignorance et l’obscurité. Il est bon de se tourner vers Dieu et il est stupide de l’ignorer. Il est de notre devoir de guider les hommes dans le but de les élever, non de les induire en erreur ni de provoquer leur chute. Il existe bien d’autres préceptes semblables à ceux-ci. 

Mais toutes ces maximes ne sont que de belles paroles et nous en voyons bien peu qui soient mises en pratique. Nous nous apercevons au contraire que les hommes sont emportés par la passion et l’égoïsme, chacun ne songeant qu’à ce qui lui sera profitable, même si cela doit entraîner la ruine de son prochain. Ils sont tous anxieux de faire fortune et se soucient peu ou pas du tout du bien-être des autres. Ils s’inquiètent de leur propre paix et de leur confort, alors que le sort de leurs semblables ne les trouble pas du tout. 

Telle est malheureusement la voie suivie par la plupart des hommes. Mais les Bahá’ís ne doivent pas être ainsi; il leur faut se comporter d’une manière plus noble. Pour eux, les actions doivent dépasser les paroles. Ce n’est pas seulement leurs paroles qui doivent manifester l’indulgence mais leurs actes, confirmant ainsi, en toutes occasions, ce qu’ils proclament. Leur manière d’agir doit démontrer leur loyauté, et leurs actes refléter l’inspiration Divine.

Que vos actions proclament hautement au monde que vous êtes vraiment des Bahá’ís, car ce sont les actes qui parlent au monde et qui sont la cause du progrès de l’humanité. 

Si nous sommes de vrais Bahá’ís, point n’est besoin de paroles. Nos actes serviront le monde: ils aideront à répandre la civilisation, à faire progresser la science et fleurir les arts. Sans actes, rien ne peut être accompli dans le monde matériel, et les paroles à elles seules ne peuvent faire avancer un homme vers le Royaume spirituel. Ce n’est pas seulement avec des paroles du bout des lèvres que les élus de Dieu sont parvenus à la sainteté, c’est par une vie de patience et de service effectif qu’ils ont apporté la lumière dans le monde. 

Faites donc tous vos efforts pour que, de jour en jour, vos actes deviennent de belles prières. Tournez-vous vers Dieu et tâchez d’agir toujours selon la droiture et la noblesse. Enrichissez le pauvre, relevez celui qui est déchu, consolez l’affligé, guérissez le malade, rassurez le timide, délivrez l’opprimé, rendez l’espoir au désespéré et donnez asile au malheureux. 

Telle est la tâche d’un vrai Bahá’í et c’est ce qu’on attend de lui. Si nous nous efforçons d’accomplir tous ces préceptes, nous sommes de vrais Bahá’ís; si nous les négligeons, nous ne sommes pas des disciples de la Lumière et nous n’avons pas le droit de porter ce nom. 

Dieu, qui lit dans tout les coeurs, sait jusqu’à quel point notre vie est l’accomplissement de nos paroles.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Causeries d’’Abdu’l-Bahá à Paris, Chapitre: I. Les bonnes idées doivent être mises en pratique, p. …)

Il est ordonné aux bahá’ís d’établir l’unité de l’humanité; or, s’ils ne peuvent s’unir autour d’un seul point, comment seront-ils capables de réaliser l’unité du genre humain?

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 183. “O toi, fille du Royaume! J’ai bien reçu ta lettre ...”, p. …) [Soulingnement ajouté –ed.]
[To be brief, it hath been decided by the Desire of God that union and harmony may day by day increase among the friends of God and the maid-servants of the Merciful One, in the West. Not until this is realized will the affairs advance by any means whatever! [No translation available]
(`Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 1, p. 124)]

La troisième condition:

c. Des enseignants doivent continuellement se rendre…

La troisième condition: des enseignants doivent continuellement se rendre vers tous les points du continent; que dis-je! Vers toutes les parties du monde, mais ils doivent voyager comme Abdu’l-Bahá, qui a visité les villes d’Amérique. Il était sanctifié et libre de tout attachement, et dans le plus grand isolement. Tout comme Sa Sainteté le Christ le dit : “Secouez même la poussière de vos pieds.” [Cf. Matthieu 10:14.]  (‘Abdu’l-Bahá, Les Tablettes du Plan Divine, Chapitre: Tablette aux baha’is des Etats-Unis et du Canada (III), révélée le 19, 20 et 21, avril 1916, p. …)

· “…lève-toi pour enseigner Ma Cause.”
Pare le corps de Ton royaume du vêtement de mon Nom, et lève-toi pour enseigner Ma Cause. Cela vaut mieux pour toi que tout ce que tu possèdes. Alors Dieu exaltera ton nom devant tous les rois. Il a pouvoir sur toutes choses.
(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, “Súriy-I-Haykal”, Verset: 145, p. …)

Nous avons entendu ce que la personne I il est question a dit au sujet de certains enseignants de la Foi. En fait, elle a dit la vérité.

Certaines personnes insouciantes sillonnent les pays au nom de Dieu, s’engageant activement à ruiner Sa Cause, et elles appellent cela promouvoir et enseigner la Parole de Dieu, et cela, bien que les qualités des enseignants de la Foi luisent comme des étoiles brillantes dans les cieux des divines Tablettes.
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: KALIMAT-I-FIRDAWSIYYIH [Paroles du Paradis], près du commencement, p. …)

Le premier Taráz et la première effulgence apparue à l’horizon du Livre Mère est que l’homme devrait connaître son propre moi et reconnaître ce qui mène à la grandeur ou à la bassesse à la gloire ou à l’humiliation à la richesse ou à la pauvreté. Dès qu’il a atteint son niveau de réalisation et de maturité l’homme a besoin de ressources et les richesses qu’il acquiert par son art ou par sa profession sont louables et méritoires aux yeux des hommes de sagesse particulièrement pour les serviteurs qui se consacrent à l’éducation du monde et à l’instruction de ses peuples. Ils sont en vérité des échansons de l’eau vivifiante de la connaissance et des guides vers la route idéale. Ils dirigent les peuples du monde vers le droit chemin et les instruisent sur ce qui mène à la grandeur et à l’exaltation humaines. Le droit chemin est celui qui guide l’homme vers l’aurore de la perception vers le levant de la vraie compréhension et qui l’emmène vers ce qui rejaillira en gloire en honneur et en grandeur.

Nous nourrissons l’espoir que la tendre bonté du Très-Sage de l’Omniscient puisse balayer la poussière aveuglante et renforcer le pouvoir de perception afin que les hommes puissent découvrir le dessein pour lequel ils ont été appelés à l’existence. En ce Jour tout ce qui permet de réduire la cécité et d’accroître la vision est digne de considération. Cette vision agit comme cause et guide vers la vraie connaissance. En réalité aux yeux des hommes de sagesse la finesse de la compréhension dépend de l’acuité de la vision. Le peuple de Bahá doit se conformer en toutes circonstances à ce qui est convenable et honnête et encourager les hommes à faire de même.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: TARAZAT [Ornements], p. …)

O peuple de Dieu ! Les hommes de savoir justes qui se consacrent à guider les autres et qui sont libérés et protégés des impulsions d’une nature vile et cupide sont, aux yeux de Celui Qui est le Désir du monde, les étoiles du firmament de la vraie connaissance. Il est essentiel de les traiter avec déférence. Ils sont en fait les sources d’eau vive, les étoiles brillantes, les fruits de l’Arbre sacré, les interprètes du pouvoir des cieux et les océans de la sagesse céleste. Heureux celui qui les suit. En vérité, une telle âme est comptée dans le Livre de Dieu, le Seigneur du Trône puissant, parmi celles pour lesquelles tout sera bien. 

La gloire qui émane de Dieu, le Seigneur du Trône Céleste et de la terre, repose sur vous, ô peuple de Bahá, ô vous compagnons de l’Arche Pourpre, et sur ceux qui ont tendu l’oreille à vos douces voix et observé ce qui leur est ordonné dans cette puissante et merveilleuse Tablette.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: LAWH-I-DUNYA, p. …)

[O armée de Dieu! Chaque fois que vous contemplez une personne I l’attention tout entière est dirigée vers la Cause de Dieu, I le seul but est d’appliquer la Parole divine, qui ne cesse, jour et nuit, de servir la Cause dans un dessein très pur, I l’attitude ne révèle pas la moindre trace d’égoïsme ou de motivations personnelles; qui, bien plutôt, erre comme éperdue dans le désert de l’amour de Dieu, qui ne boit qu’à la coupe de la connaissance de Dieu, qui est tout entière occupée à répandre les doux arômes divins, éprise des saintes poésies du Royaume de Dieu, - sachez, en toute certitude, que le ciel soutiendra et affermira cette personne; que, semblable à l’étoile du matin, elle scintillera à jamais dans les cieux de la grâce éternelle.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 35. “O armée de Dieu! ...”, p. …)]

· “… doit chercher en ce Jour ce qui servira le mieux la Cause…”

Chacun doit chercher en ce Jour ce qui servira le mieux la Cause de Dieu….  Priez le seul vrai Dieu qu’Il vous soit permis de goûter à la saveur des oeuvres qui sont accomplies dans Son chemin et de participer à la douceur de l’humilité et de la soumission consenties pour l’amour de Lui. Oubliez-vous et tournez vos regards vers vos semblables. Tendez vos énergies vers ce qui peut servir à l’éducation des hommes….

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 5. “Voici le jour...”, p. …)

Il incombe, en ce Jour, à tout homme de mettre sa confiance dans la multitude des bienfaits de Dieu et de se lever pour répandre, avec la plus grande sagesse, les vérités de Sa Cause. 

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 10. “Le temps fixé de toute éternité pour les peuples et tribus de la terre est aujourd’hui venu ...”, p. …)

Désirant révéler la pleine puissance de Son pouvoir invincible, Bahá’u’lláh affirme : “Par la justice de Dieu, si un homme, tout seul, se levait au nom de Bahá et revêtait l’armure de Son amour, le Seigneur lui donnerait la victoire, même si toutes les forces de la terre et du ciel se déployaient contre lui.” “Par Dieu, à côté Duquel Il n’est aucun autre Dieu ! Si une personne quelconque se dévouait au triomphe de Notre Cause, Dieu lui donnerait la victoire, même si des dizaines de milliers d’ennemis se liguaient contre elle. Et si l’amour que Me portait cette personne était encore plus fort, Dieu établirait son ascendant sur toutes les forces de la terre et du ciel. Ainsi avons-Nous insufflé l’esprit de puissance dans toutes les régions.”

(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, p. …) 

Ô Dieu. Mon Dieu! Tu vois ma faiblesse, mon effacement et mon humilité parmi Tes créatures; néanmoins j’ai placé en Toi ma confiance et, comptant sur Ton pouvoir et ta puissance, je me suis levé pour promouvoir Tes enseignements parmi Tes serviteurs résolus.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Tablettes du Plan Divin,  Chapitre: Tablette aux baha’is des Etats-Unis et du Canada (IV), révélée le 8 mars 1917, dans la maison d’été (chambre d’Isma’il), à la maison d’Abdu’l-Bahá à Haïfa, et adressée aux baha’is des Etats-Unis et du Canada, p. …)

· “…Enseignez la Cause de Dieu, ô peuple de Bahá…”

Dis: Enseignez la Cause de Dieu, ô peuple de Bahá, car Il a fait à chacun un devoir de proclamer Son Message, et Il tient cette proclamation pour un acte méritoire entre tous. Un tel acte n’est acceptable que lorsque celui qui enseigne la Cause croit lui-même fermement en Dieu, le Protecteur Suprême, l’Indulgent, le Tout-Puissant. Il a, de plus, ordonné que cette Cause soit enseignée par la puissance de la parole humaine…. 
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 128. “Dis: Convient-il qu’un homme se dise le disciple du Seigneur ...”, p. …)

Tu as en réalité compris ce que signifiait assister Dieu, et tu t’es levé pour l’accomplir par le pouvoir de la sagesse et de la parole. Dis: M’assister, c’est enseigner ma cause. Voilà un thème qui se retrouve dans toutes les Tablettes. Voilà le commandement immuable de Dieu, éternel dans le passé, éternel dans le futur. Comprenez bien ceci, ô vous, hommes éclairés. Ceux qui ont outrepassé les limites de la sagesse ne peuvent comprendre ce que signifie assister Dieu, tel qu’Il a été énoncé dans le Livre…. Il connaît la réalité de la victoire et vous l’a enseignée avec des mots que les chimères de ceux qui s’égarent dans le désert du doute ne pourront jamais corrompre. [Italique ajouté –ed.]
O Mon Nom ! Permets à toutes les créatures de boire une fois encore à ce calice qui a fait se lever les mers. Attise alors dans les coeurs le feu ardent que cet Arbre pourpre a allumé, afin qu’ils se lèvent pour louer et magnifier Son Nom parmi les fidèles de toutes les croyances.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: LAWH-I-SIYYID-I-MIHDIY-I-DAHAJI [Tablette à Siyyid Mihdíy-I-Dahají], p. …) 

O armée de Dieu! Avec l’aide de la Beauté Bénie – que ma vie soit sacrifiée pour Ses Bien-Aimés! – et grâce à Sa générosité, vous devez vous comporter de manière à resplendir tel un soleil au milieu de tous vos semblables. Lorsque l’un d’entre vous entre dans une ville, qu’il s’y distingue par sa sincérité, sa loyauté et son amour, par son intégrité, sa bonne foi, la confiance qu’il inspire, et sa bienveillance à l’égard de tous sans exception, afin que les habitants de cette ville puissent déclarer : “Cette personne est sans aucun doute un Bahá’í, car ses qualités – son comportement, son caractère, son tempérament, sa moralité – sont celles d’un Bahá’í”. C’est seulement lorsque vous parviendrez à cet état [“station” en anglais –ed.]que vous aurez rempli vos obligations envers l’Alliance et le Testament [… “de Dieu” en anglais –ed.].
(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 35. “O armée de Dieu! ...”, p. …)]

· “…les armées de l’inspiration Divine descendront sur lui…”

Par la justice de Dieu ! Quiconque, en ce Jour, ouvre les lèvres pour prononcer le nom de son Seigneur, les armées de l’inspiration Divine descendront sur lui du ciel de Mon nom, l’Omniscient, le Très-Sage. Sur lui descendra aussi toute l’Assemblée céleste, chacun de ses membres portant haut un calice de pure lumière.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 129. “O voyageur qui marche dans le chemin de Dieu ! Prends ta part ...”, p. …)

Levez-vous en Son nom, mettez toute votre confiance en Lui et soyez assurés de l’ultime victoire.
(Le Bab, dans “l’Épître du Báb aux “ Lettres du Vivant “”, en La Chronique de Nabil, Chapitre 3, à fin, p. 84) 

[If thou art wishing for the confirmation of the Holy Spirit, become thou engaged in teaching the Cause of God. 
(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 3, p. 557)] [No translaton available]
“De tous les dons Divins, le don suprême est celui de l’Enseignement. Enseigner nous attire la Grâce de Dieu et c’est notre premier devoir. Comment pourrait-on se priver d’un tel don? Bien mieux, notre vie, nos biens, notre confort, notre repos, nous offrons tout cela en sacrifice à la Beauté d’Abha et nous enseignons la Cause de Dieu”.

(‘Abdu’l-Bahá, Le Testament de ‘Abdu’l-Bahá, Chapitre 3, près de fin, p. …)

· “…a reçu le Divin Élixir qui peut seul changer…”

Le livre de Dieu est grand ouvert, et Sa Parole appelle à Lui tous les hommes. Mais il ne s’en est trouvé qu’une poignée pour adhérer à Sa Cause, ou pour s’employer à la répandre. Ce petit nombre a reçu le Divin Élixir qui peut seul changer en or pur l’écume du monde, en même temps que le pouvoir d’administrer l’infaillible remède aux maux I souffrent les enfants des hommes. Aucun homme ne peut parvenir à la vérité éternelle sans avoir embrassé la vérité de cette inestimable, merveilleuse et sublime Révélation.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 92. “Le livre de Dieu est grand ouvert, et sa parole appelle à Lui tous les hommes ...”, p. …)

En vérité, le champ est si immense, la période si critique, la Cause si grande, les artisans si rares, le temps si court, le privilège si inestimable qu’aucun adhérent de la Foi de Bahá’u’lláh digne de porter Son nom ne peut se permettre d’hésiter, ne fût-ce qu’un instant.

(Shoghi Effendi, L’Avenement de la Justice Divine, Chapitre: LES QUALITÉS REQUISES POUR L’ENSEIGNEMENT, p. …)

· “…Quiconque se lève pour enseigner Notre Cause doit…se detacher…”

Quiconque se lève pour enseigner Notre Cause doit, de toute nécessité, se détacher des choses terrestres, et faire du triomphe de Notre Foi son suprême objectif. Ainsi en a-t-il été décrété dans la Tablette Gardée. Et lorsqu’il se résout, pour l’amour de la Cause de son Seigneur, à quitter sa maison, il lui faut choisir comme le meilleur viatique pour son voyage la confiance en Dieu, et revêtir la robe de la vertu. Ainsi en a décrété Dieu, le Tout-Puissant, le Loué. S’il est vraiment embrasé de Son amour et s’il a renoncé à toutes choses créées, les paroles qu’il prononcera enflammeront son auditoire. En vérité, ton Seigneur est l’Omniscient, l’Informé. Heureux l’homme qui entend Notre voix et qui répond à Notre appel. Il est, en vérité, de ceux qui Nous approcheront.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 157. “Ceux qui, pour enseigner notre cause, ont abandonné leur pays ...”, p. …)

Ouvrez, ô peuple, les portes des coeurs des hommes avec les clefs du souvenir de Celui Qui est le Souvenir de Dieu et la Source de la sagesse. Il a élu dans le monde les coeurs de Ses serviteurs pour en faire le siège de la révélation de Sa gloire. Purifiez donc ces coeurs de toute souillure, afin qu’y puissent être gravées les choses pour lesquelles ils furent créés. C’est là, pour eux, en vérité, un gage de la bienfaisante faveur de Dieu.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 136. “Dis: Libérez vos âmes ô peuple ! des entraves de l’égoïsme ...”, p. …)

Ne t’afflige point si tu te trouves seul à le faire. Que Dieu te suffise. Communie intimement avec Son Esprit et sois de ceux qui rendent grâces. Proclame la Cause de ton Seigneur devant tous ceux qui sont sur la terre et dans les cieux. Si quelque homme répond à ton appel, fais briller devant lui les perles de la sagesse du Seigneur, ton Dieu, que Son Esprit t’a envoyées, et sois de ceux qui croient sincèrement. Et si tel autre rejette ton offre, détourne-toi de lui et mets ta confiance dans le Seigneur, ton Dieu, le Seigneur de tous les mondes.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 129. “O voyageur qui marche dans le chemin de Dieu ! Prends ta part ...”. p. …)

Quiconque, en ce Jour, se lèvera et, avec un entier détachement de tout ce qui est dans les cieux et sur la terre, mettra ses affections en Celui Qui est l’Aurore de la sainte Révélation de Dieu, en vérité, je vous le dis, toutes choses créées lui seront soumises par la vertu d’un seul des Noms du Seigneur, son Dieu, l’Omniscient, le Très-Sage. Sache, à n’en point douter, que l’Etoile du Matin de la Vérité a, en ce Dour, répandu sur le monde un éclat I les âges passés n’avaient jamais contemplé la splendeur. Laissez, ô peuple, briller sur vous la lumière de Sa gloire, et ne soyez pas du nombre des négligents.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 149. “Quiconque, en ce jour, se lèvera et, avec un entier détachement ...”, p. …)
Dieu a prescrit à chacun le devoir d’enseigner Sa Cause. Quiconque se lève pour remplir ce devoir doit nécessairement, pour que sa parole attire les coeurs réceptifs à son appel, se parer d’un caractère intègre et louable. Autrement, il ne pourra jamais influencer ses auditeurs.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 158. “Dieu a prescrit à chacun le devoir d’enseigner sa cause ...”, p. …)

Quiconque se lève pour enseigner la Cause de son Seigneur doit d’abord s’instruire lui-même afin que ses discours attirent les coeurs de ceux qui l’écoutent. S’il ne s’instruit pas lui-même, les paroles qui sortiront de sa bouche ne pourront influencer le coeur du chercheur. Prenez garde, ô peuple, d’être du nombre de ceux qui donnent aux autres des conseils qu’eux-mêmes oublient de suivre. Les paroles ainsi prononcées, et par-delà ces paroles, la réalité de toutes choses, et par-delà cette réalité, les anges qui approchent Dieu, les accuseraient de mensonge.

Si toutefois, un de ces hommes réussissait à influencer quelqu’un, ce succès devrait être attribué non à lui, mais plutôt à l’influence des paroles de Dieu, ainsi qu’il a été décrié par Celui Qui est le Tout-Puissant, le Très-Sage! Devant Dieu, il est considéré comme une lampe qui répand sa lumière et qui, cependant, ne cesse de se consumer au-dedans d’elle-même.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 128. “Dis: Convient-il qu’un homme se dise le disciple du Seigneur ...”, p. …)

Le but est ceci : L’intention de l’enseignant doit être pure, son coeur indépendant, son esprit épris de Dieu, ses pensées paisibles, sa résolution ferme, sa grandeur d’âme exaltée et il doit être une torche brillante dans l’amour de Dieu. Dût-il ainsi se transformer, son souffle purifié atteindra même le roc; sinon, il n’y aura aucun résultat.

Aussi longtemps qu’une âme n’est pas parfaite, comment pourrait-elle effacer les imperfections des autres? A moins d’être détachée de tout sauf de Dieu, comment peut-elle enseigner aux autres le détachement!

(‘Abdu’l-Bahá, Les Tablettes du Plan Divine, Chapitre révélée le 19, 20 et 21, avril 1916, p. …)

“Le bien-aimé Gardien a souligné, à de très nombreuses reprises, que pour enseigner efficacement la Foi, l’individu doit étudier profondément la Parole Divine, s’imprégner de Ses eaux génératrices de vie et solennellement célébrer Ses glorieux enseignements. Il devrait ensuite /méditer/ sur l’importance du Verbe et en découvrir la profondeur spirituelle, /prier/ pour recevoir direction et assistance. Mais le plus important après une prière est /l’action/. Après avoir prié et médité, qu’il se lève, pleinement confiant en la direction et la confirmation de Bahá’u’lláh, pour enseigner Sa Foi. La /persévérance/ dans l’action est essentielle pour enseigner efficacement. L’individu doit sacrifier toutes choses à ce grand objectif; c’est ainsi que les victoires seront conquises.”

(D’une lettre datée du 3 mai 1956, écrite de la part de Shoghi Effendi aux Mains de la Cause résidant aux États-Unis d’Amérique; et cité en le MANUEL D’ENSEIGNEMENT, une compilation preparé par la Maison Universelle de Justice, p. …)

· [ “… Take the cup of the Testament in thy hand…”
[…Take the cup of the Testament in thy hand; leap and dance with ecstasy in the triumphal procession of the Covenant! Lay your confidence in the everlasting bounty, turn to the presence of the generous God; ask assistance from the Kingdom of ABHA; seek confirmation from the Supreme World; turn thy vision to the horizon of eternal wealth; and pray for help from the Source of Mercy!
(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 3, p. 641)]

Toutefois il faut observer la circonspection et la prudence, ainsi qu’il est indiqué dans le Livre. Le voile ne doit en aucune manière être déchiré subitement.

(‘Abdu’l-Bahá, Le Testament de ‘Abdu’l-Bahá, Chapitre 3, près de fin, p. …)

· “…Chaque mot est doté d’un esprit…”
Chaque mot est doté d’un esprit et, par conséquent, l’orateur ou le conférencier doit prononcer ses paroles avec prudence, en temps et lieu opportuns, car l’impression laissée par chaque mot est clairement évidente et perceptible.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: LAWH-I-MAQSUD], p. …)

Suis le chemin de ton Seigneur et ne profère point de paroles que les oreilles ne puissent supporter d’entendre, car un tel discours est comme de la nourriture succulente donnée à de jeunes enfants. Aussi savoureuse, rare et riche soit-elle, cette nourriture ne peut être assimilée par les organes digestifs d’un nourrisson. En conséquence, que chacun reçoive la mesure exacte à laquelle il a droit.

“L’homme ne peut révéler tout ce qu’il sait, de même que tout ce qu’il peut révéler ne saurait être considéré comme à propos, et chaque parole ne peut être jugée conforme à la capacité de ceux qui l’entendent”. Telle est la sagesse exemplaire à observer dans tes activités. Ne sois pas oublieux de cette obligation si tu désires, en toutes circonstances, être un homme d’action. En premier lieu, pose le diagnostic et identifie la maladie; ensuite, prescris le remède, car telle est la méthode parfaite du médecin de talent. [Italique et soulignemente ajoutés –ed.]

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 214. “Suis le chemin de ton Seigneur et ne profère point ...”, p. …; Cf. aussi: Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 89. “Sache, à n’en point douter que, de même que tu crois que la parole de Dieu ...”, p. …)
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[I declare by the Blessed Perfection – May my life be a sacrifice to His believers – that if the believers arise to act according to the good-pleasure of the Blessed Perfection, the lights will be revealed, the mysteries discovered, the veils rent asunder, the darkness dispelled, the verses of unity chanted, and the melodies of the spiritual music of the Glorious Lord sung!
SHOW YE AN EFFORT! WORK UNCEASINGLY! LABOR DILIGENTLY; — so that the Everlasting Bounty be realized, Eternal Life be destined, and the nostrils be perfumed with the Holy Fragrances!
(Statement attributed to ‘Abdu’l-Bahá, Star of the West, Vol. V, No. 1, p. 5; but as no original text could be identified, this extract can not be verified or authenticated, hence “pilgrims’ note”)]

¡Oh vosotros, siervos de la Bendita Belleza!... Es evidente que en este día, las confirmaciones provenientes del mundo invisible están rodeando a todos aquellos que transmiten el Mensaje Divino. Si la tarea de enseñanza decayese, estas confirmaciones serían completamente interrumpidas, ya que es imposible para los amados de Dios recibir ayuda si no enseñan.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapter 209. “¡Oh vosotros, siervos de la Bendita Belleza!...”, p. …)

“Il est possible que la raison pour laquelle vous n’avez pu accomplir davantage dans le cadre de l’enseignement, soit l’importance que vous accordez à vos propres faiblesses et à votre impossibilité de répandre le Message. Bahá’u’lláh et le Maître nous ont tous deux exhortés, à de nombreuses reprises, à ne pas tenir compte de nos handicaps et de mettre notre entière confiance en Dieu. Il viendra à notre aide si seulement nous nous levons pour devenir un canal actif de la Grâce de Dieu.

Pensez-vous que ce soient les enseignants qui fassent les conversions et changent le cœur des hommes ? Non, sûrement pas. Ce sont seulement des âmes pures qui font le premier pas et ensuite laissent l’esprit de Bahá’u’lláh les animer et se servir d’eux. Si l’un d’entre eux devait croire, ne fût-ce qu’une seconde, que ces résultats sont dus à sa valeur personnelle, son œuvre serait terminée et sa chute commencerait. Ceci est en fait la raison pour laquelle tant d’âmes compétentes, après avoir rendu de merveilleux services, se sont soudain trouvées absolument impuissantes et peut-être rejetées par l’esprit de la Cause comme des âmes inutiles. Le critère est la mesure dans laquelle nous sommes prêts à laisser la volonté de Dieu agir à travers nous.”

(D’une lettre datée du 31 mars 1932, écrite de la part de Shoghi Effendi à un croyant, cité en le Manuel D’enseignement, une Compilation par la Maison Universelle de Justice, Section III. EXTRAITS D’ÉCRITS DE SHOGHI EFFENDI ET DE LETTRES ÉCRITES EN SON NOM, p. …; et antérieurement en Les Principes de l’Administration Baha’ie, 1 ère PARTIE – L ‘INDIVIDU :  Section C) RELATIONS AVEC LES NON-BAHÁ’Í ET LE MONDE ENTIER, Sous-section :  Un canal pour l’esprit de Dieu , p. …)

[It is therefore imperative for the individual American believer, and particularly for the affluent, the independent, the comfort-loving and those obsessed by material pursuits, to step forward, and dedicate their resources, their time, their very lives to a Cause of such transcendence that no human eye can even dimly perceive its glory. Let them resolve, instantly and unhesitatingly, to place, each according to his circumstances, his share on the altar of Bahá’í sacrifice, lest, on a sudden, unforeseen calamities rob them of a considerable portion of the earthly things they have amassed. Now if ever is the time to tread the path which the dawn-breakers of a previous age have so magnificently trodden. Now is the time to carry out, in the spirit and in the letter, the fervent wish so pathetically voiced by ‘Abdu’l-Bahá, Who longed, as attested in the Tablets of the Divine Plan, to “travel though on foot and in the utmost poverty” and raise “in cities, villages, mountains, deserts and oceans” “the call of Ya-Bahá’u’l-Abha!” 
Then, and only then, can the members of this community hasten the advent of the day when, as prophesied by His pen, “heavenly illumination” will “stream” from their country “to all the peoples of the world.” Then, and only then will they find themselves “securely established upon the throne of an everlasting dominion.”
(Shoghi Effendi, Citadel of Faith, pp. 131-132)]

· [“About teaching.  You may teach in [one of] two ways…”
…About teaching. You may teach in two ways. One way is limited teaching; another way is the unlimited teaching.

Teaching in a limited way consists of the following, namely: explaining the proofs and evidences in regard to the principles of Bahá’u’lláh, quoting the prophecies from the Old and New Testaments, stating that that Day has come. Moreover, the intellectual proofs and evidences are this and this, etc. The principles of Bahá’u’lláh have been set forth with such potency and penetration that no one can deny them. While he was in prison, He was in chains, and He wrote important Epistles to the Kings and Rulers of the world. All that which He wrote in these letters came to pass later on, the Tablets of Bahá’u’lláh do exist quoting therein wonderful signs which appeared to Bahá’u’lláh during the various periods of His life.
While in prison He withstood two despotic kings, and He gained victory over both. In prison He raised His Banner, He spread His Teachings and spiritually defeated two despotic kings. They could not prevent the spread of His Teachings. In brief, while in prison, He raised the Ensign of His Principles. This is impaneled in the history of the world. Such dominion appeared from Him, and such potency manifested from His personality. There are many instances of such, and when a person explains these things, He is guiding, He is teaching, He is crying out. This is teaching in the limited sense.
Teaching in an unlimited sense consists of the following and is very good, very great: the teacher himself (or herself) becomes the standing proof of Bahá’u’lláh—that he (or she) may become a miracle of Bahá’u’lláh with such power and such knowledge and desire, such actions and such words and character, and such heavenly powers, that you may live amongst the people, that you may be a proof, undeniable proof, of Bahá’u’lláh. If someone ask: “What is the proof of Bahá’u’lláh?” one may say such a person—there is the proof; look at her. Bahá’u’lláh has educated this person. He has awakened this soul. He has quickened this life. He has made this person a speaker; He has given her knowledge, made her holy, made her sanctified—a shining light—He has made her a sun. This is unlimited teaching. God willing, each one of you may become a sun.

(D’une causerie d’‘Abdu’l-Bahá, cité par Romona Allen Brown, en Memories of ‘Abdu’l-Bahá, pp. 66-67, se consideré comme “notes des pèlerins”)] [Check French in note]

“S’approfondir dans la Cause signifie lire les écrits de Bahá'u'lláh et du Maître de manière si complète qu’on puisse d’être capable de la transmettre aux autres dans sa forme pure….” 

(Shoghi Effendi, cité par Le Maison Universelle de Justice, en un Lettre, 27 mai, 1966, intitulé “Le Gardiennat et la Maison Universelle de Justice”, en Messages de la Maison Universelle de Justice: Troisième époque de l’âge formatif: Période 1963-1973, Section 35-13, p. …; et premièrement dans Les Principes de l’Administration Baha’ie, 1 ère PARTIE – L ‘INDIVIDU :  Section :  Approfondissement dans la Cause, p. …)

· “…‘Quelle est la meilleure façon de propager l’enseignement?’…”
Un ami américain l’interrogea: ‘Quelle est la meilleure façon de propager l’enseignement?’ il répondit: “Par les actes. Cette manière est ouverte à tous, et les actes sont compris de tous. Joignez-vous à ceux qui travaillent pour les pauvres, les faibles et les infortunés; ceci est grandement recommandé. Enseigner par des mots requiert l’adresse d’un sage médecin. Il n’offre pas d’aide à ceux qui ne veulent pas de traitement. Ne portez pas aide à ceux qui n’ont pas besoin de votre aide. Le travail d’enseignement n’est pas pour tous”.

(‘Abdu’l-Bahá, ‘Abdu’l-Bahá à Londres, Verset: 2.39. PROPAGER L’ENSEIGNEMENT, p. …)

[…toutes ces maximes ne sont que de belles paroles et nous en voyons bien peu qui soient mises en pratique….

…Mais les bahá’ís ne doivent pas être ainsi; il leur faut se comporter d’une manière plus noble. Pour eux, les actions doivent dépasser les paroles. Ce n’est pas seulement leurs paroles qui doivent manifester l’indulgence mais leurs actes, confirmant ainsi, en toutes occasions, ce qu’ils proclament. Leur manière d’agir doit démontrer leur loyauté, et leurs actes refléter l’inspiration divine.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Causeries d’’Abdu’l-Bahá à Paris, Chapitre: I. Les bonnes idées doivent être mises en pratique, p. …)]

[“The need of the Hour is Teaching on the Home Front. Its goals can only be won, by a new spirit of dedication and consecration on the part of the friends, each in his own country, in his own home. 
“. . . Never must they let a day pass without teaching some soul, trusting to Bahá’u’lláh that the seed will grow. The friends should seek pure souls, gain their confidence, and then teach that person carefully until he becomes a Bahá’í, and then nurture him until he becomes a firm and active supporter of the Faith. 
“. . . Everyone must remember that it is the ‘Holy Spirit that quickens’ and therefore the teacher must become like a reed through which the Holy Spirit may reach the seeking soul.]

“Le bien-aimé Gardien a souligné, à de très nombreuses reprises, que pour enseigner efficacement la Foi, l’individu doit étudier profondément la Parole Divine, s’imprégner de Ses eaux génératrices de vie et solennellement célébrer Ses glorieux enseignements. Il devrait ensuite /méditer/ sur l’importance du Verbe et en découvrir la profondeur spirituelle, /prier/ pour recevoir direction et assistance. Mais le plus important après une prière est /l’action/. Après avoir prié et médité, qu’il se lève, pleinement confiant en la direction et la confirmation de Bahá’u’lláh, pour enseigner Sa Foi. La /persévérance/ dans l’action est essentielle pour enseigner efficacement. L’individu doit sacrifier toutes choses à ce grand objectif; c’est ainsi que les victoires seront conquises.”

(D’une lettre datée du 3 mai 1956, écrite de la part de Shoghi Effendi aux Mains de la Cause résidant aux États-Unis d’Amérique; et cité pleinement en Compilations, The Individual and Teaching – Raising the Divine Call, pp. 35-36, et en part, dans le MANUEL D’ENSEIGNEMENT, p. …)
· “Accorde-moi ta grâce pour servir Tes bien-aimés…”

O Seigneur mon Dieu! Accorde-moi ta grâce pour servir Tes bien-aimés, fortifie-moi dans ma servitude à Ton égard, illumine mon front de la lumière d’adoration en Ta cour de sainteté et de prière en Ton royaume de splendeur. Aide-moi à me montrer magnanime au seuil de Ta porte céleste, à me détacher de toutes choses en Ton domaine sacré. Seigneur! Donne-moi à boire au calice de l’abnégation; revêts-moi de son habit et, dans son océan, immerge-moi. Rends-moi telle la poussière sur le chemin de Tes bien-aimés et accorde-moi de pouvoir sacrifier mon âme pour la terre ennoblie par les pas de Tes élus sur Ta route, O Seigneur de Gloire au Plus Haut des cieux!

Par cette prière Ton serviteur T’appelle, à l’aube et dans l’obscurité de la nuit. Exauce le désir de son coeur, O Seigneur! Illumine son coeur, réchauffe son sein, allume sa lumière, afin qu’il serve Ta Cause et Tes serviteurs.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 237. “Quiconque récite cette prière avec ferveur ...”, p. …; et Livre de Prières, Chapitre: (ABD) Tablette de la Visitation: “Il est le Tr�s-Glorieux. O Dieu, mon Dieu ...”, pp. 157-158)

· “Ne négligez pas les vertus I vous avez été doués…”
O amis! Ne négligez pas les vertus I vous avez été doués, ne soyez pas indifférents à votre haute destinée. Ne souffrez point que vos labeurs soient perdus, à cause des vaines imaginations conçues par quelques coeurs pervers. Vous êtes les étoiles du ciel de l’intelligence, la brise qui souffle au point du jour, les eaux au cours tranquille I dépend la vie même de tous les hommes, les lettres inscrites sur le rouleau sacré de Dieu. Profondément unis, et dans un esprit de fraternité parfaite, évertuez-vous à vous rendre capables d’accomplir ce qui convient en ce Jour de Dieu. En vérité, je vous le dis, discorde, dissensions et tout ce qu’abhorre l’esprit humain sont choses indignes de son importance [“station” anglais –ed.]. Concentrez donc vos énergies sur la propagation de la Foi de Dieu. Quiconque est digne de répondre à un si noble appel, qu’il se lève pour la répandre. Quant à celui qui ne peut le faire, qu’il délègue un autre pour proclamer en son lieu et place cette 
Révélation I la puissance a fait trembler dans leurs fondements les plus solides édifices, réduit les montagnes en poussière et confondu toutes les âmes. Si la grandeur de ce Jour était révélée dans sa plénitude, il n’est pas un homme qui, pour avoir part à sa gloire un instant seulement, ne sacrifierait des myriades d’existences et, à plus forte raison, ne renoncerait à ce monde et à ses trésors périssables !

Tenez-vous fermement dans les voies de la sagesse; puisse-t-elle guider toutes vos actions! Dieu vous veuille fortifier dans l’accomplissement de Sa Volonté et vous faire apprécier comme il convient le rang sublime auquel Il a promu ceux qui se lèvent pour Le servir et magnifier Son nom. Que sur eux soient la gloire de Dieu, la gloire de tout ce qui existe sur la terre et dans le ciel, la gloire des hôtes du très exalté Paradis, au ciel des cieux. 

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 96. “La plume du Très-Haut ne cesse d’appeler les hommes ...”, p. …)

Les croyants devraient, en toutes circonstances, poursuivre activement la tâche de l’enseignement, car les confirmations divines en dépendent. Si un bahá’í s’abstient de s’y engager pleinement, vigoureusement et de grand coeur, il sera privé, sans nul doute, des bénédictions du Royaume d’Abha. Même ainsi, cette activité devrait être tempérée de sagesse – non pas cette sagesse qui nous fait garder le silence et négliger une telle obligation, mais celle qui exige de nous que nous manifestions de la tolérance, de l’amour, de la bonté, de la patience, un noble caractère, et que nous accomplissions de saintes actions. En résumé, encouragez les amis, individuellement. À enseigner la Cause de Dieu, et attirez leur attention sur la signification de la sagesse mentionnée dans les Écritures Sacrées, qui est elle-même l’essence de l’enseignement de la Foi; mais tout ceci doit être fait avec la plus grande tolérance, afin que les amis puissent bénéficier de l’assistance céleste et de la confirmation divine.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 213. “Les croyants devraient, en toutes circonstances ...”, p. …)

· “… atteint au rang [“station” en anglais –ed.] de la révélation et de la vision…”

Grande, en vérité, est la béatitude de celui qui atteint à Ta présence, boit le vin de la réunion versé de la main de Ta munificence, respire le doux parfum de Tes signes, délie sa langue pour célébrer Ta louange, s’élève haut dans Tes cieux, est transporté par la douceur de Ta Voix, est admis dans le Paradis le plus exalté et atteint au rang [“station” en anglais –ed.] de la révélation et de la vision devant le trône de Ta majesté.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: ISHRAQAT [Splendeurs], p. …)

[It is my firm conviction which I now express with all sincerity and candor, that the dignity and unity of the Cause urgently demands—particularly throughout the American continent—that the friends should in their words and conduct emphasize and give absolute prominence to the constructive dynamic principles of Bahá’u’lláh, rather than attach undue importance to His negative Teachings….

…As the Master so fully and consistently did throughout His lifetime, we must all make a supreme effort to pour out a genuine spirit of kindness and hopeful love to peoples of various creeds and classes, and must abstain from all provocative language that may impede the effect of what true and continued kindness can produce.
(Shoghi Effendi, Bahá’í Administration, pp. 18-19)]

À Martha Root, cet archétype des professeurs itinérants Bahá’I, la Main la plus éminente suscitée par Bahá’u’lláh depuis le décès d’Abdu’l-Bahá, doivent être décernés, si l’on évalue correctement ses innombrables services et le don suprême de sa vie, le titre de Première Ambassadrice de Sa Foi et celui de Fierté des professeurs Bahá’I, hommes ou femmes, tant d’Orient que d’Occident.

…“Libre comme le vent “, mettant “ toute sa confiance “ en Dieu, comme “ le meilleur viatique” pour son voyage, elle combla presque à la lettre le vœu exprimé d’une manière si poignante par ‘Abdu’l-Bahá dans Ses Tablettes, vœu que, à son appel, elle s’était immédiatement levée pour accomplir: “O si seulement je pouvais voyager vers ces régions, même à pied et dans une extrême pauvreté, et, lançant l’appel Yá Bahá’u’l-Abhá dans les villes, villages, montagnes, déserts et océans, propager les enseignements divins! Cela, hélas, je ne le puis. Comme je le déplore profondément! S’il plaît à Dieu, vous pourrez y parvenir.”

(Shoghi Effendi, Dieu Passe près de Nous, 4ième Période: Début de l’Âge de Formation de la Foi, 1921-1944, CHAPITRE XXV: Développement international de l’enseignement, passim, pp. 374-377)

1) Innombrables maux et tribulations…

Les saintes Manifestations de Dieu furent envoyées au monde pour faire apparaître l’unité de l’humanité. Pour cela, Elles endurèrent d’innombrables maux et tribulations afin que, des divers peuples de l’humanité, puisse surgir une communauté qui se rassemblerait à l’ombre de la Parole de Dieu, vivrait comme un seul être et, avec délectation et grâce, démontrerait sur terre l’unité du genre humain.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 221. “O vous qui êtes fermes dans l’Alliance! Le pèlerin ...”, p. …)
· “…Efforce-toi d’être un globe…”

…Efforce-toi d’être un globe protégeant cette flamme contre les vents contraires; cette flamme qui ne désire que brûler dans la lampe du Seigneur et briller dans le globe de l’esprit! Mais la tête se levant pour l’amour de Dieu sera sûrement tranchée, la vie allumée au feu du désir à coup sûr sacrifiée, et le coeur fidèle au souvenir de l’Aimé certainement noyé dans son sang.

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de la vraie pauvreté et de l’anéantissement absolu, près de fin, p. …)

O mon ami, bien des chiens poursuivent cette gazelle du désert de l’unité, bien des serres agrippent ce mauvis des jardins éternels. Embusqués, d’impitoyables corbeaux guettent cet oiseau des espaces célestes, et le chasseur jaloux traque ce daim parmi les prairies de l’amour.
(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de la vraie pauvreté et de l’anéantissement absolu, près de fin, p. …)

[O thou friend! Be not sorrowful because of my imprisonment and lament not for my difficulties; nay, rather ask God to increase my hardship in His path, for therein lies a wisdom which none are able to comprehend save the near angels.
(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 2, p. 333)]

Tu me vois, ô mon Dieu, prosterné en signe d’humilité, m’abaissant devant Tes commandements, me soumettant à Ta souveraineté, tremblant devant la puissance de Ta domination, fuyant devant Ta colère, implorant Ta grâce, comptant sur Ton pardon, secoué d’effroi devant Ta fureur. Je T’implore, le coeur battant, en larmes et l’âme languissante, et dans un complet détachement de toutes choses, de faire de Tes amants des rayons de lumière à travers Tes royaumes, et d’aider Tes serviteurs élus à exalter Ta Parole, afin que leurs visages resplendissent et rayonnent, que leurs coeurs soient remplis de mystères, et que chaque âme dépose son fardeau de péchés. Garde-les donc de l’agresseur, de celui qui est devenu un faiseur de tort, blasphémateur et sans vergogne….

…O vous, mes amis spirituels! Depuis quelque temps, les pressions se sont aggravées, les restrictions sont comme les fers d’un prisonnier. Cet opprimé a été abandonné, car toutes les voies étaient barrées. Des amis se sont vu interdire l’accès à ma présence; ceux qui avaient ma confiance ont été écartés et l’ennemi m’a encerclé; les guetteurs malveillants étaient hardis et cruels. A chaque instant, une nouvelle affliction. A chaque souffle, une nouvelle angoisse. Parents et étrangers, tous à la fois, sur l’offensive; des amants de jadis, devenus infidèles et sans pitié, ont été pires que des ennemis tandis qu’ils se levaient pour me harceler. Personne pour défendre Abdu’l-Bahá, nul assistant, nul protecteur, nul allié, nul défenseur. Je me noyais dans une mer sans rivage et sans cesse. À mes oreilles, résonnaient les voix rauques des perfides, pareilles au croassement des corbeaux.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 190. “Tu me vois, ô mon Dieu, prosterné ...”, passim, p. …)

O Dieu, mon Dieu! Tu me vois plongé dans un océan d’angoisse, solidement enchaîné aux feux de la tyrannie et pleurant dans l’obscurité de la nuit. Je ne cesse de me retourner dans mon lit, en quête de sommeil, les yeux avides de contempler la lumière matinale de fidélité et de confiance. J’agonise tel un poisson I les entrailles sont en feu tandis qu’il bondit ça et là sur le sable, terrifié; pourtant je guette, sans cesse de tous côtés, l’apparition de Tes bienfaits.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 188. “O vous, les bien-aimés d’Abdu’l-Bahá! ...”, p. …)
A chaque aurore nouvelle, une triple obscurité. A la tombée du jour, la tyrannie au coeur de pierre. Jamais un moment de paix, jamais un baume pour les plaies rougies infligées par l’épée. De temps à autre, on évoquait mon exil vers les sables du Fezzan; d’heure en heure, j’allais être jeté dans l’océan sans limites. Maintenant, ils disaient que ces vagabonds sans foyer étaient enfin ruinés et, à nouveau, que la croix serait bientôt dressée. Cette carcasse usée qu’est la mienne allait servir de cible aux balles ou aux flèches; ou bien encore, ce corps défaillant allait être mis en lambeaux par l’épée.

Nos relations hostiles ne pouvaient contenir leur joie, et nos perfides amis exultaient, “Dieu soit loué”, s’exclamait l’un d’entre eux “voilà notre rêve réalisé”. Et un autre de s’écrier : “Grâce à Dieu, notre fer de lance a touché le coeur”.

Les afflictions frappaient ce captif telles les grosses pluies printanières, les victoires des malveillants se succédaient en un flot ininterrompu, et pourtant Abdu’l-Bahá demeurait heureux et serein, se fiant à la grâce du Très-Miséricordieux. Cette douleur, cette angoisse étaient un paradis de tous les délices, ces chaînes étaient le collier d’un roi sur un trône céleste. Satisfait de la volonté divine, totalement résigné, mon coeur se soumettait à tout ce que me réserverait le sort, et j’étais heureux. Pour un joyeux compagnon, ma joie était grande.

Il arrive finalement que les amis se furent inconsolables et qu’ils abandonnèrent tout espoir. C’est alors que pointa le jour inondant toutes choses d’une infinie lumière. Les énormes nuages furent dispersés, les ombres lugubres s’enfuirent. A cet instant, les liens se desserrèrent, les chaînes furent détachées du cou de ce sans-abri et pendirent autour du cou de l’ennemi. Cette détresse se changea en réconfort et, à l’horizon des générosités Divines, se leva le soleil de l’espérance. Tout ceci se produisit par la grâce de Dieu et par Ses bienfaits.

Et pourtant, à certains égards, ce voyageur était attristé et abattu. Pour quelle douleur pourrais-je, à l’avenir, chercher réconfort? A la nouvelle de quel souhait exaucé pourrais-je me réjouir? Il n’y avait plus ni tyrannie, ni affliction, ni événements tragiques, ni tribulations. Ma seule joie, en ce monde éphémère, était de fouler le chemin pierreux de Dieu, d’endurer de cruelles épreuves et toutes les peines matérielles car, autrement, cette vie terrestre apparaîtrait vide et vaine, et mieux vaudrait la mort. L’arbre de l’existence ne donnerait aucun fruit; le champ ensemencé de cette vie ne produirait aucune moisson. Ainsi c’est mon espoir que, de nouveau, quelque circonstance fasse déborder la coupe de mon angoisse et que le magnifique Amour, ce Tueur d’âmes, éblouisse à nouveau ceux qui Le contemplent. Alors ce coeur connaîtra le bonheur, cette âme sera bénie. [Italique ajouté –ed.] [Check French in note below]

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 190. “Tu me vois, ô mon Dieu, prosterné ...”, p. …) [Cf. aussi: La “Tablette de Feu” de Bahá’u’lláh, Tablette du feu & grande prière de guérison, p. 1 et suivant, (et certains livres des prières autrement…) –ed.]

Les épreuves de chaque dispensation sont directement proportionnelles à la grandeur de la Cause et comme il n’avait pas été conclu jusqu’ici une telle Alliance manifeste, rédigée par la Plume Suprême, les épreuves sont comparativement plus sévères. Elles provoquent l’hésitation chez les âmes faibles, alors que les âmes fortes demeurent inébranlées. Or, ces agitations des violateurs ne sont rien d’autre que l’écume des vagues de l’océan – l’un de ses traits inséparables….

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 185. “O vous, amis et servantes du Miséricordieux! ...”, p. …)

Ne soyez jamais abattus. Plus vous êtes remués par la violation, plus vous gagnez en constance et en fermeté; soyez persuadés que les armées divines triompheront, car elles sont assurées de la victoire du Royaume d’Abha. De par le monde est levé l’étendard de constance et de fermeté, et dégradé le drapeau de la violation, car seules quelques âmes faibles ont été détournées par les flatteries et les arguments spécieux des violateurs qui, extérieurement, prennent le plus grand soin à exhiber leur fermeté mais, en leur être intime, s’appliquent à agiter les âmes.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 185. “O vous, amis et servantes du Miséricordieux! ...”, p. …)

En bref, l’océan de l’Alliance est tumultueux et vaste. Il rejette sur le rivage l’écume de la violation, et, ainsi, vous n’avez rien à redouter. Consacre-toi au service du Mashriqu’l-Adhkár  et prépare toi à propager les divines fragrances. Ne te consacre à rien d’autre qu’à cela, de crainte de disperser ton attention et de voir stagner ton oeuvre.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 187. “O toi qui es ferme dans l’Alliance! J’ai bien reçu ...”, p. …)

[…When God calls a soul to a high station, it is because that soul has capacity for that station as a gift of God, and because that soul has supplicated to be taken into His service. No envies, jealousies, calumnies, slanders, plots, nor schemes, will ever move God to remove a soul from its intended place, for by the grace of God, such actions on the part of the people are the test of the servant, testing his strength, forbearance, endurance and sincerity under adversity. At the same time those who show forth envies, jealousies, etc. toward a servant, are depriving themselves of their own stations, and not another of his, for they prove by their own acts that they are not only unworthy of being called to any station awaiting them, but also prove that they cannot withstand the very first test that of rejoicing over the success of their neighbor, at which God rejoices. Only by such a sincere joy can the gift of God descend unto a pure heart. 

Envy closes the door of Bounty, and jealousy prevents one from ever attaining to the Kingdom of Abha. 

No! Before God! No one can deprive another of his rightful station, that can only be lost by one’s unwillingness or failure to do the will of God, or by seeking to use the Cause of God for one’s own gratification or ambition.  No one save a severed soul or a sincere heart finds response from God. By assisting in the success of another servant in the Cause does one in reality lay the foundation for one’s own success and aspirations. 

Ambitions are an abomination before the Lord. 

How regrettable! Some even use the affairs of the Cause and its activities as a means of revenge on account of some personal spite, or fancied injury, interfering with the work of another, or seeking its failure. Such only destroy their own success, did they know the truth. 

Abdu’l Bahá is the interpreter of the aims, intents, and purposes of the Words of the Blessed Perfection (Bahá’o’lláh) [sic] and is the interpreter of his own written words, and none can say that this or that is the intention conveyed therein, save Abdu’l Bahá. The spirit of unity exists in the Divine Words, and one who interprets them in such wise as to create a division and discord is indeed one who errs. 

Were not the Revelation of Bahá’o’lláh [sic] one adaptable to the entire world and its diverse nations, it could not be a unique and universal Revelation, but its elasticity adapts itself to all conditions, and its spirit is one that moulds itself into every vehicle and need for the accomplishment of the divine plan of unity. 

But when some follow merely the hard and fixed letter of the law, they deprive it (the Revelation) of its elastic quality the spirit and endeavor to convert it into a hard instrument of inflexible qualities….

Blessed are they who are the means of making unity among the friends, and pity on those who in the right or wrong are the cause of discord. For instance: When one is in the right in a case in dispute, and his minority prevents him from establishing this rightful matter, instead of agitating the subject, if he will humbly submit to sacrifice his position for the sake of unity and peace, God will accept that sacrifice and ere long the rightful matter will be established without any farther dispute, by the Divine assistance; whereas without such sacrifice and submissiveness great harm might ensue. The friends must be prepared to efface themselves at all times. Seeking the approval of men is many times the cause of imperiling the approval of God. 

The worst enemies of the Cause are in the Cause and mention the Name of God. We need not fear the enemies on the outside for such can be easily dealt with. But the enemies who call themselves friends and who persistently violate every fundamental law of love and unity, are difficult to be dealt with in this day, for the mercy of God is still great. But ere long this merciful door will be closed and such enemies will be attacked with a madness…. If you knew what great things would happen to the Cause after my departure, you would pray every day and night for my release and demise. [Italique ajouté –ed.] 

(Déclaration attribué à ‘Abdu’l-Bahá par Dr. Edward C. Getsinger dans “The Worst Enemies of the Cause Are in the Cause”, Star of the West, Vol. VI, no. 6, p. 45, passim, se considéré comme “notes des pèlerins”)] [No translation available]
[…self-love…is a strange trait and the means of the destruction of many important souls in the world. If man be imbued with all good qualities but be selfish, all the other virtues will fade or pass away and eventually he will grow worse.

(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 1, p. 135)] [No translation available] 
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· ”Sachez que, de temps immémorial, épreuves et tribulations sont le lot…”
Sachez que, de temps immémorial, épreuves et tribulations sont le lot des Élus de Dieu et de Ses bien-aimés, de Ses serviteurs détachés de tout sauf de Lui, de ceux qu’aucun commerce ni négoce ne détournent du souvenir du Tout-Puissant, qui ne parlent que lorsqu’Il a parlé et observent Ses commandements. Telle fut dans le passé la méthode de Dieu, telle elle restera dans l’avenir. Bénis ceux qui souffrent avec longanimité, restent patients dans les peines et dans les privations, ne se lamentent point de ce qui leur advient et marchent dans le sentier de la résignation….

(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées,Chapitre: SURIY-I-MULUK, #47, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 66. “Craignez Dieu, habitants de…”, p. …)

Dis: Que Ton Nom soit magnifié, ô Seigneur mon Dieu ! Je Te supplie, par Ton Nom par lequel la splendeur de la lumière de la sagesse apparut resplendissante lorsque les cieux de la divine parole furent mis en mouvement parmi les hommes, de m’assister par la grâce de Tes confirmations célestes et de me permettre d’exalter Ton Nom parmi Tes serviteurs.

O Seigneur ! J’ai tourné mon visage vers Toi, détaché de tous sauf de Toi, m’agrippant à l’ourlet de la robe de Tes multiples bénédictions. Délie ma langue afin qu’elle proclame ce qui captivera la raison des hommes et réjouira leur âme et leur esprit. Affermis-moi alors dans Ta Cause, afin que je ne puisse être freiné par l’ascendant exercé par les oppresseurs parmi Tes créatures, ni retenu par les attaques des incroyants parmi ceux qui vivent en Ton royaume. Rends-moi semblable à une lampe, brillant à travers Tes territoires, afin que ceux I le coeur rayonne de la lumière de Ta connaissance et se languit du désir ardent de Ton amour puissent être guidés par son éclat.

En vérité, Tu as le pouvoir de faire tout ce que Tu veux, et Tu tiens entre Tes mains le royaume de la création. Il n’y a pas d’autre Dieu que Toi, le Très-Puissant, le Très-Sage. 

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: LAWH-I-HIKMAT [Tablette de la Sagesse], p. …)
“Soyez comme Moi.!”
[Declaration attribué à ‘Abdu’l Bahá par May Maxwell en Mon Premier Pèlerinage - Souvenirs de May Maxwell, p. …, cité antérieurement en cette compilation; et en ‘Abdu’l-Bahá par Balyuzzi, p. 73, cependant se consideré comme“notes des pèlerins”] [Accentuation ajouté –ed.]
2) Son assistance toujours renouvelée…le souffle de la vie éternelle
[Be ye assured with the greatest assurance that, verily, God will help those who are firm in His Covenant in every matter….
(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, , p. 83)] [No Translation available]
Toute louange et reconnaissance à la Beauté Bénie pour avoir fait intervenir les armées de Son Royaume d’Abha et nous avoir accordé Son assistance toujours renouvelée, fiable comme les étoiles qui se lèvent au firmament. Dans chaque région de la terre, Il a soutenu ce serviteur solitaire: à tout instant, Il m’a fait connaître les signes et les témoignages de Son amour; Il a plongé dans la stupeur tous ceux qui s’accrochent à leurs vaines illusions et les a marqués d’infamie aux yeux des grands et des humbles; par Lui, ceux qui poursuivent leurs lubies et leurs vaines imaginations sont devenus des objets de l’opprobre général, et les arrogants ont été exposés aux regards de tous; par Lui, les amis qui manquaient de foi ont servi d’avertissement à chaque témoin, et les instigateurs des hésitants se sont mis à n’aimer qu’eux-mêmes et à sombrer dans l’infatuation; pendant ce temps, par le pouvoir de Sa puissance, il a fait se lever cet oiseau aux ailes brisées devant tous les habitants de la terre; Il a bousculé les rangs serrés des séditieux, apporté la victoire aux armées du salut et insufflé, dans les coeurs de ceux qui sont fermes dans l’Alliance et le Testament, le souffle de la vie éternelle.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 195. “O toi, bourgeon exalté du divin Arbre de Lotus! ...”, p. …)
O armée de Dieu! Prenez garde de ne faire de tort à aucune âme et de n’affliger aucun coeur, de ne blesser personne par vos paroles – qu’il s’agisse d’une connaissance ou d’un étranger, d’un ami ou d’un ennemi. Priez pour tous les hommes, pour que soient accordés à tous la bénédiction et le pardon de Dieu. Prenez garde, prenez garde, que l’un d’entre vous ne cherche vengeance, même contre une créature assoiffée de votre sang. Prenez garde, prenez garde, de ne pas offenser les sentiments de vos semblables même s’ils sèment le mal et vous veulent du mal. Ne considérez pas les créatures, tournez-vous plutôt vers leur Créateur. Ne voyez pas les éternels récalcitrants, ne voyez que le Seigneur des Armées.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 35. “O armée de Dieu!...”, p. …)

· “O fils de l’esistence! … O fils de l’homme!...”

O fils de l’existence! N’impute à aucune âme ce que tu ne voudrais pas qu’on t’attribue et ne parle pas de ce que tu ne fais pas. Tel est mon commandement pour toi, observe-le.

O fils de l’homme! Ne souffle mot des péchés des autres tant que tu es toi-même un pécheur. Si tu transgresses ce commandement, tu seras maudit, et de ceci je porte témoignage.

(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachées, Chapitre: Première partie (révélée en arabe), Versets: 1.29 et 1.27, respectivement, p. …)
Le chercheur doit savoir que la médisance est une grave erreur, et s’en garder à jamais; car elle éteindrait la lampe brillante de son coeur, et détruirait la vie de l’âme.
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Deuxieme partie, Verset 2.412, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh,  Chapitre: 125. “O mon frère ! Quand le vrai chercheur s’engage ...”, p. …)

L’heure est venue où seuls les motifs les plus désintéressés, appuyés par des actes sans tache, peuvent s’élever jusqu’au Trône du Très-Haut et trouver grâce auprès de Lui.

(Le Báb, “Épître du Bab aux Lettres du Vivant”, dans La Chronique de Nabil, Chapitre 3, p. 82) 
Proférez la parole de Dieu. Si votre interlocuteur l’accepte, le but souhaité est atteint et, s’il s’en détourne, laissez-le à lui-même et gardez votre confiance en Dieu. Tel est l’apanage de ceux qui sont fermes dans l’Alliance.
(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 184. “O vous. Âmes bénies! ...”, p. …)

· “Ainsi, …le Rossignol lance…Son appel.”
Ainsi, de cette prison, le Rossignol lance vers vous Son appel. Il Lui appartient seulement de vous remettre ce clair message.

Que celui qui le désire refuse ce conseil, et que celui qui le désire choisisse le chemin de son Seigneur.

O peuple, si vous rejetez ces versets, sur quelle preuve fondez-vous votre foi en Dieu? Produisez-la donc, ô assemblée de fourbes! Par Celui Qui tient Mon âme dans Sa Main, ils ne le peuvent et ne le pourront jamais, dussent-ils s’allier tous pour le faire.

O Ahmad ! N’oublie pas Mes faveurs durant Mon absence. Souviens-toi de Mes jours pendant tes jours de Ma détresse et de Mon bannissement en cette prison lointaine.

Et demeure si ferme dans Mon amour que ton coeur ne vacille pas, dussent les épées de tes ennemis faire pleuvoir leurs coups sur toi, et les cieux et la terre se soulever contre toi.

Sois pour Mes ennemis comme la flamme du brasier et pour Mes bien-aimés comme un fleuve de vie éternelle, et ne sois pas de ceux qui doutent.
(Bahá’u’lláh, Livre de Prières, Chapitre: (BAH) Tablette d’Ahmad: “Il est le Roi, l’Omniscient, le Sage ...”, p. 98)

Proférez la parole de Dieu….

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 184. “O vous. Âmes bénies! ...”, p. …)

· “…se taisent tant que Lui n’a point parlé…”
…se taisent tant que Lui n’a point parlé, et…exécutent Ses commandements.

(Le Báb, “Épître du Bab aux Lettres du Vivant”, dans La Chronique de Nabil, Chapitre 3, p. 82)

“ Les saintes réalités des Cohortes Suprêmes…brûlent en ce jour, au Paradis Très-Exalté, de retourner dans ce monde afin qu’elles soient assistées pour rendre quelque service au seuil de la Beauté d’Abhá et de se lever pour démontrer leur servitude envers Son Seuil sacré. “
(‘Abdu’l-Bahá, cité par Shoghi Effendi, en l’Avenement de la Justice Divine, Chapitre: LES QUALITÉS REQUISES POUR L’ENSEIGNEMENT, p. …)

O armée de Dieu! Aujourd’hui, dans ce monde, chaque peuple erre dans son propre désert, se déplaçant çà et là selon son humeur et ses fantaisies, poursuivant ses caprices personnels. Dans cette masse grouillante des peuples de la terre, seule la communauté du Plus Grand Nom est libre d’intrigues humaines et n’a aucun but égoïste à promouvoir. Seul parmi toutes ces masses, ce peuple s’est levé pour atteindre des objectifs purifiés du moi, suivant les enseignements divins, luttant avec ardeur pour atteindre un seul but: transformer ce bas monde en un ciel exalté, faire de cette terre un miroir reflétant le royaume, changer ce monde en un monde différent, faire que l’humanité tout entière adopte les chemins de la droiture et un nouveau mode de vie.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 35. “O armée de Dieu! ...”, p. …)

· “Unis les coeurs de Tes serviteurs…”

O mon Dieu! O mon Dieu! Unis les coeurs de Tes serviteurs et révéle-leur Ton grand dessein. Puissent-ils suivre Tes commandements et observer Ta loi! [Italique ajouté –ed.]

(Bahá’u’lláh, Livre de Prières, Chapitre: (BAH) Unité 1: “O mon Dieu! O mon Dieu! Unis les coeurs ...”, p. 67)

Chacun doit chercher en ce Jour ce qui servira le mieux la Cause de Dieu. Celui Qui est l’Éternelle Vérité en répond pour Moi! Rien, absolument rien, en ce Jour, ne peut nuire davantage à cette Cause que la discorde, les dissensions, les disputes, l’antipathie et l’apathie parmi les aimés de Dieu. Evitez-les donc avec soin et efforcez-vous d’unir étroitement les coeurs des hommes, au Nom de Celui Qui est l’Unificateur, l’Omniscient, le Très-Sage.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 5. “Voici le jour où l’océan de la miséricorde de Dieu a été manifesté aux hommes ...”, p. …) [Italique ajouté –ed.]

O toi qui as gardé Mon souvenir, le plus épais des voiles a tenu à l’écart de Sa gloire les peuples de la terre et les a empêchés d’entendre Son appel. Dieu veuille que la lumière de l’unité enveloppe la terre entière et que le sceau “le Royaume est à Dieu” soit imprimé sur le front de ses habitants !

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 7. “En vérité, je vous le dis, voici le jour où l’humanité peut contempler le visage ...”, p. …)

[Il est ordonné aux Bahá’ís d’établir l’unité de l’humanité; or, s’ils ne peuvent s’unir autour d’un seul point, comment seront-ils capables de réaliser l’unité du genre humain?

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 183. “O toi, fille du Royaume! J’ai bien reçu ta lettre ...”, p. …)]

[To be brief, it hath been decided by the Desire of God that union and harmony may day by day increase among the friends of God and the maid-servants of the Merciful One, in the West. Not until this is realized will the affairs advance by any means whatever! 

(`Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 1, p. 124)] [Soulignement ajouté –ed.]

Avancez donc d’un pas assuré et consacrez-vous, avec confiance et certitude absolues, à proclamer les fragrances divines, à glorifier la Parole de Dieu et à demeurer fermes dans l’Alliance.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 184. “O vous. Âmes bénies! ...,”p. …)
Les âmes sont enclines à l’aliénation. Il convient donc, en premier lieu, de veiller à supprimer cette aliénation, car c’est seulement alors que la Parole produira son effet. Si un croyant manifeste sa bienveillance envers l’un des négligents et, avec une grande affection, l’amène progressivement à comprendre la validité de la Cause sacrée, afin qu’il arrive à connaître les fondements de la Foi de Dieu et ses implications, une telle personne sera certainement transformée, à l’exception de ces individus rares, semblables à des cendres et I les coeurs sont “durs comme le roc, ou plus durs encore”. [Italique ajouté –ed.]

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 209. “O vous, serviteurs de la Beauté Bénie! ...”, p. …)

Quand l’âme de l’homme se purifie et qu’elle s’affine, des liens de nature spirituelle s’établissent et, de ces attachements, naissent des sentiments éprouvés par le coeur. Le coeur humain ressemble à un miroir. Lorsque celui-ci est purifié, les coeurs humains se trouvent à l’unisson et se réfléchissent les uns les autres; c’est ainsi que se créent des émotions d’ordre spirituel. Il en va de même dans le monde des rêves, lorsque l’homme est détaché des choses tangibles et fait l’expérience de celles de l’esprit. Que de surprenantes lois s’appliquent alors, et que de remarquables découvertes sont faites! Et il arrive même que des communications détaillées soient enregistrées ... [Italique ajouté –ed.]

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 70. “O toi, cierge enflammé! ...”, p. …)

Si nous construisons l’Ordre Administratif à un point de perfection absolue, et que nous permettions en même temps l’obstruction ou la déconnection des voies par lesquelles le Saint Esprit de la Cause se répand, nous n’aurions pas autre chose qu’un corps parfait sans contact et séparé des plus belles impulsions de l’âme ou de l’esprit. D’un autre côté, si l’affluence et la diffusion de l’esprit sont totalement sujettes à l’orientation et à l’interprétation plus ou moins incomplètes des croyants, manquant tout à la fois de la sagesse assurée par la consultation et, de la lumière de la vraie unité qui brille à travers l’acte consultatif et l’obéissance à ce dernier, on assisterait à une activité désordonnée et désorganisée qui ne refléterait que vaguement le but divin de cet âge, qui est l’établissement du règne de l’amour divin, de la justice et de la sagesse en ce monde, en conformité avec la Loi Divine.

Dans le corps de l’homme, qu’ est le véritable exemple divin ou son parallèle, l’esprit, quand il contrôle parfaitement même les parties les moins importantes de l’organisme, trouve l’harmonie absolue à travers tout le corps, et chaque partie est en parfaite réciprocité avec les autres. Les ordres et les impulsions de l’esprit dirigent le corps et celui-ci, à son tour, identifie et détermine dans ses actions et ses fonctions les impulsions spirituelles. Voici l’unité divine – et cette loi étant universelle, se retrouvant dans chaque objet créé de l’univers, elle a une application complète dans l’organisme universel Bahá’í composé des croyants du monde entier, et qui a été établi par la Manifestation de Dieu. [Italique et soulignement ajoutés –ed.]

(Shoghi Effendi, Les Principes de l’Administration Baha’ie, Section: INTRODUCTION, Enseignement et administration, pp. …)

Rien, sauf l’esprit d’un vrai bahá’í ne peut espérer la réconciliation des principes de grâce et de justice, de liberté et de soumission, du caractère sacré du droit de l’individu et de celui du renoncement, de la vigilance, de la discrétion et de la prudence d’une part et de la fraternité de la franchise et du courage de l’autre. [Italique ajouté –ed.]

(Shoghi Effendi, Les Principes de l’Administration Baha’ie, Section: Fraternité et consultation, p. …)

· [“Man can withstand anything except that which is divinely intended…”
All created things are expressions of the affinity and cohesion of elementary substances, and nonexistence is the absence of their attraction and agreement. Various elements unite harmoniously in composition, but when these elements become discordant, repelling each other, decomposition and nonexistence result. Everything partakes of this nature and is subject to this principle, for the creative foundation in all its degrees and kingdoms is an expression or outcome of love…. 
…The powers of earth cannot withstand the privileges and bestowals which God has ordained for this great and glorious century. It is a need and exigency of the time. Man can withstand anything except that which is divinely intended and indicated for the age and its requirements. [Italique et soulignement ajoutés –ed.] [No translation available]
(‘Abdu’l-Bahá, The Promulgation of Universal Peace, passim, pp. 123-125)]

[…And the greatest means for the union and harmony of all is Spiritual Meetings. This matter is very important and is as a magnet (to attract) for divine confirmation.
(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 1, p. 124)] 

[“…It behooveth the loved ones of God to be enamored of one another and to sacrifice themselves for their fellow-workers in the Cause. They should yearn towards one another even as the sore athirst yearneth for the Water of Life, and the lover burneth to meet his heart’s desire.” 
Such is the sublime, the glorious position He [‘Abdu’l-Bahá] wishes us, and all the peoples and kindreds on earth, to attain in this world; how much more to achieve unity and common understanding among ourselves, and then arise to herald with one voice the coming of the Kingdom and the salvation of mankind. 
With unity of purpose firmly established in our minds, with every trace of personal animosity banished from our hearts, and with the spirit of whole-hearted and sustained fellowship kindled in our souls, can we hope to deliver effectively the Message of Bahá’u’lláh, and execute faithfully the various provisions of our Beloved’s Will and Testament.
(Shoghi Effendi, Bahá’í Administration, pp. 35-36)]

· “La première condition est l’amour et l’harmonie absolus parmi les members…”

La première condition est l’amour et l’harmonie absolus parmi les membres de l’Assemblée. Ils doivent être entièrement rapprochés les uns des autres et doivent témoigner de l’Unité de Dieu, car ils sont les vagues d’une seule mer, les gouttes d’une seule rivière, les étoiles d’un seul ciel, les rayons d’un seul soleil, les arbres d’un seul verger, les fleurs d’un seul jardin. Si l’harmonie de pensée et l’unité absolue sont inexistantes, cette réunion sera dispersée et cette Assemblée, réduite à néant.

(‘Abdu’l-Bahá, cité par Shoghi Effendi, en Les Principes de l’Administration Baha’ie, Section: Consultation, p. …)

Par la Beauté Ancienne! Cet opprimé n’a en aucune manière, gardé de ressentiment, pas plus qu’il n’en conserve maintenant, contre qui que ce soit; il n’en veut à personne et ne prononce aucune parole sinon pour le bien du monde. Cependant, Mon devoir suprême me pousse de toute nécessité à préserver et à défendre la Cause de Dieu. Aussi, avec le plus grande regret, je vous conseille ceci : “Gardez la Cause de Dieu, protégez sa loi et redoutez au plus haut point la discorde. Voici la fondation de la croyance du peuple de Bahá (que ma vie soit sacrifiée pour lui); Sa sainteté, le Glorifié (le Bab), est la manifestation de l’Unité et de l’Unicité de Dieu et le Précurseur de l’Ancienne Beauté. Sa Sainteté, la Beauté d’Abha (que ma vie soit offerte en sacrifice pour Ses amis constants) est la Manifestation Suprême de Dieu et l’Aurore de Sa Très-Divine Essence. Tous les autres sont Ses serviteurs et obéissent à Ses ordres”.

(‘Abdu’l-Bahá, Le Testament d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: II. Il est Dieu, p. …)

[La pleine reconnaissance de la position du Précurseur, de l’Auteur, et du véritable exemple de la Cause bahá’íe, exposée dans le Testament d”Abdu’l- Bahá: l’acceptation absolue et la soumission à tout ce qui a été révélé par leurs Plumes, la loyauté et l’attachement ferme à chaque clause du Testament sacré de notre Bien-Aimé; et l’association étroite avec l’esprit et la forme de l’administration Bahá’íe d’aujourd’hui à travers le monde….

(Shoghi Effendi, Les Principes de l’Administration Baha’ie, 1 ère PARTIE – L ‘INDIVIDU   : LES QUALITÉS D’UN VRAI CROYANT, p. …)]

· “…défendre la Cause de Dieu…”

O bien-aimés du Seigneur! Efforcez-vous de tout votre coeur de défendre la Cause de Dieu contre l’assaut des gens sans sincérité, car de telles âmes pervertissent ceux qui sont droits et font aboutir tous les efforts bienfaisants à des résultats contraires.
(‘Abdu’l-Bahá, Le Testament d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: II. Il est Dieu, près de fin, p. …)

O vous, bien-aimés du Seigneur ! En cette Dispensation sacrée, les conflits et les discordes sont rigoureusement interdits. Tout agresseur se prive de la grâce de Dieu. Il incombe à chacun de faire preuve d’affection, de droiture, de franchise extrêmes et de bonté sincère envers tous les peuples et tribus de la terre ,amis ou étrangers. L’esprit d’amour et de bonté doit atteindre un tel degré que l’étranger puisse se sentir comme un ami et l’ennemi comme un véritable frère, aucune différence ne les séparant plus. Car l’universalité vient de Dieu et toutes les limitations appartiennent à la terre. 

Aussi l’homme doit-il lutter pour que son être réel puisse manifester des vertus et des perfections I la lumière pourra briller sur tous. La lumière du soleil éclaire le monde entier et les ondées miséricordieuses de la Providence Divine tombent sur tous les peuples. La brise vivifiante ranime toutes les créatures vivantes; tous les êtres doués de vie ont leur place et leur part à Sa table céleste. De même, l’affection et la tendre bonté des serviteurs du Seul Vrai Dieu doivent, généreusement et universellement, s’étendre à tout le genre humain. Ni restrictions, ni limitations à cet égard ne sont autorisées.

(‘Abdu’l-Bahá, Le Testament d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: I. Les tablettes et le testament d’Abdu’l-Bahá, p. …)

· “…conflits, ces querelles, ces vanités, sont…toujours identiques aux jeux et distractions des enfants…”

Aux yeux de ceux qui savent voir, tous ces conflits, ces querelles, ces vanités, sont et seront toujours identiques aux jeux et distractions des enfants. Soyez attentifs et ne soyez pas de ceux qui voient et pourtant nient.

(Bahá’u’lláh, L'appel du Seigneur des Armées, Chapitre: “Lawh-i-Ra’is”, Verset: 17, p. …)
Les conditions d’une véritable consultation pour ceux qui se I sont la pureté d’intention, le rayonnement de l’esprit, le détachement de tout hormis de Dieu, l’attirance vers Sa divine Essence, l’humilité et la modestie à l’égard de Ses bien-aimés, la patience et l’endurance dans les difficultés et la soumission devant Son Seuil exalté. S’ils sont généreusement aidés à acquérir ces attributs, la victoire leur sera accordée du Royaume invisible de Bahá….  …Les membres [des Assemblées de consultation –ed.] qui en font partie doivent se consulter ensemble de telle manière qu’aucune occasion de ressentiment ou de discorde ne puisse surgir. Ceci peut être atteint lorsque chaque membre exprime, en entière liberté, sa propre opinion et expose ses arguments. Quelqu’un est-il d’une opinion opposée, il ne doit en aucun cas se sentir offensé car la solution finale ne peut être révélée que lorsque la question a été discutée à fond. La brillante étincelle de vérité ne jaillit que du heurt d’opinions divergentes. Si, à la suite d’une discussion, une décision est prise à l’unanimité, c’est parfait, mais si, à Dieu ne plaise, les différences d’opinion se manifestent, la majorité des voix doit prévaloir.

(‘Abdu’l-Bahá, cité par Shoghi Effendi, en Les Principes de l’Administration Baha’ie, Section: Consultation, p. …)

Donc, ô mes amis affectueux ! Fréquentez tous les peuples, les tribus et les adeptes des religions du monde en toute franchise, droiture, fidélité, bonté, bonne volonté et amitié, pour que le monde de l’existence soit rempli par la sainte extase de la grâce de Bahá, que l’ignorance, l’inimitié, la haine, la rancune disparaissent de la sur face de la terre, et que les ténèbres de l’éloignement qui sévissent chez tous les peuples et tribus cèdent la place à la Lumière de l’Unité. Si d’autres peuples et nations vous sont infidèles, montrez vous fidèles envers eux; s’ils sont injustes avec vous, soyez justes pour eux; s’ils restent distants, attirez-les; s’ils font acte d’hostilité, agissez amicalement envers eux; s’ils empoisonnent votre vie, adoucissez leur âme; s’ils vous infligent une blessure, soyez un baume pour leurs douleurs. Tels sont les attributs des sincères ! Tels sont les attributs des êtres de vérité.
(‘Abdu’l-Bahá, Le Testament d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: I. Les tablettes et le testament d’Abdu’l-Bahá, p. …)

…Efforcez-vous donc, de tout votre coeur, de traiter avec compassion tous les êtres humains, à l’exception de ceux qui nourrissent des ambitions égoïstes, personnelles, ou qui sont atteints de quelque maladie de l’âme. Nous ne pouvons manifester de la bonté à l’égard du tyran, du traître ou du voleur car, loin de les éveiller à leurs fautes, nous les inciterions à demeurer dans leurs desseins pervers. Vous aurez beau manifester de la bonté envers le menteur, il n’en continuera pas moins à mentir de plus belle, car il croira vous avoir abusé, alors que vous ne le comprenez que trop bien et que votre silence n’est motivé que par votre extrême compassion.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 138. “O vous, bien-aimés du Seigneur! ...”, p. …)

· “Le Seigneur a ordonné…”

Le Seigneur a ordonné qu’en chaque ville soit établie une Maison de Justice où se réuniront des conseillers au nombre de Bahá, et peu importe que ce nombre soit dépassé…. Il leur incombe d’être les personnes de confiance du Miséricordieux parmi les hommes et de se considérer comme les gardiens désignés par Dieu de tous ceux qui demeurent sur la terre. Ils sont tenus de se consulter et de se préoccuper, par amour pour Lui, des intérêts des serviteurs de Dieu, comme ils le font pour leurs propres intérêts, et de choisir ce qui est convenable et bienséant. C’est ainsi que vous l’a commandé le Seigneur, votre Dieu. Prenez garde de vous écarter de ce qui est clairement révélé dans Sa Tablette. Craignez Dieu, ô vous qui comprenez.
(Bahá’u’lláh, Le Kitáb-I-Aqdas, Verset 1.30 et Verset 1.88, pp. … et …)

[Does not ‘Abdu’l-Bahá wish us, as He looks down upon us with loving expectation from His glorious Station, to obliterate as much as possible all traces of censure, of conflicting discussions, of cooling remarks, of petty unnecessary observations that impede the onward march of the Cause, that damp the zeal of the firm believer and detract from the sublimity of the Bahá’í Cause in the eyes of the inquirer? In order, however, to insure fair and quick and vigorous action whenever such an evil activity is revealed and has been carefully ascertained, the best and only means would appear to be, for the careful observer, once he is assured of such an evil action, and has grown hopeless of the attitude of kindness and forbearance, to report it quietly to the Spiritual Assembly….
(Shoghi Effendi, Bahá’í Administration, p. 19, et The Unfolding Destiny of the British Bahá’í Community, p. 6)]

· [“It is incumbent upon every one…”
Furthermore, ‘Abdu’l-Bahá reveals the following:— “It is incumbent upon every one not to take any step without consulting the Spiritual Assembly, and they must assuredly obey with heart and soul its bidding and be submissive unto it, that things may be properly ordered and well arranged. Otherwise every person will act independently and after his own judgment, will follow his own desire, and do harm to the Cause.”
(Shoghi Effendi, Bahá’í Administration, p. 21)]

La loi de l’ordre doit toujours prévaloir chez les humains. Le ciel l’a ainsi décrété en créant l’homme.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Causeries d’’Abdu’l-Bahá à Paris, Chapitre: II. Sixième principe: Egalisation des moyens d’existence, p. …)

[Be ye assured with the greatest assurance that, verily, God will help those who are firm in His Covenant in every matter….

(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 1, p. 83)]

[et de nouveau…]

“Les conditions d’une véritable consultation pour ceux qui se I sont la pureté d’intention, le rayonnement de l’esprit, le détachement de tout hormis de Dieu, l’attirance vers Sa Divine Essence, l’humilité et la modestie à l’égard de Ses bien-aimés, la patience et l’endurance dans les difficultés et la soumission devant Son Seuil exalté. 

S’ils sont généreusement aidés à acquérir ces attributs, la victoire leur sera accordée du Royaume invisible de Bahá. 

En ce jour, les Assemblées de consultation sont de la plus grande importance. Elles sont une nécessité vitale. 

L’obéissance à ces Assemblées est essentielle et obligatoire. 

Les membres qui en font partie doivent se consulter ensemble de telle manière qu’aucune occasion de ressentiment ou de discorde ne puisse surgir. Ceci peut être atteint lorsque chaque membre exprime, en entière liberté, sa propre opinion et expose ses arguments. 

Quelqu’un est-il d’une opinion opposée, il ne doit en aucun cas se sentir offensé car la solution finale ne peut être révélée que lorsque la question a été discutée à fond. 

La brillante étincelle de vérité ne jaillit que du heurt d’opinions divergentes…”  [Italique et puces comme “mettre sous forme de liste” ajouté –ed.] [Check notes]

(`Abdu’l-Bahá, cité par Shoghi Effendi, en totalité, en Les Principes de l’Administration Bahá’íe, Section: CONSULTATION, p. …; et en part, en Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre 43. “Pour ceux qui se concertent ...”, p. …) 

Souvenons-nous qu’à la racine même de la Cause réside le principe du droit personnel de s’exprimer, la liberté de déclarer sa conscience et d’exposer ses vues. Si certaines instructions du Maître sont aujourd’hui particulièrement mises en relief et scrupuleusement respectées, soyons sûrs qu’elles ne sont que des mesures provisoires destinées à garder et à protéger la Cause, dans son état actuel de première enfance et de croissance, jusqu’au jour où cette tendre et précieuse plante aura crû suffisamment pour être capable de résister aux imprudences de ses amis et aux attaques de ses ennemis.

Souvenons-nous aussi que le tonique de la clé de la Cause de Dieu n’est pas l’autorité dictatoriale mais l’humble fraternité, non le pouvoir arbitraire mais l’esprit de franche et affectueuse consultation. Rien, sauf l’esprit d’un vrai Bahá’í ne peut espérer la réconciliation des principes de grâce et de justice, de liberté et de soumission, du caractère sacré du droit de l’individu et de celui du renoncement, de la vigilance, de la discrétion et de la prudence d’une part et de la fraternité de la franchise et du courage de l’autre. [Italique ajouté –ed.]

(Shoghi Effendi, Les Principes de l’Administration Bahá’íe, Section: b) OBLIGATIONS ET DEVOIRS D L’ASSEMBLEE SPIRITUELLE LOCALE: “Droit de s’exprimer” et “Fraternité et consultation”, p. …)

· [“NO OBSTACLE should be placed before any soul which might prevent it from fining the truth…”
NO OBSTACLE should be placed before any soul which might prevent it from finding the truth. Bahá’u’lláh revealed his directions, teachings, and laws, so that souls might know God, and not that any utterance might become an obstacle in their way. 

Holding to the letter of the law is many times an indication of a desire for leadership. One who assumes to be the enforcer of the law shows an intellectual understanding of the Cause, but that spiritual guidance in them is not yet established. 

The alphabet of things is for children, that they may in time use their reasoning powers. “Following the spirit” is a guidance by and through the heart, the prompter of the spirit. The Pharisees were extremely orthodox, holding strictly to the law. They were the cause of the condemnation and ultimate crucifixion of Jesus.
(Déclaration attribué à ‘Abdu’l-Bahá par Dr. Edward C. Getsinger dans “The Worst Enemies of the Cause Are in the Cause”, Star of the West, Vol. VI, no. 6, p. 43, se considéré comme “notes des pèlerins”)] [No translation available]
L’armée de la Cause, s’avançant au commandement du Seigneur, pour conquérir les coeurs des hommes, ne peut jamais être vaincue, mais son rythme d’avancée peut être ralenti par des actes perpétrés dans l’ignorance et sans sagesse de la part de ses adeptes….
(Messages de la Maison Universelle de Justice, Troisième époque de l’âge formatif: Période 1963-1973, dans une letter de 8 février 1970, “La non-ingérence dans les affaires politiques”, Section: 77.3, p. …)

· “Vous avez été appelés à ce rang [“station”]…”
Vous êtes les humbles I Dieu dans Son Livre a parlé en ces termes: “Nous désirons accorder nos faveurs aux humbles de la terre et Nous en ferons des guides spirituels parmi les hommes, et ils seront Nos héritiers “. Vous avez été appelés à ce rang [“station” en original en anglais –ed.]; vous n’y parviendrez qu’en foulant aux pieds tous les désirs terrestres et en vous efforçant de devenir ces “dignes serviteurs qui se taisent tant que Lui n’a point parlé, et qui exécutent Ses commandements”.  [Soulignement ajouté –ed.]
(Le Báb, dans “l’Épître du Báb aux Lettres du Vivant”, cité en La Chronique de Nabil, p. 182)

Enumerating the obligations incumbent upon the members of the consulting councils, the Beloved reveals the following: — “L’amour et l’harmonie absolus parmi les membres de l’assemblée est la condition primordiale. Ils doivent être complètement dégagés et libres de tout sentiment d’éloignement, et manifester en eux-mêmes l’unité de Dieu, car ils sont les vagues d’une même mer, les gouttes d’une même rivière, les étoiles d’un même ciel, les rayons d’un même soleil, les arbres d’un même verger, les fleurs d’un même jardin. Si l’harmonie des pensées et l’union parfaite font défaut, ce groupe de personnes sera dispersé et cette assemblée, réduite à néant. La seconde condition requise: — lors de leur réunion, ils doivent tourner leur visage vers le Royaume des cieux et demander que l’aide du Royaume de Gloire leur soit accordée…. …En résumé, pour toutes les choses décidées dans un esprit d’harmonie, avec amour et pureté d’intentions, le résultat, c’est la lumière; en revanche, s’il subsiste la moindre trace de mésentente ou d’éloignement, le résultat ne sera que ténèbres et encore ténèbres.... Si les membres respectent ces conditions, cette assemblée sera divine, sinon elle conduira à la froideur et à l’éloignement qui procèdent du Malin.... S’ils s’efforcent de remplir ces conditions, les membres seront assurés de recevoir la Grâce de l’Esprit Saint, et cette assemblée deviendra le centre des bénédictions Divines. Les armées de confirmation Divine viendront à son aide et ses membres recevront, jour après jour, une nouvelle effusion de l’Esprit.”

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 45. “L’amour et l’harmonie absolus parmi les membres ...”, passim, p. …; et comme cité par Shoghi Effendi en Bahá’í Administration, pp. 22-23)

[If the solution to the problems of consolidation and deepening, as you set forth in your letter, were to be found in appointing Counsellors or a corps of trainers and workers who, to enable them to give their full-time services to the Cause, are supported entirely by the Fund, you can be sure that such a provision would already have been made in Bahá’í Administration. You should bear in mind that the infant Faith of God is gradually approaching its promised stage of fulfillment, and that the world at large is likewise moving steadily towards its inevitable stage of maturity. The answer to the crying needs of the Faith lies not in releasing an ever-increasing number of full-time workers in the field, but in working out ways and means to strengthen the foundations of Local Spiritual Assemblies, which are the broad and solid base upon which the structure of God’s World Order needs to be constructed. As the messages of the House of Justice repeatedly stress, great efforts should be exerted to attain this goal. The more the Counsellors, the traveling teachers, the pioneers, and particularly the Auxiliary Board members direct their energies towards the fulfillment of this objective, the sooner will the day come when the problems you describe in your letter can be effectively resolved.

We are instructed to say that you should not feel discouraged, nor should you consider disagreement with your views on the part of other believers who are equally sincere and firm in the Covenant, necessarily an act of jealousy towards you or opposition to you personally. Many problems can be solved with love and wisdom, with optimism and trust in the good intentions, the devotion, and the love and dedication that fellow-believers have for the Faith….
(D’une Lettre écrite de la part de la Maison Universelle de Justice, au croyant individuel, datée du 4 Novembre 1980)]  [No translation available]
· “This challenge, so severe and insistent…”
This challenge, so severe and insistent, and yet so glorious, faces no doubt primarily the individual believer on whom, in the last resort, depends the fate of the entire community. He it is who constitutes the warp and woof on which the quality and pattern of the whole fabric must depend. Il [le croyant] est celui qui constitue la trame et la chaîne dont dépend la qualité et le motif du tissu tout entier. Il est celui qui agit comme l’un des innombrables maillons de l’immense chaîne qui ceint désormais le globe. Il est celui qui sert, brique parmi la multitude de briques qui soutiennent la structure et assurent la stabilité de l’édifice administratif en cours de construction désormais dans chaque partie du monde. Sans son soutien, d’abord enthousiaste, continu et généreux, chaque mesure adoptée et chaque projet élaboré par l’institution qui agit comme le représentant national de la communauté à laquelle il appartient, sont voués à l’échec. Le Centre mondial de la Foi lui-même est paralysé si ce soutien de la part de la base même de la communauté lui est refusé. L’Auteur du Plan divin lui-même(134) est ralenti dans son dessein si manquent les instruments adéquats pour l’exécution de son plan. La force de soutien de Baha’u’llah lui-même, le Fondateur de la Foi, sera retirée de toute personne qui manque à long terme de se lever pour jouer son rôle. [Italique ajouté –ed.]

The administrative agencies of a divinely conceived Administrative Order at long last erected and relatively perfected stand in dire need of the individual believer to come forward and utilize them with undeviating purpose, serene confidence and exemplary dedication. The heart of the Guardian cannot but leap with joy, and his mind derive fresh inspiration, at every evidence testifying to the response of the individual to his allotted task. The unseen legions, standing rank upon rank, and eager to pour forth from the Kingdom on high the full measure of their celestial strength on the individual participants of this incomparably glorious Crusade, are powerless unless and until each potential crusader decides for himself, and perseveres in his determination, to rush into the arena of service ready to sacrifice his all for the Cause he is called upon to champion. 

(Shoghi Effendi, Citadel of Faith, pp. 130-131; et en part, par la Maison Universelle de Justice, en Messages de la Maison Universelle de Justice, Troisième époque de l’âge formatif: Période 1963-1973, dans une letter de 3 March 1977 annonçant la “Parution d’une compilation sur la personne et l’enseignement”, Section: 88.4a, p. …)]

· [“Amis, le temps vient où je ne serai plus parmi vous.”
A la fin de Ses voyages exténuants en Occident, qui avaient consumé la dernière once de Ses forces déclinantes, Il [‘Abdu’l-Bahá] écrivit: 

 “Amis, le temps vient où je ne serai plus parmi vous. J’ai fait tout ce qui pouvait être fait. J’ai servi la Cause de Bahá’u’lláh du mieux que j’ai pu. J’ai travaillé nuit et jour pendant toutes les années de mon existence. 0 combien je désire voir les croyants prendre les responsabilités de la Cause! [Il continue principalement en anglais…] 
Now is the time to proclaim the Kingdom of Bahá! Now is the hour of union and concord! Now is the day of the spiritual harmony of the friends of God! All the resources of my physical strength I have exhausted, and the spirit of my life is the welcome tidings of the unity of the people of Bahá. I am straining my ears toward the East and toward the West, toward the North and toward the South, that haply I may hear the songs of love and fellowship raised in the meetings of the believers. 

Mes jours sont comptés, et en dehors de cela il n’y a plus, ici-bas, aucune joie pour moi.
Oh, how I yearn to see the friends united, even as a shining strand of pearls, as the brilliant Pleiades, as the rays of the sun, the gazelles of one meadow!
“The mystic nightingale is singing for them; will they not listen? The bird of paradise is warbling; will they not hear? The Angel of the Kingdom of Abha is calling to them; will they not hearken? The Messenger of the Covenant is pleading; will they not heed?
Ah! I am waiting, waiting to hear the glad news that the believers are the embodiment of sincerity and loyalty, the incarnation of love and amity and the manifestation of unity and concord!
  “Will they not rejoice my heart? 
“Will they not satisfy my yearnings? 
“Will they not heed my pleadings? 
“Will they not fulfill my hopes? 
“Will they not answer my call?
 





“I am waiting, I am patiently waiting!”

(`Abdu’l-Bahá, cité en totalité en Bahá’í Year Book, v 1, [1926], p. 31 [un prédécesseur  de The Bahá’í World]; aussi cité en part par Shoghi Effendi en Dieu Passe près de Nous, Chapitre 21, p. 309; et par J.E. Esslemont en Bahá’u’lláh et l’Ère Nouvelle, p. …)]
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Dirige-toi vers le rivage du très grand océan, puis pénètre dans l’Arche Vermeille que Dieu, dans le Qayyúm-I-Asmá, a réservée au peuple de Bahá. En vérité, elle vogue sur terre et mer. Quiconque y pénètre est sauvé ; qui s’en détourne, est perdu. 
(Bahá’u’lláh, Épître au Fils du Loup, verset 203, p. …)

5. Le Peuple de Bahá…
Rassemble tout Sion, ô Carmel, et annonce la joyeuse nouvelle: “Celui Qui était caché aux yeux des mortels est venu! Sa conquérante souveraineté est aujourd’hui manifeste et Son universelle splendeur révélée. Garde-toi d’hésiter ou de t’arrêter. Hâte-toi de faire le tour de la Cité de Dieu descendue du ciel, de la céleste Kaaba autour de laquelle gravitèrent en adoration les favoris de Dieu, ceux qui avaient le coeur pur, et aussi les plus hautes milices célestes.” Oh! Combien il Me tarde de pouvoir annoncer sur tous les points du globe et porter à toutes ses cités la joyeuse nouvelle de cette Révélation qui a attiré le coeur du Sinaï et au nom de laquelle le Buisson Ardent s’écrie : “A Dieu, le Seigneur des Seigneurs, appartiennent les royaumes du ciel et de la terre.” En vérité, voici le Jour où la terre et la mer se réjouissent d’une telle déclaration, le Jour en vue duquel furent mises en réserve toutes ces choses que Dieu, dans Sa bonté inconcevable au coeur et à l’esprit humains, a décidé de révéler. Avant peu, Il t’enverra Son Arche d’Alliance et manifestera le peuple de Bahá I il est parlé dans le Livre des Noms.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 11. “Gloire à ce jour, ce jour où les parfums de la miséricorde ont été répandus ...”, p. …)

Chaque âme réceptive qui a en ce jour inhalé le doux parfum de son vêtement et a, avec un coeur pur, tourné son visage vers l’horizon très glorieux est comptée parmi le peuple de Bahá dans le Livre pourpre. Saisissez en mon nom le calice de ma tendre bonté, puis désaltérez-vous dans mon glorieux et merveilleux souvenir.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: KITAB-I-AHD [Livre de l’Alliance], p. …)

[Dirige-toi vers le rivage du très grand océan, puis pénètre dans l’Arche Vermeille que Dieu, dans le Qayyúm-I-Asmá, a réservée au peuple de Bahá. En vérité, elle vogue sur terre et mer. Quiconque y pénètre est sauvé ; qui s’en détourne, est perdu. 

(Bahá’u’lláh, Épître au Fils du Loup, verset 203, p. …)]

Nous te citerons à présent la Fidélité et son rang [“station” en anglais –ed.] aux yeux de Dieu, ton Seigneur, le Seigneur du Trône Puissant. Un jour, Nous Nous rendîmes dans Notre Île Verdoyante. À Notre arrivée, Nous contemplâmes les eaux rapides de sa rivière et ses arbres luxuriants au travers desquels se jouait le soleil. Regardant vers la droite, Nous vîmes ce que la plume est impuissante à décrire ; elle est incapable de relater ce que vit l’œil du Seigneur de l’Humanité en ce Lieu Sanctifié et Sublime, exalté et béni. [Cf. aussi: “Ô Souverain, écoute la Voix du Feu allumé dans cet Arbre verdoyant, sur ce Sinaï élevé ce Lieu Sacré et Nivéen, par-delà la Cité Éternelle….” (dans L’appel du Seigneur des Armées, Chapitre: “Suriy-I-Haykal”, Section: “Napoléon III”, verset: 133, p. …) –ed.]
Nous tournant alors vers la gauche, Nous contemplâmes l’une des Beautés du Paradis Suprême qui, dressée sur une colonne de lumière, s’écriait avec force: “Ô habitants du ciel et de la terre ! Voyez Ma beauté, Mon apparence, Ma splendeur et Mon éclat. Par Dieu, le Vrai ! Je suis la Fidélité, Sa manifestation et Sa beauté.

Je récompenserai quiconque s’attachera à Moi, reconnaîtra Mon rang et Ma condition [“station” en anglais –ed.], et se tiendra fermement au pan de Ma robe. Je suis le plus grand ornement du peuple de Bahá et l’habit de gloire pour tous ceux qui sont dans le royaume de la création. Je suis l’instrument suprême de la prospérité du monde et l’horizon de certitude pour tous les êtres.” Ainsi t’avons-Nous révélé ce qui rapprochera les hommes du Seigneur de la création.
(Bahá’u’lláh, Épître au Fils du Loup, verset 197, p. …)

Fréquentez tous les hommes, ô peuple de Bahá, dans un esprit d’amitié et de fraternité. Si vous possédez quelque vérité, joyau I les autres sont privés, partagez-la en des termes d’une bonté et d’une bienveillance extrêmes. Si elle est acceptée et réalise son dessein, votre objectif est atteint. Si quelqu’un la refuse, laissez-le à lui-même et suppliez Dieu de le guider. Gardez-vous de le traiter avec malveillance. Un langage bienveillant est l’aimant naturel du cœur des hommes. C’est le pain de l’esprit qui donne un sens aux mots, c’est la fontaine lumineuse de la sagesse et de la compréhension.
(Bahá’u’lláh, Épître au Fils du Loup, verset 21, p. …)

Ô peuple de Bahá ! Soumettez la citadelle des cœurs par les épées de la sagesse et de la parole. Un voile évident enveloppe ceux qui se disputent, mus par leurs désirs. Dis: L’épée de la sagesse est plus brûlante que la chaleur de l’été et plus aiguisée que des lames d’acier, si vous pouviez le comprendre ! Tirez-la en Mon nom et par Mon pouvoir ; avec elle, conquérez la cité du cœur de ceux qui se sont retranchés dans la forteresse de leurs désirs corrompus. Ainsi vous l’ordonne la Plume du Très-Glorieux, tandis qu’elle est menacée par les épées des rebelles. 
(Bahá’u’lláh, Épître au Fils du Loup, verset 92, p. …)

O serviteur de Bahá! Sacrifie-toi sur le chemin de Dieu et prends ton vol vers les cieux de l’amour pour la Beauté d’Abha, car tout mouvement animé par l’amour se déplace de la périphérie vers le centre, de l’espace vers l’Astre du Jour de l’univers. Peut-être penseras-tu que c’est là chose difficile, mais je te dis qu’il ne peut en être ainsi car, lorsque le pouvoir de motivation et de direction est la divine force du magnétisme, il est possible, grâce à son aide, de traverser aisément et allègrement le temps et l’espace. Gloire au peuple de Bahá!

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 166. “O serviteur de Bahá! ...”, p. …)
· [“Inspire then my soul…”

…Inspire then my soul, O my God, with Thy wondrous remembrance, that I may glorify Thy name. Number me not with them who read Thy words and fail to find Thy hidden gift which, as decreed by Thee, is contained therein, and which quickeneth the souls of Thy creatures and the hearts of Thy servants. Cause me, O my Lord, to be reckoned among them who have been so stirred up by the sweet savors that have been wafted in Thy days that they have laid down their lives for Thee and hastened to the scene of their death in their longing to gaze on Thy beauty and in their yearning to attain Thy presence. And were any one to say unto them on their way, “Whither go ye?” they would say, “Unto God, the All-Possessing, the Help in Peril, the Self-Subsisting!”
The transgressions committed by such as have turned away from Thee and have borne themselves haughtily towards Thee have not availed to hinder them from loving Thee, and from setting their faces towards Thee, and from turning in the direction of Thy mercy. These are they who are blessed by the Concourse on high, who are glorified by the denizens of the everlasting Cities, and beyond them by those on whose foreheads Thy most exalted pen hath written: “These! The people of Bahá. Through them have been shed the splendors of the light of guidance.” Thus hath it been ordained, at Thy behest and by Thy will, in the Tablet of Thine irrevocable decree.
Proclaim, therefore, O my God, their greatness and the greatness of those who while living or after death have circled round them. Supply them with that which Thou hast ordained for the righteous among Thy creatures. Potent art Thou to do all things. There is no God but Thee, the All-Powerful, the Help in Peril, the Almighty, the Most Bountiful.
(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, pp. 83-84)] [Needs version in French]
Dis: Enseignez la Cause de Dieu, ô peuple de Bahá, car Il a fait à chacun un devoir de proclamer Son Message, et Il tient cette proclamation pour un acte méritoire entre tous. Un tel acte n’est acceptable que lorsque celui qui enseigne la Cause croit lui-même fermement en Dieu, le Protecteur suprême, l’Indulgent, le Tout-Puissant. Il a, de plus, ordonné que cette Cause soit enseignée par la puissance de la parole humaine et non par un recours à la violence. Tel est le commandement envoyé du Royaume de Celui Qui est le Très-Sublime, le Très-Sage. Gardez-vous d’entrer en contestation avec qui que ce soit: au contraire, efforcez-vous, par vos manières affables et vos exhortations les plus convaincantes, de faire pénétrer la vérité dans l’esprit de votre auditeur. Si celui-ci se laisse persuader, ce sera pour son plus grand bien; s’il n’en est rien, détournez-vous de lui et tournez votre visage vers la Cour sacrée de Dieu, demeure d’une resplendissante sainteté.

N’entrez en conflit avec qui que ce soit concernant les biens et affaires de ce monde, car Dieu les a abandonnés aux mains de ceux qui ont fondé en eux tout leur espoir. Dans le monde tout entier, Il a fait choix pour Lui-même du coeur de l’homme, ce coeur qui peut être conquis par les armées de la révélation et des saintes paroles. Ainsi en a-t-il été ordonné par le Doigt de Bahá, sur la Tablette de l’irrévocable décret de Dieu, par le commandement de [“Celui Qu’est” en anglais –ed.] l’Ordonnateur Suprême, l’Omniscient.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 128. “Dis: Convient-il qu’un homme se dise le disciple du Seigneur ...”, p. …)

Et maintenant, en ce qui concerne ta question sur le point de savoir si les âmes humaines restent, après avoir été séparées des corps, conscientes les unes des autres, sache que les âmes du peuple de Bahá qui sont entrées dans l’Arche Rouge et y ont été établies communieront entre elles si intimement, qu’en toutes leurs aspirations, tous leurs buts et tous leurs efforts, elles ne formeront qu’une seule et même âme. Et voilà, en vérité, des âmes qui auront été bien informées, clairvoyantes et douées d’entendement. Ainsi en a décrété Celui Qui est l’Omniscient, le Très-Sage.

Ceux, parmi le peuple de Bahá, qui sont les habitants de l’Arche de Dieu, connaissent tous parfaitement leurs états et conditions réciproques et ils sont unis entre eux par les liens d’une intime communion. Une telle union, cependant, dépend de leur foi et de leur conduite. Ceux qui sont de même niveau et de même condition connaissent parfaitement leurs capacités, caractères, talents et mérites réciproques, alors que ceux qui sont d’un niveau inférieur sont incapables de comprendre de manière adéquate la condition de ceux qui sont d’un rang supérieur ou d’apprécier leurs mérites. Chacun recevra sa part de son [“ton” en anglais –ed.] Seigneur. Béni l’homme qui s’est tourné vers Dieu et a marché fermement dans Son amour, jusqu’à ce que son âme ait pris son essor vers Dieu, le Souverain Seigneur de tous, l’Omnipotent, le Clément, le Miséricordieux.

En revanche, les âmes des infidèles – et cela je l’atteste – au moment de rendre à Dieu leur dernier souffle, prendront conscience de toutes les bonnes choses qu’elles auront négligé d’acquérir. Elles se lamenteront sur leur sort et s’humilieront devant Dieu, et elles continueront de le faire après qu’elles auront quitté leur corps.

Il est clair et évident qu’après leur mort physique, tous les hommes prendront conscience de la valeur de leurs actes et comprendront pleinement ce que leurs mains ont forgé. Je le jure par l’Etoile du Matin qui brille à l’horizon de la puissance Divine ! Au moment où ils quitteront cette vie, les fidèles du seul vrai Dieu éprouveront une joie et une allégresse impossibles à décrire, tandis que ceux qui auront vécu dans l’erreur seront remplis d’une consternation sans égale et saisis de crainte et tremblements I on ne peut se faire idée. Heureux celui qui aura bu le vin de la foi, par la grâce et la multitude des bienfaits de Celui Qui est le Seigneur de toutes les croyances...

Le Jour est venu où les aimés de Dieu doivent tenir leurs yeux fixés sur Sa Manifestation, et s’attacher à tout ce qu’il plaît à cette Manifestation de leur révéler. Certaines traditions des âges anciens ne reposent sur aucun fondement, et les notions entretenues par les générations passées, et qui sont rapportées dans leurs livres, ont pour la plupart été influencées par les désirs d’une inclination corrompue. Tu sais, toi-même, combien sont erronés la plupart des commentaires et interprétations des paroles de Dieu ayant maintenant cours parmi les hommes. Leur inexactitude a été parfois pleinement démasquée, notamment dans le cas où, les voiles ayant été déchirés qui séparaient leurs auteurs de la vérité, ceux-ci ont publiquement reconnu qu’ils n’avaient point saisi la signification d’une seule parole de Dieu.

Nous voudrions vous amener à comprendre que si les aimés de Dieu purifiaient leur coeur et leurs oreilles des vains propos qui furent émis autrefois, et s’ils tournaient leur âme vers Celui Qui est l’Aurore de Sa Révélation et vers tout ce qu’Il a manifesté, une telle attitude serait jugée par Dieu hautement méritoire...

Magnifie Son Nom et sois de ceux qui rendent grâces. Transmets Mon salut à Mes bien-aimés, choisis par Dieu pour Son Amour, et auxquels il a permis de réaliser leurs aspirations. Et gloire à Dieu, le Seigneur de tous les mondes !

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 86. “Et maintenant, en ce qui concerne ta question sur le point de savoir si les âmes ...”, p. …)
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A propos de ce royaume, il existe maintes relations et bien des versets de portée générale ou particulière. Mais deux d’entre eux suffiront déjà à servir de lumière aux hommes de coeur et d’esprit.

Le premier est sa déclaration que voici: “O mon serviteur! Obéis-moi et je te ferai semblable à moi-même. Je dis: Sois! Et cela est; et tu diras: Sois! Et cela sera.”

Et puis voici le second: “O fils d’Adam! Ne cherche l’amitié de personne jusqu’à ce que tu me trouves, et chaque fois que tu me désireras, tu me trouveras près de toi.”

Aussi fortes que soient les preuves avancées ici, et merveilleuses les allusions, elles ne concernent pourtant qu’une seule lettre, un simple point. “Telle fut la voie de Dieu... et tu n’y trouveras point de changement.” [Qur’án 33:62; 48:23.]
(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La quatrième vallée, p. …)

F. Opposition, inimitié, attaques, obstruction, oppression, démenti, répudiation...
“…car telle est la voie des inattentifs, depuis la nuit des temps.”

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 195. “O toi, bourgeon exalté du divin Arbre de Lotus! ...”, p. …)

· “…le chasseur jaloux traque ce daim parmi les prairies de l’amour.”

Mais la tête se levant pour l’amour de Dieu sera sûrement tranchée…  [et…]

O Mon ami, bien des chiens poursuivent cette gazelle du désert de l’unité, bien des serres agrippent ce mauvis des jardins éternels. Embusqués, d’impitoyables corbeaux guettent cet oiseau des espaces célestes, et le chasseur jaloux traque ce daim parmi les prairies de l’amour.

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de la vraie pauvreté et de l’anéantissement absolu, près de fin, passim, p. …)

Réfléchis un instant; pourquoi ceux qui le cherchaient et l’attendaient en vinrent-ils à le renier d’une façon telle que la plume et la parole sont impuissantes à expliquer la férocité de leur attaque ? Aucune des Manifestations de Sainteté ne put apparaître sans être affligée par les hommes qui La renièrent, La rejetèrent et s’opposèrent à Elle violemment. Ainsi fut-il révélé : “Que Mes serviteurs sont malheureux ! Aucun Apôtre n’est venu vers eux qu’ils ne L’aient pris pour l’objet de leurs railleries.” [Qur’án 36:30] “Chaque peuple tramait des machinations contre ses Prophètes et voulait S’en saisir par la force. On combattait avec le mensonge pour étouffer la vérité.” [Qur’án 40:5] ….

Lorsque tu connaîtras les tourments qu’ont eu à subir les Prophètes de Dieu et les vraies raisons des objections soulevées par leurs oppresseurs, tu auras certainement compris l’importance de leur situation. Et plus tu observeras avec attention les démentis de ceux qui s’opposent aux Manifestations des attributs divins plus ta foi dans la Cause de Dieu sera fortifiée.

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Chapitre: Première partie, Versets 1.9 – 1.12, et 1.18 – 1.19, passim, p. …)

49. Ô Temple de Dieu, les armées de la Révélation Divine étaient-elles à peine envoyées par le Seigneur de tous les noms et attributs, brandissant les bannières de Ses signes, qu’étaient mis en déroute les interprètes du doute et de l’imagination. Ils ne crurent pas aux preuves évidentes de Dieu, le Secours, l’Absolu, et ils se dressèrent contre Lui avec inimitié et opposition….

(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, Chapitre: “Suriy-I-Haykal”, Section: “Sourate du Temple”, Verset: 48, p. …)

Réfléchissez à ce qui put motiver de semblables actions et à ce qui peut provoquer une telle attitude envers les révélateurs de la beauté du très-Glorieux. La cause du refus et de l’opposition des peuples d’autrefois, quelle qu’elle soit, a maintenant abouti à la perversité des peuples de cette époque. Soutenir qu’elle doit être imputés à l’insuffisance du témoignage providentiel n’est que flagrant blasphème. Quoi de plus éloigné, en effet, de la bonté de la Providence et de sa tendre miséricorde que de choisir, entre toutes, une âme pour servir de guide à ses créatures, et de lui refuser ensuite la pleine mesure de son divin témoignage, en infligeant, d’autre part, à son peuple, un châtiment sévère pour s’être détourné de son élu. En fait, la multitude des bienfaits du Seigneur de tous les êtres n’a cessé d’embrasser, par les manifestations mêmes de sa divine essence, la terre et tout ce qu’elle contient. Pas un moment sa grâce n’a été retirée à l’humanité et les torrents de sa tendre bonté n’ont cessé de pleuvoir sur elle. Une telle conduite ne doit donc être attribuée qu’à la petitesse d’esprit de ceux qui errent dans la vallée de l’arrogance et de l’orgueil, qui se perdent dans les déserts de l’éloignement de Dieu, suivent les chemins de leurs vaines imaginations et obéissent aux aveugles diktats de leurs chefs spirituels. Leur unique souci est de faire de l’opposition, leur seul désir d’ignorer la vérité. Pour tout observateur clairvoyant, il est évident que si, aux jours de chacune des manifestations du Soleil de Vérité, ces gens avaient purifié leurs yeux, leurs oreilles et leurs coeurs de tout ce qu’ils avaient jusque-là vu, entendu et senti, ils n’auraient certes pas été privés de contempler la beauté de Dieu, et ne se seraient pas écartés des demeures de gloire. Mais ayant pesé à la balance de leur propre savoir le témoignage de Dieu et l’ayant, faute d’entendement, trouvé en désaccord avec ce qu’ils avaient glané dans les enseignements des chefs de leur foi, ils se sont levés pour commettre des actes si répréhensibles... [Soulignement ajouté –ed.]
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Première partie, Versets 1.55-1.62, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh,  Chapitre: 13. “Considérez le passé. Combien, grands et petits, ont de tous temps ...”, p. …)

Ni les grognements, ni les aboiements de ceux qui t’entourent, ni l’opposition des armées du monde ne peuvent empêcher le Tout-Puissant d’atteindre Son but. La terre entière est enflammée par le Verbe de Ton Seigneur, le Très-Glorieux, Verbe qui est plus doux que la brise matinale. Il se manifeste sous la forme d’un temple humain par lequel Dieu vivifie l’âme de Ses serviteurs sincères. En son essence, ce Verbe est l’eau-de-vie par laquelle Dieu purifie le coeur de ceux qui se tournent vers Lui en oubliant tout autre mention, et par laquelle Il les attire vers le siège de Son puissant Nom. Nous en avons aspergé le peuple des tombes et vois : ils se lèvent les yeux fixés sur la Beauté éblouissante et resplendissante de leur Seigneur.

(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, Chapitre: “Suriy-I-Ra’is”, Verset: 1, p. …)

[L’aboiement des chiens se fait entendre avec force de tous cotés : où est le lion de la forêt de Ta puissance, ô Toi qui châties les mondes?…
(Bahá’u’lláh, Le Tablette du Feu, Verset: 1.6, Livres de Prières variés…)]

O toi, bourgeon exalté du divin Arbre de Lotus! ... Lorsque tu es méprisé et rejeté par les méchants, ne sois pas abattu et, lorsque tu subis le pouvoir et l’obstination des présomptueux, ne sois pas contrarié ou découragé, car telle est la voie des inattentifs, depuis la nuit des temps. “O la misère des hommes! Aucun Messager ne vient à eux, mais ils Le couvrent de ridicule” [Qur’án 36:29 ]

En vérité, les attaques des ignorants et les obstacles dressés par eux ne font qu’exalter la Parole de Dieu et propager, de par le monde, Ses signes et Ses témoignages; Sans cette opposition des dédaigneux, sans cette opiniâtreté des calomniateurs, sans cette véhémence des orateurs, sans ces cris et gémissements des grands et des petits, sans ces accusations de mécréance portées par les ignorants, sans ce tumulte de la part des imbéciles – comment la nouvelle de l’avènement du Point Primordial et de la brillante aurore de l’Astre du Jour de Bahá aurait-elle jamais pu se répandre d’est en ouest? Comment la planète aurait-elle pu être basculée d’un pôle sur l’autre? Comment la Perse aurait-elle pu devenir le foyer de splendeurs éparpillées et l’Asie Mineure, le coeur rayonnant de la beauté du Seigneur? Comment – mais comment donc – la flamme de la Manifestation aurait-elle pu se propager vers le Sud? Par quel moyen les cris de Dieu auraient-ils pu être perçus dans le grand Nord? Comment Ses appels auraient-ils pu être entendus sur les continents d’Amérique et d’Afrique noire?….

Toute louange et reconnaissance à la Beauté Bénie pour avoir fait intervenir les armées de Son Royaume d’Abha et nous avoir accordé son assistance toujours renouvelée, fiable comme les étoiles qui se lèvent au firmament. Dans chaque région de la terre, Il a soutenu ce serviteur solitaire: à tout instant, Il m’a fait connaître les signes et les témoignages de son amour; Il a plongé dans la stupeur tous ceux qui s’accrochent à leurs vaines illusions et les a marqués d’infamie aux yeux des grands et des humbles; par Lui, ceux qui poursuivent leurs lubies et leurs vaines imaginations sont devenus des objets de l’opprobre général, et les arrogants ont été exposés aux regards de tous; par Lui, les amis qui manquaient de foi ont servi d’avertissement à chaque témoin, et les instigateurs des hésitants se sont mis à n’aimer qu’eux-mêmes et à sombrer dans l’infatuation; pendant ce temps, par le pouvoir de Sa puissance, Il a fait se lever cet oiseau aux ailes brisées devant tous les habitants de la terre; Il a bousculé les rangs serrés des séditieux, apporté la victoire aux armées du salut et insufflé, dans les coeurs de ceux qui sont fermes dans l’Alliance et le Testament, le souffle de la vie éternelle.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 195. “O toi, bourgeon exalté du divin Arbre de Lotus! ...”, passim, pp. … - …) [Italique ajouté –ed.]

[But after I leave, some people may arise in opposition, heaping persecutions upon you in their bitterness, and in the newspapers there may be articles published against the Cause. Rest ye in the assurance of firmness. Be well poised and serene, remembering that this is only as the harmless twittering of sparrows and that it will soon pass away. If such things do not happen, the fame of the Cause will not become widespread, and the summons of God will not be heard. Consider the history of the past.[Italique ajouté –ed.]

(‘Abdu’l-Bahá, The Promulgation of Universal Peace, pp. 428-429)] 
Chacun des processus de purification par lequel une Sagesse impénétrable a choisi de purger, périodiquement, la communauté de Ses disciples élus de la souillure des indésirables et des indignes, ces victimes d’une jalousie implacable l’ont salué comme un symptôme de l’invasion des forces du schisme qui devait bientôt saper sa force, corrompre sa vigueur et achever sa ruine.
(Shoghi Effendi, L’Ordre Mondial de Bahá’u’lláh, Chapitre: 5. L’AMÉRIQUE ET LA PLUS GRANDE PAIX, p. …)

[Shoghi Effendi, souvent obligé d’annoncer publiquement non seulement la chute spirituelle de I très connus, mais aussi celle des membres de la propre famille d’Abdu’l-Bahá, parler d’eux comme “ceux I les actes proclament la coupure de l’Arbre Sacré et leur forfaiture de leurs droits de naissance sacrés”. Son coeur, disait-il était oppressé par “les défections répétées” de la “parenté indigne” du Maître bien-aimé. Des défections qui, dit-il clairement, étaient un processus de purification par lequel, une Sagesse inscrutable a choisi de purger, de temps en temps, le corps de Ses adeptes choisis, de la souillure de l’indésirable et de l’indigne...” Shoghi Effendi soulignait que ceux qui sont hostiles a la Foi prennent toujours ce processus de purification pour le symptôme d’un schisme naissant qu’ils anticipent avec espoir, et qui amènera sa chute; Mais cela ne s’est jamais réalisé.

(Rúhíyyíh Rabbaní, La Perle Inestimable, Chapitre 5. LE PRINCIPE DE LA LUMIERE ET DE L’OMBRE, près de fin, p….)]
Nous devrions donc non seulement faire bon accueil aux attaques ouvertes que ses ennemis déclarés lancent continuellement contre elle, mais aussi considérer comme une bénédiction déguisée chacun des assauts qu’elle subit périodiquement du fait de ceux qui apostasient leur foi, ou qui prétendent en être les interprètes fidèles. Loin de saper la Foi, de telles attaques, venant de l’intérieur comme de l’extérieur, consolident ses fondements et avivent l’intensité de sa flamme. Visant à obscurcir son éclat, elles proclament au monde entier combien ses préceptes sont élevés, son unité complète, sa position unique et son influence pénétrante.

Je ne pense pas un seul instant que de telles clameurs, principalement imputables à une rage impuissante contre la marche irrésistible de la Cause de Dieu, puissent jamais faire du tort aux vaillants combattants de la Foi. Car ces âmes héroïques, qu’elles luttent dans la forteresse inexpugnable de l’Amérique ou qu’elles se battent au coeur de l’Europe et, au-delà des mers, jusqu’au continent d’Australasie, ont déjà démontré abondamment la ténacité de leur Foi et la valeur immuable de leur conviction. [Italique ajouté –ed.]
(Shoghi Effendi, L’Ordre Mondial de Bahá’u’lláh, Chapitre: 2. L’ORDRE MONDIAL DE BAHÁ’U’LLÁH – AUTRES CONSIDERATIONS, Section: Une bénédiction déguisée, p. …)

[“Shoghi Effendi avait l’habitude de dire que quelque chose semblait toujours naître de ses souffrances. Il subissait ces ordalies de feu — car réellement il souffrait a tel point qu’il semblait se consumer — et alors quelque pluie du ciel sous forme de bonnes nouvelles, se déversait sur lui et aidait a sa résurrection. J’ai peur que le mystère du sacrifice reste encore un mystère pour moi. Mais assurément les Saints de ce monde [“Êtres Sacrés” en anglais –ed.] paient très cher leurs victoires.” 

(Rúhíyyíh Rabbaní, La Perle Inestimable, Chapitre 4. MARTHA ROOT ET LA REINE MARIE DE ROUMANIE, au debut, p. …]

· [“…Thou wast not alone…”
O thou herald of the Kingdom! Thou wast not alone in the trip thou didst undertake in various places. The spirit and soul of ‘Abdul-Bahá was with thee. Although thou hast been afflicted with many and severe persecutions, hast heard derision, scorn and contempt and observed the opposition of the heedless ones, yet this is conducive to thy glory, that thou hast been made a target for the arrow of opposition in the Path of God and hast drunk the cup of affliction. Consider this, how many a calamity was submitted to by those sanctified souls in bygone ages and to how many sufferings they were resigned! Thou also must endure dire oppression and ordeals in the Path of ABHA and maintain the feet of steadfastness and firmness. Then thou shalt behold the confirmation of God surrounding thee. Rejoice thou and be happy that thou hast attained to this station and walked in the footsteps of the holy souls.

(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 1, pp. 220-221)]

· “…De ce Temple, élève donc…”

12. …De ce Temple, élève donc les temples de l’Unité de Dieu afin qu’ils fassent part, dans les royaumes de la création, des joyeuses nouvelles de leur Seigneur, le Très-Exalté, le Très-Glorieux, et qu’ils soient de ceux qui sont illuminés par Sa lumiére. 

13. …Sous peu, Dieu fera sortir de Son Temple ces âmes qui demeureront imperturbables face aux insinuations des rebelles, et boiront à tout moment de cette coupe qui est la vie même. Ceux-là sont, en vérité, parmi les bienheureux. 

14. Voici les serviteurs qui demeurent à l’abri de la tendre miséricorde de leur Seigneur et restent impassibles face à ceux qui cherchent à obstruer leur sentier…. 

15. Ce sont eux qui gravitent autour de la Cause de Dieu, comme les ombres tournent autour du soleil…. 

16. Ces âmes sont les protectrices de la Cause de Dieu sur terre; elles préserveront sa beauté de la noire poussière des désirs futiles et des vaines imaginations. Dans le sentier de leur Seigneur, elles ne craindront pas pour leur vie ; plutôt sacrifieront-elles tous leurs biens, dans leur enthousiasme à contempler la face de leur Bien-Aimé….

(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, “Súriy-I-Haykal”, Versets: 12-16, passim,  pp. …)

[Glorified art Thou, O Lord my God! I yield Thee thanks for that Thou hast made me the target of divers tribulations and the mark of manifold trials, in order that Thy servants may be endued with new life and all Thy creatures may be quickened. 

I swear by Thy glory, O Thou the Best Beloved of the worlds and the Desire of all such as have recognized Thee! The one reason I wish to live is that I may reveal Thy Cause, and I seek the continuance of life only that I may be touched by adversity in Thy path. 

I implore Thee, O Thou by Whose summons the hearts of all them who were nigh unto Thee have soared into the atmosphere of Thy presence, to send down upon Thy loved ones what will enable them to dispense with all else except Thee. Endue them, then, with such constancy that they will arise to proclaim Thy Cause, and will call on Thy name, before all that are in Thy heaven and on Thy earth, in such wise that the Pharaonic cruelties inflicted by the oppressors among Thy servants will not succeed in keeping them back from Thee. 

Thou art, verily, the God of power, the God of glory, the God of strength and wisdom.

(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, pp. 146-147)] [Needs version in French]

1. Las Lettres de Négation ...doivent necessairement d’exister en Ton royaume
[For the letters of negation, no matter how far they may be removed from the holy fragrances of Thy knowledge, and however forgetful they may become of the wondrous splendors of the dawning light of Thy beauty, which are shed from the heaven of Thy majesty, must needs exist in Thy realm, so that the words which affirm Thee may thereby be exalted. [Needs French version]


(Baha'u'llah, Prayers and Meditations by Baha'u'llah, p. 325)]
L’homme doit marcher dans de nombreux sentiers et être soumis à différents processus dans son évolution vers le haut. Physiquement, il ne naît pas dans toute sa taille mais passe par les états consécutifs de foetus, bas âge, enfance, jeunesse, maturité et vieillesse. Supposez qu’il ait le pouvoir de rester jeune toute sa vie. Il ne pourra alors comprendre la signification de la vieillesse et ne pourra croire qu’elle existe. S’il ne peut réaliser la condition de la vieillesse, il ne pourra savoir qu’il est jeune. Il ne connaîtra pas la différence entre jeune et vieux sans faire l’expérience de ce qui est vieux. A moins d’être passé par le stade de l’enfance, comment saurez-vous que c’est un bébé qui est à côté de vous ? S’il n’y avait pas le mal, comment reconnaîtriez-vous le bien ? Si ce n’était par le péché, comment apprécieriez-vous la vertu ? Si les mauvaises actions étaient inconnues, comment pourriez-vous louer les bonnes actions ? Si la maladie n’existait pas, comment comprendriez-vous la santé ? Le mal n’existe pas, c’est l’absence de bien; la maladie est la perte de la santé; la pauvreté le manque de richesse. Quand la richesse disparaît vous êtes pauvre; vous regardez dans la tirelire et n’y trouvez rien. Sans la connaissance il y a ignorance; l’ignorance est donc simplement le manque de savoir. La mort est l’absence de vie. En conséquence, d’un côté nous avons l’existence, de l’autre la non-existence, la négation ou l’absence d’existence. 

En résumé, le voyage de l’âme est nécessaire. Le chemin de vie est la route qui conduit à la connaissance et au savoir divins. Sans éducation et direction l’âme ne pourrait jamais progresser au-delà des conditions de sa nature inférieure qui est ignorante et imparfaite. 

(‘Abdu’l-Bahá, Les Bases de L’unité du Monde, Chapitre 21: “Nécessité d’une éducation divine”, Versets: 76-83, p. 107-108)
· “…sera livré au feu et placé à l’ombre de la negation…”

Le Bayan constituera la balance infaillible de Dieu jusqu’au jour de la résurrection qui est le jour de celui que Dieu rendra manifeste.

Quiconque agit conformément à ce qui y est révélé résidera au paradis, à l’ombre de son affirmation, et sera compté parmi les plus sublimes Lettres en présence de Dieu; alors que quiconque dévie – ne fût-ce que dans la mesure de la pointe d’un grain d’orge – sera livré au feu et placé à l’ombre de la négation.

Cette vérité a également été exposée dans le Qur’an où, en de nombreux passages, Dieu a établi que quiconque prononcerait des jugements contraires aux limites fixées par Lui, serait considéré comme un infidèle...

(Le Báb, Sélections des Écrits du Bab, Chapitre: BAY Chp 2.6. “Le Bayan constituera la balance infaillible de Dieu jusqu’au jour...”, p. …)

“ Il est venu Celui autour Duquel gravite le Point du Bayán “ (le Báb), témoigne Bahá’u’lláh, confirmant l’inconcevable grandeur et le caractère de prééminence de Sa propre révélation. “Si tous ceux qui sont dans les cieux et sur la terre”, affirme-t-Il encore, “étaient en ce jour investis des pouvoirs et des attributs destinés aux Lettres du Bayán I le rang est dix mille fois plus glorieux que celui des Lettres de la Dispensation Coranique, et si tout un chacun hésitait, fut-ce 
l’espace d’un clin d’oeil à reconnaître Ma Révélation, ils seraient rangés, au regard de Dieu, parmi ceux qui se sont égarés, et considérés comme des Lettres de Négation Il est puissant le Roi du Divin pouvoir “, affirme-t-Il dans le Kitáb-I-Iqán en faisant allusion à Lui-même, “et d’une seule lettre de Ses paroles merveilleuses, il est capable d’éteindre le souffle de vie qui anime le Bayán tout entier et son peuple, et par une seule lettre, il peut leur conférer une vie nouvelle et sans fin, les inciter à se lever et à se hâter de sortir des sépulcres de leurs désirs égoïstes et vains.”

(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en Dieu Passe pres de Nous, CHAPITRE VI: Naissance de la révélation Bahá’í, p. 94)

[I recognize, moreover, that were any of the revelations of Thy names and Thine attributes to be withheld, though it be the weight of a grain of mustard seed, from whatsoever hath been created by Thy power and begotten by Thy might, the foundations of Thine everlasting handiwork would thereby be made incomplete, and the gems of Thy Divine wisdom would become imperfect. For the letters of negation, no matter how far they may be removed from the holy fragrances of Thy knowledge, and however forgetful they may become of the wondrous splendors of the dawning light of Thy beauty, which are shed from the heaven of Thy majesty, must needs exist in Thy realm, so that the words which affirm Thee may thereby be exalted.

(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, p. 325)]

2. Le Principe de la Lumière et de l’Ombre, l’éclat et las ténèbres, la vérité et le mensonge 

Mais si la pierre de touche était connue, les hommes sauraient distinguer la vérité de l’erreur, le jour de la nuit, le soleil de l’ombre.

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Deuxième partie, Verset: 2.397, p. …)

Au nombre des enseignements de Bahá’u’lláh figure aussi l’unité de l’humanité, le fait que tous les êtres humains sont les brebis de Dieu et qu’Il est le bon Berger. Ce Berger est bon envers toutes les brebis, car Il les a toutes créées, formées, soignées et protégées. Il ne fait aucun doute que le Berger est bon envers toutes les brebis et s’il se trouve parmi elles des ignorantes, elles doivent être éduquées; s’il y a des enfants, ils doivent être formés jusqu’à leur maturité; s’il y a des malades, ils doivent être guéris. La haine et l’hostilité doivent être absentes, car ces ignorants et ces malades devraient être traités comme par un médecin bienveillant. 

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 227. “O vous, hommes estimés, pionniers ...”, p. …)

L’éducation et la formation des enfants sont au nombre des actes les plus méritoires de l’humanité et attirent les grâces et les faveurs du Très-Miséricordieux, car l’éducation est l’indispensable fondement de toute excellence humaine et permet à l’homme de se frayer un chemin vers les sommets de gloire éternelle. Si un enfant est formé dès son plus jeune âge, il pourra, grâce aux soins affectueux du Saint Jardinier, boire à la source cristalline de l’esprit et de la connaissance, tel un jeune arbre parmi les ruisseaux. Il recueillera assurément les brillants rayons du Soleil de Vérité et, par sa lumière et sa chaleur, continuera à croître, éternellement frais et gracieux, dans le jardin de la vie.

Le guide doit donc aussi être un médecin; il doit, tout en instruisant l’enfant, remédier à ses fautes; il doit lui inculquer le savoir et, en même temps, le former à acquérir une nature spirituelle. Que l’éducateur soigne, tel un médecin, le caractère de l’enfant, et ainsi guérira-t-il les maux spirituels des enfants des hommes.

Si l’humanité déploie tous ses efforts pour accomplir cette tâche essentielle, elle étincellera de mille feux dans de nouvelles parures et projettera la plus belle des lumières; alors ce monde obscur sera illuminé et cette terrestre demeure se transformera en Paradis. Les démons eux-mêmes deviendront des anges, les loups seront les bergers du troupeau et les hordes de chiens sauvages, des gazelles paissant dans les plaines de l’unité: les bêtes enragées se rassembleront en paisibles troupeaux et les oiseaux de proie, aux serres aiguisées comme des couteaux, deviendront des oiseaux au doux gazouillis.

L’intime réalité de l’homme est, en effet, une ligne de démarcation entre l’ombre et la lumière, un lieu où se rejoignent les deux mer [1]. Elle occupe le point le plus bas de l’arc descendant [2] et, par conséquent, elle est capable d’accéder à tous les stades supérieurs. Elle peut, grâce à l’éducation, acquérir toutes les perfections mais, privée d’éducation, elle piétinera au stade le plus bas de l’imperfection. [1 Qur’án 25:55, 35:13, 55:19-25. (Cf. aussi: la Prière du Mariage révélé par ‘Abdu’l-Bahá, laquelle se commence:  “Il est Dieu! O seigneur incomparable!  En ta supreême sagesse, Tu as enjoint aux humains de marier…” –ed.)] [2 Cf.: Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: V.81, “La réincarnation”, pour le commentaire d’‘Abdu’l-Bahá concernant  l’arc de descente et ascente (comme en texte original –ed.)]
(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 103. “L’éducation et la formation des enfants ...”, pp. …-…)

O vous, bien-aimés du Seigneur! Le Royaume de Dieu est fondé sur l’équité et la justice, et aussi sur la miséricorde, la compassion et la bonté envers chaque âme vivante. Efforcez-vous donc, de tout votre coeur, de traiter avec compassion tous les êtres humains, à l’exception de ceux qui nourrissent des ambitions égoïstes, personnelles, ou qui sont atteints de quelque maladie de l’âme. Nous ne pouvons manifester de la bonté à l’égard du tyran, du traître ou du voleur car, loin de les éveiller à leurs fautes, nous les inciterions à demeurer dans leurs desseins pervers. Vous aurez beau manifester de la bonté envers le menteur, il n’en continuera pas moins à mentir de plus belle, car il croira vous avoir abusé, alors que vous ne le comprenez que trop bien et que votre silence n’est motivé que par votre extrême compassion.

[Cf. Référénces au-dessus concernant l’éducation et formation des enfants: “…il doit, tout en instruisant l’enfant, remédier à ses fautes; il doit lui inculquer le savoir et, en même temps, le former à acquérir une nature spirituelle” et “La haine et l’hostilité doivent être absentes, car ces ignorants et ces malades devraient être traités comme par un médecin bienveillant…” –ed.]

En résumé, ce n’est pas seulement leurs semblables que les bien-aimés de Dieu doivent traiter avec miséricorde et compassion; leur bienveillance doit se manifester à l’égard de chaque créature vivante car, sur le plan physique et là où intervient l’esprit animal, les animaux et l’homme partagent les mêmes sentiments. Or l’homme n’a pas saisi cette vérité et croit que les sensations physiques sont réservées aux êtres humains, et c’est pourquoi il se montre injuste et cruel envers les animaux. 

Et pourtant, en vérité, quelle différence y a-t-il lorsqu’il est question de sensations physiques? Les sentiments sont identiques – que vous infligiez une douleur à un homme ou à une bête. Il n’y a là aucune différence quelle qu’elle soit et, en fait, votre attitude est pire lorsque vous faites du tort à un animal, car l’homme dispose du langage; il peut se plaindre, crier et gémir; s’il est attaqué, il peut avoir recours aux autorités et celles-ci le protégeront contre son agresseur. La bête, elle, est muette, elle n’a la faculté ni d’exprimer sa douleur ni de soumettre son cas aux autorités. Si un homme inflige mille maux à une bête, celle-ci ne peut ni l’écarter par la parole ni le traîner devant les tribunaux. Il est donc essentiel que vous fassiez preuve de la plus grande considération pour les animaux et que vous soyez encore plus bienveillant envers eux qu’envers vos semblables.

Formez vos enfants, dès le plus jeune âge, à se montrer tendres et aimants envers les animaux. Si un animal tombe malade, que les enfants s’efforcent de le guérir; s’il a faim, qu’ils lui donnent à manger; s’il a soif, qu’ils le désaltèrent et, s’il est épuisé, qu’ils veillent à lui procurer du repos.

La plupart des êtres humains sont des pécheurs, alors que les bêtes sont innocentes. Celles qui sont pures de tout péché devraient, certes, bénéficier d’une bonté et d’un amour extrêmes – toutes, à l’exception des animaux nuisibles, tels que les loups assoiffés de sang, les serpents vénéneux et autres créatures pernicieuses, car leur montrer de la bonté serait un acte injuste à l’égard des êtres humains et des autres animaux. Si, par exemple, vous vous montrez tendre à l’égard d’un loup, vous faites preuve de tyrannie envers un mouton, car le loup détruira tout un troupeau de moutons. Un chien enragé peut, s’il en a l’occasion, tuer un millier d’hommes et d’animaux. Ainsi, montrer de la compassion envers des bêtes sauvages et enragées, c’est faire preuve de cruauté envers les animaux paisibles. Il faut donc agir en conséquence avec les animaux nuisibles, mais se montrer bon et doux avec les animaux bénis. La tendresse et la bonté d’âme sont des principes fondamentaux du céleste Royaume de Dieu. Vous devriez garder ceci soigneusement en mémoire.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 138. “O vous, bien-aimés du Seigneur! ...”, p. …)

· “…de les faire sortir des déserts des plaisirs egoists…”

…et dans le Feu divin qui le consumait, Il [Moïse] entendit la Voix Spirituelle qui donne la vie, qui Lui commanda de prendre la direction des peuples de Pharaon, de les faire sortir des déserts des plaisirs égoïstes, de les conduire aux plaines des plaisirs célestes et de la direction, afin de les affranchir de l’angoisse de l’éloignement et de les mener à la cité paisible de l’approche où ils pourraient boire l’eau de la fontaine du détachement…

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Première partie, Verset: 1.239, p. …)

Au milieu des Israélites, Il [Moïse] éclaira comme un phare divin et, par la lumière du salut, Il guida ce peuple perdu hors de l’ombre de l’ignorance vers le savoir et la perfection.
(‘Abdu’l-Bahá, Le Secret de la Civilisation Divine, Chapitre 11) XI. “La quatrième norme: obéissance aux commendements de son Seigneur”,  Verset: 11.27, p. …)

Les saints sont des hommes qui ont su s’affranchir du monde matériel et qui ont triomphé du péché. Ils vivent sur la terre mais ne lui appartiennent pas, leur pensée évoluant sans cesse dans le monde spirituel. Leur vie s’écoule dans la sainteté et leurs actions manifestent l’amour, la justice et la piété.

Recevant la lumière divine, ils sont comme des lampes brillantes qui éclairent les lieux obscurs de la terre. Ceux-là sont les saints de Dieu.

Les apôtres qui furent les disciples de Jésus-Christ étaient des hommes semblables aux autres. Comme eux, ils étaient attirés vers les choses de la terre et chacun d’eux ne pensait qu’à ses propres intérêts. Leurs connaissances sur la justice étaient réduites, et ils étaient dépourvus des perfections divines. Mais quand ils crurent au Christ et le suivirent, leur ignorance fit place à la connaissance, la cruauté se transforma en justice, le mensonge en vérité et l’obscurité en lumière.

Ils avaient été des hommes de ce monde, ils devinrent des êtres spirituels et divins. D’abord enfants des ténèbres, ils devinrent des fils de Dieu, des saints. Efforcez-vous donc de suivre leurs traces, abandonnant tout ce qui appartient à la terre pour tâcher d’atteindre au royaume spirituel.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Causeries d’’Abdu’l-Bahá à Paris, Chapitre: I. Les deux natures de l’homme, p. …)

· “Mais si la pierre de touche était connue…”

Mais si la pierre de touche était connue, les hommes sauraient distinguer la vérité de l’erreur, le jour de la nuit, le soleil de l’ombre.

(Bahá'u'lláh, Livre de la Certitude, Deuxième partie, Verset: 2.397, p. …)

Je le jure par Dieu! Quiconque suivra le chemin de la direction divine et s’efforcera de s’élever jusqu’aux sommets de la vertu, parviendra à ce sublime et glorieux état. Fût-il à mille lieues de distance, il percevra le parfum de Dieu et verra nettement se lever, au-dessus de l’Etoile du Matin de toutes choses, la resplendissante aurore de la direction divine. Toute chose, si petite soit-elle, lui sera une révélation et le conduira à son Bien-Aimé, Objet de sa quête. Si grand sera le discernement de ce chercheur qu’il distinguera le vrai du faux comme il distingue le soleil de l’ombre. Du point le plus lointain de l’Occident, s’il y demeure, il pourra reconnaître et respirer les suaves parfums que Dieu répand dans les coins les plus reculés de l’Orient. De même, tous les signes de Dieu – ses paroles merveilleuses, ses oeuvres grandioses et ses actions puissantes -, il les distinguera clairement des oeuvres, des paroles et des agissements des hommes, aussi sûrement que l’orfèvre distingue une pierre précieuse d’un caillou ou que l’homme distingue le printemps de l’automne, le froid de la chaleur. Quand le canal de son âme sera libéré de l’entrave des attaches terrestres, celle-ci percevra infailliblement, même à des distances incommensurables, l’haleine du Bien-Aimé, et guidée par son parfum béni, elle se dirigera vers la cité de Certitude et elle y entrera. [Note: Normalement, les textes presentés sont extraits de “Extraits des Ecrits…”, car en la traduction du “Livre de la Certitude” en francais, il’y a  beaucoup des erreurs et omissions, fondé en médiocres interpretations –ed.] [Check note]
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Deuxieme partie, Verset 2.429-2.432, p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh,  Chapitre: 125. “O mon frère ! Quand le vrai chercheur s’engage ...”, p. …)
[For thirty long years, from the hour of Bahá’u’lláh’s ascension until His own immaculate spirit passed into the light of the all-highest realm, ‘Abdu’l-Bahá rested neither night nor day. Single and alone, a prisoner, a victim of tyranny, He rose up to reform the world—to refine and train and educate the human race. He watered the tree of the Faith, He sheltered it from the whirlwind and the lightning bolt, He protected God’s holy Cause, He guarded the divine law, He defeated its adversaries, He frustrated the hopes of those who wished it ill. 

All His life long, that quintessence of eternal glory, that subtle and mysterious Being, was subjected to trials and ordeals. He was the target of every calumny, of every false accusation, from enemies both without and within. To be a victim of oppression was His lot in this world’s life, and all He knew of it was toil and pain. In the dark of the night, He would sigh out His grief, and as He chanted His prayers at the hour of dawn, that wondrous voice of His would rise up to the inmates of Heaven. 

Under such conditions, He trained and with His own hand fostered a number of souls who would stand as a mighty fortress protecting the Cause, and as armour-plate for the Ark of the Covenant. With awesome power, these would scatter the forces of illusion, and with heavy blows, strike down the false rumours of the people of doubt. God be praised, that labour bore fruit, and the meaning of those toilsome efforts became plain. Those blessed souls rose up in all their loyalty, and with their steadfastness and long-suffering they served as shining examples for the children of salvation. 

His bounties, His favours to the people of Bahá were made perfect, and extended to every class and kind. And as at the beginning, so at the end: His final bestowal of all, a crowning adornment, was His Will and Testament. Here, to Bahá’ís of every degree, in the clearest, most complete, most unmistakable of utterances, He described the obligation of each one, explicitly appointed, irrefutably and in writing, the Centre of the Faith, designating the Guardian of the Cause and the interpreter of the Holy Book, His Eminence Shoghi Effendi, appointing him, the Chosen Branch, as the one toward whom all must turn. Thus He closed for all time the doors of contention and strife, and in the best of ways and in a most perfect method He pointed out the path that leads aright. 

Thus by its very roots He pulled out the tree of mischief and dissension. He razed the structure of violation to the ground. He left no margin for error, no room for doubts. And thus He crowned the first of all His loving-kindnesses with this last of them. Let us praise and thank God for this supreme gift, this great bounty. [No translation available at this time –ed.]
(From a letter of Bahiyyih Khanum to a believer in Shiraz, June 26 to July 25, 1922, cited in Bahiyyih Khanum, pp. 152-154)]

[Aucune image de la vie de Shoghi Effendi ne peut être parfaite sans parler des briseurs du Covenant. Le principe de la lumière et de l’ombre, l’une engendrant l’autre, l’une intensifiant l’autre est perçu dans la nature et dans l’histoire.’ Le soleil jette des ombres; a la base de la lampe il y a l’ombre. Plus brillante est la lumière, plus sombre est l’ombre. Le mal rappelle a l’homme le bien, la grandeur du bien souligne le mal. Toute la vie du Gardien fut empoisonnée par l’ambition, la folie, la jalousie et la haine de quelques individus qui se levèrent contre la Cause et contre lui en tant que Chef de la Cause et qui pensèrent soit subvertir la Foi soit discréditer son Gardien et se poser comme les leaders d’une faction rivale et gagner le corps des croyants a leurs propres interprétations des Enseignements et a la voie sur laquelle la Cause devait, croyaient-ils, s’engager. Personne n’y réussit jamais. Mais des séries d’individus mécontents ne cessèrent jamais d’essayer. Des meneurs égarèrent les dupes, des excommuniés tentèrent de pervertir les fidèles.


A la saisie des clés du Mausolée de I par ceux qui avaient brisé le Covenant durant le ministère d’I, succéda, dans les toutes premières années du ministère de Shoghi Effendi, la défection de Faeg en Egypte, le fondateur d’une “Société Scientifique”, qui chercha a s’opposer a l’Administration I Shoghi Effendi était le Chef. Shoghi Effendi, en particulier après avoir lu la dénonciation des anciens briseurs du Covenant dans le Testament d’I, était préparé a leurs attaques. Mais l’agitation soudaine de tant de méchancetés et d’oppositions venant d’un côté si inattendu, le laissa choqué et troublé. Je n’oublierai jamais ce a quoi il ressemblait lorsqu’en 1923, il nous appela, ma mère et moi, dans sa chambre a coucher: nous étions debout au pied de son lit; il était couché, de toute évidence prostré et le coeur brisé, les yeux très cernés; il nous dit qu’il n’en pouvait plus et qu’il se mourait. Ce devait être terriblement difficile pour un homme si jeune de se voir le centre de tant d’attaques et de savoir qu’il devait exercer son droit et accomplir son devoir d’excommunication afin de protéger la Foi 

et de préserver on troupeau des loups qui rôdaient autour de lui.

La violation du Covenant rendait toujours Shoghi Effendi malade. C’était comme s’il était, de quelque manière mystérieuse, la Cause et toute attaque contre le corps de celle-ci l’affectait lui qui en était le coeur….

(Rúhíyyih Rabbani, La Perle Inestimable, Chapitre 5. “Le principe de la lumière et de l’ombre”, au debut, p. …)]

Cette nouvelle crise qui, pendant presque dix ans, jeta le trouble sur Lui et sur Ses compagnons fut, par contre, marquée tout au long, non seulement par les assauts de ses adversaires de l’extérieur, mais encore par les machinations de ses ennemis de l’intérieur autant que par les fautes graves de ceux qui, bien que portant Son Nom, commirent des actes qui arrachèrent les lamentations de Son cœur et de Sa plume.
(Shoghi Effendi, Dieu Passe près de Nous, Section: 2ième Période: Ministère de Bahá’u’lláh (1853-1892), CHAPITRE XI: Emprisonnement de Bahá’u’lláh à ‘Akká, p. 177)

· [“The worst enemies of the Cause are in the Cause…”
“The worst enemies of the Cause are in the Cause and mention the Name of God. We need not fear the enemies on the outside for such can be easily dealt with. But the enemies who call themselves friends and who persistently violate every fundamental law of love and unity, are difficult to be dealt with in this day, for the mercy of God is still great. But ere long this merciful door will be closed and such enemies will be attacked with a madness.”

(Déclaration attribué à ‘Abdu’l-Bahá par Dr. Edward C. Getsinger en “The Worst Enemies of the Cause Are in the Cause”, Star of the West, Vol. VI, no. 6, p. 45, se considéré comme “notes des pèlerins”)]
[“Shoghi Effendi avait l’habitude de dire que quelque chose semblait toujours naître de ses souffrances. Il subissait ces ordalies de feu — car réellement il souffrait a tel point qu’il semblait se consumer — et alors quelque pluie du ciel sous forme de bonnes nouvelles, se déversait sur lui et aidait a sa résurrection. J’ai peur que le mystère du sacrifice reste encore un mystère pour moi. Mais assurément les Saints de ce monde [“Êtres Sacrés” en anglais –ed.] paient très cher leurs victoires.” 

(Rúhíyyíh Rabbaní, La Perle Inestimable, Chapitre 4. MARTHA ROOT ET LA REINE MARIE DE ROUMANIE, au debut, p. …]
Parlant de ceux qui s’étaient dressés avec diligence pour nuire à Sa Foi ou pour la détruire, Bahá’u’lláh déclare que “ Dieu n’a pas fermé les yeux et ne les fermera jamais sur la tyrannie des oppresseurs. Et dans cette Révélation plus particulièrement, Il a tiré vengeance de chacun et de tous les Crans Il. Certes, il est immense et terrible le spectacle qui s’offre à nos yeux, quand nous examinons le champ furieusement balayé par les vents de la justice de Dieu, depuis le début du ministère de Bahá’u’lláh, détrônant les monarques, éteignant les dynasties, déracinant les hiérarchies ecclésiastiques, déclenchant guerres et révolutions, déposant princes et ministres, dépossédant l’usurpateur, abattant le tyran et châtiant le méchant et le rebelle.
(Shoghi Effendi, Dieu Passe près de Nous, Section: 2ième Période: Ministère de Bahá’u’lláh (1853-1892), CHAPITRE XIII: Ascension de Bahá’u’lláh, p. 214)

3. L’océan ne peut les retenir ces agitations des violateurs…
Les épreuves de chaque dispensation sont directement proportionnelles à la grandeur de la Cause et comme il n’avait pas été conclu jusqu’ici une telle Alliance manifeste, rédigée par la Plume Suprême, les épreuves sont comparativement plus sévères. Elles provoquent l’hésitation chez les âmes faibles, alors que les âmes fortes demeurent inébranlées. Or, ces agitations des violateurs ne sont rien d’autre que l’écume des vagues de l’océan – l’un de ses traits inséparables, - mais l’océan de l’Alliance se dressera et rejettera sur le rivage les dépouilles des morts, car il ne peut les retenir. Ainsi voit-on que l’océan de l’Alliance s’est enflé et enflé jusqu’à ce qu’il ait rejeté les cadavres – des âmes privées de l’Esprit de Dieu, perdues dans leurs passions et leur égoïsme, et qui cherchent à dominer. Cette écume de l’océan ne durera point; elle se dissipera bientôt puis disparaîtra, tandis que l’océan de l’Alliance s’enflera et mugira éternellement ... .

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 185. “O vous, amis et servantes du Miséricordieux! ...”, p. …)

Depuis la genèse de la création jusqu’à ce jour, à travers toutes les divines dispensations, il n’a jamais été conclu d’Alliance aussi ferme et explicite. Dans ces conditions, est-il possible que cette écume demeure à la surface de l’océan de l’Alliance? Par Dieu, non! Les violateurs foulent aux pieds leur propre dignité, arrachent leurs propres fondements et s’enorgueillissent d’être soutenus par des flagorneurs qui accomplissent un grand effort pour ébranler la foi des âmes faibles, mais I les actions demeurent sans effet; c’est là un mirage et non de l’eau, de l’écume et non la mer, de la brume et non un nuage, l’illusion et non la réalité. Bientôt, vous constaterez tout cela.

Dieu soit loué, vous êtes fermes et constants; soyez reconnaissants que, tels des arbres bénis, vous soyez solidement plantés dans le sol de l’Alliance. Il est certain que chaque être ferme se développera, donnera de nouveaux fruits et, chaque jour, croîtra en fraîcheur et en grâce. Méditez sur tous les écrits de Bahá’u’lláh- qu’il s’agisse d’épîtres ou de prières, - et vous rencontrerez sûrement un millier de passages dans lesquels Bahá’u’lláh prie en ces termes : “O Dieu! Réduis à néant les violateurs de l’Alliance et défais les oppresseurs du Testament. Celui qui renie l’Alliance et le Testament est répudié par Dieu, et celui qui demeure ferme et constant en eux est accueilli au Seuil d’Unicité. “ De telles paroles et prières abondent; reportez-vous-y, et vous saurez.

Ne soyez jamais abattus. Plus vous êtes remués par la violation, plus vous gagnez en constance et en fermeté; soyez persuadés que les armées divines triompheront, car elles sont assurées de la victoire du Royaume d’Abha. De par le monde est levé l’étendard de constance et de fermeté, et dégradé le drapeau de la violation, car seules quelques âmes faibles ont été détournées par les flatteries et les arguments spécieux des violateurs qui, extérieurement, prennent le plus grand soin à exhiber leur fermeté mais, en leur être intime, s’appliquent à agiter les âmes. Seuls quelques-uns, à la tête des agitateurs, sont bien connus en tant que violateurs alors que les autres trompent les âmes par de subtils moyens: extérieurement, en effet, ils affirment leur constance et leur fermeté dans l’Alliance mais, lorsqu’ils rencontrent des coeurs faciles à émouvoir, ils sèment en secret les graines du soupçon. Les actes de tous ces détracteurs sont semblables à la violation de l’Alliance par Judas Iscariote et ses disciples. Réfléchissez : Ont-ils laissé derrière eux quelque résultat, quelque trace? Ses disciples n’ont pas même laissé de nom et, bien qu’un certain nombre de Juifs aient pris le parti de Judas, c’était comme si ce dernier n’avait aucun adepte. Ce Judas Iscariote, qui était le chef des apôtres, trahit le Christ pour trente pièces d’argent. Prenez garde, O vous, hommes de perception!

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 185. “O vous, amis et servantes du Miséricordieux! ...”, p. …)

G. Une série de pulsations rhythmiques…

L’irrésistible progrès de la Foi de Bahá’u’lláh, considéré sous cet angle et propulsé par les influences stimulantes qu’engendrent tout à la fois la force latente en son sein et la déraison de ses ennemis, se transforme en une série de pulsations rythmiques précipitées, d’une part par les accès explosifs de ses adversaires et, de l’autre, par les vibrations du Pouvoir Divin qui l’activent, avec une rapidité toujours accrue, le long de ce parcours prédestiné, tracé pour elle par la Main du Tout-Puissant. [Italique ajouté –ed.]
( Shoghi Effendi, en une Lettre du 12 d’août, 1941, dans Messages to America : Selected Letters and Cablegrams Addressed to the Bahá’ís of North America 1932-1946, p. 51.; et comme cité en Crise et Victoire, Section II. “La marche irrésistible de la Foi de Bahá’u’lláh, Sous-section”: #47, p. …) [Check translation HERE and page 353]
La foi qui avait remué toute une nation jusqu’au fond d’elle-même, pour laquelle des milliers d’âmes héroïques et de haute valeur avaient été immolées, et I Celui Qui en fut l’Auteur avait, sur son autel, sacrifié Sa vie, cette foi se trouvait maintenant soumise à la tension et à la pression d’une autre crise encore, extrêmement violente, et I les conséquences devaient être d’une grande portée. Ce fut l’une de ces crises périodiques qui se produisirent au cours de tout un siècle et qui réussirent à éclipser momentanément la splendeur de la Foi, disloquant presque la structure de ses institutions organiques. Toujours soudaines, souvent inattendues et apparemment fatales à la fois à son esprit et à sa vie, ces inévitables manifestations de l’évolution mystérieuse d’une Religion mondiale excessivement vivante, audacieuse en ses revendications, révolutionnaire par ses principes, en lutte avec des forces supérieures écrasantes, ont été, soit suscitées à l’extérieur par la malveillance de ses adversaires avoués, soit provoquées à l’intérieur par l’imprudence de ses amis, l’apostasie de ses partisans ou la défection de certains des plus haut placés parmi les parents et connaissances de ses fondateurs. Si déconcertants qu’ils fussent pour la grande masse de ses fidèles adeptes, et si bruyamment tambourinés qu’ils aient été par ses adversaires comme des symptômes de son déclin et de sa disparition prochaine, ces revers et ces reculs reconnus, I la foi a souffert de temps à autre si tragiquement, n’ont pas réussi, lorsqu’on les considère avec le recul du temps, à entraver sa marche ni à entamer son unité. Certes, lourd est le tribut qu’ils ont exigé, indicibles les agonies qu’ils ont engendrées, et la consternation qu’ils provoquèrent fut générale et eut un effet paralysant pour quelque temps. Malgré tout, examinés sous leur angle propre, chacun d’eux peut être assurément qualifié de bienfait déguisé, ayant fourni un moyen providentiel pour libérer un nouvel afflux de force céleste, une préservation miraculeuse contre des calamités imminentes et encore plus terribles, une voie permettant l’accomplissement des prophéties du passé, un agent pour purifier et revivifier la communauté, une impulsion pour élargir le cercle et accroître l’influence de cette communauté, et enfin une preuve irrésistible de l’indestructibilité de sa force de cohésion, Parfois, au plus fort de la crise elle-même, mais plus souvent après, la signification de ces épreuves s’est révélée d’elle-même aux yeux des hommes, et la nécessité de pareilles expériences a été démontrée partout et sans l’ombre d’un doute, ‘aux amis comme aux ennemis. Rarement, pour ne pas dire jamais, le mystère dissimulé sous ces bouleversements funestes, envoyés par Dieu, demeura caché; rarement aussi, leur objectif et leur sens profond restèrent voilés à l’intelligence des hommes.
(Shoghi Effendi, Dieu Passe près de Nous, Section: 1ère Période: Ministère du Báb (1844-1853), CHAPITRE V: Attentat à la vie du Sháh et conséquences, p. 59)
Par l’ampleur et la diversité de ses Saintes Ecritures, par le nombre de ses martyrs et la valeur de ses champions, par l’exemple que donnèrent ses adhérents, par le châtiment exemplaire subi par ses adversaires, par la pénétration de son influence, l’héroïsme incomparable de son Héraut, l’éblouissante grandeur de son Auteur et l’action mystérieuse de son esprit irrésistible, la Foi de Bahá’u’lláh, parvenue maintenant au seuil de la sixième décennie de son existence, avait largement démontré sa capacité d’aller de l’avant, indivisible et incorruptible, tout au long de la route tracée pour elle par son Fondateur, et de déployer, sous les yeux des générations successives, les signes et les preuves de cette puissance céleste I il l’avait Lui-même si richement dotée.

(Shoghi Effendi, Dieu Passe près de Nous, Section: 2ième Période: Ministère de Bahá’u’lláh (1853-1892), CHAPITRE XIII: Ascension de Bahá’u’lláh, p. 214)

· “Le pouvoir a été enlevé à deux catégories d’hommes…”

Le pouvoir a été enlevé à deux catégories d’hommes: les rois et les ecclésiastiques”, annonce Bahá’u’lláh dans une déclaration prophétique et précise. “Si vous ne tenez pas compte des conseils que ... Nous avons révélés dans cette tablette”, dit-Il, avertissant ainsi les rois de la terre, “le châtiment divin vous assaillira de toutes parts ... Ce jour-là vous... reconnaîtrez votre propre impuissance.” Et encore: “Bien qu’étant au courant de la plupart de Nos souffrances, vous n’avez pourtant rien fait pour arrêter la main de l’agresseur.” Et enfin ces paroles accusatrices: “Nous ... serons patient comme Nous avons été patient dans ce qui Nous est advenu par vos mains, Ô assemblée de rois!”

Condamnant particulièrement les chefs ecclésiastiques du monde, il écrit: “La source et l’origine de la tyrannie ont été les prêtres ... Dieu est, en vérité, débarrassé d’eux, et Nous également.” “Quand Nous observâmes avec soin”, affirme-t-Il ouvertement, “ Nous découvrîmes que Nos ennemis, pour la plupart, sont les prêtres.” “ Ô concours de prêtres! “ dit-Il, S’adressant à eux: “ Désormais vous vous apercevez que vous ne possédez plus aucun pouvoir, car Nous vous l’avons retiré .. Si vous aviez cru en Dieu lorsque Il s’est Lui-même révélé”, explique-t-Il, “les gens ne se seraient pas détournés de Lui, et les choses que vous voyez aujourd’hui ne Nous seraient pas arrivées.” 
(Bahá’u’lláh, cite par Shoghi Effendi,en  Dieu Passe près de Nous, Section: 2ième Période: Ministère de Bahá’u’lláh (1853-1892), CHAPITRE XIII: Ascension de Bahá’u’lláh, p. 220)

Malgré les atteintes portées à sa force naissante, au dehors par les détenteurs de l’autorité temporelle et spirituelle, et au dedans par des ennemis au cœur ténébreux, la Foi de Bahá’u’lláh, loin de se briser ni de fléchir, était devenue de plus en plus forte et avait avancé de victoire en victoire. A vrai dire, lue convenablement, son histoire peut être considérée comme se résumant en une série de pulsations, de crises et de triomphes alternés qui la menèrent toujours plus près de sa destinée divinement fixée. Au déchaînement de fanatisme sauvage qui accueillit la naissance de la Révélation proclamée par le Báb, à l’arrestation de celui-ci et à sa captivité ensuite, avaient suivi la rédaction des lois de Sa Dispensation, l’institution de Son Covenant, l’inauguration de cette Dispensation, à Badasht, et la revendication publique de Son rang [“station” an anglais –ed.], à Tabriz. Aux soulèvements généralisés, encore plus violents dans les provinces, à l’exécution du Báb Lui-même, à l’effusion de sang qui suivit celle-ci et à l’emprisonnement de Bahá’u’lláh dans le Siyáh-Chàl, avaient succédé le lever de l’aube de la Révélation Bahá’í, dans ce cachot. Après le bannissement de Bahá’u’lláh en ‘Iráq, sa retraite dans le Kurdistàn, le trouble et la détresse qui s’emparèrent de Ses condisciples à Baghdád, on avait assisté à la restauration de la communauté Bábi, qui avait abouti à la Déclaration de la Mission de Bahá’u’lláh au Jardin de Najibiyyih. Au décret du sultàn ‘Abdu’l-‘Aziz, L’invitant à Se rendre à Constantinople, et à la crise provoquée par Mirzá Yahyá avait succédé la proclamation de cette Mission, aux têtes couronnées et aux chefs ecclésiastiques de la terre. L’exil de Bahá’u’lláh à la colonie pénitentiaire d’Akká, avec tous les tourments et souffrances qu’Il entraîna, avait à son tour abouti à la promulgation des lois et ordonnances de Sa Révélation et à l’institution de Son Covenant, dernier acte de Sa vie. Après les épreuves atroces dues à la rébellion de Mirzá Muhammad ‘Ali et de ses associés, la Foi de Bahá’u’lláh avait été introduite en Occident, et les restes mortels du Báb avaient été transférés en Terre Sainte. Le nouvel emprisonnement d’Abdu’l-Bahá ainsi que les dangers et les inquiétudes qui en découlaient avaient mené à la chute d’Abdu’l-Hamid, à la libération d’Abdu’l-Bahá, à l’ensevelissement de la dépouille mortelle du Báb sur le Mont Carmel, et aux voyages triomphaux du Centre du Covenant Lui-même, en Europe et en Amérique. Le début d’une guerre mondiale dévastatrice et l’aggravation des dangers auxquels le pacha jamàl et les briseurs du Covenant avaient exposé ‘Abdu’l-Bahá avaient amené la révélation des Tablettes du Plan Divin, la fuite de ce Commandant autoritaire et la libération de la Terre Sainte, un rehaussement du prestige de la Foi au centre mondial et une expansion sensible des activités dans les deux parties du monde. Le décès d’Abdu’l-Bahá et la perturbation provoquée par cette disparition avaient été suivis par la publication de Son Testament, l’inauguration de l’Âge de Formation de l’ère Bahá’í et l’établissement des bases d’un Ordre Administratif d’une portée mondiale. Et finalement, à la mainmise des briseurs du Covenant sur les clefs du Tombeau de Bahá’u’lláh, à l’occupation forcée de Sa Maison de Baghdád, par la communauté Shi’ah, au déchaînement des persécutions en Russie et à l’expulsion de la communauté Bahá’í d’Egypte hors du sein de l’islám, avaient succédé l’affirmation publique, par les fidèles d’Orient et d’Occident, du statut religieux indépendant de la Foi, l’acceptation de ce statut à son centre mondial, le jugement du Conseil de la Société des Nations attestant le bien-fondé des revendications de la Foi, l’agrandissement remarquable du champ des activités pour l’enseignement international ainsi que l’enrichissement de la littérature Bahá’I, les témoignages de foi qu’une personnalité royale donna sur l’origine Divine de cette Cause, et l’achèvement de la décoration extérieure de la première Maison d’Adoration, dans le monde occidental….

…Un retour en arrière sur les événements tumultueux de ce siècle montre que les rois, les empereurs et les princes de l’Orient comme ceux de l’Occident avaient, soit ignoré les appels des Fondateurs de la Foi, soit tourné leur Message en dérision, soit encore ordonné l’exil et le bannissement de ces Fondateurs, persécuté sauvagement leurs fidèles ou tenté avec acharnement de discréditer leurs enseignements. La colère du Tout-Puissant les frappa; beaucoup d’entre eux perdirent leur trône, certains virent leur dynastie s’éteindre, quelques-uns furent assassinés ou couverts de honte, d’autres furent impuissants devant la désagrégation catastrophique de leurs royaumes, d’autres encore furent rétrogradés, n’occupant plus que des positions secondaires dans leurs propres pays. Le Calife, ennemi insigne de la Foi, qui avait brandi l’épée contre le Fondateur de la Foi, et à trois reprises avait donné l’ordre de le bannir, mordit la poussière, et son effondrement déshonorant rappelle le sort identique que la hiérarchie Juive, principale persécutrice de Jésus-Christ, avait enduré il y a presque deux mille ans, au premier siècle de l’ère chrétienne, de la part de ses maîtres Romains. Des membres de divers ordres sacerdotaux, Shi’ah, Sunnite, Zoroastrien et Chrétien, avaient furieusement attaqué la Foi, traité ses défenseurs comme des hérétiques, et travaillé sans relâche à disloquer son organisation et à saper ses fondements. Les plus redoutables et les plus hostiles parmi ces ordres furent renversés ou pratiquement démembrés, d’autres virent décliner rapidement leur prestige et leur influence, et tous eurent à subir le choc d’une puissance séculaire, I, déterminée à réduire leurs privilèges et affirmer sa propre autorité. Des apostats, des rebelles, des traîtres, des hérétiques avaient fait tous leurs efforts, ouvertement ou en secret, pour miner la fidélité des croyants de cette Foi, pour les diviser ou attaquer leurs institutions. Un par un, ces ennemis furent confondus, dispersés, balayés et oubliés, petit à petit pour certains, avec une rapidité dramatique pour d’autres. Bon nombre de gens s’étaient permis de sortir de l’ombre de la Foi: Personnalités marquantes, disciples de première heure, champions des plus notables, fidèles et compagnons d’exil des Fondateurs, secrétaires généraux et secrétaires particuliers de l’Auteur et du Centre de Son Covenant, y compris même quelques parents de la Manifestation Elle-même, sans oublier le successeur nominal du Báb et le fils de Bahá’u’lláh I Il parla dans le Livre de Son Covenant; ils avaient jeté l’opprobre sur la Foi par des actes d’infamie ineffaçables, et provoqué des crises d’une ampleur jamais atteinte par aucune religion dans le passé. Tous, sans exception, furent déchus des enviables positions qu’ils occupaient; un grand nombre d’entre eux vécurent assez longtemps pour assister à l’échec de leurs projets, d’autres tombèrent dans l’avilissement et la misère, et tous furent dans l’impuissance absolue d’altérer l’unité ou d’arrêter la marche de la Foi qu’ils avaient si honteusement trahie. Ministres, ambassadeurs et autres dignitaires d’etat avaient comploté avec persistance pour dénaturer son but, s’efforçant méchamment de détruire ses fondements, et avaient machiné les exils successifs de ses Fondateurs. Par leurs complots, ils avaient, sans le savoir, provoqué leur propre chute, perdu la confiance de leurs souverains, bu jusqu’à la lie la coupe de la disgrâce, et irrévocablement fixé leur propre sort. L’humanité elle-même, pervertie et totalement indifférente, avait refusé de prêter l’oreille aux appels et avertissements réitérés lancés par les deux Fondateurs jumeaux de la Foi, et transmis plus tard par le Centre du Covenant dans ses discours publics en Occident. Elle s’était jetée dans deux guerres dévastatrices d’une gravité sans précédent, qui déréglèrent l’équilibre de la société, fauchèrent sa jeunesse, et qui l’ébranlèrent jusqu’en ses racines. Par contre, grâce a leur fidélité à une Cause aussi puissante et à leur réponse à ses appels, les faibles, les obscurs et les opprimés avaient pu accomplir des exploits d’une valeur et d’un héroïsme tels qu’ils égalèrent, et dans certains cas firent pâlir, les prouesses de ces hommes et de ces femmes d’une renommée immortelle, I les noms et les actes rehaussent les annales spirituelles de l’humanité….

…Les épreuves qui accompagnèrent le développement progressif de la Foi de Bahá’u’lláh ont certes dépassé en gravité celles que les religions précédentes ont endurées. A la différence de celles-ci cependant, ces épreuves ne réussirent aucunement à entamer son unité ni à créer, même momentanément, une brèche dans les rangs des croyants. Non seulement elle a survécu à ces rudes expériences, mais elle en est sortie purifiée et inviolée, douée d’une capacité plus grande pour affronter et surmonter toute crise que sa marche irrésistible pourrait engendrer dans l’avenir.

Certes, des tâches considérables furent accomplies et de grandioses victoires furent remportées en l’espace d’un siècle par cette Foi durement éprouvée, mais cependant invincible. Ses tâches inachevées et ses victoires à venir, telles qu’elles se présentent au seuil du second siècle Bahá’í, sont encore plus grandes. Dans la courte période des cent premières années de son existence, elle réussit à répandre sa lumière sur cinq continents, à installer ses avant-postes dans les coins les plus reculés de la terre, établir son Covenant avec toute l’humanité sur une base inébranlable, édifier la structure de son Ordre Administratif mondial, rejeter de nombreuses chaînes qui empêchaient son émancipation totale et sa reconnaissance universelle, enregistrer ses premières victoires sur ses adversaires royaux, politiques et ecclésiastiques, et lancer la première de ses croisades systématiques pour la conquête spirituelle de toute la planète.

(Shoghi Effendi, Dieu Passe près de Nous, QUATRIÈME PÉRIODE: Début de l’âge de formation de la Foi, 1921-1944, CHAPITRE XXVI: Examen rétrospectif et perspectives d’avenir, passim, pp. 394-397) [Italique ajouté –ed.]
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Nous avons, en vérité, décrété que ce Temple soit la source de toute existence dans cette nouvelle création afin que tous tiennent pour certain mon pouvoir d’accomplir mon dessein par ma parole “ Sois”, et cela est ! À l’ombre de chaque lettre de ce Temple, nous avons suscité un peuple I personne ne peut compter le nombre sauf Dieu, le Secours, l’Absolu. Sous peu, Dieu fera sortir de son Temple ces âmes qui demeureront imperturbables face aux insinuations des rebelles, et boiront à tout moment de cette coupe qui est la vie même. Ceux-là sont, en vérité, parmi les bienheureux.

(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, “Súriy-I-Haykal”, Verset: 13, p. …)
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H. Ascendance de…Sa Souveraineté indépendante,   …dans la plénitude de la puissance et du pouvoir, …révélée à l’apogée de son éclat…
Dis : L’Adolescent céleste est monté sur le Trône de gloire, a rendu manifeste Sa Souveraineté indépendante et maintenant Il lance entre terre et ciel, en accents doux et merveilleux, cet appel : “Ô peuples de la terre, pour quelle raison avez-vous cessé de croire en votre Seigneur, le Très-Miséricordieux, et vous êtes-vous détournés de Celui Qui est la Beauté du Très-Glorieux ? Par la justice de Dieu ! Voici Son Secret Caché, Qui s’est levé à l’aurore de la création. Et voici Sa Beauté adorée, Qui resplendit au-dessus de l’horizon de ce Rang [“Station” en anglais –ed.] exalté, investie de la souveraineté de Dieu, le Secours, le Très-Glorieux, le Conquérant, le Tout-Puissant.” 

(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, “Súriy-I-Haykal”, Verset: 62, p. …)

En vérité, c’est une preuve de Mon ascendance, bien que personne n’en soit véritablement reconnaissant, sauf ceux I Dieu a illuminé les yeux par la lumière de Son savoir, I Il a fait les coeurs un réceptacle de Sa Révélation et sur les épaules desquels Il a placé le poids de Sa Cause. [Italique ajouté –ed.]

(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, “Súriy-I-Haykal”, Verset: 35, p. 

12. Ô Plume du Très-Haut, écoute l’Appel de ton Seigneur, lancé par l’Arbre Divin depuis ce Lieu sacré et lumineux afin que les doux accents de Ton Seigneur, le Très-Miséricordieux, emplissent Ton âme de joie et de ferveur, et que les brises qui émanent de Mon nom, le Magnanime, dissipent Tes soucis et Tes chagrins. De ce Temple, élève donc les temples de l’Unité de Dieu afin qu’ils fassent part, dans les royaumes de la création, des joyeuses nouvelles de leur Seigneur, le Très-Exalté, le Très-Glorieux, et qu’ils soient de ceux qui sont illuminés par Sa  Lumière.
13. Nous avons, en vérité, décrété que ce Temple soit la source de toute existence dans cette nouvelle création afin que tous tiennent pour certain Mon pouvoir d’accomplir Mon dessein par Ma parole “ Sois”, et cela est ! À l’ombre de chaque lettre de ce Temple, Nous avons suscité [Note: “Nous susciterons” (en temps futur) en original en anglais –ed.] un peuple I personne ne peut compter le nombre sauf Dieu, le Secours, l’Absolu. Sous peu, Dieu fera sortir de Son Temple ces âmes qui demeureront imperturbables face aux insinuations des rebelles, et boiront à tout moment de cette coupe qui est la vie même. Ceux-là sont, en vérité, parmi les bienheureux.

14. Voici les serviteurs qui demeurent à l’abri de la tendre miséricorde de leur Seigneur et restent impassibles face à ceux qui cherchent à obstruer leur sentier. Sur leur visage, on peut voir la lumière resplendissante du Très-Miséricordieux et de leur coeur, on peut entendre le souvenir de Mon Nom très glorieux et inaccessible. S’ils déliaient leur langue pour louer leur Seigneur, les habitants du ciel et de la terre se joindraient à eux dans leurs chants de louange – et pourtant, si peu nombreux sont ceux qui entendent ! Et s’ils exaltaient leur Seigneur, toutes les choses créées les accompagneraient dans leurs hymnes de gloire. Ainsi Dieu les a-t-Il glorifiés au-dessus du reste de Sa création, et pourtant le peuple reste inconscient !

15. Ce sont eux qui gravitent autour de la Cause de Dieu, comme les ombres tournent autour du soleil. Ouvrez alors vos yeux, ô peuple du Bayan afin que vous puissiez les contempler ! C’est en vertu de leur mouvement que toutes les choses sont mues et en vertu de leur immobilité que toutes les choses sont amenées à s’arrêter, si vous pouviez en avoir la certitude ! Par eux, les croyants en l’Unité Divine se sont tournés vers Celui Qui est l’Objet de l’adoration de l’ensemble de la création, et par eux le coeur des justes a trouvé le repos et la sérénité, si seulement vous pouviez le savoir ! Par eux, la terre a été créée, les nuées ont déversé leur générosité et le pain de la connaissance est descendu du ciel de grâce, si seulement vous pouviez le comprendre !

16. Ces âmes sont les protectrices de la Cause de Dieu sur terre ; elles préserveront sa beauté de la noire poussière des désirs futiles et des vaines imaginations. Dans le sentier de leur Seigneur, elles ne craindront pas pour leur vie ; plutôt sacrifieront-elles tous leurs biens, dans leur enthousiasme à contempler la face de leur Bien-Aimé, dès qu’Il apparaîtra en ce Nom, le Tout-Puissant, l’Omnipotent, le Très-Glorieux, le Plus-Saint.

17. Ô Temple Vivant, lève-toi par le pouvoir de Ton Moi, de telle manière que toutes les choses créées soient mises en mouvement pour se lever avec Toi. Aide ainsi Ton Seigneur par cette ascendance et ce pouvoir que Nous T’avons accordés. Prends garde de crainte de faillir en ce Jour où toutes les choses créées sont consternées. Sois plutôt le révélateur de Mon nom, le Secours, l’Absolu. Assiste Ton Seigneur au mieux de Tes capacités et ne prête pas attention aux peuples du monde, car ce qui sort de leur bouche est comparable au bourdonnement d’un moustique dans une vallée sans fin. Bois l’eau de la vie en Mon Nom, le Très-Miséricordieux, et invite ceux qui sont proches parmi les habitants de ce rang [“station” en anglais –ed.] éminent à se détacher de tous les noms et à se placer sous cette ombre bénie et universelle.

18. Ô Temple Vivant, par Toi, Nous avons rassemblé toutes les choses créées, qu’elles soient sur la terre ou dans le ciel, et Nous les avons appelées à reconnaître ce I Nous étions convenu avec elles avant la fondation du monde. Pourtant voyez, à part quelques visages radieux et quelques langues éloquentes, Nous avons trouvé que la plupart des gens étaient confus, leurs yeux figés par la peur. Grâce aux premiers, Nous avons engendré la création de tout ce qui a été et sera. C’est leur visage que Dieu a miséricordieusement détourné de la face des incroyants, et qu’Il a abrité sous l’arbre de Son propre Être. C’est à leur coeur qu’Il a accordé le don de paix et de tranquillité, et c’est ce coeur qu’Il a renforcé et assisté par les armées du visible et de l’invisible.

19. Ô Regard de ce Temple, ne considère pas les cieux et ce qu’ils contiennent, ni la terre et ceux qui l’habitent, car Nous t’avons créé pour contempler Notre seule Beauté : Vois ! Elle est à présent devant toi ! Ne détourne pas ton regard d’elle, et ne te prive pas de la Beauté de Ton Seigneur, le Très-Glorieux, le Bien-Aimé. Sous peu, Nous créerons à travers toi des yeux perçants et pénétrants qui contempleront les signes multiples de leur Créateur et se détourneront de tout ce qui est perçu par les peuples du monde. Par toi, Nous accorderons le pouvoir de la vision à quiconque Nous désirerons, et Nous Nous saisirons de ceux qui se sont privés de cette générosité. Ceux-là, en vérité, ont bu à la coupe des illusions, bien qu’ils ne le sachent pas.

20. Ô Oreilles de ce Temple, purifiez-vous de toute clameur inutile et écoutez la voix de votre Seigneur. Du Trône de gloire, Il révèle, en vérité, qu’il n’est pas d’autre Dieu que Moi, le Très-Glorieux, le Tout-Puissant, le Secours, l’Absolu. Sous peu, Nous créerons par vous des oreilles pures de toute souillure qui seront attentives à la Parole de Dieu et à ce qui découle du Jour [“Aurore” ou “Première Lueur du Jour” en anglais –ed.] de la Parole de Ton Seigneur, le Très-Miséricordieux. Assurément, elles percevront les doux accents de la Divine Révélation qui proviennent de cet enclos béni et sacré.

21. Ô Langue de ce Temple, en vérité, Nous t’avons créée par Notre nom, le Très-Miséricordieux, Nous t’avons enseigné ce qui était resté caché dans le Bayan, et t’avons accordé le pouvoir de la parole afin que tu fasses mention de Mon Être exalté parmi Mes créatures. Proclame alors ce Souvenir puissant et merveilleux et ne crains pas les manifestations du Mal. Tu fus appelée à l’existence dans ce but même, en vertu de Mon ordre transcendant et irrésistible. Par toi, Nous avons libéré la Langue de la Parole pour expliquer tout ce qui a été, et Nous le ferons encore par Notre pouvoir souverain afin qu’elle parle de ce qui doit encore advenir. Sous peu, Nous créerons par toi des langues éloquentes qui Nous loueront et Nous glorifieront au sein de l’Assemblée céleste et parmi les peuples du monde. Ainsi sont révélés les versets de Dieu, et en est-il décrété par le Seigneur de tous les noms et attributs. Ton Seigneur, en vérité, est le Véritable, Celui Qui connaît les choses invisibles. Rien n’empêchera ces langues de magnifier leur Créateur. Par elles, toutes les choses créées se lèveront pour exalter le Seigneur des noms et attester qu’il n’est pas d’autre Dieu que Moi, le Tout-Puissant, le Très-Glorieux, le Bien-Aimé. Ceux qui font mention de Moi ne s’exprimeront que s’ils sont inspirés par cette Langue éminente. Rare, cependant, sont ceux qui comprennent ! Il n’y a pas de langue qui ne fasse l’éloge de son Seigneur ni ne mentionne Son Nom. Parmi le peuple, pourtant, il s’en trouve qui comprennent et chantent des louanges, et d’autres qui chantent des louanges mais pourtant ne comprennent pas.

22. Ô Vierge des significations intérieures, sors de la chambre de la parole avec la permission de Dieu, le Seigneur des cieux et de la terre. Révèle-toi parée du vêtement du Royaume céleste et propose de tes mains de rubis, le vin de la Souveraineté céleste afin que les habitants de ce monde puissent percevoir la lumière qui resplendit du Royaume de Dieu lorsque l’Etoile du Jour de l’éternité apparaît au-dessus de l’horizon de gloire. Par chance, il se peut qu’ils se lèvent devant les habitants du ciel et de la terre pour chanter et magnifier cet Adolescent Qui s’est établi au coeur du Paradis, sur le trône de Son nom, le Secours Suprême, I le visage resplendit de l’éclat du Très-Miséricordieux, dans les yeux Duquel apparaît le regard du Très-Glorieux, et I les manières révèlent les signes et les preuves de Dieu, le Protecteur omnipotent, le Tout-Puissant, le Très-Bon.

23. Ne t’afflige point si nul ne se trouve pour accepter le vin vermeil offert par Ta blanche main et pour le déguster au nom de Ton Seigneur, le Très-Exalté, le Très-Haut, Celui Qui est apparu à nouveau en Son nom, le Très-Glorieux. Abandonne ces gens à eux-mêmes et retire-Toi dans le Tabernacle de majesté et de gloire, là où Tu rencontreras un peuple I le visage resplendit autant que le soleil à son zénith, un peuple qui loue et chante son Seigneur en ce Nom qui s’est levé dans la plénitude de la puissance et du pouvoir pour occuper le trône de la souveraineté indépendante. De leurs lèvres,Tu n’entendras que les accents de Ma glorification et de Ma louange. De ceci Ton Seigneur Me porte témoignage. L’existence de ces gens, cependant, est restée cachée aux yeux de tous ceux qui, de toujours, ont été créés par la Parole de Dieu. Ainsi avons-Nous rendu explicite Notre signification et mis en avant Nos versets pour que les hommes réfléchissent sur les signes et les preuves de leur Seigneur.

24. Voici ceux qui, en vérité, ne furent pas enjoints de se prosterner devant Adam [1]. Ils ne se sont jamais détournés de la face de Ton Seigneur, et ils prennent leur part à chaque instant des dons et des délices de la sainteté. Ainsi la Plume du Très-Miséricordieux a-T-elle établi les secrets de toutes choses, qu’ils soient du passé ou de l’avenir. Si le monde pouvait comprendre ! Sous peu, Dieu rendra manifeste sur terre ce peuple, et par lui, Il exaltera Son nom, diffusera Ses signes, soutiendra Ses paroles et proclamera Ses versets, en dépit de ceux qui ont renié Sa vérité, contredit Sa souveraineté et ergoté sur Ses signes. [1 Cf. Coran 2 :30-34, 38 :71-75. Les citations sont tirées de la traduction de D. Masson, La pléiade, Paris, Gallimard 1967]

25. O Beauté du Très-Glorieux, si par hasard Tu devais Te trouver en présence de ce peuple relate-lui ce que cet Adolescent T’a raconté sur Lui ainsi que les choses qui Lui sont advenues afin qu’il soit amené à connaître ce qui a été inscrit sur la Tablette Préservée. Familiarise-le avec les joyeuses nouvelles de cet Adolescent, et avec les épreuves et les tribulations qu’Il a endurées, pour qu’il prenne conscience de Mes afflictions et être de ceux qui comprennent. Alors, dis-lui la façon I Nous avons choisi d’accorder Notre faveur à l’un de Nos frères [1]. La manière I Nous lui avons accordé une goutte de rosée de cet océan sans fin de la connaissance, I Nous l’avons revêtu de l’habit de l’un de Nos Noms, I Nous l’avons glorifié à un tel rang que tous furent incités à chanter ses louanges, et I Nous l’avons protégé de la méchanceté des malveillants pour désarmer même le plus puissant d’entre eux. [1 Mirza Yahya]

26. Nous Nous sommes levé devant les peuples de la terre et du ciel à un moment où tous avaient résolu de Nous tuer. Alors que Nous habitions parmi eux, Nous avons continuellement fait mention du Seigneur et chanté Ses louanges. Nous sommes resté ferme en Sa Cause, jusqu’à ce qu’enfin la Parole de Dieu fût justifiée parmi Ses créatures, Ses signes répandus à l’extérieur, Son pouvoir exalté et Sa souveraineté révélée à l’apogée de son éclat. De ceci, Ses serviteurs honorés en témoignent. Pourtant, lorsque Mon frère vit la renommée grandissante de la Cause, il se gonfla d’arrogance et d’orgueil. Il sortit alors de derrière le voile de la dissimulation, se dressa contre Moi, argumenta sur Mes versets, renia Mon témoignage et répudia Mes signes. Sa faim n’aurait connu d’apaisement que s’il avait pu dévorer Ma chair et boire Mon sang. En attestent ces serviteurs de Dieu qui L’accompagnèrent en exil, ainsi que ceux qui Le côtoient.
27. À cette fin, il s’entretint avec l’un de Mes serviteurs [1] et chercha à le gagner à ses propres vues. Mais le Seigneur M’envoya l’aide des armées du visible et de l’invisible, Me protégea par le pouvoir de la vérité et envoya sur Moi ce qui contrecarra son projet. Ainsi furent déjoués les complots de ceux qui ne croient pas aux versets du Très-Miséricordieux. En vérité, ils forment un peuple réprouvé. Lorsque se répandit la nouvelle des actes de Mon frère, que les pulsions de son ego avaient poussé à perpétrer, et lorsque Nos compagnons d’exil eurent vent de ses plans infâmes, la voix de leur indignation et de leur chagrin s’éleva et faillit se répandre dans toute la ville. Nous avons interdit, cependant, ces récriminations et leur avons enjoint la patience afin qu’ils soient de ceux qui supportent avec fermeté. [1 Ustad Muhammad –‘Aliy-I-Salmani. Voir Dieu passe près de nous, MEB, Bruxelles, 1976, pages 158-159, pour un récit des événements auxquels I fait allusion dans ce paragraphe et les suivants.]
28. Par Dieu, aux côtés Duquel il n’est pas d’autre Dieu, Nous avons supporté toutes ces épreuves avec endurance, et avons enjoint aux serviteurs de Dieu de faire preuve de patience et de courage. Nous Nous sommes retiré de leur présence et Nous sommes allé vivre dans une autre demeure afin que la flamme de l’envie s’éteigne dans le coeur de Notre frère, et qu’il soit guidé dans le droit chemin. Nous ne Nous sommes pas opposé à lui, ni ne l’avons revu par la suite. Au contraire, Nous sommes resté chez nous, plaçant Nos espoirs en la miséricorde de Dieu, le Secours, l’Absolu. Lorsque pourtant, il comprit que ses actions avaient été dévoilées, il saisit la plume de la calomnie et écrivit aux serviteurs de Dieu, attribuant à Ma propre Beauté, à la fois incomparable et lésée, ce qu’il avait lui-même commis. Il n’avait d’autre but que de semer la discorde parmi les serviteurs de Dieu et d’instiller la haine dans le coeur de ceux qui avaient cru en Dieu, le Très-Glorieux, le Très-Bon.
29. Par Celui Qui tient Mon âme en Sa main, Nous avons été consterné par sa malhonnêteté – que dis-Je, accablées furent toutes les choses visibles et invisibles. Ce qu’il abritait en son sein ne lui laissa pas de répit jusqu’à ce qu’il commît ce qu’aucune plume n’ose décrire, et ce par quoi il dégrada la dignité de Mon rang [“station”…] et profana la sainteté de Dieu, le Tout-Puissant, le Très-Glorieux, le Très-Loué. Si Dieu devait changer tous les océans de la terre en encre et toutes les choses créées en plumes, cela ne Me suffirait pas pour faire la liste complète de ses méfaits. Ainsi Nous relatons ce qui Nous est advenu afin que vous puissiez être de ceux qui comprennent.
30. Ô Plume d’éternité, ne T’afflige pas des choses qui Te sont advenues car, sous peu, Dieu suscitera un peuple qui verra par ses propres yeux et se souviendra de Tes tribulations. Retiens ta plume de mentionner Tes ennemis, et encourage-la dans la louange du Roi Éternel. Renonce à toutes les choses créées et bois le vin scellé de Mon souvenir. Crains de ne Te préoccuper que de la mention de ceux I on ne perçoit que les saveurs putrides de l’inimitié, de ceux qui sont tellement esclaves de leur appétit de pouvoir qu’ils n’hésiteraient pas à se détruire dans leur désir d’asseoir leur renommée et de perpétuer leur nom. Dieu a noté ces âmes dans la Tablette Préservée comme simples adorateurs des noms. Narre alors ce que Tu as conçu pour ce Temple afin que ses signes et preuves soient rendus manifestes sur terre, et que l’éclat de cette Lumière illumine l’horizon du monde et purifie la terre de la souillure des mécréants. Ainsi avons-Nous établi les versets de Dieu et donné l’explication à ceux qui comprennent.
31. Ô Temple Vivant, étends Ta main sur tous ceux qui sont sur la terre et dans le ciel, et que Ta volonté saisisse les rênes du commandement. En vérité, Nous avons placé dans Ta main droite l’empire sur toutes choses. Agis selon Ta volonté et ne crains pas les ignorants. Empare-Toi de la Tablette qui s’est levée au-dessus de l’horizon de la plume de Ton Seigneur, et saisis-toi d’elle avec une telle force que, par Ton intermédiaire, les mains de tous les habitants de la terre soient capables de s’en emparer. C’est, en vérité, ce qui Te convient si Tu es de ceux qui comprennent. Par l’élévation de Ta main vers le ciel de Ma grâce, les mains de toutes les choses créées seront élevées vers leur Seigneur, le Puissant, le Gracieux. Sous peu, Nous susciterons, à l’aide de Ta main, d’autres mains dotées de pouvoir, de force et de puissance, et Nous établirons par elles Notre empire sur tout ce qui vit dans les royaumes de la révélation et de la création. Ainsi les serviteurs de Dieu reconnaîtront la vérité selon laquelle il n’est d’autre Dieu que Moi, le Secours, l’Absolu. C’est aussi par ces mains que Nous donnerons et Nous reprendrons, mais personne ne peut le comprendre, sauf ceux qui voient par l’oeil spirituel.
32. Dis : Ô peuple, pouvez-vous jamais espérer échapper au pouvoir souverain de votre Seigneur ? Par la rectitude de Dieu, vous ne trouverez aucun refuge en ce jour ni personne pour vous protéger, sauf si vous êtes de ceux à qui Dieu a accordé la faveur de sa miséricorde. Il est, en vérité, celui qui toujours pardonne, le Très-Compatissant. Dis : Ô peuple, renoncez à tout ce que vous possédez, et entrez à l’ombre de votre Seigneur, le Très-Miséricordieux. Cela vaut mieux pour vous que toutes vos oeuvres passées et futures. Craignez Dieu et ne vous privez pas des douces saveurs dispensées lors des jours de Dieu, le Seigneur de tous les noms et attributs. Prenez garde de peur d’altérer ou de pervertir le texte de la Parole de Dieu. Marchez dans la crainte de Dieu et soyez du nombre des justes.
33. Dis : Ô peuple, voici la Main de Dieu qui a toujours été au-dessus de vos propres mains, si vous pouviez comprendre. Entre ses mains, nous avons ordonné tout le bien du ciel et de la terre, afin que seul soit rendu manifeste le bien qui en découle. Ainsi en avons-nous fait la source et le trésor de tout bien, par le passé et à l’avenir. Dis : Les rivières de la sagesse et de la parole divines qui s’écoulent des Tablettes de Dieu ont rejoint ce plus grand Océan, si seulement vous pouviez le percevoir, et tout ce qui a été établi dans ses Livres a atteint sa consommation finale dans cette Parole la plus exaltée, une Parole resplendissant au-dessus de l’horizon de la volonté du Très-Glorieux dans cette révélation qui a rempli de délices toutes les choses visibles et invisibles.

34. Sous peu Dieu tirera, du sein du pouvoir, les mains de l’ascendance et de la puissance, mains qui se lèveront pour remporter la victoire pour cet Adolescent, et purgera l’humanité de la souillure des proscrits et des impies. Ces mains se mobiliseront pour se faire les champions de la Foi de Dieu et, en mon nom, l’Absolu, le Puissant, elles subjugueront les peuples et les tribus de la terre. Elles entreront dans les villes et inspireront la crainte dans le coeur de tous leurs habitants. Voici les preuves de la puissance de Dieu ! Terrible, et véhémente est la puissance de Dieu, et il la manie avec justesse ! En vérité, il règne et transcende tous ceux qui sont dans le ciel et sur la terre et il révèle ce qu’il désire selon une mesure prescrite.

35. Si, parmi ce peuple, une personne devait être appelée à affronter toutes les armées de la création, assurément elle prévaudrait par l’ascendance de ma volonté. En vérité, c’est une preuve de mon pouvoir, bien que mes créatures ne le saisissent pas. En vérité, c’est un signe de ma souveraineté, bien que mes sujets ne le comprennent pas. En vérité, c’est un gage de mon commandement, bien que mes serviteurs ne le perçoivent pas. En vérité, c’est une preuve de mon ascendance, bien que personne n’en soit véritablement reconnaissant, sauf ceux dont Dieu a illuminé les yeux par la lumière de sa connaissance, dont il a fait les coeurs un réceptacle de sa révélation et sur les épaules desquels il a placé le poids de sa Cause. Ceux-là inhaleront les parfums du Très-Miséricordieux, exhalés par le vêtement de son Nom, et ils se réjouiront à chaque instant dans les signes et les versets de leur Seigneur. Quant à ceux qui ne croient pas en Dieu et lui donnent des associés, ils encourront sa colère, ils seront jetés au feu, et contraints de demeurer dans ses profondeurs, emplis d’effroi et de désarroi. Ainsi expliquons-nous nos versets et clarifions la vérité par des preuves évidentes, afin que le peuple puisse réfléchir aux signes de leur Seigneur.

36. Ô Temple vivant, par notre parole « Sois » et cela est, nous t’avons désigné pour être le signe de notre majesté parmi tout ce qui a été et tout ce qui sera, et nous t’avons suscité pour être l’emblème de notre Cause entre le ciel et la terre. [Italique ajouté –ed.]

(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, “Súriy-I-Haykal”, Versets: 12-36, inclusif, pp. …-…) [Aussi Cf:  ”Dans le Saint Livre, la Personne bénie du Promis est interprétée comme étant le Seigneur des Armées – les armées celestas….”, que l'on trouve à la page 171 et suivantes, de cette compilation! -ed.]
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Par le mouvement de Notre Plume de gloire, Nous avons, sur l’ordre du tout-puissant Ordonnateur des choses, insufflé dans chaque être humain un renouveau de vie et instillé dans chaque mot une puissance nouvelle. Toutes choses créées proclament les signes de cette régénération mondiale. Telle est la grande, la joyeuse nouvelle qu’apporte à l’humanité la Plume de cette Innocente Victime. Pourquoi avez-vous peur Mes bien-aimés ? Qui pourrait vous effrayer ? La moindre humidité suffit à dissoudre la glaise durcie dans laquelle fut modelée cette génération perverse. Et le seul fait de vous rassembler suffit à briser les forces de ces êtres méprisables et vains...
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: LAWH-I-DUNYÁ [Tablette du Monde], p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh,  Chapitre: 43. “O Afnán, ô toi qui es sorti de mon ancienne lignée ...”, p. …) 
“Combien de terres sont restées sans cultures ni labours; combien de terres cultivées et labourées n’ont cependant pas été arrosées; combien de terres, une fois l’heure de la moisson arrivée, n’ont eu de moissonneur pour engranger la récolte !  Pourtant, par les merveilles de la grâce divine et les révélations de sa bonté, nous chérissons l’espoir qu’apparaissent des âmes, incarnations des vertus célestes, qui s’emploient à enseigner la cause de Dieu et à éduquer tous ceux qui sont sur terre. Les efforts systématiques de ses bien-aimés partout dans le monde ont pour but de réaliser l’espoir ainsi exprimé par la Perfection bénie. Puisse-t-il lui-même les renforcer à tout instant.”
          (Bahá'u'lláh, dans une Tablette cité par la Maison Universelle de Justice à la conclusion d'une Lettre adressée aux Corps Continentaux de Conseillers en ce qui concerne le prochain Plan de 5 Ans, daté le 29 décembre 2015, pp. 17-18)
PARTIE IV:

La Promesse et la Menace contenues 

dans les Livres de Dieu…

La parole de Dieu que la Plume Suprême a rapportée sur la huitième feuille du Paradis le Plus Exalté est la suivante: La première tâche des écoles est de former les enfants aux principes de la religion, afin que la Promesse et la Menace contenues dans les Livres de Dieu puissent les détourner des choses interdites et les vêtir du manteau des commandements; mais ceci doit être fait dans une mesure telle qu’elle ne puisse pas nuire aux enfants en les menant à un fanatisme ignorant et au sectarisme. [Italique ajouté –ed.]

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: KALIMAT-I-FIRDAWSIYYIH [Paroles du Paradis], “la huitième feuille”, p. …)
Par dessus tout, le plus grand des dons et la plus merveilleuse des grâces a toujours été et continuera d’être la Sagesse. C’est la Protectrice infaillible de l’homme. Elle l’aide et le fortifie. La Sagesse est l’Émissaire de Dieu et le Révélateur de Son Nom, l’Omniscient. Par elle, l’élévation de la position de l’homme devient manifeste et évidente. Elle est l’omniscience et le premier Maître à l’école de la vie. Elle est le Guide et est investie d’une grande distinction. Grâce à son influence dans l’éducation, les êtres terrestres ont été imprégnés d’un esprit semblable à un diamant qui surpasse les cieux en éclat. Dans la cité de la justice, elle est l’Orateur sans pareil Qui, en la neuvième année, illumina le monde de la joyeuse nouvelle de Sa Révélation. Et ce fut cette Source incomparable de sagesse qui, au début de la création du monde, gravit les marches du sens profond et, une fois intronisée par l’opération de la Volonté divine sur la chaire de la parole, proclama deux mots. Le premier annonçait la promesse d’une récompense, tandis que le second formulait la lourde menace d’une punition. La promesse fit se lever l’espoir, et la menace fit naître la peur. Ainsi fut fermement établie la base de l’ordre mondial sur ces deux principes géminés. Exalté soit le Seigneur de Sagesse, le Possesseur d’une Grande Bonté. [Italique ajouté – ed.]
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: KALIMAT-I-FIRDAWSIYYIH [Paroles du Paradis], “la cinquième feuille”, p. …) 

Le premier Taráz [Ornement] et la première effulgence apparue à l’horizon du Livre Mère est que l’homme devrait connaître son propre moi et reconnaître ce qui mène à la grandeur ou à la bassesse à la gloire ou à l’humiliation à la richesse ou à la pauvreté.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: TARAZAT [Ornements], p. …)

Lorsque l’Astre du Jour de la Sagesse se leva au-dessus de l’horizon de la Sainte Dispensation de Dieu, il lança cette parole de gloire: Ceux qui possèdent la richesse et sont investis de l’autorité et du pouvoir doivent faire preuve du plus profond respect envers la religion. En vérité, la religion est une lumière éclatante et une forteresse imprenable qui assure la protection et le bien-être des peuples du monde, car la crainte de Dieu pousse l’homme à s’en tenir fermement à ce qui est bien et à fuir tout mal.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: ISHRAQAT [Splendeurs], “La première Ishráq”, p. …)

La Plume du Très-Haut exhorte en ce moment les manifestations de l’autorité et les sources de pouvoir, c’est-à-dire les rois, les souverains, les présidents, les dirigeants, les théologiens et les sages, elle leur enjoint de soutenir la cause de la religion et d’y adhérer. La religion est en vérité le principal instrument pour l’établissement de l’ordre dans le monde et de la tranquillité parmi ses peuples. 
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: KALIMAT-I-FIRDAWSIYYIH [Paroles du Paradis], “la deuxième feuille”, p. …)

La parole de Dieu que la Plume d’Abhá a révélée et inscrite sur la première feuille du Paradis le plus exalté est la suivante: En vérité je le dis, la crainte de Dieu a toujours été une défense sûre et une forteresse solide pour tous les peuples du monde. C’est la cause principale de la protection de l’humanité et l’instrument suprême de sa préservation. Il existe en fait chez l’homme une faculté qui le détourne de tout ce qui est méprisable et indécent et l’en préserve; et cette faculté, c’est le sentiment de honte. Celui-ci cependant se limite à quelques-uns; tous ne l’ont pas possédé et ne le possèdent pas.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: KALIMAT-I-FIRDAWSIYYIH [Paroles du Paradis], “la premièrs feulille”, p. …; et Epitre au Fils du Loup, Verset: 50, p. …)

L’affaiblissement des piliers de la religion a fortifié les insensés, les a enhardis et rendus plus arrogants. En vérité je le dis: Plus grand est le déclin de la religion, plus affligeante est l’obstination de l’impie. Ceci ne peut mener finalement qu’au chaos et à la confusion. Ecoutez-Moi, ô hommes d’intuition, et soyez prévenus, vous qui êtes dotés de discernement !

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: KALIMAT-I-FIRDAWSIYYIH [Paroles du Paradis], “la deuxième feuille”, p. …; et Epitre au Fils du Loup, Verset: 51, p. …)

La lampe de la religion devrait-elle être obscurcie que le chaos et la confusion en résulteraient et que les lumières de l’équité et de la justice, de la tranquillité et de la paix cesseraient de briller. Chaque homme de vraie compréhension en témoignera.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: ISHRAQAT [Splendeurs], “La première Ishráq”, p. …)

La loi de l’ordre doit toujours prévaloir chez les humains. Le Ciel l’a ainsi décrété en créant l’homme.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Causeries d’’Abdu’l-Bahá à Paris, Chapitre: II. Sixième principe: Egalisation des moyens d’existence, p. …)

· “La Justice en ce jour se lamente sur son triste sort…”

La Justice en ce jour se lamente sur son triste sort, et l’Équité gémit sous le joug de l’oppression. Les nuages épais de la tyrannie ont assombri la face de la terre et enveloppé tous ses peuples. Par le mouvement de Notre Plume de gloire, Nous avons, sur l’ordre du tout-puissant Ordonnateur des choses, insufflé dans chaque être humain un renouveau de vie et instillé dans chaque mot une puissance nouvelle. Toutes choses créées proclament les signes de cette régénération mondiale. Telle est la grande, la joyeuse nouvelle qu’apporte à l’humanité la Plume de cette Innocente Victime. Pourquoi avez-vous peur Mes bien-aimés ? Qui pourrait vous effrayer ? La moindre humidité suffit à dissoudre la glaise durcie dans laquelle fut modelée cette génération perverse. Et le seul fait de vous rassembler suffit à briser les forces de ces êtres méprisables et vains...
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: LAWH-I-DUNYA [Tablette du monde], p. …; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 43. “O Afnán, ô toi qui es sorti de mon ancienne lignée ...”, p. …)

[He is endued with understanding who is aware of Thy Revelation and hath acknowledged Thy manifold tokens, Thy signs, and Thy testimonies.
(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, p. 269)]

Quelles “afflictions” plus grandes que celles-ci ? Un homme qui veut connaître la vérité et atteindre à la connaissance de Dieu ne sait où aller ni qui interroger…
(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Chapitre 1) Première partie, verset: 139, p. …)

Par Celui Qui est le Grand Annonciateur! Le Très-Miséricordieux est venu, investi d’une souveraineté manifeste. Tous les habitants de la terre ont été rassemblés, et la Balance où tous seront pesés a été installée. La Trompette du jugement a retenti, et voici que tous les yeux se sont dilatés de terreur, les coeurs de tous ceux qui sont sur la terre et dans les cieux ont tremblé, exception faite pour ceux qui, animés du souffle des versets de Dieu, se sont détachés de toutes choses…. 

…La terre a tremblé, et les montagnes se sont écroulées et les anges, formés en rangs serrés sont apparus devant Nous. Surpris en leur ivresse, déconcertés, interdits, les hommes portent sur leur visage les signes de la colère. Ainsi avons-Nous rassemblé les artisans d’iniquité! Nous les voyons se précipiter vers leur idole. Dis: Nul en ce jour ne sera à l’abri du décret de Dieu. Et c’est, en vérité, un Jour terrible. 
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 17. “Par Celui Qui est le Grand Annonciateur! ...”, p. …)

“Bientôt,” proclament les paroles mêmes de Bahá’u’lláh, “bientôt le présent ordre des choses sera révolu et un nouvel ordre sera déployé à sa place. En vérité, Ton Seigneur dit vrai et Il est Celui Qui connaît les choses invisibles.” “Par moi-même,” affirme-t-Il solennellement, “le jour approche où Nous aurons enroulé le monde et tout ce qu’il contient, et où un Ordre nouveau sera déployé à sa place. En vérité, Sa puissance s’étend sur toutes choses.” “L’équilibre du monde,” explique-t-Il, “a été bouleversé par la vibrante influence de ce Très Grand, de ce nouvel Ordre Mondial. La vie ordonnée de l’humanité a été révolutionnée par l’action de ce Système unique, merveilleux, un Système tel que des yeux mortels n’en ont jamais vu de semblable.” Il avertit les peuples de la terre : “Les signes de convulsions et du chaos imminents peuvent désormais être discernés, en ce que l’Ordre régnant s’avère lamentablement défectueux.”

Amis chèrement aimés ! Ce Nouvel Ordre Mondial, I la promesse est enchâssée dans la Révélation de Bahá’u’lláh et I les principes fondamentaux ont été énoncés dans les écrits du Centre de Son Alliance, n’implique rien de moins que l’unification complète de la race humaine tout entière. Cette unification devrait se conformer à des principes qui s’harmoniseraient directement avec l’esprit qui anime et les lois qui régissent le fonctionnement des institutions qui constituent déjà la pierre angulaire de l’Ordre Administratif de Sa Foi.
(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, et Shoghi Effendi lui-meme, en L’ordre Mondial de Bahá’u’lláh, Chapitre 7. LE DÉVELOPPEMENT DE LA CIVILISATION MONDIALE, près de debut, p. …)

[“Everything (in the world) is subject to corruption; but THE COVENANT of thy Lord shall continue to pervade all regions.” New Translation: “All on the earth shall pass away, but the Covenant of Thy Lord shall continue to overshadow all regions.” [from the Research Department at the Bahá’í World Centre circa 2002; no additional reference source given] 

(‘Abdu’l-Bahá, Star of the West, Vol. IV, No. 10, p. 170)] [No translation available]
· “Le temps de la destruction du monde et de ses peuples est arrivé.”

La plume prophétique de Bahá’u’lláh a proclamé : Le temps de la destruction du monde et de ses peuples est arrivé. Il affirme particulièrement : L’heure de la plus grande convulsion approche. Le jour promis est arrivé, le jour où surgiront au-dessus de vos têtes et sous vos pieds des jugements lancinant disant : “Goûtez ce que vos mains ont accompli !” Bientôt les souffles de Son châtiment vous fouetteront et vous serez enseveli sous la poussière de l’enfer. Il dit aussi : Et lorsqu’arrivera l’heure dite apparaîtra soudain ce qui fera trembler les membres de l’humanité. Le jour approche où son feu [de civilisation] dévorera les cités, où la Langue de Grandeur proclamera : “Le Royaume est à Dieu, le Tout-Puissant, le Très-Loué !” 

(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en Le Jour Promis Est Venu, près de debut, p. …)

[No sooner had that Revelation been unveiled to men’s eyes than the signs of universal discord appeared among the peoples of the world, and commotion seized the dwellers of earth and heaven, and the foundations of all things were shaken. The forces of dissension were released, the meaning of the Word was unfolded, and every several atom in all created things acquired its own distinct and separate character. Hell was made to blaze, and the delights of Paradise were uncovered to men’s eyes. Blessed is the man that turneth towards Thee, and woe betide him who standeth aloof from Thee, who denieth Thee and repudiateth Thy signs in this Revelation wherein the faces of the exponents of denial have turned black and the faces of the exponents of truthfulness have turned white, O Thou Who art the Possessor of all names and attributes, Who holdest in Thy grasp the empire of whatever hath been created in heaven and on earth!

(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, p. 296)]

[How great is Thy power! How exalted Thy sovereignty! How lofty Thy might! How excellent Thy majesty! How supreme is Thy grandeur…. 

I testify that no sooner had the First Word proceeded, through the potency of Thy will and purpose, out of His mouth, and the First Call gone forth from His lips than the whole creation was revolutionized, and all that are in the heavens and all that are on earth were stirred to the depths. Through that Word the realities of all created things were shaken, were divided, separated, scattered, combined and reunited, disclosing, in both the contingent world and the heavenly kingdom, entities of a new creation, and revealing, in the unseen realms, the signs and tokens of Thy unity and oneness. Through that Call Thou didst announce unto all Thy servants the advent of Thy most great Revelation and the appearance of Thy most perfect Cause.

(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, pp. 295-296)]

[The entire creation hath been called into being to exalt Thy triumph and to establish Thine ascendancy, and all the bounds that have been set by Thee are but the signs of Thy sovereignty, and proclaim the power of Thy might….

(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, p. 326)]

Par la justice de Dieu ! Voici les jours où Dieu met à l’épreuve les coeurs de toute la milice de ses messagers et de ses prophètes et, par-delà, les coeurs de ceux qui montent la garde autour de son inviolable sanctuaire, des hôtes du pavillon céleste et des habitants du tabernacle de gloire. A quelle épreuve doivent donc être soumis ceux qui s’érigent en partenaires de Dieu !

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 8. “Par la justice de Dieu ! Voici les jours où Dieu met à l’épreuve les coeurs ...”, p. …)

Chers amis ! Les intenses maneuvres de ce soulèvement titanique ne sont compréhensibles que pour ceux qui ont reconnu les affirmations de Bahá’u’lláh et du Báb. Leurs disciples savent très bien d’où cela provient et ce à quoi cela mènera finalement. Bien qu’ignorant l’ampleur que ce phénomène atteindra, ils discernent clairement sa genèse, sont conscients de sa direction, reconnaissent sa nécessité, observent avec confiance ses processus mystérieux, prient ardemment pour adoucir sa sévérité, oeuvrent intelligemment à apaiser sa fureur et anticipent avec clairvoyance la fin des craintes et des espoirs qu’il engendrera nécessairement.
(Shoghi Effendi, Le Jour Promis Est Venu, près de debut, p. …)

· “Un tel homme est parvenu à la connaissance du rang [“station” –ed.] de Celui Qui est ‘à deux portées de flèche’…

Un tel homme est parvenu à la connaissance du rang [“station” –ed.] de Celui Qui est “à deux portées de flèche”, Qui se tient par-delà le Sadratu’l-Muntahá. Mais celui qui n’a pas reconnu cette Source s’est lui-même condamné à la misère de l’éloignement de Dieu, éloignement qui n’est que pur néant et essence même du feu le plus dévorant. Tel est le sort de l’incroyant, encore qu’il semble occuper les plus hautes situations de la terre et être établi sur le trône le plus glorieux.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 29. “Le dessein de Dieu en créant l’homme a été et sera toujours de le rendre capable ...”, p. …)

Qu’il n’hésite pas à offrir sa vie pour son Bien-Aimé; qu’il ne permette pas à la critique d’autrui à son endroit de le détourner de la Vérité. Que ce qu’il ne désire pas pour lui-même, il ne le souhaite point aux autres, et qu’il ne promette jamais au-delà de ce qu’il peut tenir. Qu’il se garde de toutes ses forces de fréquenter les artisans d’iniquité, mais qu’il prie pour la rémission de leurs péchés. Qu’il pardonne au pécheur et ne méprise jamais sa condition misérable, car nul ne sait comment lui-même finira. Combien souvent il arrive qu’un pécheur atteigne, à son heure dernière, l’essence même de la foi, se décide finalement à boire à la coupe de l’immortalité et prenne son vol vers l’Assemblée céleste, alors qu’un dévot croyant, à l’heure fixée pour l’ascension de son âme, tombe au contraire, par suite d’un changement radical, dans les derniers degrés de la géhenne. 

Notre intention, en révélant ces substantielles et convaincantes paroles, est de persuader celui qui cherche la vérité, qu’il doit tenir pour transitoires, voire pour un pur néant, toutes choses autres que Dieu Qui est l’Objet de toute adoration. 

Ces traits constituent quelques-uns des attributs des âmes élevées et sont la marque distinctive de ceux I l’esprit s’est porté aux choses spirituelles. Il en a déjà été question à propos des qualités requises pour les voyageurs engagés dans le Sentier de la Connaissance Positive. C’est lorsque le voyageur détaché, le chercheur sincère a rempli ces conditions essentielles, et c’est seulement alors, qu’on peut dire de lui qu’il est un vrai chercheur de la vérité. Quand il aura rempli les conditions impliquées dans la première partie du verset: “Quiconque fait effort à Notre intention...”, il jouira des bénédictions promises dans ces paroles: “Dans Nos chemins, Nous le guiderons en vérité. “ [Italique ajouté –ed.] [Note:  Las interprétations de Extraits… sont constamment les plus accurates –ed.] [Check translation of note]
(Bahá’u’lláh, Le Livre de la Certitude, Versets 4.216 – 4.424, pp. …-…; et Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 125. “O mon frère ! Quand le vrai chercheur...”, pp. …-…)

Combien merveilleuse est l’unité du Dieu Vivant et Immuable-à-Jamais – unité qui s’élève au-dessus de toutes les limitations et dépasse la compréhension de toutes choses créées. Il a, de toute éternité, résidé dans Son inaccessible séjour de gloire et de sainteté et, pour l’éternité, Il continuera de siéger sur les sommets de Sa grandeur et de Sa souveraineté absolues. Combien sublime est Son incorruptible Essence, entièrement indépendante de la connaissance qu’en peuvent avoir toutes choses créées, et incommensurablement exaltée au-dessus de la louange de tous les habitants des cieux et de la terre !

En vertu de Sa faveur et de Sa bonté, Il a déposé en toute chose créée un signe probant de Sa science, puisé à la source sublime afin que, pour sa part, chacune d’elles ne soit pas frustrée et puisse manifester cette science selon sa capacité et son rang. Ce signe est le miroir de Sa beauté dans le monde de la création. Plus il aura été fait d’efforts pour purifier ce noble et sublime miroir, plus fidèlement il réfléchira la gloire des noms et attributs de Dieu, et mieux il révélera les merveilles de Ses signes et de Sa science. Chacune des choses créées sera mise à même (tant est grand ce pouvoir de réflexion) de révéler le potentiel de son état [“sation” en anglais –ed.] pré-ordonné, de se rendre compte de ses capacités et de ses limites, et de témoigner de cette vérité: “En vérité Il est Dieu; il n’y a pas d’autre Dieu que Lui. “ . . . .

Il n’est pas douteux, en effet, qu’en conséquence des efforts que feront les hommes pour développer leurs facultés spirituelles ce miroir puisse être si bien purifié de toutes souillures terrestres et de toute insinuation satanique, qu’il devienne capable de s’approcher des prairies de la sainteté et des cours de la fraternité éternelle. En vertu, cependant du principe qu’il est un temps pour chaque chose, et pour tout fruit une saison, c’est seulement aux Jours de Dieu que seront complètement libérées les énergies latentes dans cet inestimable don fait aux hommes, et que la gloire printanière en sera pleinement manifestée.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 124. “Combien merveilleuse est l’unité du Dieu vivant ...”, pp. …-…)

[No place is there for any one to flee to when once Thy laws have been sent down, and no refuge can be found by any soul after the revelation of Thy commandments. Thou hast inspired the Pen with the mysteries of Thine eternity, and bidden it teach man that which he knoweth not, and caused him to partake of the living waters of truth from the cup of Thy Revelation and Thine inspiration. …No sooner, however, had the Pen traced upon the tablet one single letter of Thy hidden wisdom, than the voice of the lamentation of Thine ardent lovers was lifted up from all directions. Thereupon, there befell the just what hath caused the inmates of the tabernacle of Thy glory to weep and the dwellers of the cities of Thy revelation to groan.
(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, p. 197)]
…Le Très-Miséricordieux est venu, investi de pouvoir et de souveraineté.… …Béni est l’homme qui Le reconnaît et qui parvient à Sa présence, et malheur à ceux qui Le renient et s’en détournent….

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: ISHRAQAT [Splendeurs], p. …)

Dis: O peuples de la terre ! Par la justice de Dieu ! Tout ce qui vous fut promis dans les Livres de votre Seigneur, le Souverain du Jour du Retour, est apparu et est rendu manifeste. Prenez garde que les changements et les hasards du monde ne vous retiennent loin de Celui Qui est la Vérité Souveraine. Bientôt tout ce qui est visible périra, et seul restera ce qui a été révélé par Dieu, le Seigneur des seigneurs.
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: EXT 1. “Dieu atteste qu’il n’y a pas d’autre Dieu que Lui...”, p. …)

Dis : O peuple ! La lampe de Dieu est allumée. Prenez garde que les vents impétueux de votre désobéissance n’en éteignent la lumière.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 85. “O mes serviteurs ! Il convient de rafraîchir et revivifier vos âmes ...”, p. …)

Mais y a-t-il vraiment sur terre un seul chercheur sincère qui, dans ses perplexités, se confie à la Manifestation divine ?  Chacun habite au pays de l’oubli, et suit les infidèles et les tyrans ! Dieu traitera tout le monde suivant Son mérite, et, de même que les uns ont négligé Sa rencontre en Ses jours, de même Il saura oublier les ingrats. Ainsi en a-t-il été décidé pour les infidèles, et il en sera ainsi pour tous ceux qui désavouent les signes !

Je termine ces lignes par les Paroles de Dieu; “Celui qui se détournera de Mes avertissements mènera une vie misérable.” [Qur’án 20:124] “Celui qui cherchera à se soustraire aux exhortations du Très-Haut, Nous lui attacherons Satan avec une chaîne; il sera son compagnon inséparable.” [Qur’án 43:36]
Telles sont les paroles qui sont descendues autrefois de Dieu; si vous êtes de ceux qui comprennent !

Révélé par le “Ba” et le “Ha” [signifier: “Baha”] et paix à tous ceux qui écoutent les mélodies de la divine colombe sur le Sadratu’l-Muntaha gloire à notre Seigneur le Très-Haut ! [Note: Portions importants de original omis par traducteur –ed.] [Check note]
(Bahá’u’lláh, Le Livre de la Certitude, Deuxième Partie, Versets: 7.671 – 7.676, p. …)

Voyez comme les divers peuples et tribus de la terre ont attendu la venue du Promis de Dieu. Et pourtant, Celui Qui est le Soleil de Vérité ne S’était pas plutôt manifesté, que tous, à l’exception de ceux qu’il plut à Dieu de guider, se sont détournés de Lui. Nous n’osons, en ce Jour, soulever le voile qui cache l’état [“station” en anglais –ed.] sublime que tout vrai croyant peut atteindre….

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 6. “Voyez comme les divers peuples et tribus de la terre ont attendu la venue du Promis ...”, p. …)
Déchirez en Mon nom les voiles qui, si fâcheusement, obscurcissent votre vision, et par le pouvoir qu’engendre votre croyance en l’unité de Dieu, brisez les idoles des vaines imitations. Entrez alors dans le saint paradis du bon plaisir du Très-Miséricordieux. Purifiez vos âmes de tout ce qui n’est pas Dieu et goûtez la douceur du repos au sein de Son immense et puissante Révélation, à l’ombre de Sa suprêmeM ouvrage soit pleinement révélée aux yeux des hommes. Ne souffrez donc pas de rester enveloppés des voiles épais de vos égoïstes désirs. Ainsi l’homme a toujours été et restera à jamais capable de sentir de lui-même la Beauté de Dieu, le Glorifié. S’il n’en avait point la faculté, comment pourrait-il être rendu I de ne l’avoir pas fait ? Si, au Jour où tous les peuples de la terre seront rassemblés devant Dieu, il était demandé à un homme: “Pourquoi n’as-tu pas cru en Ma Beauté et t’es-tu détourné de Moi ?” et que cet homme répondît: “Je n’ai fait ainsi que suivre l’exemple des autres I pas un seul ne s’est trouvé pour tourner sa face vers la Vérité [omis: et “have grievously failed to recognize the Beauty of the Eternal” –ed.]”, une telle sorte de justification serait assurément rejetée. Car la foi de tout homme ne dépend de personne autre que lui-même. 
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 75. “Déchirez en mon nom les voiles qui, si fâcheusement, obscurcissent votre vision ...”, p. …)

Uniquement pour l’amour du Bien-Aimé, brûlez, à la flamme du Feu qui ne s’éteint point, le voile de l’égoïsme…. 

…La Parole Divine a enflammé le coeur du monde; combien regrettable serait-il s’il vous arrivait de n’en être pas vous-mêmes embrasés…. Je le jure par Celui Qui M’a amené à révéler ce qui Lui a semblé bon! Les habitants du Royaume céleste vous connaissent mieux que vous ne vous connaissez vous-mêmes. Croyez-vous que ce soient là paroles vides et vaines ? Si seulement vous aviez la capacité d’apercevoir les choses que voit votre Seigneur, le Très-Miséricordieux – choses qui attestent l’excellence de votre rang, qui témoignent de la grandeur de votre mérite, et proclament la sublimité de votre condition [“station” en anglais –ed.]! Dieu veuille que vos désirs et vos passions indomptées ne vous privent point de ce qu’Il vous a destiné !

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 147. “Le plus grand Nom me rend témoignage! ...”, passim, pp. …-…)

[Wilt Thou keep back from Thee the stranger whom Thou didst call unto his most exalted Home beneath the shadow of the wings of Thy mercy, or cast away the wretched creature that hath hastened to attain the shores of the ocean of Thy wealth? Wilt Thou shut up the door of Thy grace to the face of Thy creatures after having opened it through the power of Thy might and of Thy sovereignty, or close the eyes of Thy people when Thou hast already commanded them to turn unto the Day-Spring of Thy Beauty and the Dawning-Place of the splendors of Thy countenance? 

Nay, and to this Thy glory beareth me witness! Such is not my thought of Thee, nor the thought of those of Thy servants that have near access to Thyself, nor that of the sincere amongst Thy people.

(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, pp. 270-271)]

…à l’exception de ces individus rares, semblables à des cendres et I les coeurs sont “durs comme le roc, ou plus durs encore”. [Qur’án 2:69]
(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 209. “O vous, serviteurs de la Beauté Bénie! ...”, p. …)

[…self-love…is a strange trait and the means of the destruction of many important souls in the world. If man be imbued with all good qualities but be selfish, all the other virtues will fade or 

pass away and eventually he will grow worse.

(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 1, p. 135)]

· “Les savants sont montés sur un âne boiteux…”

“Les savants sont montés sur un âne boiteux, mais Dieu chevauche sur les vents, et file aussi rapide que la flèche !”

(Bahá’u’lláh, Le Livre de la Certitude, Deuxième Partie, Verset: 2.389)

Et cet aveu d’impuissance – qu’impose à tout esprit une mûre réflexion – représente l’apogée de l’intelligence humaine, marque le point culminant du développement de l’homme.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 83. “Considère la faculté de raisonner I Dieu a doué l’homme en son essence ...”, à fin, p. …)

[The mystery of sacrifice is that man should sacrifice all his conditions for the divine station of God. The station of God is mercy, kindness, forgiveness, sacrifice, favor, grace and giving life to the spirits and lighting the fire of His love in the hearts and arteries.
(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 1, p. 65)]
· “Le savoir n’est qu’un simple point…”

“Le savoir n’est qu’un simple point; les ignorants l’ont multiplié.”

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de l’unité, p. …)

De même si vous arrachez les voiles trompeurs de votre coeur, les lumières d’unité s’y manifesteront.
(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de l’unité, p. …)

O Mon ami, entends dans ton coeur et dans ton âme, les chants de l’esprit et fais-en le plus grand cas. Car les sagesses divines, comme la pluie de printemps, n’arroseront pas toujours la terre des coeurs des hommes. Ce n’est pas que la Bonté du [“Être” en anglais –ed.] [“Tout-” en anglais –ed.]Miséricordieux tarisse jamais; mais pour chaque temps et pour chaque cycle, une certaine part de bonté est réservée, et destiné un certain lot, et cela selon une mesure fixée. 

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de la vraie pauvreté et de l’anéantissement absolu, p. …)

O Mon frère, toutes les mers ne contiennent pas des perles, toutes les branches ne fleurissent pas et le rossignol n’y chante pas. Alors, avant que le rossignol du paradis mystique ne regagne le jardin divin et que les rayons de l’aurore spirituelle ne remontent au Soleil de Réalité, efforce-toi, dans la poussière de cette lande mortelle, de capter un effluve des parterres éternels et de vivre à jamais à l’ombre des peuples de cette cité. Et lorsque tu auras atteint cette très haute et très puissante condition, alors tu verras l’Aimé et tu oublieras tout le reste.

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de la vraie pauvreté et de l’anéantissement absolu, p. …)

O Mon ami, bien des chiens poursuivent cette gazelle du désert de l’unité, bien des serres agrippent ce mauvis des jardins éternels. Embusqués, d’impitoyables corbeaux guettent cet oiseau des espaces célestes, et le chasseur jaloux traque ce daim parmi les prairies de l’amour.

…Efforce-toi d’être un globe protégeant cette flamme contre les vents contraires; cette flamme qui ne désire que brûler dans la lampe du Seigneur et briller dans le globe de l’esprit! Mais la tête se levant pour l’amour de Dieu sera sûrement tranchée, la vie allumée au feu du désir à coup sûr sacrifiée, et le coeur fidèle au souvenir de l’Aimé certainement noyé dans son sang. Cela fut si bien exprimé par ces mots: 

Vis détaché de l’amour car sa paix elle-même est angoisse;

Il débute par la souffrance et se termine par la mort. 

Paix à celui qui suit le Droit Sentier!
(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de la vraie pauvreté et de l’anéantissement absolu, à fin, p. …)

Ici est le royaume de la pleine lucidité et de l’ultime effacement du soi. Même l’amour n’a pas de sentier dans cette région, et le désir n’y possède pas de séjour. C’est pourquoi il fut dit: “L’amour est un voile entre l’amant et l’aimé.” Ici amour devient obstacle et barrière, et tout ce qui n’est pas Lui un rideau. Le sage Saná’í a dit:

Jamais le coeur cupide ne se prendra aux lacs de l’oiseleur des coeurs,

Jamais à la beauté de la rose une âme fourbe ne s’unira.

Car nous sommes au royaume du Commandement Absolu, là où n’ont cours aucun des attributs terrestres.

Les hôtes sublimes de cette maison manient dans un extrême bonheur l’autorité divine en l’enceinte extatique, et portent un sceptre royal. Des hauteurs des sièges de justice, ils prononcent leurs ordres, et délèguent à chaque homme le bien qu’il mérite. Ceux qui boivent à cette coupe habitent les hautes demeures de splendeur par-delà le Trône de l’Ancien des Jours, et restent dans le Haut Pavillon de l’Empyrée du Pouvoir: “Ils ne connaissent ni soleil, ni froid perçant.” [Qur’án 76:13.]
(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La quatrième vallée, p. …)

[The worst enemies of the Cause are in the Cause and mention the Name of God. We need not fear the enemies on the outside for such can be easily dealt with. But the enemies who call themselves friends and who persistently violate every fundamental law of love and unity, are difficult to be dealt with in this day, for the mercy of God is still great. But ere long this merciful door will be closed and such enemies will be attacked with a madness.

(Déclaration attribué à ‘Abdu’l-Bahá par Dr. Edward C. Getsinger en “The Worst Enemies of the Cause Are in the Cause”, Star of the West, Vol. VI, no. 6, p. 45, se considéré comme “notes des pèlerins”)] [No translation available –ed.]
[This is a hidden information of which we have informed the chosen ones lest they may be deprived of their praiseworthy station by associating with the embodiments of hatred. Therefore, it is incumbent upon all the friends of God to shun any person in whom they perceive the emanation of hatred for the glorious Beauty of Abha, though he may quote all the heavenly utterances and cling to all the Books.” He continues—Glorious be His Name!—“Protect yourselves with utmost vigilance, lest you be entrapped in the snare of deception and fraud.” This is the advice of the Pen of Destiny. [No translation available –ed.]
(‘Abdu’l-Bahá, Star of the West, Vol. 13, No. 1, p. 20, et Bahá’í World Faith, p. 430)]

[…If he was displeased with a person, he could not hold conversation with him.

(Declaration attribue a‘Abdu’l-Bahá sur Mírzá Abú’l-Fadl, cite dans The Bahá’í Proofs, “Tributes and Eulogies…”, p. 22, mais on extrait à partir de The Diary of Mirza Ahmad Sohrab, se regardé comme “notes de pèlerins”)] [No translation available –ed.]
…le pouvoir de l’Alliance protégera la Cause de Bahá’u’lláh contre les doutes du peuple de l’erreur. C’est la forteresse inexpugnable de la Cause de Dieu et le solide pilier de la religion de Dieu. Aujourd’hui, aucun pouvoir ne peut préserver l’unité du monde Baha’I sauf l’Alliance de Dieu; autrement, les différends, comme une très grande tempête, engloutiront le monde Baha’i. Il est évident que l’axe de l’unité de l’humanité est le pouvoir de l’Alliance et rien d’autre.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Tablettes du Plan Divine, Chapitre: Tablette aux baha’is des Etats-Unis et du Canada (III), révélée le 19, 20 et 21, avril 1916, p. …)

[Today whoever is firm in the Covenant shall become ignited like unto a candle in the assemblage of the world and the confirmations of the Kingdom of Abha shall encircle him from all directions.

(‘Abdu’l-Bahá, Star of the West, Vol. VIII, No. 16, p. 219)] [No translation available –ed.]
[It is known and clear that today the unseen divine assistance encompasseth those who deliver the Message. And if the work of delivering the Message be neglected, the assistance shall be entirely cut off, for it is impossible that the friends of God could receive assistance unless they be engaged in delivering the Message.

(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 2, pp. 390-391; and The Individual and Teaching, p. vii)] [No translation available at this time –ed.]
· “Si vous voulez, ô peuple, parvenir à la connaissance de Dieu…”

Si vous voulez, ô peuple, parvenir à la connaissance de Dieu et découvrir la grandeur de Sa puissance, regardez-Moi avec Mes propres yeux et non avec les yeux de tout autre que Moi. Autrement vous n’arriverez jamais à Me reconnaître…. Nous avons ainsi manifesté la vérité de Notre Révélation, afin que les négligents puissent sortir de leur torpeur et se ranger au nombre de ceux qui comprennent.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 127. “Si vous voulez…, p. …)

[Whoever is firm in the Covenant and Testament is today endowed with a seeing eye, and a responsive ear and daily advances in the divine realm until he becomes a heavenly angel.

(‘Abdu’l-Bahá, Star of the West, Vol. 10, No. 13, p. 251)]

· “Et s’il ne craint pas Dieu…”
“Et s’il ne craint pas Dieu, Lui lui fera tout craindre; tandis que toutes choses craindront celui qui craint Dieu.”

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La quatrième vallée, p. …)

N’aie peur de personne, place toute ta confiance en Dieu….
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: SURIY-I-VAFA [Tablette à Vafá], près de fin, p. …)

“If a soul shall utter a word without the sanction of the Covenant, he is not firm…. Remain firm even if the people of heaven try to shake you. Firmness in the Covenant is not mere words. The command is explicit.”

((Du departement de la recherche au Centre mondial: Décrit comme “extraits de certaines instructions données par ‘Abdu'l-Bahá à plusieurs amis en Amérique, Juillet 1912, qui a reçu sa signature personnelle”, publié en Star of the West, Vol. 11, No. 14, p. 239, le texte original pour ce qui n'a pas pu être identifié, et son authenticité ne peut être vérifiée, donc “notes des pèlerins”)  [No translation available at this time –ed.]
De par le monde est levé l’étendard de constance et de fermeté, et dégradé le drapeau de la violation, car seules quelques âmes faibles ont été détournées par les flatteries et les arguments spécieux des violateurs qui, extérieurement, prennent le plus grand soin à exhiber leur fermeté mais, en leur être intime, s’appliquent à agiter les âmes. [Italique ajouté –ed.]

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 185. “O vous, amis et servantes du Miséricordieux! ...”, p. …)

Or, ces agitations des violateurs ne sont rien d’autre que l’écume des vagues de l’océan – l’un de ses traits inséparables, - mais l’océan de l’Alliance se dressera et rejettera sur le rivage les dépouilles des morts, car il ne peut les retenir. Ainsi voit-on que l’océan de l’Alliance s’est enflé et enflé jusqu’à ce qu’il ait rejeté les cadavres – des âmes privées de l’esprit de Dieu, perdues dans leurs passions et leur égoïsme, et qui cherchent à dominer. Cette écume de l’océan ne durera point; elle se dissipera bientôt puis disparaîtra, tandis que l’océan de l’Alliance s’enflera et mugira éternellement ... .
(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 185. “O vous, amis et servantes du Miséricordieux! ...”, p. …)

[The more one is severed from the world, from desires, from human affairs, and conditions, the more impervious does one become to the tests of God. Tests are a means by which a soul is measured as to its fitness, and proven out by its own acts. God knows its fitness beforehand, and also its unpreparedness, but man, with an ego, would not believe himself unfit unless proof were given him. Consequently his susceptibility to evil is proven to him when he falls into the tests, and the tests are continued until the soul realizes its own unfitness, then remorse and regret tend to root out the weakness. 

The same test comes again in greater degree, until it is shown that a former weakness has become a strength, and the power to overcome evil has been established…. The friends must be prepared to efface themselves at all times. Seeking the approval of men is many times the cause of imperiling the approval of God.
(Déclaration attribué à ‘Abdu’l-Bahá par Dr. Edward C. Getsinger en “The Worst Enemies of the Cause Are in the Cause”, Star of the West, Vol. VI, no. 6, p. 45, se considéré comme “notes des pèlerins”)] [No translation available –ed.]
[Today no soul has any station or enjoys any title except the soul who is firm in the Covenant and steadfast in the Testament, who entirely forgets himself and is released from the world.
(From a Tablet attributed to ‘Abdu’l-Bahá, revealed for the Bahá’ís in Spokane, Seattle and Portland, Star of the West, Vol. VIII, No. 16, p. 218; but as the original has not been identified its authenticity can not be verified, hence “pilgrims’ note”)] [Translate note]
Quiconque n’obéit pas au Gardien ni à la Maison Universelle de Justice n’a pas obéi à Dieu; quiconque se révolte contre lui et contre elle s’est révolté contre Dieu….
(‘Abdu’l-Bahá, Le Testament d’Abdu’l-Bahá, Chapitre: I. Les tablettes et le testament d’Abdu’l-Bahá, p. …)
Si l’un quelconque d’entre eux devait dévier – ne fût-ce que d’une pointe d’aiguille – des décrets de la Maison Universelle de Justice, ou faillir à l’observation de ceux-ci, il serait alors rejeté comme un proscrit.
(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 33. “O serviteur de Dieu! ...”, p. …)

· “…si tu cherches mon plaisir.”
Suis mes lois pour l’amour de moi, et renonce à ce que tu désires si tu cherches mon plaisir.

(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachée, Chapitre: 1 ère partie (révélée en I), Verset: 1.38, p. …)

Il n’y a de paix pour toi que si tu renonces à toi-même et que tu te tournes vers moi; car il convient que tu te glorifies par mon nom et non par le tien, que tu places ta confiance en moi et non en toi, puisque je désire être aimé seul et par-dessus tout.

(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachée, Chapitre: 1 ère partie (révélée en I), Verset: 1.8, p. …)

Si tu m’aimes, détourne-toi de toi-même; et si tu cherches mon bon plaisir, ne pense pas au tien, afin que tu puisses mourir en moi et que je puisse vivre en toi, éternellement.

(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachée, Chapitre: 1 ère partie (révélée en I), Verset: 1.7, p. …)

Pour toute chose, il existe un signe. Le signe de l’amour est la force d’âme face à mes décrets et la patience dans mes épreuves.

(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachée, Chapitre: 1 ère partie (révélée en I), Verset: 1.48, p. …)

[Love is the most powerful force in the universe…. …He who hath not this hath no portion with El-Bahá!

(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 3, p. 526; cf. aussi: ‘Abdu’l-Bahá, Selection des Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 12. “Sache, en toute certitude, que l’amour est le secret ...”, p. …)] [No translation available]
· “Aime-moi pour que je puisse t’aimer…”

Aime-moi pour que je puisse t’aimer. Si tu ne m’aimes pas, par aucun moyen mon amour ne pourra t’atteindre. Sache-le, ô serviteur.
(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachée, Chapitre: 1 ère partie (révélée en I), Verset: 1.5, p. …)

[Notez: “...Dans la théologie, la promesse de Dieu à l'homme, portant habituellement avec les conditions à remplir par l'homme. La promesse de Dieu d'une bénédiction à remplir sur la réalisation d'une condition.” (Cf. ". Impromptu translation –  Définition: “Covenant” - Partie III, cette compilation, la page 83 –ed.)] 
La première tâche des écoles est de former les enfants aux principes de la religion, afin que la Promesse et la Menace contenues dans les Livres de Dieu puissent les détourner des choses interdites et les vêtir du manteau des commandements; mais ceci doit être fait dans une mesure telle qu’elle ne puisse pas nuire aux enfants en les menant à un fanatisme ignorant et au sectarisme. 

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: KALIMAT-I-FIRDAWSIYYIH [Paroles du Paradis], “la huitième feuille”, p. …)
[For this divine Covenant is an institution of the Lord. The Blessed Perfection in all the tablets, books, epistles and supplications, has begged confirmation for and praised and commended those who are firm in this Covenant and Testament, and has asked the wrath of God, and woe and desolation unto the violators. 

For firmness in the Covenant will preserve the unity of the religion of God and the foundation of the religion of God will not be shaken.

(Extrait d'une tablette attribuée à Abdul-Baha, a révélé à l'Assemblée San Francisco en 1912, Star of the West, Vol. VIII, No. 17, p. 223, l'authenticité pour lesquelles ne peut être vérifiée, donc “notes de pèlerins”)] [No translation available]
· “Ce qui M’afflige…”

Mon emprisonnement ne Me fait aucun mal, pas plus que ce qui M’est arrivé aux mains de Mes ennemis. Ce qui M’afflige, c’est la conduite de Mes aimés qui, bien qu’ils portent Mon nom, commettent cependant ce qui fait se lamenter Mon coeur et Ma plume.

(Bahá’u’lláh, Épître au fils du Loup, Chapitre 39, p. …; et Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: KALIMAT-I-FIRDAWSIYYIH [Paroles du Paradis], ‘nuevième feulle’, p. …)

[Ma captivité n’a pour moi rien d’infamant. Bien mieux, je la tiens pour glorieuse. Ce qui me rend honteux, c’est la conduite de ceux de mes partisans qui professent qu’ils m’aiment, cependant qu’en fait ils suivent le Malin. Ceux-là vraiment sont du nombre des égarés.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 60. “Ma captivité n’a pour moi rien d’infamant ...”, p. …)]
Le Malin est celui qui entrave l’essor et le progrès spirituel des enfants des hommes.
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 43. “O Afnán, ô toi qui es sorti de mon ancienne lignée ...”, p. …)

Dis : Ô peuple, voici la Main de Dieu qui a toujours été au-dessus de vos propres mains, si vous pouviez comprendre. Entre ses mains, nous avons ordonné tout le bien du ciel et de la terre afin que seul soit rendu manifeste le bien qui en découle. Ainsi en avons-nous fait la source et le trésor de tout bien, par le passé et à l’avenir.

(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, “Súriy-I-Haykal”, Verset: 1.33, p. …)

La source de tout bien est la confiance en Dieu, la soumission à ses ordres, et la satisfaction de sa sainte volonté et de son bon plaisir. L’essence de la sagesse est la crainte de Dieu, la terreur inspirée par son châtiment et sa punition, et l’appréhension de sa justice et de son décret. L’essence de la religion est de témoigner de ce que le Seigneur a révélé et de suivre ce qu’Il a ordonné dans son Livre puissant. La source de toute gloire est d’accepter tout ce que le Seigneur a accordé et de se satisfaire de ce que Dieu a ordonné. L’essence de l’amour est pour l’homme de tourner son coeur vers l’Aimé, de se séparer de tout autre sauf de Lui, et de ne désirer rien d’autre que ce qui est le désir de son Seigneur…. L’essence du détachement est pour l’homme de tourner son visage vers le parvis du Seigneur, d’entrer en sa présence, de contempler sa face et de se présenter en témoin devant Lui…. La source de tout mal est pour l’homme de se détourner de son Seigneur et de fixer son coeur sur des choses impies.
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: ASL-I-KULLU’L-KHAYR [Paroles de sagesse], p. …)

Les épreuves de chaque dispensation sont directement proportionnelles à la grandeur de la Cause et comme il n’avait pas été conclu jusqu’ici une telle Alliance manifeste, rédigée par la Plume Suprême, les épreuves sont comparativement plus sévères. Elles provoquent l’hésitation chez les âmes faibles, alors que les âmes fortes demeurent inébranlées.

(‘Abdu’l-Bahá, Selection des Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 185. “O vous, amis et servantes du Miséricordieux! ...”, p. …)

· “…au sujet de certains enseignants de la Foi…”

…au sujet de certains enseignants de la Foi. En fait, elle a dit la vérité.

Certaines personnes insouciantes sillonnent les pays au nom de Dieu, s’engageant activement à ruiner Sa Cause, et elles appellent cela promouvoir et enseigner la Parole de Dieu….
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: KALIMAT-I-FIRDAWSIYYIH [Paroles du Paradis], près du commencement, p. …)

     [Hasten, hasten, O ye firm believers! 

Hasten, hasten, O ye steadfast! 

Abandon the heedless, set aside every ignorant, take hold of the strong rope, be firm in this Great Cause, draw light from this Evident Light, be patient and be steadfast in this wise Religion! Ye shall see the hosts of inspiration descending successively from the Supreme World, the procession of attraction falling incessantly from the heights of heaven, the abundance of the Kingdom of ABHA outpouring continually and the teachings of God penetrating with the utmost power, while the heedless are indeed in evident loss.

(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 2, p. 442)] [No translation available –ed.]
Si, toutefois, elle manifeste la moindre trace de désir égoïste et d’amour de soi, ses efforts n’aboutiront à rien et elle sera, en définitive, anéantie et abandonnée, sans espoir.

(‘Abdu’l-Bahá, Selection des Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 35. “O armée de Dieu! ...”,p. …)

C’est seulement lorsque vous parviendrez à cet état [“station” en anglais –ed.] que vous aurez rempli vos obligations envers l’Alliance et le Testament. 

(‘Abdu’l-Bahá, Selection des Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 35. “O armée de Dieu! ...”, p. …)

[If thou art wishing for the confirmation of the Holy Spirit, become thou engaged in teaching the Cause of God.
(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 3, p. 557)] [No translation available –ed.]
Les croyants devraient, en toutes circonstances, poursuivre activement la tâche de l’enseignement, car les confirmations divines en dépendent. Si un Bahá’í s’abstient de s’y engager pleinement, vigoureusement et de grand coeur, il sera privé, sans nul doute, des bénédictions du Royaume d’Abha. [Cf. aussi: “Dis: M’assister, c’est enseigner Ma Cause.” (Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: LAWH-I-SIYYID-I-MIHDIY-I-DAHAJI [Tablette à Siyyid Mihdíy-I-Dahají], p. … –ed.)]
(‘Abdu’l-Bahá, Selection des Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 213. “Les croyants devraient, en toutes circonstances ...”, p. …)  

Il viendra à notre aide si seulement nous nous levons et devenons un canal pour la grâce de Dieu.

Pensez-vous que ce sont les enseignants qui convertissent et changent le cœur humain? Non sûrement pas. Ils ne sont que des âmes pures qui font les premiers pas et laissent ensuite à l’esprit de Bahá’u’lláh le soin de les faire avancer et de les utiliser. Si l’un d’entre eux pense seulement une seconde ou considère ses réalisations dues à sa propre capacité, son travail est fini et sa chute commence. Ceci est la raison pour laquelle tant d’âmes compétentes, après de merveilleux services se sont soudainement trouvées complètement impuissantes, et peut-être écartées par l’esprit de la Cause, comme des âmes inutiles. Le critère est la mesure dans laquelle nous sommes prêts à voir la volonté de Dieu agir à travers nous.

(D’une lettre datée du 31 mars 1932, écrite de la part de Shoghi Effendi à un croyant, cité en le Manuel D’enseignement, une Compilation par la Maison Universelle de Justice, Section III. EXTRAITS D’ÉCRITS DE SHOGHI EFFENDI ET DE LETTRES ÉCRITES EN SON NOM, p. …; et antérieurement en Les Principes de l’Administration Baha’ie, 1 ère PARTIE – L ‘INDIVIDU :  Section C) RELATIONS AVEC LES NON-BAHÁ’Í ET LE MONDE ENTIER, Sous-section :  Un canal pour l’esprit de Dieu , p. …)

· [“No one can deprive another of his rightful station…”

No one can deprive another of his rightful station, that can only be lost by one’s unwillingness or failure to do the will of God, or by seeking to use the Cause of God for one’s own gratification or ambition. …No one save a severed soul or a sincere heart finds response from God…. Ambitions are an abomination before the Lord. [Italique ajouté –ed.]

(Déclaration attribué à ‘Abdu’l-Bahá par Dr. Edward C. Getsinger en “The Worst Enemies of the Cause Are in the Cause”, Star of the West, Vol. VI, no. 6, p. 44, se considéré comme “notes des pèlerins”)] [No translation available –ed.]
· “Le Très-Miséricordieux est venu, investi de pouvoir et de souveraineté…”

Le Très-Miséricordieux est venu, investi de pouvoir et de souveraineté…. Béni est l’homme qui le reconnaît et qui parvient à Sa présence, et malheur à ceux qui Le renient et s’en détournent. J’implore Dieu d’aider Ses serviteurs à revenir à Lui. En vérité, Il est Celui Qui pardonne, l’Indulgent, le Miséricordieux.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: ISHRAQAT [Splendeurs], p. …)

[Since Thou hast purposed, O my God, to cause all created things to enter into the tabernacle of Thy transcendent grace and favor, and to waft over the entire creation the fragrances of the raiment of Thy glorious unity, and to look upon all things with the eyes of Thy bounty and Thy oneness, I beseech Thee, therefore, by Thy love, which Thou hast made to be the mainspring of the revelations of Thine eternal holiness, and the flame that gloweth within the hearts of such of Thy creatures as yearn towards Thee, to create, this very moment, for those of Thy people who are wholly devoted to Thee, and for such of Thy loved ones as love Thee, out of the essence of Thy bounty and Thy generosity, and from the inmost spirit of Thy grace and Thy glory, Thy Paradise of transcendent holiness, and to exalt it above everything except Thee, and to sanctify it from aught else save Thyself….  [No translation available at this time –ed.]
(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, pp. 326-327)]

La Foi qui avait remué toute une nation jusqu’au fond d’elle-même, pour laquelle des milliers d’âmes héroïques et de haute valeur avaient été immolées, et I Celui Qui en fut l’Auteur avait, sur son autel, sacrifié sa vie, cette Foi se trouvait maintenant soumise à la tension et à la pression d’une autre crise encore, extrêmement violente, et I les conséquences devaient être d’une grande portée. Ce fut l’une de ces crises périodiques qui se produisirent au cours de tout un siècle et qui réussirent à éclipser momentanément la splendeur de la foi, disloquant presque la structure de ses institutions organiques. Toujours soudaines, souvent inattendues et apparemment fatales à la fois à son esprit et à sa vie, ces inévitables manifestations de l’évolution mystérieuse d’une Religion mondiale excessivement vivante, audacieuse en ses revendications, révolutionnaire par ses principes, en lutte avec des forces supérieures écrasantes, ont été, soit suscitées à l’extérieur par la malveillance de ses adversaires avoués, soit provoquées à l’intérieur par l’imprudence de ses amis, l’apostasie de ses partisans ou la défection de certains des plus haut placés parmi les parents et connaissances de ses fondateurs. Si déconcertants qu’ils fussent pour la grande masse de ses fidèles adeptes, et si bruyamment tambourinés qu’ils aient été par ses adversaires comme des symptômes de son déclin et de sa disparition prochaine, ces revers et ces reculs reconnus, I la foi a souffert de temps à autre si tragiquement, n’ont pas réussi, lorsqu’on les considère avec le recul du temps, à entraver sa marche ni à entamer son unité. Certes, lourd est le tribut qu’ils ont exigé, indicibles les agonies qu’ils ont engendrées, et la consternation qu’ils provoquèrent fut générale et eut un effet paralysant pour quelque temps. Malgré tout, examinés sous leur angle propre, chacun d’eux peut être assurément qualifié de bienfait déguisé, ayant fourni un moyen providentiel pour libérer un nouvel afflux de force céleste, une préservation miraculeuse contre des calamités imminentes et encore plus terribles, une voie permettant l’accomplissement des prophéties du passé, un agent pour purifier et revivifier la communauté, une impulsion pour élargir le cercle et accroître l’influence de cette communauté, et enfin une preuve irrésistible de l’indestructibilité de sa force de cohésion, Parfois, au plus fort de la crise elle-même, mais plus souvent après, la signification de ces épreuves s’est révélée d’elle-même aux yeux des hommes, et la nécessité de pareilles expériences a été démontrée partout et sans l’ombre d’un doute, ‘aux amis comme aux ennemis. Rarement, pour ne pas dire jamais, le mystère dissimulé sous ces bouleversements funestes, envoyés par Dieu, demeura caché; rarement aussi, leur objectif et leur sens profond restèrent voilés à l’intelligence des hommes.

(Shoghi Effendi, Dieu Passe pres de Nous, 1ère Période: Ministère du Báb (1844-1853), CHAPITRE V: Attentat à la vie du sháh et conséquences, au debut, p. 59


L’armée de la Cause, s’avançant au commandement du Seigneur, pour conquérir les coeurs des hommes, ne peut jamais être vaincue, mais son rythme d’avancée peut être ralenti par des actes perpétrés dans l’ignorance et sans sagesse de la part de ses adeptes….

Messages de la Maison Universelle de Justice, Troisième époque de l’âge formatif, Période 1963-1973, Section: 77. La non-ingérence dans les affaires politiques, 8 février 1970, paragraphe 77.3, p. …)

· “…un avertissement et une promesse…”
La proclamation de l’unité de l’humanité…suppose à la fois un avertissement et une promesse : l’avertissement qu’en elle réside la seule voie de salut d’un monde plongé dans de grandes souffrances, la promesse que sa réalisation est à portée de main. [Italique ajouté –ed.]

Shoghi Effendi, L’ordre Mondial de Bahá’u’lláh, Chapitre 3. Le But d’un Nouvel Ordre Mondial, Section: 3.10. Le feu de l’épreuve, Paragraphe: “Un mot encore pour conclure.”, passim, p. …)

La marche inexorable des récents événements a mené l’humanité si près du but annoncé par I qu’aucun disciple I de Sa Foi, voyant partout les signes affligeants des douleurs de l’enfantement qui ont saisi le monde, ne peut rester insensible à la pensée de sa délivrance prochaine.
Shoghi Effendi, L’ordre Mondial de Bahá’u’lláh, Chapitre 3. Le But d’un Nouvel Ordre Mondial, au debut, p. …)

Qui sait si des triomphes, d’une splendeur inégalée, ne sont pas réservés à la multitude des disciples de Bahá’u’lláh peinant sur Son chemin? Certes, nous sommes trop proches de l’édifice colossal qu’a érigé Sa main pour pouvoir prétendre, au stade actuel de l’évolution de Sa Révélation, concevoir la pleine mesure de sa gloire promise.

Son histoire passée, tachée du sang d’innombrables martyrs, pourrait bien nous inspirer l’idée selon laquelle, quoi qu’il puisse advenir à cette Cause, si redoutables que soient les forces qui l’attaqueront encore, si nombreux les revers qu’elle subira inévitablement, sa marche en avant ne pourra jamais être arrêtée, et elle continuera à progresser jusqu’à ce que l’ultime promesse, enchâssée dans les paroles de Bahá’u’lláh, ait été totalement accomplie.
(Shoghi Effendi, La Chronique de Nabíl, Section: Epilogue, à fin, p. …)

· [“…Know this, that hardships and misfortune shall increase day by day…”
“…Know this, that hardships and misfortune shall increase day by day, and the people will be distressed. The doors of joy and happiness shall be closed upon all sides; terrible wars shall happen. Disappointment and the frustration of hopes shall surround the people from every direction, until they are obliged to turn to God. Then the Lights of great happiness will enlighten the horizons, so that the cry of ‘Ya-Bahá-El-Abha!’ rise upon all sides. This will happen!” 

(Signed) ‘ABDUL-BAHÁ ABBAS. [sic]

(Partie d'une tablette révélée par Abdul-Bahá [sic] au printemps de 1904 pour [Mme Isabella /] ID Brittingham, New York City, Amérique, et publié dans Star of the West, vol 12, n ° 8,. p. 148)] [No translation available –ed.]
Si grands et si influents qu’aient pu être autrefois ces changements, une fois placés dans leur juste perspective, ils ne peuvent apparaître que comme des ajustements secondaires préludant à cette transformation d’une envergure et d’une majesté sans parallèle que l’humanité, en cet âge, est obligée de subir. Que rien, hormis les forces d’une catastrophe mondiale, ne puisse précipiter la venue de cette nouvelle phase de la pensée humaine, cela devient, hélas, de plus en plus apparent. Qu’il ne faille rien de moins que le feu d’une épreuve douloureuse, d’une intensité sans égale, pour fondre et souder les entités en désaccord qui constituent les éléments de la civilisation actuelle, et faire d’elles les parties intégrantes de la fédération mondiale de l’avenir, c’est là une vérité que les événements futurs démontreront de manière croissante.

La voix prophétique de Bahá’u’lláh, avertissant les peuples du monde, dans les derniers passages des Paroles cachées, qu’une calamité imprévue les poursuit et qu’un châtiment douloureux les attend, projette, en effet, une lumière sinistre sur le destin immédiat d’une humanité souffrante. Seule une terrible épreuve du feu, d’où l’humanité sortira châtiée et prête, peut réussir à implanter ce sens de la responsabilité que les dirigeants d’un âge nouveau devront assumer.

Et je voudrais à nouveau attirer votre attention sur ces paroles inquiétantes de Bahá’u’lláh, déjà citées : “Et, quand l’heure fixée sera venue, apparaîtra soudain ce qui fera trembler l’humanité de tous ses membres.”

‘Abdu’l-Bahá lui-même n’a-t-il pas déclaré en un langage sans équivoque que: “une autre guerre plus acharnée que la dernière éclaterait assurément” ?
(Shoghi Effendi, L’ordre Mondial de Bahá’u’lláh, Chapitre 3. Le But d’un Nouvel Ordre Mondial, Section: 3.10. Le feu de l’épreuve, au debut, p. …)

· [“Be not sorrowful because of my imprisonment…”
O thou friend! Be not sorrowful because of my imprisonment and lament not for my difficulties; nay, rather ask God to increase my hardship in His path, for therein lies a wisdom which none are able to comprehend save the near angels. 

O thou friend! Verily, those among the friends who were martyred in the path of God—verily this is a favor from God which He bestoweth upon whomsoever He chooses; verily God is the most bountiful!—they attained what the holy ones in the Supreme Kingdom yearned for, and quaffed the wine of grace from the bountiful hand of thy Lord the Merciful—may my spirit be a sacrifice to them! 

Therefore, be not sorrowful, for in it is a great bounty for them and by it (martyrdom) the fire of the love of God is increased in glowing, the Word of God in spreading, the standard of God in elevation, the fragrances of God in diffusion, and by this blood the tree of peace is watered, the orchard of unity and harmony pruned, and by it the fragrances of holiness emanate from the Tree of Life and are being diffused in the world. Verily this is from the mercy of God, which is bestowed upon whomsoever He wishes.

(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 2, pp. 333-334)] [No translation available]
· “Ne t’attriste que si tu…”
Ne t’attriste que si tu es loin de Nous. Ne te réjouis que si tu t’approches et reviens vers Nous.
(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachée, Chapitre: 1 ère partie (révélée en I), Verset: 1.35, p. …)
[O ye beloved of God! When the winds blow severely, rains fall fiercely, the lightening flashes, the thunder roars, the bolt descends and storms of trial become severe, grieve not; for after this storm, verily, the divine spring will arrive, the hills and fields will become verdant, the expanses of grain will joyfully wave, the earth will become covered with blossoms, the trees will be clothed with green garments and adorned with blossoms and fruits. Thus blessings become manifest in all countries. These favors are results of those storms and hurricanes. 

The discerning man rejoiceth at the day of trials, his breast becometh dilated at the time of severe storms, his eyes become brightened when seeing the showers of rain and gusts of wind, whereby trees are uprooted; because he foreseeth the result and the end (of these trials); the leaves, blossoms and fruits (which follow this wintry storm); while the ignorant (short-sighted) person becometh troubled when he seethe a storm, is saddened when it raineth severely, is terrified by the thunder and trembleth at the surging of the waves which storm the shore. 

As ye have heard of the former times, when (for example) Christ—glory be to Him!—appeared, a storm of trials arose, afflictions appeared, the winds of tests blew, the thunder of temptation descended and hosts of people (Pharisees) surrounded the houses of the friends; then the weak ones were shaken and were misled after once being guided; but the disciples withstood the hardships and endured the storms of ordeals, remaining firm in the Religion of God. Then observe that which occurred after the storm and what appeared subsequent to that severity, whereby the members (followers) trembled. 

God changed the sorrow to joy, the destructive darkness of calamity into the shining light from the Supreme Concourse. The people at the beginning persecuted and reviled the believers in God and said of them: “These are the people of aberration.” Then, when their light appeared, their stars shone and their lamps illuminated, the people returned into love and affinity; they prayed to them, offered words of glory night and day (in their name) and remembered them in eulogy, reverence, honor and majesty. 

Therefore, O ye beloved of God, be not grieved when people stand against you, persecute you, afflict and trouble you and say all manner of evil against you. The darkness will pass away and the light of the manifest signs will appear, the veil will be withdrawn and the Light of Reality will shine forth from the unseen [Kingdom] of El-ABHA. This we inform you before it occurs, so that when the hosts of people arise against you for my love, be not disturbed or troubled; nay, rather, be firm as a mountain, for this persecution and reviling of the people upon you is a pre-ordained matter. Blessed is the soul who is firm in the path!

(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 1, pp. 13-14)] [No translation available]
L’irrésistible progrès de la Foi de Bahá’u’lláh, considéré sous cet angle et propulsé par les influences stimulantes qu’engendrent tout à la fois la force latente en son sein et la déraison de ses ennemis, se transforme en une série de pulsations rythmiques précipitées, d’une part par les accès explosifs de ses adversaires et, de l’autre, par les vibrations du Pouvoir Divin qui l’activent, avec une rapidité toujours accrue, le long de ce parcours prédestiné, tracé pour elle par la Main du Tout-Puissant.
( Shoghi Effendi, en une Lettre du 12 d’août, 1941, dans Messages to America : Selected Letters and Cablegrams Addressed to the Bahá’ís of North America 1932-1946, p. 51.; et comme cité en Crise et Victoire, Section II. “La marche irrésistible de la Foi de Bahá’u’lláh, Sous-section”: #47, p. …) 
Cette force engendrée par Dieu, irrésistible dans sa vigueur impétueuse, incalculable par sa puissance, imprévisible dans sa course, mystérieuse dans son fonctionnement et imposante dans ses manifestations, - une Force qui, comme l’a écrit le Báb, “ vibre au plus profond de l’être de toutes choses créées,” et qui, selon Bahá’u’lláh, a, par son “influence vibrante” “bouleversé l’équilibre du monde et révolutionné sa vie ordonnée,” – une telle Force, agissant telle une épée à double tranchant, est en train de séparer sous nos propres yeux les liens d’anciennes époques qui, pendant des siècles ont maintenu ensemble l’édifice de la société civilisée, et d’autre part de défaire les attaches qui enchaînent la Foi enfant et pas encore émancipée de Bahá’u’lláh. 

(Shoghi Effendi, L’avenement de la Justice Divine, Chapitre: “Les Qualités Requises pour L’enseignement”, p. …)

Les croyants américains doivent maintenant se lever et exploiter totalement et courageusement les occasions inimaginables offertes par l’intervention de cette Force. “ Les saintes réalités des cohortes suprêmes,” écrit ‘Abdu’l-Bahá, “brûlent en ce jour, au Paradis Très-Exalté, de retourner dans ce monde afin qu’elles soient assistées pour rendre quelque service au seuil de la Beauté d’Abhá et de se lever pour démontrer leur servitude envers Son Seuil sacré. “
(Shoghi Effendi, L’avenement de la Justice Divine, Chapitre: “Les Qualités Requises pour L’enseignement”, p. …) [Italique ajouté –ed.]

Ces critiques qui la mettent en question, qu’elles soient ou non dictées par la malveillance, ne peuvent servir qu’à galvaniser les âmes de ses ardents défenseurs et à consolider les rangs de ses promoteurs fidèles. Elles délivreront la Foi de ces éléments pernicieux I l’association persistante avec les croyants tend à nuire au bon renom de la Cause et à ternir la pureté de son esprit. Nous devrions donc non seulement faire bon accueil aux attaques ouvertes que ses ennemis déclarés lancent continuellement contre elle, mais aussi considérer comme une bénédiction déguisée chacun des assauts qu’elle subit périodiquement du fait de ceux qui apostasient leur foi, ou qui prétendent en être les interprètes fidèles. Loin de saper la Foi, de telles attaques, venant de l’intérieur comme de l’extérieur, consolident ses fondements et avivent l’intensité de sa flamme. Visant à obscurcir son éclat, elles proclament au monde entier combien ses préceptes sont élevés, son unité complète, sa position unique et son influence pénétrante.
(Shoghi Effendi, L’ordre Mondial de Bahá’u’lláh, Chapitre 2. L’ORDRE MONDIAL DE BAHÁ’U’LLÁH – AUTRES CONSIDERATIONS , Section: “Une bénédiction déguisée”, près du debut, p. …)
· “Les épreuves…provoquent l’hésitation chez les âmes faibles…”

Les épreuves…provoquent l’hésitation chez les âmes faibles, alors que les âmes fortes demeurent inébranlées. Or, ces agitations des violateurs ne sont rien d’autre que l’écume des vagues de l’océan – l’un de ses traits inséparables, - mais l’océan de l’Alliance se dressera et rejettera sur le rivage les dépouilles des morts, car il ne peut les retenir.

(‘Abdu’l-Bahá, Selection des Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 185. “O vous, amis et servantes du Miséricordieux! ...”, passim, p. …)

Je ne pense pas un seul instant que de telles clameurs, principalement imputables à une rage impuissante contre la marche irrésistible de la cause de Dieu, puissent jamais faire du tort aux vaillants combattants de la foi. Car ces âmes héroïques…ont déjà démontré abondamment la ténacité de leur foi et la valeur immuable de leur conviction.

(Shoghi Effendi, L’ordre Mondial de Bahá’u’lláh, Chapitre 2. L’ORDRE MONDIAL DE BAHÁ’U’LLÁH – AUTRES CONSIDERATIONS , Section: “Une bénédiction déguisée”, à fin de passage, p. …)

Je considère qu’il est de mon devoir d’avertir chaque néophyte dans la foi que les gloires promises de la souveraineté que laissent présager les enseignements bahá’ís ne pourront être révélées que lorsque les temps seront accomplis, que les implications de l’Aqdas et du Testament de ‘Abdu’l-Bahá – les réceptacles jumeaux des éléments constitutifs de cette souveraineté – sont d’une portée trop vaste pour que cette génération les saisissent et les apprécient pleinement. [Italique ajouté –ed.]

(Shoghi Effendi, L’ordre Mondial de Bahá’u’lláh, Chapitre 2. L’ORDRE MONDIAL DE BAHÁ’U’LLÁH – AUTRES CONSIDERATIONS , Section: “Traits distinctifs de l’Ordre Mondial Bahá’í”, p. …)

Sous l’impulsion divine, un processus dynamique, doué de possibilités I on n’avait jamais rêvé, d’une portée mondiale, capable, par ses conséquences finales, de transformer le monde, avait été mis en mouvement 1 au cours de cette nuit mémorable où le Báb fit part du but de Sa mission à Mullà Husayn, dans un quartier retiré de Shiráz. Ce processus acquit une énorme vitalité lors de la première annonce de la révélation naissante de Bahá’u’lláh, qui eut lieu dans les ténèbres du Siyáh-Chàl de Tihrán. Il fut encore accéléré par la Déclaration de Sa mission, à la veille de Son départ en exil pour Baghdád. Il atteignit un développement maximum avec la proclamation de cette même mission pendant les années orageuses de Son exil à Andrinople. Sa pleine signification fut mise en lumière lors des appels, des injonctions et avertissements historiques que l’Auteur de cette mission adressa aux rois et aux chefs ecclésiastiques du monde. Ce processus parvint enfin à son couronnement avec les lois et ordonnances qu’Il formula, les principes qu’Il énonça et les institutions qu’Il prescrivit au cours des dernières années de Son ministère, dans la ville pénitentiaire d’Akká.
(Shoghi Effendi, Dieu Passe près de Nous, 3ième Période: Ministère d’Abdu’l-Bahá, 1892-1921, CHAPITRE XIV: Le Covenant de Bahá’u’lláh, p. 227)

Le Covenant de Bahá’u’lláh avait été institué par un acte pur et simple de Sa Volonté, et dans un but défini. Le Testament d’Abdu’l-Bahá, lui, peut être considéré comme le fruit de l’union mystique entre Celui Qui avait amené à l’existence les forces d’une Foi venue de Dieu et Celui Qui avait été désigné comme Son unique Interprète et reconnu comme son parfait Modèle. Les énergies créatrices mises en liberté par le Promoteur de la Loi de Dieu en cet âge, en agissant sur l’esprit de Celui Qui avait été choisi comme Son Interprète [“Disserteur” en anglais –ed.] infaillible, firent naître cet Instrument,’ I la génération actuelle, même au bout de vingt-trois ans,’ est encore incapable de saisir complètement les immenses implications. Si nous le jugeons d’une façon correcte, cet Instrument ne peut pas plus être séparé de Celui Qui donna l’impulsion motivée en vue de Sa création que de Celui Qui l’a directement conçu. Le but de l’Auteur de la Révélation Bahá’I avait été, comme on l’a déjà fait remarquer, si parfaitement implanté dans le cerveau d’Abdu’l-Bahá, l’Esprit de Bahá’u’lláh avait si profondément imprégné tout Son être, leurs mobiles et leurs objectifs à tous deux S’étaient mêlés si étroitement que, dissocier la doctrine laissée par le premier de l’acte suprême se rattachant à la mission du second équivaudrait presque à rejeter l’une des vérités les plus fondamentales de la Foi. [C’est-à-dire le testament d’Abdu’l-Bahá]
Il faut noter que l’Ordre Administratif établi d’après ce Document historique est, en vertu de son origine et de son caractère, unique dans les annales des organisations religieuses du monde. On peut affirmer avec confiance que nul Prophète avant Bahá’u’lláh, pas même Muhammad, I le Livre fixe clairement les lois et ordonnances de la Dispensation Islamique, n’a établi, avec autorité et par écrit, quoi que ce soit de comparable à l’Ordre Administratif que l’Interprète autorisé des enseignements de Bahá’u’lláh a institué, Ordre qui, en vertu des règlements administratifs formulés par son Auteur, des institutions qu’Il a mises sur pied et du droit d’interprétation I il a investi son Gardien, doit assurer et assurera, comparativement aux religions antérieures, une protection sans égale à la Foi qui l’a engendré. Le principe qui commande à son fonctionnement ne ressemble pas davantage à celui qui est à la base de n’importe lequel des systèmes théocratique ou autres imaginés par l’esprit de l’homme pour gouverner la société humaine. Ni en théorie ni en pratique, on ne peut dire que l’Ordre Administratif de la Foi de Bahá’u’lláh soit conforme à un type quelconque de gouvernement démocratique, à un système autocratique, à un ordre purement aristocratique, ou à l’une des diverses théocraties Juive, Chrétienne ou Islamique observées dans le passé. Sa structure comprend certains éléments qu’on peut trouver dans chacune des trois formes reconnues de gouvernement séculier. Il est exempt des défauts de nature propres à chacune d’elles et unit les vérités salutaires qu’elles contiennent toutes, sans aucun doute, sans altérer en quoi que ce soit l’intégrité des vérités Divines sur lesquelles il est essentiellement fondé. L’autorité héréditaire que le Gardien de l’Ordre Administratif est appelé à exercer, et le droit d’interpréter les Ecritures Saintes dévolu à lui seul, les pouvoirs et prérogatives de la Maison Universelle de Justice qui possède le droit exclusif de légiférer sur les questions non exposées de façon explicite dans le Très Saint Livre, l’ordonnance dégageant ses membres de toute responsabilité envers ceux qu’ils représentent ainsi que de l’obligation de se conformer à leurs vues, à leurs convictions ou à leurs sentiments, les clauses spéciales exigeant des élections libres et démocratiques de la part de la masse des fidèles du Corps électoral qui constitue le seul organisme législatif de la communauté mondiale des Bahá’is, ces quelques caractères concourent à distinguer l’Ordre inséparablement lié à la Révélation de Bahá’u’lláh des autres systèmes de gouvernement humain, quels qu’ils soient.

D’ailleurs, les ennemis intérieurs et extérieurs de la Foi qui, en Orient et en Occident, dénaturèrent son caractère, le dénigrèrent et le tournèrent en ridicule, qui s’efforcèrent d’arrêter sa progression ou tentèrent de créer une brèche dans les rangs de ses défenseurs ne réussirent pas, lors de la naissance de cet Ordre Administratif ni dans le cours de ses vingt-trois années d’existence, à réaliser leurs mauvais desseins. Les vigoureux efforts d’un Arménien ambitieux qui, pendant les premières années de son installation en Egypte, essaya de supplanter cet Ordre par la “Société Scientifique” que, dans son étroitesse d’esprit, il avait conçue et qu’il patronnait, échouèrent complètement. L’agitation provoquée par une femme induite en erreur qui, aux Etats-Unis et en Angleterre, s’efforça avec diligence de démontrer la non-authenticité de la Charte d’où venait cet Ordre, et même d’amener les autorités civiles de Palestine à prendre des mesures légales en cette affaire – demande qui, à son grand dépit, fut sèchement refusée -, autant que la défection de l’un des premiers pionniers et fondateurs de la Foi en Allemagne, si tragiquement égaré par cette même femme, ne produisirent pas le moindre effet. Les ouvrages qu’un apostat impudent composa et fit circuler en Perse pendant cette même période, dans ses efforts cyniques visant, non seulement à disloquer cet Ordre Administratif, mais encore à saper la Foi même qui l’avait engendré, échouèrent également. Les combinaisons imaginées par le reste des briseurs du Covenant qui, dès que les buts et les visées d’Abdu’l-Bahá furent connus par Son Testament, se levèrent, Mirzá Badi’u’llàh en tête, pour arracher la garde du tombeau Bahá’I le plus saint dans le monde à son Guardien légal furent aussi réduites à néant et ne firent que jeter sur eux un nouveau discrédit. Les attaques que lancèrent plus tard certains représentants de l’orthodoxie Chrétienne, en pays Chrétiens et non Chrétiens, dans le dessein de renverser les fondations et de déformer les caractères de ce même Ordre, furent impuissantes à affaiblir la loyauté de ses défenseurs ou à les détourner de leur noble objectif. Même les machinations infâmes et insidieuses d’un ancien secrétaire d’Abdu’l-Bahá qui, non averti par le châtiment du secrétaire de Bahá’u’lláh ni par le sort qui frappa plusieurs autres secrétaires et interprètes de Son Maître, tant en Orient qu’en Occident, se dressa, et continue toujours ses efforts pour dénaturer le but et annuler les clauses essentielles de l’immortel Document d’où cet Ordre tire son autorité, même ces machinations-là ne furent pas capables d’arrêter, fût-ce momentanément, la progression de ses institutions dans la voie tracée par son Auteur, ni de créer quoi que ce soit qui puisse, même de très loin, ressembler à une brèche dans les rangs de ses vaillants défenseurs, avertis et résolus.

Le Document établissant cet Ordre Administratif, Charte d’une future civilisation mondiale qu’on peut considérer, par certains côtés, comme le supplément d’un Livre de l’importance du Kitáb-I-Aqdas, est signé par Abdu’l-Bahá, revêtu de Son cachet, et entièrement écrit de Sa main. La première partie, rédigée pendant l’une des périodes les plus sombres de Sa détention dans la prison fortifiée d’Akká, proclame catégoriquement et sans équivoque, les croyances fondamentales des fidèles de la Foi de Bahá’u’lláh, révèle, en un langage clair, le double caractère de la Mission du Báb, dévoile entièrement la position de l’Auteur de la Révélation Bahá’I, affirme que “tous les autres sont Ses serviteurs et obéissent à Son commandement”, souligne l’importance du Kitáb-I-Aqdas, établit l’institution du Gardiennat comme une charge héréditaire et délimite ses fonctions essentielles, prévoit les mesures concernant l’élection de la Maison Internationale de Justice, montre la portée de celle-ci et définit ses relations avec cette Institution (le Gardiennat), détermine quelles sont les obligations des Mains de la Cause de Dieu et appuie sur leurs responsabilités, et célèbre les vertus de l’indestructible Covenant établi par Bahá’u’lláh. Par ailleurs, cet Écrit loue le courage et la constance des défenseurs du covenant de Bahá’u’lláh, parle longuement des souffrances endurées par son Centre choisi, rappelle la conduite infâme de Mirzá Yahyá et son refus de tenir compte des avertissements du Báb, expose, dans une suite d’accusations, la perfidie et la rébellion de Mirzá Muhammad-‘Ali, avec la complicité de son fils Shu’à’u’lláh et de son frère Mirzá Badi’u’lláh, confirme leur excommunication et prédit l’échec de tous leurs espoirs; il invite les Afghàns (parents du Báb), les Mains de la Cause de Dieu et la totalité des fidèles de Bahá’u’lláh à se lever d’un commun accord pour propager Sa Foi, se disperser de tous côtés, travailler sans trêve, et suivre l’exemple héroïque des Apôtres de Jésus-Christ; il les met en garde contre les dangers de s’associer avec les briseurs du Covenant, leur commande de protéger la Cause contre les assauts des personnes hypocrites et sans sincérité, leur conseille de prouver, par leur conduite, le caractère universel de la Foi qu’ils ont embrassée et de défendre ses nobles principes ‘ Dans ce même Document, l’Auteur révèle la signification et le but du Huqùqu’lláh (Doit de Dieu), déjà institué dans le Kitáb-I-Aqdas, enjoint soumission et fidélité envers tous les monarques qui sont justes, exprime Son ardent désir du martyre et formule des prières tant pour le repentir de Ses ennemis que pour leur pardon. 

(Shoghi Effendi, Dieu Passe près de Nous, 4ième Période: Début de l’Âge de Formation de la Foi, 1921-1944, CHAPITRE XXII: Avènement et instauration de l’Ordre Administratif, pp. 315-318)

Je ne puis m’empêcher d’appeler ceux qui s’identifient à la Foi à ne tenir aucun compte des idées en vogue et des modes éphémères du jour, et à prendre conscience, comme jamais auparavant, du fait que les théories discréditées et les institutions chancelantes de la civilisation d’aujourd’hui doivent nécessairement contraster vivement avec les institutions accordées par Dieu et qui sont destinées à s’élever sur leurs ruines. Je prie afin que de toute leur âme et de tout leur coeur ils comprennent pleinement la gloire ineffable de leur vocation, la responsabilité écrasante de leur mission et l’immensité prodigieuse de leur tâche.

(Shoghi Effendi, L’ordre Mondial de Bahá’u’lláh, Chapitre 2. L’ORDRE MONDIAL DE BAHÁ’U’LLÁH – AUTRES CONSIDERATIONS , Section: “Traits distinctifs de l’Ordre Mondial Bahá’í”, p. …)

Que chaque défenseur sincère de la Cause de Bahá’u’lláh se rende bien compte que les tempêtes que cette Foi de Dieu devra nécessairement affronter dans sa lutte seront, à mesure que progressera la désintégration de la société, plus violentes que tout ce qu’elle a déjà connu. Qu’il soit conscient que, dès que la formidable revendication de la Foi de Bahá’u’lláh sera reconnue dans sa pleine mesure par ces citadelles puissantes et séculaires de l’orthodoxie, I le but délibéré est le maintien de leur mainmise sur les pensées et les consciences des hommes, cette toute jeune Foi devra lutter contre des ennemis plus puissants et plus insidieux que les tortionnaires les plus cruels et les religieux les plus fanatiques qui l’ont tourmentée dans le passé. Au cours des convulsions qui saisiront une civilisation à l’agonie, quels ennemis n’apparaîtront pas qui ajouteront aux outrages qui, déjà, se sont accumulés sur elle ?

(Shoghi Effendi, L’ordre Mondial de Bahá’u’lláh, Chapitre 2. L’ORDRE MONDIAL DE BAHÁ’U’LLÁH – AUTRES CONSIDERATIONS , Section: “Traits distinctifs de l’Ordre Mondial Bahá’í”, à fin de passage, p. …)

· [“…for therein lies a wisdom…”

…for therein lies a wisdom which none are able to comprehend save the near angels.

(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 2, p. 333)] [No translation available]
[We ought to show something greater than forgiveness in meeting the cruelties and strictures in our lives. To be hurt and to forgive is saintly, but far beyond this is the power to comprehend and not be hurt. This power we may have…acceptance without complaint…and it should be associated with our name. We ought never to be known to complain or lament. It is not that we would “make the best of things”, but that we may find in everything, even in calamity, the gems of enduring wisdom. We ought never to be impatient. We ought to be as incapable of impatience as one would be of revolt. This not being so much longsuffering, as quiet awareness of the forces that operate in the hours of dark or years of waiting and inactivity. Always we ought to move with the larger rhythm, the wider sweep, towards our ultimate goal, in that complete acquiescence, that perfect chord which underlies the spirit of the Faith itself.  [No translation available –ed.]
(Déclaration antérieure à l'origine distribué comme imputable en totalité à Bahiyyih Khánum, mais trouve seulement en partie, dans un format narratif, dans The Baha'i World, Vol 5, 1932-1934, “The Passing of Bahíyyih Khánum,” by Marjory Morten, p. 185.)] [No translation available –ed.]
· “Ne vous laissez point attrister si, en ces jours…”

O mes serviteurs ! Ne vous laissez point attrister si, en ces jours et sur ce plan terrestre, des choses ont été ordonnées et manifestées par Dieu, qui se trouvent contraires à vos désirs, car d’autres jours vous sont réservés, de joie bénie, ceux-là, et de délices célestes. Des mondes spirituels, d’une gloire sacrée, vous seront dévoilés. Vous êtes appelés par Dieu à participer, dès ce monde et en l’autre, à leurs bienfaits, à en partager les joies, à avoir votre lot de leur grâce vivifiante. De tous, sans nul doute, vous obtiendrez un jour la possession.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 153. “O toi, fidèle ami, victime de l’exil ! Etanche avec les eaux saintes de ma grâce la soif ...”, p. …; et cité par Shoghi Effendi, en “L’Avènement de la Justice Divine”, p. 108-109)

Quand viendra la victoire, tout homme se dira croyant et se hâtera vers l’unique refuge de la Foi de Dieu. Heureux ceux qui, dans les jours d’épreuves mondiales, seront restés fermes dans la Cause et auront refusé de dévier tant soit peu de Sa vérité.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 150. “Quand viendra la victoire, tout homme se dira croyant et se hâtera ...”, p. …)

Quant au Paradis: C’est une réalité et il n’y a aucun doute à ce sujet; à présent, dans ce monde, il se réalise en M’aimant et en accomplissant Mon bon plaisir. Quiconque y parvient, Dieu l’aidera en ce bas monde, et après sa mort Il lui permettra d’accéder au paradis, lequel est aussi vaste que la terre et les cieux. Là, les Servantes de gloire et de sainteté s’occuperont de lui jour et nuit alors que l’astre du jour de la beauté immortelle de Son Seigneur répandra en tout temps ses rayons sur lui et brillera d’un tel éclat que nul ne pourra supporter de le contempler. Telle est la dispensation de la Providence, et cependant les gens ont la vue obscurcie par un voile lamentable. De même, crains le feu de l’enfer et sois de ceux qui croient vraiment. Pour chaque acte accompli, il y aura une récompense évaluée par Dieu; les ordonnances et les interdits dictés par le Tout-Puissant en témoignent amplement. Car il est certain que si les actes n’étaient pas récompensés et ne portaient pas de fruits, alors la Cause de Dieu – qu’Il soit exalté – s’avérerait futile. Il est incommensurablement élevé au-dessus de tels blasphèmes ! Cependant, pour ceux qui sont libérés de toute attache, en vérité, un acte est, en soi, sa propre récompense. Si Nous voulions Nous étendre sur ce sujet, il Nous faudrait écrire de nombreuses Tablettes.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: SURIY-I-VAFA [Tablette à Vafá], p. …)

“…Par les actes. Cette manière est ouverte à tous, et les actes sont compris de tous….”
(‘Abdu’l-Bahá, Abdu’l-Bahá à Londres, Verset: 2.39. PROPAGER L’ENSEIGNEMENT, p. …)

Leur manière d’agir doit démontrer leur loyauté, et leurs actes refléter l’inspiration Divine.
(‘Abdu’l-Bahá, Les Causeries d’’Abdu’l-Bahá à Paris, Chapitre: I. Les bonnes idées doivent être mises en pratique, p. …)

· “Croyez-vous que ce soient là paroles vides et vaines ?”

Les habitants du royaume céleste vous connaissent mieux que vous ne vous connaissez vous-mêmes. Croyez-vous que ce soient là paroles vides et vaines ? 

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 147. “Le plus grand Nom me rend témoignage!…”, p. …)

[Glorified art Thou, O Lord my God! I yield Thee thanks for that Thou hast made me the target of divers tribulations and the mark of manifold trials, in order that Thy servants may be endued with new life and all Thy creatures may be quickened. 
I swear by Thy glory, O Thou the Best Beloved of the worlds and the Desire of all such as have recognized Thee! The one reason I wish to live is that I may reveal Thy Cause, and I seek the continuance of life only that I may be touched by adversity in Thy path. 
I implore Thee, O Thou by Whose summons the hearts of all them who were nigh unto Thee have soared into the atmosphere of Thy presence, to send down upon Thy loved ones what will enable them to dispense with all else except Thee. Endue them, then, with such constancy that they will arise to proclaim Thy Cause, and will call on Thy name, before all that are in Thy heaven and on Thy earth, in such wise that the Pharaonic cruelties inflicted by the oppressors among Thy servants will not succeed in keeping them back from Thee. 
Thou art, verily, the God of power, the God of glory, the God of strength and wisdom.
(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, pp. 146-147)] [No translation available]
[I beseech Thee, O God of bounty and King of all created things, to guard Thy servants from the imaginations which their hearts may devise. Raise them up, then, to such heights that their footsteps may slip not in the face of the evidences of Thy handiwork, which the manifold exigencies of Thy wisdom have ordained, and whose secrets Thou hast hid from the face of Thy people and Thy creatures. Withhold them not, O my Lord, from the ocean of Thy knowledge, neither do Thou deprive them of what Thou didst destine for such of Thy chosen ones as have near access to Thee, and those of Thy trusted ones as are wholly devoted to Thy Self. Supply them, then, from Thy sea of certainty with what will calm the agitation of their hearts. Turn, O Lord my God, the darkness of their fancies into the brightness of certitude, and cause them to arise, and to walk steadfastly in Thy straight Path, that haply Thy Book may not hinder them from recognizing Him Who is its Revealer, and Thy names from acknowledging the One Who is their Creator, and their Provider, and their Origin, and their King, and their Begetter, and their Destroyer, and their Glorifier, and their Abaser, and their Governor, and the Sovereign Protector of their Bearers. [No translation available at this time –ed.]
(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations by Bahá’u’lláh, pp. 283-284)]

[“Those nearest to God are those who obey His commandments….”

(Extrait d'une déclaration attribuée à Munireh Khánum, cité dans Flowers Culled from the Rose Garden of Akka, p. 7, “notes de pèlerins”)] [No translation available]
[If one entering the Kingdom of God possesses learning and science it is well, but the essential thing, or the thing of greatest importance, is to enter the Kingdom of God and be characterized by the Divine Attributes…. Science and learning are good, but they are branches, not the root.
(Extrait d'une déclaration attribué à ‘Abdu’l-Bahá, cited in Flowers Culled from the Rose Garden of Akka, p. 11, “notes de pèlerins”)] [No translation available –ed.]
[You are striving to please God. Today all distinctions between man and man fall away; there only remains the degree of striving to serve. He who serves most is nearest to God. 
(Extrait d'une déclaration attribué à ‘Abdu’l-Bahá, Star of the West, Vol. II, No. 12, p. 4, “notes de pèlerins”)]  [No translation available –ed.]
…Les âmes qui enseveliront leur ego dans l’oubli, qui se dépouilleront des défauts de l’humanité et se libéreront de l’asservissement humain, seront sans nul doute illuminées des célestes splendeurs de l’unité, et parviendront toutes à la véritable union dans le monde immortel.
(‘Abdu’l-Bahá, Selection des Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 84. “O toi, chère servante!” p. …)

[I now assure thee, O servant of God, that, if thy mind become empty and pure from every mention and thought and thy heart attracted wholly to the Kingdom of God, forget all else besides God and come in communion with the Spirit of God, then the Holy Spirit will assist thee with a power which will enable thee to penetrate all things, and a Dazzling Spark which enlightens all sides, a Brilliant Flame in the zenith of the heavens, will teach thee that which thou dost not know of the facts of the universe and of the divine doctrine. Verily, I say unto thee, every soul which ariseth today to guide others to the path of safety and infuse in them the Spirit of Life, the Holy Spirit will inspire that soul with evidences, proofs and facts and the lights will shine upon it from the Kingdom of God. Do not forget what I have conveyed unto thee from the breath of the Spirit. Verily, it is the shining morning and the rosy dawn which will impart unto thee the lights, reveal the mysteries and make thee competent in science, and through it the pictures of the Supreme World will be printed in thy heart and the facts of the secrets of the Kingdom of God will shine before thee.

Do not forget what I have conveyed unto thee from the breath of the Spirit.

 (‘Abdu'l-Bahá, Tablets of ‘Abdu'l-Bahá, Vol. 3, p. 706; and later in Baha'i World Faith –‘ Abdu'l-Bahá Section, p. 369)] [No translation available] 
· “Vous avez été appelés à ce rang [“station”]…”

Vous avez été appelés à ce rang [“station” en anglais –ed.] ; vous n’y parviendrez qu’en foulant aux pieds tous les désirs terrestres et en vous efforçant de devenir de “dignes serviteurs qui se taisent tant que Lui n’a point parlé, et qui exécutent Ses commandements”.
(Le Báb, dans “Épître du Báb aux Lettres du Vivant”, La Chronique de Nabil, p. 83)

Vous êtes les lettres des mots et les mots du Livre. Vous êtes les jeunes pousses que la main de la tendre Bonté a plantées dans le sol de la miséricorde et qui se sont épanouies sous les ondées de la munificence ; il vous a protégés des vents violents de l’incroyance et des tempêtes de l’impiété. Il vous a nourris des mains de Sa tendre providence. À présent, il est temps pour vous de vous couvrir de feuilles et de donner vos fruits. 
(Bahá’u’lláh, Epitre au Fils du Loup, Verset: 45, p. …)

Toute âme qui, parmi les croyants de Bahá’u’lláh, atteint à ce rang [“station”] sera connue comme l’Apôtre de Bahá’u’lláh.

(‘Abdu’l-Bahá, Les Tablettes du Plan Divine, Chapitre: Tablette aux baha’is des Etats-Unis et du Canada (III), révélée le 19, 20 et 21, avril 1916, p. …)

PARTIE V:

Au Commencement était le Verbe

Il est donc clair que le premier don de Dieu est le Verbe, reçu et reconnu par la faculté de compréhension. À l’école de l’existence, ce Verbe est le premier maître et le révélateur du Tout-Puissant. Tout ce qui est visible ne l’est que par la lumière de sa sagesse. Tout ce qui est manifeste n’est qu’un signe de sa connaissance. Tous les noms existent par son nom et le début comme la fin de tout dépendent nécessairement de lui.
(Bahá’u’lláh, Tabernacle de l’Unité, Section I, Verset: 1.2, p. …)
[For the Word of God is collective wisdom, absolute knowledge and eternal truth. 
Consider the statement recorded in the first chapter of the book of John: “In the beginning was the Word, and the Word was with God, and the Word was God.” This statement is brief but replete with the greatest meanings.

(‘Abdu’l-Bahá, The Promulgation of Universal Peace, p. 154)] [No translation available]
· “[Verbe]… et il est le canal de la grâce première de Dieu.”
La création tout entière fut appelée à l’être par la Volonté de Dieu, magnifiée soit sa gloire, et l’incomparable Adam fut façonné par l’intermédiaire de son Verbe irrésistible, Verbe qui est la source, la cause, l’origine et l’orient de l’intelligence. Toute création vient de lui et il est le canal de la grâce première de Dieu. Nul ne peut saisir la réalité de l’origine de la création sauf ieu, exaltée soit sa gloire, dont la connaissance embrasse toutes choses, avant et après qu’elles soient créées. La création n’a ni commencement ni fin et personne n’a jamais dévoilé son mystère. Sa compréhension a toujours été et restera cachée, protégée, par les Dépositaires de la connaissance divine.
(Bahá’u’lláh, Tabernacle de l’Unité, Section II, Verset: 2.48, p. …)
[Dans le monde de Dieu, il n’y a ni passé, ni futur, ni présent : tout est un. Ainsi quand le Christ dit : “Au commencement était le Verbe”, c’est-à-dire il était, il est et il sera; car dans le monde de Dieu, il n’y a pas de temps. Le temps ne se rapporte qu’à la créature, non à Dieu. Par exemple, dans sa prière, le Christ dit : “Que Ton nom soit sanctifié”. Cela veut dire; Ton nom a été, est, et sera sanctifié. Le matin, le midi, le soir se rapportent à cette terre, mais dans le soleil, d n’y a ni matin, ni midi, ni soir !

(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean d’Acre, Chapitre: III.39, p. …)]
· [“En ce qui concerne tes affirmations au sujet de l’origine de la creation…”
En ce qui concerne tes affirmations au sujet de l’origine de la création, c’est un domaine où les conceptions varient en raison des divergences existant dans les pensées et dans les opinions des hommes. Affirmerais-tu qu’elle a toujours existé et qu’elle continuera d’exister, ce serait vrai; ou soutiendrais-tu la même idée que l’on trouve dans les Ecritures saintes, il n’y aurait aucun doute à ce sujet, car cela a été révélé par Dieu, le Seigneur des mondes. En fait, Il était un trésor caché. C’est un rang [“station” en anglais –ed.] que l’on ne peut jamais décrire ni même évoquer.
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: LAWH-I-HIKMAT [Tablette de la Sagesse], p. …)]
Le « royaume des entités subtiles » auquel il est souvent fait référence fait partie de la révélation des prophètes et tout le reste n’est que pure superstition et chimère. Au moment de la révélation, tous les hommes ont le même rang. Par la suite, ils deviennent différents en fonction du fait qu’ils acceptent ou rejettent, s’élèvent ou chutent, se meuvent ou restent immobiles, reconnaissent ou refusent. Par exemple, le seul vrai Dieu, magnifiée soit sa gloire, demande par l’intermédiaire de sa Manifestation : « Ne suis-je pas votre Seigneur ? » L’âme qui répond « Oui, en vérité ! » est élevée, aux yeux de Dieu, parmi les plus remarquables. Nous voulons dire ceci : Avant que le Verbe de Dieu ne soit dispensé tous les hommes sont égaux, leur rang est identique. Les différences n’apparaissent qu’ensuite comme tu l’as sans doute remarqué.  
(Bahá’u’lláh, Tabernacle de l’Unité, Section II, Verset: 2.50, p. …)

Quant au rang [“station” en anglais –ed.]: “Je voulais réellement Me faire connaître”, Dieu était, et Sa création a toujours existé sous Son aile protectrice depuis le commencement qui n’a pas de commencement, si ce n’est qu’elle fut précédée d’un Principe qui ne peut être considéré comme premier et qui provient d’une Cause impénétrable, même ausx hommes de savoir.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: LAWH-I-HIKMAT [Tablette de la Sagesse], p. …)

La croyance en l’unité de Dieu consiste essentiellement à tenir pour une seule et même entité 

Celui Qui est la Manifestation de Dieu et Celui Qui est l’invisible, l’inaccessible et inconnaissable Essence…. …Tel est le plus haut état [“station” en Anglais –ed.] où un vrai croyant en l’unité de Dieu puisse espérer s’élever…. 
(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 84, p. …)

Ayant donc reconnu ton impuissance à parvenir à une adéquate compréhension de cette Réalité qui demeure au-dedans de toi, tu admettras aisément la futilité de toute tentative de ta part, ou de la part de n’importe quel être créé, pour pénétrer le mystère du Dieu Vivant, l’Etoile du Matin d’éternelle gloire, l’Ancien des jours qui n’ont point de fin. Et cet aveu d’impuissance – qu’impose à tout esprit une mûre réflexion – représente l’apogée de l’intelligence humaine, marque le point culminant du développement de l’homme.

(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 83. “Considère la faculté de raisonner I Dieu a doué l’homme en son essence ...”, p. …)

Car certains de ces chercheurs se situent au plan de l’unité et le décrivent, alors que d’autres habitent le monde des limitations, et que d’autres encore en sont toujours au stade du “moi”; pendant qu’il en est qui séjournent entièrement derrière les voiles.
(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de l’unité, p. …)

Telle est la condition des voyageurs de cette Vallée. Mais les gens des Vallées supérieures voient en une fois la fin et le commencement; et même ils ne voient ni début ni fin et ne considèrent ni “premier” ni “dernier”. [Qur’án 57:3.] Et encore, les habitants de la cité éternelle, demeurant aux séjours verdoyants, ne voient même ni “premier ni dernier”. Ils fuient tout ce qui est premier et repoussent tout ce qui est dernier car, rapides comme l’éclair, ils ont dépassé les mondes des noms et se sont envolés au-delà des mondes des attributs, ainsi qu’il est dit: “L’Unicité Absolue exclut tout attribut”. [Déclaration attribué à Ali.] Ils ont fait leur séjour à l’ombre de l’Essence.
(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de la connaissance, p. …)

Dans cette cité, les voiles de la lumière eux-mêmes seront déchirés et anéantis, ainsi qu’il est dit: “Pour sa beauté, il n’y a d’autre voile que la lumière, et Sa Face n’est couverte que de Sa révélation.”

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de la vraie pauvreté…, p. …) 

Or la splendeur de cette lumière se trouve dans les coeurs, mais elle est obscurcie par les voiles des sens et des conditions contingentes….

(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de l’unité, p. …)

Dans cette vallée, le voyageur dépasse les conditions de “l’unité de l’Existence et de l’Apparence”, et parvient à une unité sanctifiée au-delà de ces deux états.

Seule l’extase fait comprendre ce thème mais non la parole ni l’argument; et seul sait de quoi Je parle celui qui a vu cette étape du voyage et respiré une seule fois l’air embaumé de ce jardin.
(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de la vraie pauvreté…, p. …)

Nous te parlerons à présent de la loyauté et de sa place aux yeux de Dieu ton Seigneur le Seigneur du trône puissant. Un jour parmi les jours nous nous rendîmes sur notre île verdoyante. A notre arrivée nous aperçûmes ses rivières ruisselantes ses arbres luxuriants et la lumière du soleil qui jouait parmi eux. En tournant la tête à droite nous vîmes ce que la plume est impuissante à décrire pas plus qu’elle ne peut rendre compte de ce que l’oeil du Seigneur de l’humanité a vu en ce lieu très sanctifié ce lieu si sublime ce lieu béni et tant exalté. Nous tournant ensuite vers la gauche nous contemplâmes une des Beautés du Paradis Suprême dressée sur une colonne de lumière et proclamant: “O habitants de la terre et des cieux ! Voyez ma beauté mon éclat ma révélation mon rayonnement. Par Dieu le Vrai ! Je suis la Loyauté sa révélation et sa beauté. Je récompenserai celui qui me sera fidèle qui reconnaîtra mon rang et ma position et se saisira de mon étendard. Je suis le plus grand ornement du peuple de Bahá et le vêtement de gloire de tous ceux qui demeurent dans le royaume de la création. Je suis l’instrument suprême de la prospérité du monde et l’horizon de la certitude pour tous les êtres.”

(Bahá’u’lláh, et “une des Beautés du Paradis Suprême”, Epitre au Fils du Loup, Verset: 197, p. …; et Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: TARAZAT [Ornements], “Le quatrième Taráz”, p. …) 
[Lauded be Thy name, O Thou Who art the Goal of my desire! I swear by Thy glory! How great is my wish to attain unto a detachment so complete that were there to appear before me those countenances which are hid within the chambers of chastity, and the beauty of which Thou didst veil from the eyes of the entire creation, and whose faces Thou didst sanctify from the sight of all beings, and were they to unveil themselves in all the glory of the splendors of Thine incomparable beauty, I would refuse to look upon them, and would behold them solely for the purpose of discerning the mysteries of Thy handiwork, which have perplexed the minds of such as have drawn nigh unto Thee, and awed the souls of all them that have recognized Thee. I would, by Thy power and Thy might, soar to such heights that nothing whatsoever would have the power to keep me back from the manifold evidences of Thy transcendent dominion, nor would any earthly scheme shut me out from the manifestations of Thy Divine holiness.    [All references from Prayers and Meditations of Bahá’u’lláh need text in French!!!]

(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, p. 338)] [No translation available]
[Dis: Sors de Ta chambre sacrée, ô Céleste Houri qui habite le Sublime Paradis ! Drape-Toi, comme il Te conviendra, dans le Vêtement de soie de l’Immortalité, et revêts, au nom du Très-Glorieux, la Robe de Lumière….
(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 129. “O voyageur qui marche dans le chemin de Dieu ! Prends ta part ...”, p. …)]
Dans cette cité, les voiles de la lumière eux-mêmes seront déchirés et anéantis, ainsi qu’il est dit: “Pour sa beauté, il n’y a d’autre voile que la lumière, et Sa Face n’est couverte que de Sa révélation.”
(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: La vallée de la vraie pauvreté…, p. …)

[Entonne ensuite de ta voix la plus mélodieuse, à la face des peuples de la terre et du ciel, l’hymne de louange, en souvenir de Celui Qui est le Roi des noms et attributs de Dieu. Telle est la destinée que Nous avons décrétée pour Toi. Rien ne peut Nous empêcher d’accomplir Notre dessein.

Garde-Toi de Te dépouiller, ô Essence de Pureté, de Ta robe de resplendissante gloire. Mieux, enrichis-Toi sans cesse davantage dans le royaume de la création, en Te parant des vêtements incorruptibles de Ton Dieu, afin que par Toi soit reflétée dans toutes choses créées l’image de beauté du Tout-Puissant et que la grâce de Ton Seigneur, dans la plénitude de Sa puissance, soit insufflée dans toute la création.
(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 129. “O voyageur qui marche dans le chemin de Dieu ! Prends ta part ...”, p. …)]
[Il a été par Nous décrété que le Verbe de Dieu, avec toutes les potentialités qu’il renferme, sera manifesté aux hommes dans une stricte conformité avec les conditions préétablies par Celui Qui est l’Omniscient, le Très-Sage. Nous avons, de plus, ordonné qu’il ne soit pas caché sous d’autres voiles que le Sien propre. Tel est, en vérité, le pouvoir que Nous avons d’atteindre à Nos fins. Si le Verbe libérait tout d’un coup les énergies qui sont en lui latentes, il n’est point d’homme qui pourrait soutenir le poids d’une si puissante Révélation. Bien plus, tout ce qui est dans le ciel et sur la terre fuirait devant lui, dans la plus profonde consternation. 

(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 33. “Il a été par Nous décrété que le Verbe de Dieu, avec toutes les potentialités ...”, p. …)] [Italique ajouté –ed.]

[In the universe of creation all phenomenal beings are as letters. Letters in themselves are meaningless and express nothing of thought or ideal—as, for instance, a, b, etc. Likewise, all phenomenal beings are without independent meaning. But a word is composed of letters and has independent sense and meaning. Therefore, as Christ conveyed the perfect meaning of divine reality and embodied independent significance, He was the Word. He was as the station of reality compared to the station of metaphor. There is no intrinsic meaning in the leaves of a book, but the thought they convey leads you to reflect upon reality. The reality of Jesus was the perfect meaning, the Christhood in Him which in the Holy Books is symbolized as the Word.
(‘Abdu’l-Bahá, The Promulgation of Universal Peace, pp. 154-155)] [No translation…]
· “Considérez ce qui a été envoyé à Muhammad…”

Considérez ce qui a été envoyé à Muhammad, L’Apôtre de Dieu. La mesure précise de la Révélation qu’Il apportait avait été clairement préétablie par Celui Qui est le Tout-Puissant. Ceux qui L’entendaient ne Le pouvaient comprendre que dans la mesure de leur capacité et de leur développement spirituels. Et Lui-même, dosant en conséquence Sa révélation, ne découvrait le Visage de la Sagesse qu’à proportion de la capacité qu’avaient ses auditeurs de soutenir le poids de Son Message. Mais l’humanité n’eut pas plutôt atteint le stade de maturité, que le Verbe révéla les énergies I il avait été doté, et c’est dans leur plénitude qu’il les manifesta quand, en l’an 60, apparut la Beauté Antique en la personne d’Ali Muhammad, le Báb.

(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 33. “Il a été par Nous décrété que le Verbe de Dieu, avec toutes les potentialités ...”, p. …)

[Contemple de ton oeil interne la chaîne des Manifestations [“Révélations” en anglais –ed.] successives qui relie la Manifestation d’Adam à celle du Bab. J’atteste devant Dieu que toutes furent envoyées par l’opération de la Volonté Divine, que chacune d’elles a apporté un Message spécifique et a reçu un Livre spécial de Révélation Divine, avec mission de dévoiler les mystères d’une puissante Tablette. La mesure de la Révélation à laquelle chacune d’elles S’est identifiée avait été préordonnée de manière précise. Et cela est un gage de Notre faveur envers elles, si vous êtes de ceux qui peuvent comprendre cette vérité...

(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 31. “Contemple de ton oeil interne la chaîne des manifestations successives ...”, p. …)]
[“Le germe”, affirme le Báb dans le Bayan Persan, “qui contient en lui même les virtualités de la Révélation à venir est doué d’un pouvoir supérieur aux forces combinées de tous ceux qui Me suivent.” “De tous les tributs”, affirme-t-Il encore, “que J’ai rendus à Celui Qui viendra après Moi, le plus grand est Ma confession écrite qu’aucune de Mes paroles ne peut adéquatement Le décrire et qu’aucune allusion Le concernant dans Mon Livre, Le Bayan, ne peut rendre justice à Sa Cause.” 
(Le Báb, cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, p. …)]
[Il a été par Nous décrété que le Verbe de Dieu, avec toutes les potentialités qu’il renferme, sera manifesté aux hommes dans une stricte conformité avec les conditions préétablies par Celui Qui est l’Omniscient, le Très-Sage. Nous avons, de plus, ordonné qu’il ne soit pas caché sous d’autres voiles que le Sien propre. Tel est, en vérité, le pouvoir que Nous avons d’atteindre à Nos fins. Si le Verbe libérait tout d’un coup les énergies qui sont en lui latentes, il n’est point d’homme qui pourrait soutenir le poids d’une si puissante Révélation. Bien plus, tout ce qui est dans le ciel et sur la terre fuirait devant lui, dans la plus profonde consternation. 

(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 33. “Il a été par Nous décrété que le Verbe de Dieu, avec toutes les potentialités ...”, p. …)] 

[Cf.: Donc, comprendre Dieu veut dire comprendre et connaître Ses attributs, non Sa réalité. Et cette connaissance des attributs dépend aussi de la capacité et du pouvoir plus ou moins grands de l’homme. Ils ne sont pas illimités….
(‘Abdu’l-Bahá, Les Leçons de St-Jean c’Acre, Chapitre: IV.59. La connaissance de Dieu, p. …)]

· “Sachez que le voile…n ‘a pas été complètement levé…”

“Sachez que le voile qui cache Ma [“Notre” en original en anglais –ed.] face n ‘a pas été complètement levé : Nous Nous sommes révélé dans la mesure correspondant à la capacité spirituelle des gens de Notre époque. Si l’Ancienne Beauté était dévoilée dans la plénitude de Sa gloire les yeux mortels seraient aveuglés par l’éblouissante intensité de Sa Révélation.”

(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, p. …)

[Sache, à n’en point douter que, de même que tu crois que la Parole de Dieu (exaltée soit Sa gloire) dure éternellement, de même tu dois croire, et d’une foi aussi ferme, que la signification de cette Parole ne saurait jamais être épuisée. Ceux, toutefois, qui en sont les interprètes officiels, ceux I le coeur est dépositaire de ses secrets, sont seuls à en pouvoir comprendre toute la sagesse.

(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 89. “Sache, à n’en point douter que, de même que tu crois que la Parole de Dieu ...”, p. …)]

Le Mouvement et l’Immobilité…
En la Bible se révélé: “Arrêtez [“Be still” en anglais; “Estad quietos” en espagnol –ed.], et sachez que Je suis Dieu: Je domine sur les nations, Je domine sur la terre.” [Italique ajouté –ed.]   (…de La Bible, Psaumes 46:10)

Considère la faculté de raisonner I Dieu a doué l’homme en son essence et, t’examinant toi-même, vois comment ta vue, ton ouïe, ton odorat, ta faculté de te mouvoir ou de rester immobile, de parler, de vouloir et de décider, enfin tout ce qui a trait à tes sens physiques et à tes perceptions spirituelles, ou tout ce qui les dépasse, procède de la raison et lui doit son existence. [Italique ajouté –ed.]

(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 83. “Considère la faculté de raisonner I Dieu a doué l’homme en son essence ...”, p. …)

Celui Qui est le Commencement et la Fin, le Mouvement et l’Immobilité est maintenant manifeste devant vos yeux. Voyez comment, en ce Jour, le Commencement se reflète dans la Fin et comment, de l’Immobilité, s’engendre le Mouvement. Ce mouvement a été suscité par les puissantes énergies qui se dégagent, à travers la création, des paroles du Tout-Puissant. Celui qui a senti leur vivifiante influence sera porté par elles jusqu’à la cour du Bien-Aimé. Mais celui qui s’y est soustrait sombrera dans un irrémédiable désespoir.

(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 85. “O mes serviteurs ! Il convient de rafraîchir et revivifier vos âmes ...”, p. …)

[O toi qui as fixé ton regard sur l’Aurore de la Cause de Dieu ! Sache avec certitude que la Volonté de Dieu n’est pas limitée par les normes des peuples, et que Dieu ne foule pas leurs chemins. Il incombe plutôt à chacun de se tenir avec fermeté sur le droit Sentier de Dieu. S’Il affirmait que la droite est la gauche ou que le Sud est le Nord, Il dirait la vérité, et il n’y a aucun doute à ce sujet. En vérité, Il doit être loué dans Ses actes et obéi dans Ses ordres. Il n’a aucun associé dans Son jugement ni aucune aide dans Sa souveraineté. Il fait tout ce qu’Il veut et ordonne tout ce qui Lui plaît. Sache en outre que tous hormis Lui ont été créés par la puissance d’un mot émanant de Sa présence, alors que d’eux-mêmes ils n’ont ni mouvement ni repos, si ce n’est sur Son ordre et avec Sa permission.
(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: ISHRAQAT [Splendeurs], p. …)]

15. Ce sont eux qui gravitent autour de la Cause de Dieu, comme les ombres tournent autour du soleil. Ouvrez alors vos yeux, ô peuple du Bayan afin que vous puissiez les contempler ! C’est en vertu de leur mouvement que toutes les choses sont mues et en vertu de leur immobilité que toutes les choses sont amenées à s’arrêter, si vous pouviez en avoir la certitude ! Par eux, les croyants en l’Unité Divine se sont tournés vers Celui Qui est l’Objet de l’adoration de l’ensemble de la création, et par eux le coeur des justes a trouvé le repos et la sérénité, si seulement vous pouviez le savoir ! Par eux, la terre a été créée, les nuées ont déversé leur générosité et le pain de la connaissance est descendu du ciel de grâce, si seulement vous pouviez le comprendre ! 

 (Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, “Súriy-I-Haykal”, Verset: 15, p. …)
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POST-SCRIPTUM

[A fire from the Kingdom hath been kindled in the heart of the world, in the Blessed Tree, whose flame shall ere long set aglow the pillars of the earth and its rays illumine the horizons of the nations. All the signs have appeared, all the prophetic references have become clear, all that was revealed in the Books and Scriptures hath become fully manifest, and there is no ground for any one to hesitate in regard thereto. 

Some people of former times and some sects avoided certain others as strangers, but now the glorious beloved One hath ridden upon His swift coursing steed, encircling about in the arena of truth and all that was hidden became manifest. 

Let there be no more silence nor reticence, taciturnity nor negligence. The Candle is lighted—yet the moths continue motionless and melancholy behind the veils. 

Now is the time to roar like unto a sea and seek to ascend heavenward! If we desire to reach the apex of the Supreme Kingdom, we must unfurl our wings; if we wish to dive into the depths of the ocean, we must teach our limbs swimming. The time is short and the Divine Courser moves swiftly on; let us keep up and compete with each other and let us light a brilliant candle!

(‘Abdu’l-Bahá, Bahá’í World Faith, p. 353)] [No translation available]
[O phénix de cette flamme immortelle allumée dans l’Arbre sacré! Bahá’u’lláh- que ma vie, mon âme, mon esprit soient offerts en sacrifice à Ses humbles serviteurs! – a, au cours des derniers jours de Sa vie terrestre, formulé la promesse la plus formelle que, par les ondées de la grâce divine et avec l’aide et l’assistance garanties par Son Royaume d’En-Haut, apparaîtraient des âmes et des êtres saints qui, telles des étoiles, orneraient le firmament de la Direction divine, illumineraient l’aurore de tendre bonté et de générosité, manifesteraient les signes de l’unité divine, brilleraient de la lumière de sainteté et de pureté, recevraient leur pleine mesure d’inspiration divine, élèveraient bien haut le flambeau sacré de la foi, se tiendraient solides comme le roc et immuables comme la montagne, et deviendraient des lumières dans les cieux de Sa Révélation, de puissants instruments de Sa grâce, des moyens de dispenser l’infinie mansuétude de Dieu, des hérauts invoquant le nom du seul vrai Dieu, et des architectes posant le suprême fondement du monde. Ils oeuvreront sans cesse, de nuit comme de jour, ne prêteront garde ni aux épreuves ni aux infortunes, ne souffriront aucun répit dans leurs efforts, ne chercheront aucun repos délaisseront tout bien-être et tout confort et, détachés et immaculés, consacreront chaque moment fugitif de leurs vies à la propagation de la fragrance divine et à l’exaltation de la sainte Parole de Dieu. Leurs visages rayonneront d’un bonheur céleste, et leurs coeurs seront remplis de joie. Leurs âmes seront inspirées, et leurs principes demeureront inviolés. Ils se dissémineront à travers le monde et voyageront en toutes régions. Ils élèveront leurs voix dans chaque assemblée, orneront et animeront chaque réunion. Ils parleront dans chaque langue et interpréteront chaque signification cachée. Ils révéleront les mystères du Royaume et manifesteront à chacun les signes de Dieu. Ils brûleront avec éclat, telle une lampe dans le coeur de chaque réunion et rayonneront, telle une étoile, au-dessus de chaque horizon. Les douces brises issues du jardin de leurs coeurs parfumeront et raviveront les âmes des hommes et les révélations de leurs esprits, semblables à des ondées, revigoreront les peuples et les nations du monde. J’attends, anxieusement, qu’apparaissent ces êtres sacrés, et pourtant, jusqu’à quand retarderont-ils leur venue? Je prie et supplie ardemment, à la tombée du jour et à l’aurore, que ces scintillantes étoiles déversent bientôt leur éclat sur le monde, que ces visages sacrés soient dévoilés aux yeux des mortels, que les armées de l’assistance divine remportent la victoire et que les flots de grâce, surgis de Ses océans célestes, se déversent sur l’humanité tout entière. Priez, vous aussi, et suppliez-Le afin que, grâce à l’aide généreuse de l’Ancienne Beauté, ces âmes puissent être dévoilées au regard du monde. Que la gloire de Dieu repose sur toi et sur celui I le visage est éclairé de cette lumière éternelle qui émane de Son Royaume de Gloire.
(‘Abdu’l-Bahá, Selection des Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 204. “O phénix de cette flamme immortelle ...”, p. …; et comme cite en p. 32 de cette compilation)
· “Le jour est proche où Dieu…fera surgir une race d’hommes…”

“Le jour est proche où Dieu, par un acte de Sa Volonté, fera surgir une race d’hommes I la nature sera insondable à tous sauf à Dieu, le Tout Puissant, Celui Qui subsiste par Lui-même”. “Sous peu, Il tirera du Sein du Pouvoir les Mains de l’Ascendance et de la Force – Mains qui se lèveront pour remporter la victoire en faveur de cet Adolescent et qui purgeront l’humanité de la corruption des réprouvés Et des impies. Ces Mains ceindront les reins pour défendre la Foi de Dieu et, en Mon nom, Celui qui subsiste par Lui-même, le Fort, soumettront les peuples et les tribus de la terre. Elles entreront dans les villes et rempliront de terreur les coeurs de tous les habitants. Telles sont les preuves de la puissance de Dieu : quelle force dynamique redoutable elle renferme!”
(Bahá’u’lláh, cité par Shoghi Effendi, en La Dispensation de Bahá’u’lláh, p. …)

…Le jour est proche où Dieu aura suscité, par un acte de sa volonté, une race d'hommes dont la nature est insaisissable à tous sauf à lui, le Tout-Puissant, l'Absolu. Il les purifiera de la souillure des imaginations futiles et des désirs corrompus, il les élèvera jusqu'aux hauteurs de sainteté et il les fera manifester les signes de sa souveraineté et de sa puissance sur terre. Ainsi en a-t-il été décrété par Dieu, le Très-Glorieux, le Très-Bon. [Italiques ajoutées –ed.]
           (Bahá’u’lláh, L'appel du Seigneur des Armées, Section 1, verset 8, p. …)

Sous peu Dieu tirera, du sein du pouvoir, les mains de l'ascendance et de la puissance. Il suscitera un peuple qui se lèvera pour remporter la victoire pour cet Adolescent et purgera l'humanité de la souillure des proscrits et des impies. Ces mains se mobiliseront pour se faire les champions de la foi de Dieu et, en mon nom, l'Absolu, le Puissant, elles subjugueront les peuples et les tribus de la terre. Elles entreront dans les villes et inspireront la crainte dans le coeur de tous leurs habitants. Voici les preuves de la puissance de Dieu ! Terrible et véhémente est la puissance de Dieu, et il la manie avec justesse ! En vérité, il règne et transcende tous ceux qui sont dans le ciel et sur la terre et il révèle ce qu'il désire selon une mesure prescrite. [Italiques ajoutées –ed.]
           (Bahá’u’lláh, L'appel du Seigneur des Armées, Section 1, verset 34, p. …)
Le Flambeau qui ne s’éteint pas brille dans la nudité de sa gloire. Voyez comme, à sa flamme, se sont consumés tous les voiles mortels. O vous qui êtes comme des papillons amoureux de Sa lumière! Bravez tout danger et livrez vos âmes à sa flamme dévorante. O vous qui avez soif de 

Lui ! Libérez-vous de toute affection terrestre et hâtez-vous d’embrasser votre Bien-Aimé. D’une ardeur sans égale, empressez-vous de L’atteindre. La Fleur jusqu’ici jalousement cachée à la vue des hommes s’offre à vos yeux sans aucun voile. Le Bien-Aimé Se tient devant vous dans le plein éclat de Sa gloire. Sa voix invite à s’unir à Lui tous les êtres saints et sanctifiés. Heureux qui répond à cet appel. Heureux qui est parvenu jusqu’à Lui et a contemplé la lumière d’un visage si merveilleux.

(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 151. “Dégagez-vous, ô rossignols de Dieu, des épines et des ronces de la misère ...”, p. …)
“Three Kinds of Martyrdom” (Monevar Khánum)
(“Trois Genres du Martyre”) 

MARTYRDOM has many explanations of which the first is to stand bravely and meet death unflinchingly in the path of God….

The second is to little by little detach one’s heart entirely from this world, laying aside, deliberately, all vanities, worldly seductions, and devoting oneself to the vineyard of God, in whatever capacity he is fitted to serve….

The third consists of doing the hardest and most difficult things with such willingness and self-sacrifice that all behold it as your pleasure. [No translation…]
(From a letter attributed to Monevar Khánum, the daughter of ‘Abdu’l-Bahá, written to a friend in Paris (c. 1903), cited in Star of the West, Vol. 14, No. 12, p. 377 — for which access to the original letter is not available, so it can neither be verified nor authenticated, hence it must be considered as “pilgrim’s’ note”.) [Note needs translation]

ADDENDA

Addendum I: “Enseigner par des mots”
Un ami américain l’interrogea: ‘Quelle est la meilleure façon de propager l’enseignement?’ il répondit: “Par les actes. Cette manière est ouverte à tous, et les actes sont compris de tous. Joignez-vous à ceux qui travaillent pour les pauvres, les faibles et les infortunés; ceci est grandement recommandé. Enseigner par des mots requiert l’adresse d’un sage médecin. Il n’offre pas d’aide à ceux qui ne veulent pas de traitement. Ne portez pas aide à ceux qui n’ont pas besoin de votre aide. Le travail d’enseignement n’est pas pour tous”.
('Abdu'l-Bahá, 'Abdu'l-Bahá à Londres, Verset: 2.39. PROPAGER L'ENSEIGNEMENT, p. …)

O vous, les amis de Dieu! Les amis véritables sont semblables à des médecins accomplis, et les Enseignements divins sont comme un baume salutaire, un remède pour la conscience humaine. Ils clarifient l'esprit et, ainsi, les créatures peuvent inhaler et jouir de leurs suaves parfums. Ils réveillent ceux qui dorment, avertissent les insouciants; ils apportent une part de consolation aux exilés et, aux désespérés, une raison de croire.

Si, en ce jour, une âme agit selon les préceptes et les conseils de Dieu, elle sera comme un médecin divin pour l'humanité et, telle la trompette d'Israfil [l'ange qui, au Jour de la Résurrection, sonnera la trompette pour réveiller les morts à l'appel du Seigneur] éveillera à la vie les morts de ce monde contingent; car les confirmations du Royaume d'Abha ne cessent d'être dispensées, et une telle âme vertueuse peut compter, pour lui venir en aide, sur l'infaillible assistance de l'Assemblée divine. Ainsi, un pauvre moustique se transformera en un aigle au faîte de sa puissance et un frêle moineau, en un royal faucon à l'apogée de l'ancienne gloire.

Ne jaugez donc pas le degré de vos aptitudes, ne demandez pas si vous êtes digne de la tâche: fondez vos espoirs sur l'assistance et la bonté, les faveurs et les dons de Bahá'u'lláh (que mon âme soit offerte pour Ses amis!) Enfourchez le destrier de l'effort qui parcourt le terrain du sacrifice et remportez, en cette vaste arène, le prix de la grâce divine.

(‘Abdu’l-Bahá, Selection des Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 8. "O vous, les bien-aimés d'Abdu'l-Bahá ...", p. …)

O vous. âmes bénies! Bien que vous soyez soumises a de cruciales épreuves du fait des tentations répétées et assidues de certains visant à ébranler la foi des amis à Los Angeles, vous êtes sous le regard protecteur de la munificence de Bahá'u'lláh et assistées par les légions angéliques.

Avancez donc d'un pas assuré et consacrez-vous, avec confiance et certitude absolues, à proclamer les fragrances divines, à glorifier la Parole de Dieu et à demeurer fermes dans l'Alliance. Soyez assurés que, si une âme se lève dans une extrême persévérance, lance l'Appel du Royaume et, résolument, proclame l'Alliance, ne fût-elle qu'une fourmi insignifiante, elle parviendra à jeter le redoutable éléphant hors de l'arène et, ne fût-elle qu'une faible mite, elle mettra en loques le plumage du vautour rapace.

Ainsi, efforcez-vous de disperser l'armée du doute et de l'erreur par le pouvoir des paroles sacrées. Ceci est mon exhortation, ceci est mon conseil. Ne vous querellez avec personne et évitez toute forme de conflit. Proférez la Parole de Dieu. Si votre interlocuteur l'accepte, le but souhaité est atteint et, s'il s'en détourne, laissez-le à lui-même et gardez votre confiance en Dieu. 

Tel est l'apanage de ceux qui sont fermes dans l'Alliance.

(‘Abdu’l-Bahá, Selection des Ecrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 184. "O vous. âmes bénies! ...", p. …)

· “Marche au-dessus du monde de l'existence par la puissance du plus Grand Nom…”
Celui qui croit aujourd'hui en la renaissance de l'homme et qui est pleinement conscient que Dieu, le Suprême, exerce une ascendance suprême et une autorité absolue sur cette nouvelle création, un tel homme est, en vérité, compté parmi ceux qui sont dotés d'intuition dans cette très grande révélation. Chaque croyant éclairé en témoigne.

Marche au-dessus du monde de l'existence par la puissance du plus Grand Nom, afin de devenir conscient des mystères immémoriaux et de prendre connaissance de ce dont personne n'est informé. En vérité ton Seigneur est le Secours, l'Omniscient, le Bien-Informé. Sois comme une artère palpitante qui bat dans le corps de la création tout entière, pour qu'à travers la chaleur dégagée par ce mouvement apparaisse ce qui ranimera le coeur de ceux qui hésitent.

A l'époque où Nous étions caché derrière des voiles innombrables de lumière, tu conversas avec Nous et tu pus voir les lumières du firmament de Notre sagesse et les flots de l'océan de Notre parole. En vérité, ton Seigneur est le Loyal, le Fidèle. Grande est la bénédiction de celui qui est parvenu aux effusions prodigues de cet océan pendant les jours de son Seigneur, le Très-Bon, le Très-Sage….

…Enseigne la cause de Dieu avec des mots qui enflammeront les buissons et feront s'en élever l'appel: En vérité, il n'y a pas d'autre Dieu que moi, le Tout-Puissant, l'Inconditionné. Dis: La parole humaine est une essence qui aspire à exercer son influence et doit être modérée. Quant à son influence, elle est conditionnée par le raffinement qui, à son tour, dépend du détachement et de la pureté du coeur. Quant à sa modération, elle doit être combinée avec le tact et la sagesse comme il a été prescrit dans les Ecritures et les tablettes saintes. Médite sur ce qui a coulé du ciel de la volonté de ton Seigneur, celui qui est la Source de toute grâce, afin de saisir le sens voulu enfoui dans les profondeurs sacrées des Ecrits saints.

(Bahá’u’lláh, Les Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre: LAWH-I-HIKMAT [Tablette de la Sagesse], passim, pp. …-…)

“Avez-vous oublié ce véritable et resplendissant matin…?”  [Accentuation ajouté –ed.]

(Bahá’u’lláh, Les Paroles Cachées, Révélée en persan, Verset: 2.19, p. …) [Note: cf. p. 39 de cette compilation pour passage entier –ed.]

Comment l'amoureux sincère pourrait-il continuer à vivre alors que la gloire effulgente du Bien-Aimé est manifeste ? La nuit peut-elle survivre alors que le soleil brille ? Un coeur épris peut-il exister face à l'Objet de son amour ? Non, par Celui Qui tient mon âme en Sa main ! Dans cette étape, le chercheur s'abandonne et disparaît si complètement devant son Créateur qu'il ne trouve plus trace de lui-même ni d'aucune autre âme, devrait-il chercher à l'Orient comme à l'Occident et traverser terres, mers, montagnes et plaines.

(Bahá'u'lláh, Joyaux des Mystères Divins, Verset: 103, p. …)

…ô toi qui as fait à Dieu l'abandon de ta volonté !

Par abandon absolu et union perpétuelle à Dieu, il faut entendre que les hommes doivent perdre complètement leur volonté dans la Volonté de Dieu, et qu'ils doivent considérer leurs propres désirs comme de purs néants devant le Plan Divin. Quoi que commande le Créateur à Ses créatures, elles le doivent accomplir diligemment, avec la plus vive ardeur et la plus parfaite allégresse. Elles ne doivent en aucune façon permettre à leur imagination d'obscurcir leur jugement, ni prendre leurs propres chimères pour la voix de l'Eternel.

Dans la Prière du Jeûne, Nous avons révélé: Si, par Ta Volonté, ces paroles sortant de Tes lèvres leur étaient adressées: "Observez le jeûne par amour pour Ma Beauté, ô peuple, et ne fixez aucune limite à sa durée", je jure par la majesté de Ta gloire que chacun d'eux l'observerait fidèlement, qu'ils s'abstiendraient de tout ce qui viole Ta loi, et qu'ils continueraient à jeûner jusqu'à ce qu'ils Te rendent leur âme. Voilà en quoi consiste le total abandon de sa volonté à la Volonté de Dieu.

Médite ceci, afin de boire si possible les eaux de vie éternelle qui glissent au travers des paroles du Seigneur de toute l'humanité, et de pouvoir attester que le seul vrai Dieu a toujours été immensément exalté au-dessus de Ses créatures. Il est en vérité, l'Incomparable, l'Eternel, l'Omniscient, le Très-Sage. L'état [“station” en anglais –ed.] d'absolue soumission dépasse tout autre rang [“station” en anglais –ed.] et restera supérieur à jamais. 
(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 160. "Il est un vrai croyant en l'unité de Dieu celui qui ...", p. …]

Souvenons-nous aussi que le tonique de la clé de la Cause de Dieu n'est pas l'autorité dictatoriale mais l'humble fraternité, non le pouvoir arbitraire mais l'esprit de franche et affectueuse consultation. Rien, sauf l'esprit d'un vrai bahá'í ne peut espérer la réconciliation des principes de grâce et de justice, de liberté et de soumission, du caractère sacré du droit de l'individu et de celui du renoncement, de la vigilance, de la discrétion et de la prudence d'une part et de la fraternité de la franchise et du courage de l'autre.

(Shoghi Effendi, en Les Principes de l'Administration Baha'ie, Section: Consultation, sous-section: “Fraternité et consultation”, p. …)

Addendum II: “Significations intérieures”
22. Ô Vierge des significations intérieures, sors de la chambre de la parole avec la permission de Dieu, le Seigneur des cieux et de la terre. Révèle-toi parée du vêtement du Royaume céleste et propose de tes mains de rubis, le vin de la Souveraineté céleste afin que les habitants de ce monde puissent percevoir la lumière qui resplendit du royaume de Dieu lorsque l'Etoile du Jour de l'éternité apparaît au-dessus de l'horizon de gloire. Par chance, il se peut qu'ils se lèvent devant les habitants du ciel et de la terre pour chanter et magnifier cet Adolescent Qui S'est établi au coeur du Paradis, sur le trône de Son nom, le Secours Suprême, Dont le visage resplendit de l'éclat du Très-Miséricordieux, dans les yeux Duquel apparaît le regard du Très-Glorieux, et Dont les manières révèlent les signes et les preuves de Dieu, le Protecteur omnipotent, le Tout-Puissant, le Très-Bon. 

23. Ne t'afflige point si nul ne se trouve pour accepter le vin vermeil offert par Ta blanche main et pour le déguster au nom de Ton Seigneur, le Très-Exalté, le Très-Haut, Celui Qui est apparu à nouveau en Son nom, le Très-Glorieux. Abandonne ces gens à eux-mêmes et retire-Toi dans le Tabernacle de majesté et de gloire, là où Tu rencontreras un peuple dont le visage resplendit autant que le soleil à son zénith, un peuple qui loue et chante son Seigneur en ce Nom qui s'est levé dans la plénitude de la puissance et du pouvoir pour occuper le trône de la souveraineté indépendante. De leurs lèvres, tu n'entendras que les accents de Ma glorification et de Ma louange. De ceci Ton Seigneur Me porte témoignage. L'existence de ces gens, cependant, est restée cachée aux yeux de tous ceux qui, de toujours, ont été créés par la Parole de Dieu. Ainsi avons-Nous rendu explicite Notre signification et mis en avant Nos versets pour que les hommes réfléchissent sur les signes et les preuves de leur Seigneur.

24. Voici ceux qui, en vérité, ne furent pas enjoints de se prosterner devant Adam [1]. Ils ne se sont jamais détournés de la face de Ton Seigneur, et ils prennent leur part à chaque instant des dons et des délices de la sainteté. Ainsi la Plume du Très-Miséricordieux a-t-elle établi les secrets de toutes choses, qu'ils soient du passé ou de l'avenir. Si le monde pouvait comprendre ! Sous peu, Dieu rendra manifeste sur terre ce peuple, et par lui, il exaltera Son nom, diffusera Ses signes, soutiendra Ses paroles et proclamera Ses versets, en dépit de ceux qui ont renié Sa vérité, contredit Sa souveraineté et ergoté sur Ses signes. [1 Cf.: Coran 2 :30-34, et 38 :71-75. Les citations sont tirées de la traduction de D. Masson, La pléiade, Paris, Gallimard 1967.]

(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, “Súriy-I-Haykal”, Versets: 22-24, pp. …)

80. Dis : Ô peuple, devant les splendeurs de cette Révélation, détachez-vous de ce que vous possédez, et adhérez à ce que Dieu vous a prescrit d'observer. Tel est Son commandement envers vous, et Il est, en vérité, le mieux à même de commander. Par Ma Beauté ! Mon dessein, en révélant ces paroles, consiste à rapprocher les hommes de Dieu, le Très-Glorieux, le Très-Loué. Prenez garde d'agir avec Moi comme vous avez agi avec Mon Héraut. N'ergotez pas, lorsque les versets de Dieu vous sont envoyés de la Cour de Ma générosité, en disant : “ils ne proviennent pas d'une nature innée et spontanée”, car cette nature même est créée par Ma parole et gravite autour de Moi, si vous êtes de ceux qui saisissent cette vérité. Inhalez l'arôme des paroles de votre Seigneur, le Très-Miséricordieux et la douce odeur du vêtement des significations intérieures, qui se diffuse dans toute la création et répand ses parfums sur toutes les choses créées. Heureux sont ceux qui le perçoivent et se hâtent vers Dieu d'un coeur radieux.

81. Ô Temple Vivant, en vérité, Nous avons fait de Toi un miroir pour le royaume des noms afin que Tu sois, parmi les hommes, un signe de ma souveraineté, un héraut de Ma présence, un rassembleur devant Ma beauté et un guide en Mon droit et clair Sentier. Don de Notre présence, Nous avons exalté Ton Nom parmi Nos serviteurs. Je suis, en vérité, le Très-Généreux, l'Ancien des Jours. Nous T'avons, de plus, paré du vêtement de Notre propre Moi, et T'avons transmis Notre Parole pour ordonner dans ce monde contingent ce que Tu veux et accomplir ce qu'il Te plaît. Nous T'avons destiné tout le bien des cieux et de la terre, et décrété que personne ne pourra y prendre part, à moins d'entrer sous Ton ombre, ainsi que l'a voulu Ton Seigneur, l'Omniscient, le Très-Informé. Nous T'avons octroyé le Bâton de l'autorité et le Pouvoir d'assigner en jugement pour Te permettre d'éprouver la sagesse de chaque commandement. Nous avons fait jaillir de Ton coeur les océans de l'explication et du sens intérieur, en souvenir de Ton Seigneur, le Dieu de miséricorde afin que Tu Lui rendes grâce et le loues, et que Tu sois de ceux qui sont véritablement reconnaissants. Nous T'avons distingué parmi toutes Nos créatures, et T'avons désigné comme la Manifestation de Notre propre Moi pour tous ceux qui sont sur la terre et dans le ciel.

82. Avec Notre permission, amène à l'existence des miroirs éclatants et des lettres exaltées qui attesteront de Ta souveraineté et de Ton empire, témoigneront de Ta puissance et de Ta gloire, et seront les manifestations de Tes Noms parmi l'humanité. Nous avons fait encore en sorte que Tu sois l'Origine et le Créateur de tous les miroirs, de même que, de Toi, Nous les avions engendrés auparavant. Et Nous Te ferons revenir à Notre propre Moi, comme Nous T'avons appelé au commencement. Ton Seigneur, en vérité, est l'Indépendant, le Tout-Puissant, l'Irrésistible. Mets en garde ces miroirs, dès qu'ils sont désignés, de peur qu'ils ne s'enflent d'orgueil devant leur Créateur, leur Façonneur lorsqu'Il apparaît au milieu d'eux, ou qu'ils ne laissent les pièges du pouvoir les tromper et les empêcher de se courber devant Dieu, le Tout-Puissant, le Très-Généreux.

83. Dis : Ô assemblée de miroirs, vous n'êtes qu'une création de Ma volonté et vous êtes venus à l'existence par vertu de Mon commandement. Prenez garde de renier les versets de Mon Seigneur, de faire partie des artisans d'iniquité et d'être comptés au nombre des égarés. Prenez garde de vous accrocher à ce que vous possédez, ou de vous enorgueillir de votre renommée et de votre prestige. Ce qui vous est nécessaire, c'est de vous détacher entièrement de tout ce qui est au ciel et sur terre. Ainsi en est-il décrété par Celui Qui est le Tout-Puissant, l'Omnipotent.

84. Ô Temple de Ma Cause ! Dis : Si Je souhaitais transformer, en un seul instant, toutes choses en miroirs de Mes Noms, ce serait sans le moindre doute en Mon pouvoir, et combien plus en celui de Mon Seigneur, Celui Qui M'a appelé à l'existence par Son commandement absolu et inscrutable. Et si Je choisissais de révolutionner en un clin d'oeil la création entière cela Me serait assurément possible, et combien plus pour ce souverain Dessein enchâssé dans la Volonté de Dieu, Mon Seigneur et le Seigneur de tous les mondes.

85. Dis : Ô vous les manifestations de Mes Noms, si vous offriez tout ce que vous possédez, vos vies mêmes, dans le sentier de Dieu, si vous l'invoquiez aussi souvent qu'il y a de grains de sable, de gouttes de pluie et de vagues de la mer tout en vous opposant à la Manifestation de Sa Cause au moment de Son apparition, vos oeuvres ne seraient en aucune façon mentionnées devant Dieu. Si vous négligiez toutes les oeuvres justes et choisissiez cependant de croire en Lui en ces jours, Dieu remettra peut-être vos péchés. Il est, en vérité, le Très-Glorieux, le Très-Généreux. Ainsi le Seigneur vous informe de Son dessein afin que vous ne vous enorgueillissiez pas devant Celui Qui a confirmé tout ce qui est révélé de toute éternité. Heureux celui qui s'approche de cette Très Sublime Vision et malheur à ceux qui s'en détournent !
(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, “Súriy-I-Haykal”, Versets: 80-85, pp. …)

210. Il est Dieu. Que sa gloire soit exaltée !  Il est clair et évident que le seul vrai Dieu - glorifiée soit Sa mention ! - est sanctifié au-delà du monde et de tout ce qu'il contient. Par "porter assistance à Dieu" nous n'entendons pas qu'une âme doive se battre ou en affronter une autre. Le Souverain Seigneur Qui fait ce qui Lui plaît a confié le royaume de la création, ses terres et ses mers, aux mains des rois qui sont, selon ce qu'il a décrété, les manifestations de Son pouvoir divin. S'ils s'abritent à l'ombre du Véridique, ils seront considérés comme du parti de Dieu ; sinon, ton Seigneur sait vraiment et remarque tout.

211. Ce que Dieu - que Son Nom soit glorifié - désire pour Lui-même, c'est le coeur de Ses serviteurs, qui sont les trésors de Son amour et de Son souvenir ainsi que les châsses de Sa connaissance et de Sa sagesse. C'est le voeu permanent du Roi Éternel de libérer le coeur de Ses serviteurs des choses de ce monde et de tout ce qui en dépend afin qu'ils deviennent les dignes bénéficiaires de la splendeur de Celui Qui est le Roi de tous les noms et de tous les attributs. Ainsi, aucun étranger ne doit être admis dans la cité du coeur afin que l'Ami incomparable puisse entrer dans Son foyer. Par là on entend la splendeur de Ses noms et de Ses attributs, non pas Son Essence exaltée car ce Roi incomparable a toujours été et sera toujours sanctifié de l'élévation et de l'abaissement. 

212. Il s'ensuit que l'expression "porter assistance à Dieu" ne signifie pas, en ce jour, affronter quelqu'un ou entrer en conflit avec lui. Loin de là ! ce qui est préférable aux yeux de Dieu, c'est que les cités du coeur des hommes, qui sont dirigées par les armées de l'égoïsme et de la passion, soient soumises par l'épée de la parole, de la sagesse et de la compréhension. Ainsi, quiconque cherche à aider Dieu doit, avant toute chose, conquérir par l'épée du sens spirituel et de l'explication, la cité de son propre coeur, la protéger du souvenir de tout sauf Dieu et ensuite seulement partir à la conquête des cités du coeur des autres.

213. C'est cela le vrai sens de l'expression "porter assistance à Dieu". La sédition n'a jamais plu à Dieu, pas plus qu'Il n'accepta les actes commis dans le passé par certains sots. Sache qu'être tué dans la voie de Son bon plaisir vaut mieux pour toi que tuer. En ce jour, les bien-aimés du Seigneur doivent se conduire parmi Ses serviteurs, en sorte que leurs actes guident les hommes vers le paradis du Très-Glorieux. [Italique ajouté –ed.]
(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, “Súriy-I-Haykal”, Versets: 210-213, pp. …)

Tu as en réalité compris ce que signifiait assister Dieu, et tu t'es levé pour l'accomplir par le pouvoir de la sagesse et de la parole. Dis: M'assister, c'est enseigner Ma Cause. Voilà un thème qui se retrouve dans toutes les Tablettes. Voilà le commandement immuable de Dieu, éternel dans le passé, éternel dans le futur. [Soulignement ajouté –ed.]

(Bahá'u'lláh, Les Tablettes de Bahá'u'lláh, Chapitre: LAWH-I-SIYYID-I-MIHDIY-I-DAHAJI [Tablette à Siyyid Mihdíy-i-Dahají], p. …)

242. La condition essentielle de celui qui avance une prétention c'est de pouvoir la prouver par des preuves et des témoignages évidents. Sinon, le rejet par les hommes, qu'ils soient ignorants ou érudits, n'a et n'a jamais eu d'importance. Les Prophètes de Dieu, ces Perles de l'océan de l'Unité Divine et Dépositaires de la Révélation Divine, ont toujours été rejetés et refusés par les hommes. Comme Il dit : "Chaque nation couvait de mauvais desseins contre son Messager pour S'en saisir ; on disputait avec des mensonges pour détruire la vérité [1]" et aussi : "Aucun Messager n'est venu vers eux qu'ils ne L'eussent pris pour l'objet de leurs railleries [2]".
[1] Coran 40:5; [2] Coran 36:30.

243. Considère la Révélation de Celui Qui est le Sceau des Prophètes et le Roi des Élus - que les âmes de toute l'humanité soient offertes par amour de Lui ! Le Soleil de Vérité S'étant élevé au-dessus de l'horizon du Hijaz, grandes furent alors les cruautés que les tenants de l'erreur infligèrent à cette incomparable Manifestation du Très-Glorieux ! Leur irréflexion était telle qu'ils considéraient chaque blessure infligée à cet Être sacré comme un acte des plus louable, comme un moyen d'arriver à Dieu, le Très-Haut. Car dans les premières années de Sa mission, les religieux de ce temps, qu'ils fussent Juifs ou Chrétiens, se détournaient de ce Soleil du Ciel de gloire et tous, grands ou petits, s'affairaient à éteindre la lumière de cet Astre de l'horizon du sens spirituel [en anglais:“significations intérieures” –ed.]. Les noms de ces religieux sont mentionnés dans les livres anciens ; parmi eux on trouve Wahb Ibn-i-Rahib, Ka'b Ibn-i-Ashraf, 'Abdu'llah-i-Ubayy et d'autres tout pareils. 

244. Les choses en arrivèrent au point où ces hommes se réunirent et conspirèrent pour répandre Son sang pur, comme Dieu - glorifiée soit Sa mention ! - le dit : "Et souviens-Toi quand les infidèles tramaient un complot contre Toi, quand ils voulaient Te saisir, Te tuer ou Te chasser, Dieu, à Son tour, complota contre eux, et certes Dieu est le plus habile à nouer un complot [1 Coran 8:30]". Il dit aussi : "Leur opposition Te pèse ; certes, si Tu le pouvais, Tu désirerais pratiquer un antre dans la terre ou une échelle pour monter au ciel, afin de leur montrer un mirage. Si Dieu voulait, ils se réuniraient tous dans la direction du chemin droit. Ne soit donc pas du nombre des ignorants [2]". Par Dieu ! Le coeur de Ses favoris se consume devant le sens de ces deux versets bénis. Ces faits, bien établis et indiscutables, sont oubliés et plus personne, ni hier ni aujourd'hui, ne s'arrête pour réfléchir à ce qui fit les hommes se détourner des Révélateurs de la lumière de Dieu au temps de leur manifestation. [1] Coran 8:30; [2] Coran 6:35.

245. De même, avant l'apparition du Sceau des Prophètes, considère Jésus, Fils de Marie. Quand cette Manifestation du Très-Miséricordieux Se révéla, tous les prêtres accusèrent cette Quintessence de la foi d'impiété et de rébellion. Finalement, avec la caution d'Anne, le plus érudit des prêtres de Son temps et de Caïphe, le grand-prêtre, Sa personne bénie souffrit ce que la plume a honte de mentionner et est impuissante à décrire. Le monde entier dans toute sa grandeur ne pouvait plus Le contenir et Dieu finit par L'élever jusqu'aux cieux.

246. Conter en détail l'histoire de tous les Prophètes serait fastidieux. Les docteurs de la Torah, par exemple, affirment qu'aucun Prophète indépendant ne viendra avec une nouvelle Loi après Moïse. Ils affirment qu'un Rejeton de la Maison de David sera manifesté, Qui promulguera la Loi de la Torah et contribuera à établir et à appliquer ses commandements tant en Orient qu'en Occident. 
247. Les disciples de l'Évangile tenaient aussi pour impossible qu'après Jésus, Fils de Marie - que la paix soit sur Lui ! -, le Porteur d'une nouvelle révélation brille de nouveau à l'orient de la Volonté de Dieu. Pour preuve de cette position, ils s'appuient sur le verset suivant de l'Évangile : "Le ciel et la terre passeront, mais les paroles du Fils de l'Homme ne passeront pas [1]" Ils maintiennent qui ni les enseignements ni les commandements de Jésus - Paix sur Lui ! - ne peuvent jamais être altérés. [1] Cf.: Matthieu, 24:35, Marc 13:31, Luc 21:33.

248. Il dit dans l'Évangile : "Je M'en vais et Je reviendrai [1]" De même, dans l'évangile de Jean, Il prédit la venue d'un Consolateur qui viendra après Lui [2]. Dans l'Évangile de Luc aussi un certain nombre de signes et de prodiges sont mentionnés. Certains religieux de cette religion ont pourtant interprété ces affirmations selon leur fantaisie et n'ont pas réussi à comprendre leur vrai sens. [1] Jean 14:28; [2] Cf:. Jean 14:16, 14:26, 15:26, 16:7.

(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, “Súriy-I-Haykal”, Versets: 242-248, pp. …)
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Ne t'afflige point si tu te trouves seul à le faire. Que Dieu te suffise. Communie intimement avec Son Esprit et sois de ceux qui rendent grâces.Proclame la Cause de ton Seigneur devant tous ceux qui sont sur la terre et dans les cieux. Si quelque homme répond à ton appel, fais briller devant lui les perles de la sagesse du Seigneur, ton Dieu, que Son Esprit t'a envoyées, et sois de ceux qui croient sincèrement. Et si tel autre rejette ton offre, détourne-toi de lui et mets ta confiance dans le Seigneur, ton Dieu, le Seigneur de tous les mondes.

Par la justice de Dieu ! Quiconque, en ce Jour, ouvre les lèvres pour prononcer le nom de son Seigneur, les armées de l'inspiration Divine descendront sur lui du ciel de Mon nom, l'Omniscient, le Très-Sage. Sur lui descendra aussi toute l'Assemblée céleste, chacun de ses membres portant haut un calice de pure lumière. Ainsi en a-t-il été préordonné dans le royaume de la Révélation de Dieu, au commandement de Celui Qui est le Très-Glorieux, le Tout-Puissant.

Là se tient cachée sous le Saint Voile, prête au service de Dieu, une milice de Ses élus qui sera manifestée aux hommes, qui servira Sa Cause et qui n'aura peur de rien, alors même que se lèverait pour lui faire la guerre la race humaine tout entière.Ce sont les membres de cette milice qui, aux regards des habitants de la terre et des citoyens du ciel, se lèveront un jour pour acclamer à grands cris le nom du Tout-Puissant et appeler les enfants des hommes dans le chemin de Dieu, le Très-Glorieux, le Loué. Suis-les et n'aie peur de personne.Sois de ceux qui, si agités qu'ils soient dans le sentier du Créateur, par le tumulte du monde, ne peuvent jamais s'attrister, et dont la résolution reste inébranlable sous le blâme de la critique.

Va donc de l'avant, armé de la Tablette de Dieu et de Ses signes, rejoins ceux qui ont cru en Moi et annonce-leur la nouvelle de Notre très saint Paradis. Avertis ensuite ceux qui se sont associés avec Lui. Dis: Je viens à vous du Trône de gloire, ô peuple, porteur d'une déclaration de Dieu, le Tout-Puissant, le Très-Sublime, le Très-Grand. Dans ma main, je tiens le témoignage de Dieu, votre Seigneur et le Seigneur de vos ancêtres. Pesez-le dans la juste Balance que vous possédez, la Balance du témoignage des Prophètes et Messagers de Dieu. Si vous le trouvez fondé en vérité, si vous croyez qu'il vienne de Dieu, prenez garde de le critiquer, de rendre ainsi vos oeuvres vaines et d'être comptés parmi les infidèles. Et ce témoignage est, en vérité, le signe même de Dieu. Il a été envoyé par le pouvoir de la vérité. C'est par Lui que la validité de la Cause de Dieu a été démontrée aux hommes, et par Lui que l'emblème de la pureté a été hissé entre la terre et le ciel.

Dis: C'est le Rouleau mystique, scellé, dépositaire de l'irrévocable Décret de Dieu, portant les mots tracés par le Doigt même de la Sainteté, et qui, jusqu'ici enveloppé du voile de l'impénétrable mystère, a été envoyé en gage de la grâce de Celui Qui est le Tout-Puissant, l'Ancien des jours. Nous y avons décrété le destin de tous les habitants de la terre et de tous les citoyens du ciel, et consigné la science de toutes chose, de la première à la dernière. Rien ne peut Lui échapper ni le frustrer de tout ce qui a été créé dans le passé ou qui sera créé à l'avenir, le puissiez-vous comprendre !

Dis: La Révélation envoyée par Dieu s'est très certainement répétée, et la Main de Notre puissance étendue sur la création a couvert de son ombre tous ceux qui sont dans les cieux et tous ceux qui sont sur la terre. Par le pouvoir de la vérité, de la vérité même, Nous avons fait apparaître une infinitésimale lueur de Notre impénétrable Mystère, et voici que, pour avoir seulement entrevu, dans un éclair, cette Lumière de Pourpre enveloppant le Sinaï de Notre Révélation ceux-là mêmes ont expiré, qui avaient reconnu l'éclat de là splendeur Sinaïque. Ainsi est descendu dans les nuées de Son témoignage Celui Qui est la Beauté du Très-Miséricordieux, et le décret s'est trouvé accompli par la vertu de la Volonté de Dieu, le Très-Glorieux, le Très-Sage.

(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 129. "O voyageur qui marche dans le chemin de Dieu ! Prends ta part ...", p. …)

Addendum III: Service et Épreuves

[I have come to this country in the advanced years of my life, undergoing difficulties of health and climate because of excessive love for the friends of God. It is my wish that they may be assisted to become servants of the heavenly Kingdom, captives in the service of the will of God. This captivity is freedom; this sacrifice is glorification; this labor is reward; this need is bestowal. For service in love for mankind is unity with God. He who serves has already entered the Kingdom and is seated at the right hand of his Lord. [Italics added –ed.] [No translation available]
(‘Abdu’l-Bahá, The Promulgation of Universal Peace, p. 186)
· “…que la faveur est parfaite, l'argument accompli, la preuve manifeste et l'évidence établie…”

Par la grâce de Dieu et sa divine faveur, la merveilleuse Epouse mystique, cachée jusqu'ici sous le voile de la parole, est maintenant devenue visible comme la lumière éblouissante répandue par la beauté du Bien-Aimé. Je suis témoin, ô amis, que la faveur est parfaite, l'argument accompli, la preuve manifeste et l'évidence établie. Voyons maintenant quels seront les résultats de vos efforts dans le chemin du détachement. Ainsi, la faveur divine a été pleinement accordée à vous mêmes et à ceux qui sont au ciel et sur terre. Toute louange à Dieu, le Seigneur de Tous les Mondes.

(Bahá'u'lláh, Les Paroles Cachées, Chapitre: Deuxième partie (Révélée en persan), Verset: 2.83

[Suggestion: Comme vous lisez les passages suivants concernant "tests", voir si vous serez en mesure d'identifier les différents types de tests qui peuvent être maintenues. Il semble y avoir des tests de croissance personnelle (l'avancement et la transformation); tests pour essayer de prouver les cœurs des serviteurs – séparer les faibles (sincère) de la forte (ferme, dévouée et ferme dans l'Alliance); essais souffert affliction/s sur son chemin, (qui a finalement abrutir et relâcher encore plus de puissance, validant ainsi la cause ou de propulsion vers l'avant); et des tests qui sont envoyés par la colère de Dieu spécifiquement dirigée vers ses ennemis - (conçus pour confondre et finalement vaincre et décimer ceux qui se poserait de manière concertée à opposer, de refuser, d'entraver ou de détruire le mars en avant de la Cause, ses Figures Centrales, chef les promoteurs, les grands principes et les préceptes durables).–ed.] 
32. Sache, de plus, que c'est par de telles paroles que Dieu éprouve ses serviteurs et les distingue, séparant le croyant de l'incroyant, celui qui se détache du monde de celui qui s'y attache, le pieux du libertin, le bienfaisant du pécheur, et ainsi de suite. Voilà ce qu'a déclaré la Colombe de sainteté : " Les hommes pensent-ils qu'on les laissera dire : "Nous croyons !" sans les éprouver ? " [Coran 29:2]

(Bahá'u'lláh, Joyaux des Mystères Divins, Verset: 32, p. …)
Par la justice de Dieu ! Voici les jours où Dieu met à l'épreuve les coeurs de toute la milice de Ses Messagers et de ses Prophètes et, par-delà, les coeurs de ceux qui montent la garde autour de Son inviolable Sanctuaire, des hôtes du Pavillon céleste et des habitants du Tabernacle de Gloire. A quelle épreuve doivent donc être soumis ceux qui s'érigent en partenaires de Dieu !

(Bahá’u’lláh, Extraits de Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 8."Par la justice de Dieu !…", p. …)

Si tu Me renies, par quelle preuve peux-tu soutenir la vérité que tu revendiques ? Produis-la donc, ô toi qui donnes des partenaires à Dieu et te détournes de Sa souveraineté qui embrasse les mondes !

(Bahá'u'lláh, Epitre au Fils du Loup, Verset: 133, p. …)

Quant à ceux qui ne croient pas en Dieu et Lui donnent des associés, ils encourront Sa colère, ils seront jetés au feu, et contraints de demeurer dans ses profondeurs, emplis d'effroi et de désarroi.

(Bahá’u’lláh, L’appel du Seigneur des Armées, “Súriy-I-Haykal”, Verset: 35, p. …)

[Note: Dans le temps de Baha'u'llah, ceux qui «rejoint des partenaires avec Dieu» ont été expressément mentionnés que ceux parmi les disciples du Bab qui avait obstinément et persistante détenues sur leurs préceptes, et l'attachement à la révélation précédente . Ailleurs, il a fait référence à eux comme ceux qui ne vénère et adore le «Royaume des Noms» - et non la vraie gare, l'esprit, l'importance et la réalité de celui que Dieu ferait manifeste - comme le «secret caché» et a promis «Roi des Rois ». (Par exemple: Cf. la page 335 de cette compilation:  ". ... Ces-Dieu Une note âmes Dans la Tablette Préservée: ‘Dieu a noté ces âmes dans la Tablette Préservée comme simples adorateurs des noms. Comme simples adorateurs des noms’…")

On peut supposer que, dans ce jour, nous pouvons étendre ce concept à appliquer à ceux qui intentionnellement, malicieusement, concertée et persistante, de concevoir et de complot visant à s'opposer et refuser, attaque, discréditer, besmerch, saper et de renverser, la trajectoire et de gagner la proéminence et l'influence de la Révélation de Dieu pour ce Jour, sur la base de leurs propres théories et des notions égoïstes désirs tordus, sournois et ambitions personnelles, et un total et complet malentendu, une mauvaise interprétation et la répudiation des buts et objectifs de cette nouvelle Dispensation (le Jour de la Dieu Lui-même, ou le Roi de Jours), en particulier à partir d'une pièce jointe ou au nom de, une ou toutes les révélations antérieures ou des écoles autrement répandues mais archaïques de la pensée ou de façons de penser, de percevoir, et le raisonnement.

En outre, dans une discussion de ses tablettes aux différents rois et souverains de la terre, Baha'u'llah lui-même a expressément souligné que ceux qui seraient les plus virulents se lever pour opposent sont les dirigeants (ou la classe dirigeante), la hiérarchie cléricale (et donc leur foule de coreligionnaires, comme influencé par leurs dirigeants), et les politiciens, eux-mêmes. Intéressant à deviner comment cela finira par jouer dans ces derniers jours. –ed.]
_________________

"Anges gardiens, reconduisez-les vers leur demeure dans le monde inférieur,

Glorifié soit mon Seigneur, le Très-Glorieux !

Car ils ont voulu s'élever jusqu'à la sphère jamais atteinte par l'aile de la colombe céleste."

Glorifié soit mon Seigneur, le Très-Glorieux !

S'immobilise alors le vaisseau de l'imagination que ne peut percevoir l'esprit de ceux qui comprennent. [Italique ajouté –ed.]

(Bahá'u'lláh, “La Tablette du Saint Nautonier”, Op. Cit., en Taherzadeh, La Révélation de Bahá'u'lláh, Volume 1, Chapitre 14, p. …)

“O fils de l'existence! Ne t'occupe pas de ce monde car, par le feu, Nous éprouvons l'or et, par l'or, Nous éprouvons nos serviteurs.”

et…

“O fils de l'homme! Une calamité venant de moi, c'est ma providence; en apparence, c'est feu et vengeance, mais en réalité, c'est lumière et miséricorde. Empresse-toi d'aller vers elle pour pouvoir devenir une lumière éternelle et un esprit immortel. Ceci est mon commandement, sache l'observer.”

(Bahá'u'lláh, Les Paroles Cachées, Chapitre: Première partie (Révélée en arabe), Versets: 55 et 51, respectivement, p. …)

[But regarding the tests: Undoubtedly they must be violent so that those souls who are weak may fall back, while the souls who are firm and sincere may shine forth from the horizon of the Most Great Guidance like unto the sparkling stars. [No translation available –ed.]
(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 2, p. 470)]

· “Et toutes ces paroles…sont destinées à éprouver les peoples…”

Et toutes ces paroles symboliques et énigmatiques qui sont descendues de l'Origine des causes sont destinées à éprouver les peuples, afin de reconnaître les coeurs dont la terre est féconde et ceux dont la terre est stérile; et c'est une des coutumes de Dieu avec ses peuples, ainsi qu'on le voit dans les Ecritures.

(Bahá'u'lláh, Livre de la Certitude, Chapitre 1) Première partie, Verset: 1.216, p. …)

[Thou hast written concerning the tests that have come upon thee. To the sincere ones, tests are as a gift from God, the Exalted, for a heroic person hasteneth, with the utmost joy and gladness, to the tests of a violent battlefield, but the coward is afraid and trembles and utters moaning and lamentation. Likewise, an expert student prepareth and memorizeth his lessons and exercises with the utmost effort, and in the day of examination he appeareth with infinite joy before the master. Likewise, the pure gold shineth radiantly in the fire of test. Consequently, it is made clear that for holy souls, trials are as the gift of God, the Exalted; but for weak souls they are an unexpected calamity. This test is just as thou hast written: it removeth the rust of egotism from the mirror of the heart until the Sun of Truth may shine therein. For, no veil is greater than egotism and no matter how thin that covering may be, yet it will finally veil man entirely and prevent him from receiving a portion from the eternal bounty.
(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 3, pp. 722-723; et Bahá'í World Faith, pp. 371-372)] [No translation available]
[“The more one is severed from the world, from desires, from human affairs, and conditions, the more impervious does one become to the tests of God. Tests are a means by which a soul is measured as to its fitness, and proven out by its own acts. God knows its fitness beforehand, and also its unpreparedness, but man, with an ego, would not believe himself unfit unless proof were given him. Consequently his susceptibility to evil is proven to him when he falls into the tests, and the tests are continued until the soul realizes its own unfitness, then remorse and regret tend to root out the weakness. 

“The same test comes again in greater degree, until it is shown that a former weakness has become a strength, and the power to overcome evil has been established.” 

(Attribué à 'Abdu'l-Baha [comme paroles de' Abdu'l-Baha en réponse aux questions posées par le Dr Edward C. Getsinger pendant quelques brèves réunions à Haïfa, la Syrie, le 26 Janvier to 5 Février 1915 et enregistrée par le Dr Getsinger à l'époque], et publié sous “The Worst Enemies of the Cause Are in the Cause”, Star of the West, Vol. VI, No. 6, pp. 43-45, se considere donc comme  “notes de pèlerins”)]  [No translation available]
· “Cette station satisfait au véritable critère de la connaissance…”

Cette station satisfait au véritable critère de la connaissance et dispense l'homme des épreuves. Dans cet état, la recherche du savoir est hors de propos, car Il a donné pour gouverne aux voyageurs de ce degré: "Crains Dieu et Il t'instruira." Et puis encore: "Le savoir est une lumière que Dieu a placée dans le coeur de qui Il veut."

(Bahá'u'lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: Les Quatre Vallées, Section: La seconde vallée, p. …)

L’autre langage est voilé; il sert à éprouver les méchants et à les faire connaître tels qu’ils sont. C’est ainsi que Sadiq fils de Muhammad dit: “Je jure par Dieu que vous serez tentés et jugés.” C’est la balance divine et la Pierre de Touche Éternelle, avec laquelle les serviteurs sont éprouvés…. 

(Bahá’u’lláh, Livre de la Certitude, Partie II, Versets: 2.667-2.668, très près de fin, p. …)

…[C]onsidère les afflictions endurées dans le sentier de Dieu comme le confort même. Chaque affliction subie par amour pour lui est un puissant remède, chaque amertume n’est que douceur et chaque humiliation est une exaltation. Si les hommes saisissaient et reconnaissaient cette vérité, ils donneraient immédiatement leur vie pour une telle affliction. Car c’est la clef de trésors inestimables, cela fut et sera toujours apprécié en réalité, bien que détestable en apparence. Ce que tu dis, nous l’acceptons et le soutenons. Les gens du monde sont en effet privés de la lumière de l’Astre de justice et le prennent pour leur ennemi.

Si tu désires être délivré de tous maux, récite cette prière révélée par la plume du Très-Miséricordieux : « Ô Dieu, mon Dieu ! j’atteste ton unité et ton unicité. Ô Toi, Possesseur des noms et Façonneur des cieux ! par l’influence pénétrante de ta parole exaltée et la puissance de ta plume suprême, par les emblèmes de ta puissance et de ta force, je te supplie de m’aider et de me protéger de la méchanceté de tes ennemis qui ont violé ton alliance et ton pacte. Tu es en vérité, le Tout-Puissant, le Très-Fort. » Cette invocation constitue une forteresse imprenable et une armée indomptable. Elle confère protection et délivrance.
(Bahá’u’lláh, Tabernacle de l’Unité, Section III, Versets: 3.7-3.8, pp. …-…) 
[O thou friend! Be not sorrowful because of my imprisonment and lament not for my difficulties; nay, rather ask God to increase my hardship in His path, for therein lies a wisdom which none are able to comprehend save the near angels.
(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 2, p. 333)] [No translation available]
Et pourtant, à certains égards, ce voyageur était attristé et abattu. Pour quelle douleur pourrais-je, à l'avenir, chercher réconfort? A la nouvelle de quel souhait exaucé pourrais-je me réjouir? Il n'y avait plus ni tyrannie, ni affliction, ni événements tragiques, ni tribulations. Ma seule joie, en ce monde éphémère, était de fouler le chemin pierreux de Dieu, d'endurer de cruelles épreuves et toutes les peines matérielles car, autrement, cette vie terrestre apparaîtrait vide et vaine, et mieux vaudrait la mort. L'arbre de l'existence ne donnerait aucun fruit; le champ ensemencé de cette vie ne produirait aucune moisson. Ainsi c'est mon espoir que, de nouveau, quelque circonstance fasse déborder la coupe de mon angoisse et que le magnifique Amour, ce tueur d'âmes, éblouisse à nouveau ceux qui Le contemplent. Alors ce coeur connaîtra le bonheur, cette âme sera bénie.

O divine Providence! Elève, jusqu'aux lèvres de tes amants, une coupe d'angoisse, pleine à déborder. Aux nostalgiques sur ton chemin, fais de la douceur un simple aiguillon et rends le poison doux comme le miel. Place nos têtes, en ornement, sur la pointe des épées. Fais de nos coeurs les cibles des flèches et des traits sans pitié. Elève cette âme flétrie à la vie sur le champ du martyr, fais boire à ce coeur flétri la gorgée de tyrannie et, ainsi, rends-lui sa fraîcheur et sa beauté. Enivre-le du vin de ton éternelle Alliance, fais de lui un enivré tenant bien haut sa coupe. Aide-le à jeter au loin sa vie; accorde-lui d'être sacrifié pour ton amour. Tu es le Puissant. Tu es Celui qui sait, Celui qui voit, Celui qui entend.
(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre 190. "Tu me vois, ô mon Dieu, prosterné ...", p. …)

· [“O Thou Whose tests are a healing medicine…”
O Thou Whose tests are a healing medicine to such as are nigh unto Thee, Whose sword is the ardent desire of all them that love Thee, Whose dart is the dearest wish of those hearts that yearn after Thee, Whose decree is the sole hope of them that have recognized Thy truth! I implore Thee, by Thy divine sweetness and by the splendors of the glory of Thy face, to send down upon us from Thy retreats on high that which will enable us to draw nigh unto Thee. Set, then, our feet firm, O my God, in Thy Cause, and enlighten our hearts with the effulgence of Thy knowledge, and illumine our breasts with the brightness of Thy names. [No translation…]
(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, pp. 220-221)] [Needs French version]
[I swear by Thy glory, O Thou the Best Beloved of the worlds and the Desire of all such as have recognized Thee! The one reason I wish to live is that I may reveal Thy Cause, and I seek the continuance of life only that I may be touched by adversity in Thy path. I implore Thee, O Thou by Whose summons the hearts of all them who were nigh unto Thee have soared into the atmosphere of Thy presence, to send down upon Thy loved ones what will enable them to dispense with all else except Thee. Endue them, then, with such constancy that they will arise to proclaim Thy Cause, and will call on Thy name, before all that are in Thy heaven and on Thy earth, in such wise that the Pharaohic cruelties inflicted by the oppressors among Thy servants will not succeed in keeping them back from Thee. [No translation available –ed.] 

Thou art, verily, the God of power, the God of glory, the God of strength and wisdom.

(Bahá’u’lláh, Prayers and Meditations, pp. 146-147) [La même]

Les jours où l'adoration passive était jugée suffisante sont révolus. L'heure est venue où seuls les motifs les plus désintéressés, appuyés par des actes sans tache, peuvent s'élever jusqu'au Trône du Très-Haut et trouver grâce auprès de Lui. 

Seules les bonnes paroles suivies de bonnes actions seront exaltées devant Lui. Vous êtes les humbles dont Dieu dans Son Livre a parlé en ces termes: "Nous désirons accorder nos faveurs aux humbles de la terre et Nous en ferons des guides spirituels parmi les hommes, et ils seront nos héritiers ". Vous avez été appelés à ce rang ; vous n'y parviendrez qu'en foulant aux pieds tous les désirs terrestres et en vous efforçant de devenir de dignes serviteurs qui se taisent tant que Lui n'a point parlé, et qui exécutent Ses commandements. [Italique ajouté –ed.]

(Le Báb, dans “Épître du Báb aux Lettres du Vivant”, Op. Cit., La Chronique de Nabil, p. 82)

Servir les amis, c'est servir le royaume de Dieu, et être bienveillant à l'égard des pauvres est l'un des principaux enseignements divins.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 11. "Servir les amis, c'est servir le royaume de Dieu ...", p. …)

Donc, ô mes amis affectueux ! Fréquentez tous les peuples, les tribus et les adeptes des religions du monde en toute franchise, droiture, fidélité, bonté, bonne volonté et amitié, pour que le monde de l'existence soit rempli par la sainte extase de la grâce de Bahá, que l'ignorance, l'inimitié, la haine, la rancune disparaissent de la sur face de la terre, et que les ténèbres de l'éloignement qui sévissent chez tous les peuples et tribus cèdent la place à la lumière de l'unité. 

Si d’autres peuples et nations vous sont infidèles, montrez vous fidèles envers eux; s’ils sont injustes avec vous, soyez justes pour eux; s’ils restent distants, attirez-les; s’ils font acte d’hostilité, agissez amicalement envers eux; s’ils empoisonnent votre vie, adoucissez leur âme; s’ils vous infligent une blessure, soyez un baume pour leurs douleurs. Tels sont les attributs des sincères ! Tels sont les attributs des êtres de vérité.
('Abdu'l-Bahá, La Testament de 'Abdu'l-Bahá, Chapitre: I. Les tablettes et le testament d'Abdu'l-Bahá, près de fin, p. …)

                          Tablette de la Visitation d’Abdu’l-Baha

 

[On lit cette prière devant le tombeau d’'Abdu'l-Bahá; on peut également la lire à titre privé.]

Celui qui récite cette prière avec ferveur et humilité apporte la joie et le contentement au coeur de ce serviteur ('Abdu'l-Bahá); c’est comme s’il se trouvait face à face avec lui.

Il est le Très-Glorieux. 

O Dieu, mon Dieu ! Humble et éploré, j'élève vers Toi des mains suppliantes et j'enfouis mon visage dans la poussière de Ton Seuil qui est exalté au-dessus de la connaissance du savant et de la louange de tout ce qui Te glorifie.
Daigne jeter un regard miséricordieux sur Ton serviteur humble et modeste devant Ta porte, et plonge-le dans l'océan de Ta grâce éternelle.
Seigneur! Voici Ton pauvre et modeste serviteur, soumis et T'implorant, captif en Ta main, Te priant avec ferveur, confiant en Toi, en larmes devant Ta Face, T'appelant et T'implorant en ces mots: "O Seigneur, mon Dieu ! Accorde-moi Ta grâce pour servir Tes bien-aimés, fortifie-moi dans ma servitude envers Toi, illumine mon front par la lumière de l'adoration en Ta cour de sainteté et par la lumière de la prière en Ton royaume de grandeur. Aide-moi à être désintéressé devant le seuil de Ton entrée céleste et à me détacher de toutes choses dans Ton enceinte sacrée.
Seigneur, fais-moi boire au calice du renoncement, revêts-moi de sa robe, et plonge-moi dans son océan. Fais que je sois comme la poussière dans le chemin de tes bien-aimés, et permets que j'offre mon âme pour la terre ennoblie par les pas de Tes élus dans Ton sentier, ô Seigneur de Gloire dans le Très-Haut."
Par cette prière, Ton serviteur T'appelle à l'aube et dans la nuit. Exauce le désir de son coeur, ô Seigneur! Eclaire et réjouis son âme, illumine son esprit, afin qu'il serve Ta Cause et Tes serviteurs.
Tu es le Dispensateur, le Compatissant, le Généreux, le Miséricordieux, le Bienveillant.
 ('Abdu'l-Bahá, Livre de Prières Bahá’íes,  Section: 'Abdu'l-Bahá, pp. 157-158)

[“Today all distinctions between man and man fall away; there remains the degree of striving to serve. He who serves most is nearest to God…”.

(‘Abdu’l-Bahá, in a statement made September 8, 1911, in London, England, found in Star of the West, Vol II, #12, issue dated October 16, 1911, but which could not be authenticated or verified, hence “pilgrims’ note”)] [Translate reference note]

[“Those nearest to God are those who obey His commandments…”. [Translate note below…]
(Munireh Khanúm as cited in Flowers culled from the Rose Garden of Acca, November 8, 1908, p. 7, but which could not be authenticated or verified, hence “pilgrim’s note”)]
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Ceci est Mon premier conseil: 

“Aie le coeur pur, bienveillant, rayonnant, afin de posséder 

une souveraineté ancienne, impérissable, éternelle.”
(Bahá'u'lláh, Les Paroles Cachées, Première partie révélée en arabe, #1)
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Le Coeur Pur…

Quand on Lui demanda une définition d'un coeur pur, 'Abdu'l-Bahá dit: "Le coeur pur est celui qui est entièrement coupé du moi. Etre altruiste c'est être pur". [Italiques et caractères gras ajoutés –ed.]
                                        ('Abdu'l-Bahá, 'Abdu'l-Bahá à Londres, Chapitre 2.46, p. …)

[If thou seekest to be intoxicated with the cup of the Most Mighty Gift, cut thyself from the world and be quit of self and desire. Exert thyself night and day until spiritual powers may penetrate thy heart and soul. Abandon the body and the material, until the merciful powers may become manifest; because not until the soil is become pure will it develop through the heavenly bounty; not until the heart is purified, will the radiance of the Sun of Truth shine therein. I beg of God that thou wilt day by day increase the purity of thy heart, the cheerfulness of thy soul, the light of thy insight and the search for Truth. [No translation available]
('Abdu'l-Bahá, Tablets of 'Abdu'l-Bahá, v3, p. 511; Baha'i World Faith, p. 362

Il est facile de lire les saintes Ecritures, mais c'est uniquement avec un coeur pur et un esprit clair qu'on peut comprendre leur véritable signification. Demandons l'aide de Dieu afin d'être capables de comprendre les livres saints. Prions pour que les yeux voient, pour que les oreilles entendent, et pour les coeurs qui désirent ardemment la paix.

('Abdu'l-Bahá, Les Causeries d’'Abdu'l-Bahá à Paris, Chapitre: I. “La véritable signification des prophéties relatives a la venue du Christ”, p. …)
Que votre coeur soit innocent et pur, semblable à un miroir brillant sur lequel le Soleil de Vérité puisse se refléter dans toute sa gloire.
('Abdu'l-Bahá, Les Causeries d’'Abdu'l-Bahá à Paris, Chapitre: I. “Les désirs et les prières d'Abdu'l-Bahá”, p. …)

O vous, les bien-aimés d'Abdu'l-Bahá et vous, les servantes du Miséricordieux! Le jour vient de poindre et les brises vivifiantes du paradis d'Abha soufflent sur toute la création, mais seuls les coeurs purs peuvent en être troublés et seul un sens intact peut détecter leur parfum. Seul le regard attentif aperçoit les rayons du soleil; seule l'oreille à l'écoute peut entendre le chant de l'assemblée céleste. Même si les pluies abondantes du printemps, les dons du ciel, déferlent sur toutes choses, seuls les sols fertiles seront fructifiés, car les pluies dédaignent les terrains saumâtres où toute abondance demeure vaine.

(‘'Abdu'l-Bahá, Selection des Écrits d’'Abdu'l-Bahá, Chapitre: #8. "O vous, les bien-aimés d'Abdu'l-Bahá ...", p. …)

En ce jour, les saintes et douces brises du Royaume d'Abha soufflent sur toute la terre, mais seuls les coeurs purs s'en approchent et en recueillent les bienfaits. C'est l'espoir de cette âme meurtrie que, par la grâce de Celui Qui Subsiste par Lui-même et par le pouvoir manifeste de la Parole de Dieu, l'esprit des insouciants puisse être éclairé, afin qu'ils perçoivent ces suaves fragrances jaillissant des roseraies secrètes de l'esprit.
(‘'Abdu'l-Bahá, Selection des Écrits d’'Abdu'l-Bahá, Chapitre: #8. "O vous, les bien-aimés d'Abdu'l-Bahá ...", p. …)

Ne vous arrêtez pas à considérer votre petit nombre, mais attachez-vous plutôt à rechercher des coeurs qui soient purs. Une seule âme consacrée es: préférable à des milliers d'autres. Si un petit nombre de personnes se rassemblent avec amour, dans un esprit de pureté et de sainteté absolues, le coeur détaché du monde, éprouvant les émotions du royaume ainsi que les puissantes forces magnétiques du Divin, et unies dans leur heureuse fraternité, un tel rassemblement exercera son influence sur toute la terre. La nature de ce groupe de personnes, les mots qu'elles prononcent, les actes qu'elles exécutent, contribueront à libérer les célestes bienfaits, à faire sentir les prémisses de la béatitude éternelle. Les armées de l'Assemblée divine les défendront et les anges du Paradis d'Abha, tour à tour, se porteront à leur secours.

Les confirmations de Dieu et de ses célestes pouvoirs, voilà le sens du mot "anges". De même les anges sont des êtres bénis qui ont rompu leurs liens avec ce monde inférieur, se sont dégagés de la chaîne du moi et des désirs charnels, et ont ancré leurs coeurs dans les célestes royaumes du Seigneur. Ils appartiennent au Royaume, ils sont célestes; ils appartiennent à Dieu, ils sont spirituels; ils sont les révélateurs de la munificente grâce divine, les aurores de ses bienfaits spirituels.

(‘'Abdu'l-Bahá, Selection des Écrits d’'Abdu'l-Bahá, Chapitre: #39. "O servante de Dieu! Ta lettre, m'annonçant ...", p. …)
Et, jaillissant des coeurs purs, et grâce à la munificence céleste, toutes les perfections, qualités et attributs du divin doivent maintenant se manifester.
(‘'Abdu'l-Bahá, Selection des Écrits d’'Abdu'l-Bahá, Chapitre: #193. "Le jour pointe et, du lieu d'élévation ...", p. …)
Efforce-toi d'être un globe protégeant cette flamme contre les vents contraires; 

cette flamme qui ne désire que brûler dans la lampe du Seigneur et briller 

dans le globe de l'esprit! Mais la tête se levant pour l'amour de Dieu 

sera sûrement tranchée, la vie allumée au feu du désir à coup 

sûr sacrifiée, et le coeur fidèle au souvenir de l'Aimé 

certainement noyé dans son sang.

Cela fut si bien exprimé par ces mots: 

Vis détaché de l'amour car sa paix elle-même est angoisse; 

Il débute par la souffrance et se termine par la mort. 

Paix à celui qui suit le droit sentier!
(Bahá'u'lláh, Les Paroles Cachées, Chapitre: La Vallée de la vraie pauvreté et de l'anéantissement absolu, à fin, p. …)

[Italique ajouté –ed.]

Postdata…

[Although a person of good deeds is acceptable at the Threshold of the Almighty, yet it is first “to know,” and then “to do.” ...By faith is meant, first, conscious knowledge, and second, the practice of good deeds.
(‘Abdu’l-Bahá, Bahá'í World Faith, pp. 382-383)] [No translation available]
…Une humanité adulte peut se passer du langage de la parabole et de l'allégorie ; la foi est une affaire non de croyance aveugle mais de connaissance consciente. Désormais il n'est plus besoin de la tutelle d'une élite ecclésiastique : le don de la raison offre à chaque individu, dans cet âge de lumière et d'éducation, la capacité de suivre l'orientation divine. Seule la sincérité sera un critère….

(Déclaration de la Communauté Internationale Bahà'ie, Bahá'u'lláh - Introduction à Sa Vie et à Son Eseignement, Section 3: “L'EXIL”, le 29 mai 1992, p. …)

· [“If one entering the Kingdom…”

“If one entering the Kingdom of God possesses learning and science it is well, but the essential thing, or the thing of greatest importance is to enter into the Kingdom of God, and to be characterized by the Divine Attributes…. Science and learning are good, but they are the branch, not the root.” 

(Declaration attribute a ‘Abdu’l-Bahá, November 8, 1908, dans Flowers Culled from the Rose Garden of Acca, p. 11, “notes de pèlerins”)]
Et maintenant, je vous donne un commandement qui sera comme un Covenant entre vous et Moi ; que vous ayez la foi ; que vôtre foi soit ferme comme le roc qu'aucune tempête ne peut déraciner, que rien ne vous dérange, et qu'elle endure à travers toutes choses jusqu'à la fin. ; entendriez-vous même que vôtre Seigneur a été crucifié, vous ne serez pas secoué dans vôtre foi ; car je suis toujours avec vous, vivant ou mort, je suis avec vous jusqu'à la fin. Alors que vous avez la foi, alors vos pouvoirs et vos bénédictions seront. C'est la balance - c'est la balance - c'est la balance".

(Déclaration attribué à 'Abdu'l-Bahá, cité par May Maxwell, dans Mon Premier Pèlerinage - Souvenirs de May Maxwell, Op. Cit., près de fin, p. …, “notes des pèlerins”)
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Vous êtes les lettres des mots et les mots du Livre. 

Vous êtes les jeunes pousses que la main de la tendre bonté a plantées dans le sol de la miséricorde et qui se sont épanouies sous les ondées de la munificence ; il vous a protégés des vents violents de l'incroyance et des tempêtes de l'impiété. 

Il vous a nourris des mains de sa tendre providence.

À présent, il est temps pour vous de vous couvrir de feuilles et de donner vos fruits. 

(Bahá'u'lláh, Epitre au Fils du Loup, verset 45, p. …)

“I am waiting, I am patiently waiting!” 

[Cf.: p. 286, cette compilation, pour le passage entier –ed.]

(`Abdu’l-Bahá, cité en totalité en Bahá’í Year Book, v 1, [1926], p. 31 [un prédécesseur  de The Bahá’í World]; aussi cité en part par Shoghi Effendi en Dieu Passe près de Nous, Chapitre 21, p. 309; et par J.E. Esslemont en Bahá’u’lláh et l’Ère Nouvelle, p. …)

Oiseaux mortels, entendez-moi ! Dans la roseraie de splendeur inaltérable, une Fleur est sur le point d'éclore, auprès de laquelle toute autre fleur n'est qu'une épine, et dont l'éclat glorieux fait pâlir et se flétrir l'essence même de la beauté. Levez-vous donc, et de tout l'enthousiasme de vos coeurs, de toute l'ardeur de vos âmes, de la pleine ferveur de votre volonté, et de toute la puissance de vos énergies, efforcez-vous d'atteindre le paradis de sa présence, de respirer le parfum de la Fleur incorruptible et les douces saveurs de la sainteté, et d'obtenir enfin votre part de cette fragrance de gloire céleste. Celui qui suivra ce conseil brisera ses chaînes, s'abandonnera aux extases de l'amour, comblera le désir de son coeur et remettra son âme à Dieu. Brisant les barreaux de sa cage, telle la colombe mystique, il prendra son essor vers son nid d'éternelle sainteté.

La nuit succède au jour, et le jour à la nuit, les heures et les moments de votre vie ne sont pas plutôt venus qu'ils sont déjà passés, et pourtant aucun de vous n'a jamais encore consenti, ne fût-ce qu'un instant, à se détacher de tout ce qui périt. Faites diligence afin que les courts instants qui vous appartiennent encore ne soient pas dissipés et perdus. C'est avec la rapidité même de l'éclair que vos jours passeront et que vos corps reposeront sous une couche de poussière. Que pourrez-vous faire alors ? Comment pourrez-vous expier vos fautes passées ?

Le Flambeau qui ne s'éteint pas brille dans la nudité de sa gloire. Voyez comme, à sa flamme, se sont consumés tous les voiles mortels. O vous qui êtes comme des papillons amoureux de sa lumière! Bravez tout danger et livrez vos âmes à sa flamme dévorante. O vous qui avez soif de Lui ! Libérez-vous de toute affection terrestre et hâtez-vous d'embrasser votre Bien-Aimé. D'une ardeur sans égale, empressez-vous de l'atteindre. La Fleur jusqu'ici jalousement cachée à la vue des hommes s'offre à vos yeux sans aucun voile. Le Bien-Aimé se tient devant vous dans le plein éclat de sa gloire. Sa voix invite à s'unir à Lui tous les êtres saints et sanctifiés. Heureux qui répond à cet appel. Heureux qui est parvenu jusqu'à Lui et a contemplé la lumière d'un visage si merveilleux.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 151. "Dégagez-vous, ô rossignols de Dieu, des épines et des ronces de la misère ...", p. …)
APPENDIX I: 

Déclaration au Comité Spécial pour Palestine de l’ONU, 1948
[Shoghi Effendi, arrière petit-fils de Baha'u'llah, le fondateur de la Foi Bahá'íe, était le Chef spirituel de la Communauté Mondiale Bahá'íe de 1921 jusqu'à son décès en 1957. Les versions suivantes de son commentaire sur l'origine et les objectifs de la Foi Bahá'íe sont extraites à la fois à partir d'une déclaration préparée par lui en 1947 pour le Comité Special pour la Palestine de l'Organisation des Nations Unies en 1948, suivi par un résumé similaire à partir d'une publication antérieure, apparaissant dans la préface à une lettre encore plus longtemps intitulé: Le Jour Promis Est Venu d'abord diffuse initialement en 1941 .]: 
De la preface de Le Jour Promis Est Venu…
Le principe fondamental énoncé par Bahá’u’lláh … est que la vérité religieuse n’est pas absolue mais relative, que la Révélation Divine est un processus continu et progressif, que toutes les grandes religions du monde sont d’origine divine, que leurs principes de base sont en complète harmonie, que leurs buts et leurs objectifs sont un et unique, que leurs enseignements ne sont que des facettes d’une seule vérité, que leurs fonctions sont complémentaires, qu’elles ne diffèrent qu’au niveau d’aspects secondaires de leur doctrine, et que leurs missions représentent des étapes successives de l’évolution spirituelle de la société humaine…

…Sa mission est de proclamer que la race humaine a dépassé le stade de la petite enfance et de l’enfance, que les convulsions liées à son stade actuel de l’adolescence la préparent lentement et péniblement à atteindre l’âge adulte et annoncent la venue de l’Age des Ages, où les glaives s’enfonceront dans le soc des charrues, où le Royaume promis par Jésus-Christ sera établi, et où la paix de la planète sera définitivement et continuellement assurée. Et Bahá’u’lláh ne proclame pas l’irrévocabilité de Sa propre Révélation, mais précise plutôt qu’une plus grande part de la vérité qu’Il a pour mission du Tout-Puissant de transmettre à l’humanité, à un moment si critique de sa destinée, sera immanquablement dévoilée à des étapes ultérieures de l’évolution constante et infinie des hommes.

La Foi Bahá’íe soutient l’unité de Dieu, reconnaît l’unité de Ses Prophètes et inculque le principe de l’unicité et de l’intégrité de toute la race humaine. Elle proclame qu’il est nécessaire et inéluctable d’unifier l’humanité, affirme que cette unification approche, et atteste que seul l’esprit transformateur de Dieu, qui oeuvre à travers les Hérauts qu’Il S’est choisis en ces jours, est finalement capable de la réaliser. Elle impose en outre à ses disciples, comme devoir premier,de rechercher la vérité en toute liberté, condamne toute forme de préjugé et de superstition, déclare que le but de la religion est de promouvoir l’amitié et la concorde, proclame qu’elle doit être en harmonie avec la science et y voit l’agent indispensable à la pacification et au progrès régulier de la société humaine…

Mírzá Husayn-`Alí, surnommé Bahá’u’lláh (la Gloire de Dieu), originaire de Mázindarán et dont l’avènement fut prédit par le Báb (Héraut et Précurseur de Bahá’u’lláh), … fut emprisonné à Tihrán, fut banni en 1852 de Son pays natal et exilé à Baghdád, puis à Constantinople et à Andrinople, et finalement emprisonné dans la cité prison d’’Akká où Il resta incarcéré pendant non moins de 24 ans et c’est près de cette cité qu’Il mourut en 1892. Pendant Son bannissement, surtout pendant la période passée à Andrinople et à ‘Akká, Il formula les lois et les ordonnances de Sa Dispensation, exposa dans plus de cent volumes les principes de Sa Foi, proclama Sa Message aux rois et aux dirigeants de l’Est et de l’Ouest, Chrétiens et Musulmans, s’adressa au Pape, au Calife de l’Islám, aux Magistrats en Chef des Républiques du Continent Américain, à l’ordre sacerdotal Chrétien tout entier, aux dirigeants Musulmans Shí’ihtes et Sunnítes et aux prêtres supérieurs de la religion de Zoroastre. Dans ces écrits, Il proclama Sa Révélation, Il pria ceux à qui Il s’adressait d’écouter Son Appel et d’épouser Sa Foi, les mit en garde quant aux conséquences de leur refus et dénonça dans certains cas leur arrogance et leur tyrannie….

La Foi que cet ordre sert, protège et promouvoit est…essentiellement surnaturelle, supranationale, tout à fait apolitique, non partisane et diamétralement opposée à toute politique ou à toute école de pensée cherchant à exalter une race, une classe ou une nation particulière. Elle est libre de tout esprit clérical, n’a ni prêtres, ni rites, et est entièrement soutenue financièrement par les contributions volontaires de ses adeptes déclarés. Tout en étant loyaux vis-à-vis de leurs gouvernements respectifs, imprégnés de l’amour de leur patrie et désireux de promouvoir en tous temps ses meilleurs intérêts, les disciples de la Foi Bahá’íe, considérant l’humanité comme une seule entité et profondément attachés à ses intérêts vitaux, n’hésiteront pas cependant à subordonner tout intérêt particulier, qu’il soit personnel, régional ou national, aux intérêts premiers de l’humanité tout entière sachant très bien que, dans un monde composé de peuples et de nations interdépendants, le profit de l’un se réalise mieux par le profit de tous et qu’aucun résultat durable n’est possible pour aucune des parties composantes si les intérêts généraux de tous sont négligés…

(Shoghi Effendi, Le Jours Promis est Venu, PREFACE, pp. …-…)

Et à partir d'une version plus longue, tel que présenté à l'Organisation des Nations Unies, cerca 1947/1948 (disponible uniquement en anglais pour le moment) ...
Longer version, as first presented to the United Nations Committee on Palestine:

Shoghi Effendi's Statement to the Special UN Committee on Palestine, 1947

The Faith of Bahá'u'lláh A World Religion

Shoghi Effendi

The Faith established by Bahá'u'lláh was born in Persia about the middle of the nineteenth century and has, as a result of the successive banishments of its Founder, culminating in His exile to the Turkish penal colony of 'Akká, and His subsequent death and burial in its vicinity, fixed its permanent spiritual center in the Holy Land, and is now in the process of laying the foundations of its world administrative center in the city of Haifa.
Alike in the claims unequivocally asserted by its author and the general character of the growth of the Bahá'í community in every continent of the globe, it can be regarded in no other light than a world religion, destined to evolve in the course of time into a world-embracing commonwealth, whose advent must signalize the Golden Age of mankind, the age in which the unity of the human race will have been unassailably established, its maturity attained, and its glorious destiny unfolded through the birth and efflorescence of a world-encompassing civilization.
RESTATEMENT OF ETERNAL VERITIES

Though sprung from Shi'ih Islam, and regarded, in the early stages of its development, by the followers of both the Muslim and Christian Faiths, as an obscure sect, an Asiatic cult or an offshoot of the Muhammadan religion, this Faith is now increasingly demonstrating its right to be recognized, not as one more religious system superimposed on the conflicting creeds which for so many generations have divided mankind and darkened its fortunes, but rather as a restatement of the eternal verities underlying all the religions of the past, as a unifying force instilling into the adherents of these religions a new spiritual vigor, infusing them with a new hope and love for mankind, firing them with a new vision of fundamental unity of their religious doctrines, and unfolding to their eyes the glorious destiny that awaits the human race.
Though sprung from Shi'ih Islam, and regarded, in the early stages of its development, by the followers of both the Muslim and Christian Faiths, as an obscure sect, an Asiatic cult or an offshoot of the Muhammadan religion, this Faith is now increasingly demonstrating its right to be recognized, not as one more religious system superimposed on the conflicting creeds which for so many generations have divided mankind and darkened its fortunes, but rather as a restatement of the eternal verities underlying all the religions of the past, as a unifying force instilling into the adherents of these religions a new spiritual vigor, infusing them with a new hope and love for mankind, firing them with a new vision of fundamental unity of their religious doctrines, and unfolding to their eyes the glorious destiny that awaits the human race.
The fundamental principle enunciated by Bahá'u'lláh, the followers of His Faith firmly believe, is that Religious truth is not absolute but relative, that Divine Revelation is a continuous and progressive process, that all the great religions of the world are divine in origin, that their basic principles are in complete harmony, that their aims and purposes are one and the same, that their teachings are but facets of one truth, that their functions are complementary, that they differ only in the non-essential aspects of their doctrines and that their missions represent successive stages in the spiritual evolution of human society.
TO RECONCILE CONFLICTING CREEDS
The aim of Bahá'u'lláh, the Prophet of this new and great age which humanity has entered upon -- He whose advent fulfils the prophecies of the Old and New Testaments as well as those of the Qur'án regarding the coming of the Promised One in the end of time, on the Day of Judgment  -- is not to destroy but to fulfill the Revelations of the past, to reconcile rather than accentuate the divergences of the conflicting creeds which disrupt present-day society.
His purpose, far from belittling the station of the Prophets gone before Him or of whittling down their teachings, is to restate the basic truths which these teachings enshrine in a manner that would conform to the needs, and be in consonance with the capacity, and be applicable to the problems, the ills and perplexities, of the age in which we live. His mission is to proclaim that the ages of the infancy and of the childhood of the human race are past, that the convulsions associated with the present stage of its adolescence are slowly and painfully preparing it to attain the stage of manhood, and are heralding the approach of that Age of Ages when swords will be beaten into plowshares, when the Kingdom promised by Jesus Christ will have been established, and the peace of the planet definitely and permanently ensured. Nor does Bahá'u'lláh claim finality for His own Revelation, but rather stipulates that a fuller measure of the truth He has been commissioned by the Almighty to vouchsafe to humanity, at so critical a juncture in its fortunes, must needs be disclosed at future stages in the constant and limitless evolution of mankind.
ONENESS OF THE HUMAN RACE
The Bahá'í Faith upholds the unity of God, recognizes the unity of His Prophets, and inculcates the principle of the oneness and wholeness of the entire human race. it proclaims the necessity and the inevitability of the unification of mankind, asserts that it is gradually approaching, and claims that nothing short of the transmuting spirit of God, working through His chosen Mouthpiece in this day, can ultimately succeed in bringing it about. It, moreover, enjoins upon its followers the primary duty of an unfettered search after truth, condemns all manner of prejudice and superstition, declares the purpose of religion to be the promotion of amity and concord, proclaims its essential harmony with science, and recognizes it as the foremost agency for the pacification and the orderly progress of human society. It unequivocally maintains the principle of equal rights, opportunities and privileges for men and women, insists on compulsory education, eliminates extremes of poverty and wealth, abolishes the institution of priesthood, prohibits slavery, asceticism, mendicancy and monasticism, prescribes monogamy, discourages divorce, emphasizes the necessity of strict obedience to one's government, exalts any work performed in the spirit of service to the level of worship, urges either the creation or selection of an auxiliary international language, and delineates the outlines of those institutions that must establish and perpetuate the general peace of mankind.
THE HERALD
The Bahá'í Faith revolves around three central Figures, the first of whom was a youth, a native of Shiraz, named Mirza Ali-Muhammad, known as the Báb (Gate), who in May, 1844, at the age of twenty-five, advanced the claim of being the Herald Who, according to the sacred Scriptures of previous Dispensations, must needs announce and prepare the way for the advent of One greater than Himself, Whose mission would be according to those same Scriptures, to inaugurate an era of righteousness and peace, an era that would be hailed as the consummation of all previous Dispensations, and initiate a new cycle in the religious history of mankind. Swift and severe persecution, launched by the organized forces of Church and State in His native land, precipitated successively His arrest, His exile to the mountains of Adhirbayjan, His imprisonment in the fortresses of Mah-Ku and Chihriq and His execution, in July, 1850, by a firing squad in the public square of Tabriz. No less than twenty thousand of his followers were put to death with such barbarous cruelty as to evoke the warm sympathy and the unqualified admiration of a number of Western writers, diplomats, travellers and scholars, some of whom were witnesses of these abominable outrages, and were moved to record them in their books and diaries.
BAHÁ'U'LLÁH
Mirza Husayn-Ali, surnamed Bahá'u'lláh (the Glory of God), a native of Mazindaran, Whose advent the Báb had foretold, was assailed by those same forces of ignorance and fanaticism, was imprisoned in Tihran, was banished, in 1852, from His native land to Baghdad, and thence to Constantinople and Adrianople, and finally to the prison city of 'Akká, where He remained incarcerated for no less than twenty-four years, and in whose neighborhood He passed away in 1892. In the course of His banishment, and particularly in Adrianople and 'Akká, He formulated the laws and ordinances of His Dispensation, expounded, in over a hundred volumes, the principles of His Faith, proclaimed His Message to the kings and rulers of both the East and the West, both Christian and Muslim, addressed the Pope, the Caliph of Islam, the Chief Magistrates of the Republics of the American continent, the entire Christian sacerdotal order, the leaders of Shi'ih and Sunni Islam, and the high priests of the Zoroastrian religion. In these writings He proclaimed His Revelation, summoned those whom He addressed to heed His call and espouse His Faith, warned them of the consequences of their refusal, and denounced, in some cases, their arrogance and tyranny.
'ABDU'L-BAHÁ
His eldest son, Abbas Effendi, known as 'Abdu'l-Bahá (the Servant of Baha), appointed by Him as the successor and the authorized interpreter of His teachings, who since early childhood had been closely associated with His Father, and shared His exile and tribulations, remained a prisoner until 1908, when as a result of the Young Turk Revolution, He was released from His confinement. Establishing His residence in Haifa, He embarked soon after on His three-year journey to Egypt, Europe and North America, in the course of which He expounded before vast audiences, the teachings of His Father and predicted the approach of that catastrophe that was soon to befall mankind. He returned to His home on the eve of the first World War, in the course of which He was exposed to constant danger, until liberation of Palestine by the forces under the command of General Allenby, who extended the utmost consideration to Him and the small band of His fellow-exiles in 'Akká and Haifa. In 1921 He passed away, and was buried in a vault in the mausoleum erected on Mount Carmel, at the express instruction of Bahá'u'lláh for the remains of the Báb which had previously been transferred from Tabriz to the Holy Land after having been preserved and concealed for no less than sixty years.
ADMINISTRATIVE ORDER
The passing of 'Abdu'l-Bahá marked the termination of the first and Heroic Age of the Bahá'í Faith and signalized the opening of the Formative Age destined to witness the gradual emergence of its Administrative Order, whose establishment had been foretold by the Báb, whose laws were revealed by Bahá'u'lláh, whose outlines were delineated by 'Abdu'l-Bahá in His Will and Testament, and whose foundations are now being laid by the national and local councils which are elected by the professed adherents of the Faith, and which are paving the way for the constitution of the World Council, to be designated as the Universal House of Justice, which in conjunction with me, as its appointed Head and authorized interpreter of the Bahá'í teachings, must coordinate and direct the affairs of the Bahá'í community, and whose seat will be permanently established in the Holy Land, in close proximity to its world spiritual center, the resting-places of its Founders.

The Administrative Order of the Faith of Bahá'u'lláh which is destined to evolve into the Bahá'í World Commonwealth, and has already survived the assaults launched against its institutions by such formidable foes as the kings of the Qajar dynasty, the Caliphs of Islam, the ecclesiastical leaders of Egypt, and the Nazi regime in Germany, has already extended its ramifications to every continent of the globe, stretching from Iceland to the extremity of Chile, has established in no less than eighty-eight countries of the world, has gathered within its pale representatives of no less than thirty-one races, numbers among its supporters Christians of various denominations, Muslims of both Sunni and Shi ih sects, Jews, Hindus, Sikhs, Zoroastrians and Buddhists. It has published and disseminated, through its appointed agencies, Bahá'í literature in forty-eight languages; Has already consolidated its structure through the incorporation of five National Assemblies and seventy-seven local Assemblies, in lands as far apart as South America, India and the Antipodes -- incorporations that legally empower its elected representatives to hold property as trustees of the Bahá'í community. It disposes of international, national and local endowments, estimated at several million pounds, and spread over every continent of the globe, enjoys in several countries the privilege of official recognition by the civil authorities, enabling it to secure exemption from taxation for its endowments and to solemnize Bahá'í marriage, and numbers among its stately edifices, two temples, the one erected in Russian Turkistan and the other on the shore of Lake Michigan at Wilmette, on the outskirts of Chicago.

This Administrative Order, unlike the systems evolved after the death of the Founders of the various religions, is divine in origin, rests securely on the laws, the precepts, the ordinances and institutions which the Founder of the Faith has Himself specifically laid down and unequivocally established, and functions in strict accordance with the interpretations of the authorized Interpreters of its holy scriptures. Though fiercely assailed, ever since its inception, it has by virtue of its character, unique in the annals of the world's religious history, succeeded in maintaining unity of the diversified and far-flung body of its supporters, and enabled them to launch, unitedly and systematically, enterprises in both Hemispheres, designed to extend its limits and consolidate its administrative institutions.
The Faith which this order serves, safeguards and promotes, is, it should be noted in this connection, essentially supernatural, supranational, entirely non-political, non-partisan, and diametrically opposed to any policy or school of thought that seeks to exalt any particular race, class or nation. It is free from any form of ecclesiasticism, has neither priesthood nor rituals, and is supported exclusively by voluntary contributions mad by its avowed adherents. Though loyal to their respective governments, though imbued with the love of their own country, and anxious to promote, at all times, its best interests, the followers of the Bahá'í Faith, nevertheless, viewing mankind as one entity, and profoundly attached to its vital interests, will not hesitate to subordinate every particular interest, be it personal, regional or national, to the over-riding interests of the generality of mankind, knowing full well that in a world of interdependent peoples and nations the advantage of the part is best to be reached by the advantage of the whole, and that no lasting result can be achieved by any of the component parts if the general interests of the entity itself are neglected.
Nor should the fact be overlooked that the Faith has already asserted and demonstrated its independent religious character, has been emancipated from fetters of orthodoxy in certain Islamic countries, has obtained in one of them an unsolicited testimony to its independent religious status, and succeeded in winning the allegiance of royalty to its cause.
TRIBUTERS BY LEADERS
"It is like a wide embrace," is Queen Marie of Rumania's own tribute, "gathering together all those who have searched for words of hope. It accepts all great Prophets gone before, it destroys no other creeds and leaves all doors open....The Bahá'í teaching brings peace to the soul and hope to the heart. To those in search of assurance, the words of the Father are as a fountain in the desert after long wandering....It is a wondrous message that Bahá'u'lláh and His son 'Abdu'l-Bahá have given us. They have not set it up aggressively, knowing that the germ of eternal truth which lies at its core cannot but take root and spread....It is Christ's Message taken up anew, in the same words almost, but adapted to the thousand years and more difference that lies between the year one and today....If ever the name of Bahá'u'lláh or 'Abdu'l-Bahá comes to your attention, do not put their writings from you. Search out their books, and let their glorious, peace-bringing, love-creating words and lessons sink into your hearts as they have into mine."
"The teaching of the Bábís," wrote Leo Tolstoy, "....have great future before them....I therefore sympathize the Bábísm with all my heart, inasmuch as it teaches people brotherhood and equality and sacrifice of material life for service to God....The teachings of the Bábís which come to us out of Islam have through Bahá'u'lláh's teachings been gradually developed, and now present us with the highest and purest form of religious teaching."
"Take these principles to the diplomats," is the late President Masaryk's advice, "to the universities and colleges and other schools, and also write about them. It is the people who will bring the universal peace." "The Bahá'í teaching," is President Eduard Benes' testimony, "is on of the great instruments for the final victory of the spirit and of humanity....The Bahá'í Cause is one of the great moral and social forces in all the world today. I am more convinced than ever, with the increasing moral and political crises in the world, we must have greater international coordination. Such a movement as the Bahá'í Cause which paves the way for universal organization of peace is necessary."

"If there has been any Prophet in recent times," asserts Rev. T. K. Cheyne in his "The Reconciliation of Races and Religions', "it is to Bahá'u'lláh that we must go. Character is the final judge. Bahá'u'lláh was a man of the highest class -- that of Prophets." "It is possible indeed," declares Viscount Samuel of Carmel, "to pick out points of fundamental agreement among all creeds. That is the essential purpose of the Bahá'í religion, the foundation and growth of which is one of the most striking movements that have proceeded from the East in recent generations."
"Palestine," is Professor Norman Bentwich's written testimony, "may indeed be now regarded as the land not of three but of four faiths, because the Bahá'í creed, which has its center of faith and pilgrimage in 'Akká and Haifa, is attaining to the character of a world religion. So far as its influence goes in the land, it is a factor making for international and inter-religious understanding."
And, finally, is the judgment passed by no less outstanding a figure than the late Master of Balliol, Professor Benjamin Jowett: "The Bábí movement may not impossibly turn out to have the promise of the future." Professor Lewis Campbell, an eminent pupil of Dr. Jowett, has confirmed this statement by quoting him as saying: "This Bahá'í Movement is the greatest light that has come into the world since the time of Jesus Christ. You must watch it and never let it out of your sight. It is too great and too near to this generation to comprehend. The future alone can reveal its import."

(Shoghi Effendi, Summary Statement – 1947 [sometimes written as 1948 –ed.], Special UN Committee on Palestine)] [No translation available at this time –ed.]
APPENDIX II:

Chapter XXXVII. PILGRIMS' NOTES “[“notes de pèlerins”]

[Only available in English at this time –ed.]  ~ de Lights d'Orientation (Hornby)
1431. Any Narrative not Authenticated by a Text should not be Trusted

"Thou has written concerning the pilgrims and pilgrims' note. Any narrative that is not authenticated by a Text should not be trusted. Narratives, even if true, cause confusion. For the people of Baha, the Text, and only the Text, is authentic."

('Abdu'l-Bahá: from a previously untranslated tablet)

1432. Privilege of Friends to Share Results of These Visits

"Regarding the notes taken by pilgrims at Haifa. The Guardian has stated that he is unwilling to sign the notes of any pilgrim, in order that the literature consulted by the believers shall not be unduly extended... This means that the notes of pilgrims do not carry the authority resident in the Guardian's letters written over his own signature. On the other hand each pilgrim brings back information and suggestions of a most precious character, and it is the privilege of all the friends to share in the spiritual results of these visits."

(From a letter written on behalf of the Guardian to the National Spiritual Assembly of the United State: Bahá'í News, No. 281, p. 4. July 1954)

1433. Pilgrims' Notes are Hearsay and Cannot Claim the Authority of the Sacred Text

"The instructions of the Master and the Guardian make it very clear that Pilgrims' notes are hearsay and cannot claim the authority and binding power of the Sacred Text....Moreover, the fact that the pilgrim writing of his experience is a reliable or well-known believer, or that the reported statement seems to be repeated in the notes of several pilgrims, does not in itself confer authority upon the pilgrim's note in question."

(From a letter written on behalf of the Universal House to an individual believer, January 23, 1980)

1434. The Notes of Pilgrims are For Their Own Use

"Shoghi Effendi has often said that the notes of the pilgrims should be for their own personal use and bear absolutely no authority. What he desires to convey to the friends at large he will always say in his general letters."

(From a letter written on behalf of Shoghi Effendi to an individual believer, February 26, 1933.)

1435. The Difference Between talks and Tablets

"Shoghi Effendi has laid down the principle that the Bahá'ís should not attribute much importance to talks, reported to have been given by the Master, if these have not in one form or other obtained his sanction.

"Bahá'u'lláh has made it clear enough that only those things that have been  revealed in the form of Tablets have a binding power over the friends. Hearsays may be a matter of interest but can in no way claim authority. This basic teaching of Bahá'u'lláh was to preserve the Faith from being corrupted like Islam which attribute binding authority to all reported sayings of Muhammad.

"This being a basic principle of the Faith we should not confuse Tablets that were actually revealed and mere talks attributed to the founders of the Cause. The first have absolute binding authority while the latter can in no way claim our obedience. The highest thing this can achieve is to influence the activities of the one who has heard the saying in person.

"Those talks of the Master that were reviewed by Him corrected or in some other form considered authentic by Himself, such as the 'Some Answered Questions', these could be considered as Tablets and therefore be given the necessary binding power. All other talks such as are included in Ahmad's diary or the diary of pilgrims, do not fall under this category and could be considered only as interesting material to be taken for what they are worth.

"For this reason Shoghi Effendi has not been encouraging the publication of reported sayings that were not authenticated by the Master Himself. And when he said that they may be published if quotations marks are taken away, Shoghi Effendi tried to prevent the friends from considering as actual words of the Master things that were not authenticated by Him."

(From a letter written on behalf of Shoghi Effendi to the United States Publishing Committee, December 29, 1931)

1436. Stories Told About 'Abdu'l-Bahá

"He would also urge you to attach no importance to the stories told about 'Abdu'l-Bahá or to those attributed to Him by the friends. These should be regarded in the same light as the notes and impressions of visiting pilgrims. They need not be suppressed, but they should not also be given prominence or official recognition."

(From a letter written on behalf of Shoghi Effendi to the National Spiritual Assembly of the United States and Canada, October 2, 1935)

1437. Only Signed or Sealed Tablets are Considered Authentic

"According to the Teachings of Bahá'u'lláh no authority can be attached to a mere hearsay, no matter through whom it may come. The Tablets that bear the seal or signature of Bahá'u'lláh and the Master are the only parts of the literature that have any authority and that constitute the basis of our belief. All other forms of literature may bear points of interest but they cannot be considered as authentic. This is the view that Shoghi Effendi took towards the talks of 'Abdu'l-Bahá that Ahmad Sohrab had incorporated in his book, and it is the attitude that he would take towards any other reported saying, naturally unless the Master has appended His signature to that talk and thereby given it the authority of a tablet such as is the case with Some Answered Questions that was actually corrected by Him."

(From a letter written on behalf of Shoghi Effendi to an individual believer, November 18, 1931)

1438. Pilgrim's Notes Reporting the Master's Words on Embracing and Kissing

"The pilgrim's note reports the Master as saying: 'Women and men must not  embrace each other when not married, or not about to be married. They must not kiss each other... If they wish to greet each other, or comfort each other, they may take each other by the hand.' In a letter to an individual written on behalf of Shoghi Effendi it is said: 'The Master's words to... which you quoted, can certainly be taken as the true spirit of the teachings on the subject of sex. We must strive to achieve this exalted standard.' (October 19, 1974)

(From a letter of the Universal of Justice to the National Spiritual Assembly of the United States, February 10, 1974)

1439. Haifa Notes Collected by Mrs. Maxwell

"With reference to the Haifa Notes collected by dear Mrs. Maxwell; these have exactly the same status as all other pilgrims' notes, and as such there should be no objection to their circulation among the believers. While these notes taken down by the pilgrims do not constitute as official pronouncements made by the Guardian, and therefore should not be imposed on the friends, those who wish to share them with the members of the Community should, under no circumstances, be prevented from doing so. Though not strictly official, and in some instances inaccurate and misleading, these notes, as experience has shown, can be of tremendous help, guidance and inspiration to many individual believers, and their value as such should therefore be readily admitted."

(From a letter written on behalf of Shoghi Effendi to an individual believer, April 28, 1939)


(Compilations, Helen Bassett Hornby, Lights of Guidance, pp. 438-440)

APPENDIX III

“AUTHENTICATION AND AUTHORITY”

The Universal House of Justice

The Bahá'í World Centre

Letter to an Individual Believer

22 October 1996

Message:

Your email message of 2 October 1996 has been received by the Universal House of Justice, and we have been asked to convey the following information in reply to your questions regarding the authenticity of certain texts and documents.

In response to your first question regarding the authenticity of the words of 'Abdu'l-Bahá as recorded in collections such as "Paris Talks", "Abdu'l-Bahá in London", and "The Promulgation of Universal Peace", we enclose a memorandum from the Research Department at the Bahá'í World Centre which specifically addresses this issue.

Also enclosed is a memorandum prepared by the Research Department at the request of the House of Justice on the subject of the authenticity of letters written by Shoghi Effendi's secretaries on his behalf, which we believe answers the first part of your second question.

As to whether there is a distinction between correspondence from the World Centre that has been signed "The Universal House of Justice" and that signed on behalf of the Secretariat: In brief, the manner in which each of these letters is prepared depends upon the contents of the letter. Drafts of letters which contain newly formulated policies are consulted upon and approved during a meeting of the House of Justice; correspondence dealing with previously enunciated policies, or with matters of a routine nature, are prepared, as delegated by the House of Justice, by its Secretariat and initialled by at least the majority of the members of the House of Justice before being dispatched. All letters written over the signature of the Department of the Secretariat are authorized by the Universal House of Justice.

As to whether the materials prepared by the Research Department constitute the authoritative word of the Universal House of Justice on a particular subject, as raised in your third question, the House of Justice indicates that such materials, though prepared at its direction, represent the views of that Department. While such views are very useful as an aid to resolving perplexities or gaining an enhanced understanding of the Bahá'í Teachings, they should never be taken to be in the same category as the elucidations and clarifications provided by the Universal House of Justice in the exercise of its assigned functions. However, the House of Justice chooses to convey the materials prepared by the Research Department to the friends because it wishes them to be thoughtfully attended to and seriously considered.

It is hoped that the above comments and enclosed memoranda are helpful to you.

Department of the Secretariat

Enclosures 2 (appended)

M E M O R A N D U M

From: Research Department

To: The Universal House of Justice

13 October 1994

Authority of Letters written on behalf of Shoghi Effendi

In an electronically mailed communication dated 22 September 1994, Mr. ... raises a number of questions related to the above subject. His questions seem mostly to arise from a statement made by Philip Hainsworth in the introduction to the collection of letters published in "Unfolding Destiny: The Messages from the Guardian of the Bahá'í Faith to the Bahá'í Community of the British Isles" (London: Bahá'í Publishing Trust, 1981). In 1979, Mr. Hainsworth wrote:

Prior to April 1941 when Amatu'l-Baha Rúhíyyih Rabbani began to write to the British Bahá'ís on behalf of the Guardian, he had had few helpers and his secretaries had caused him much suffering. Their names are not mentioned in this book and only their letters which carried the Guardian's handwriting as a footnote or contained words which indicated they were writing as instructed by him have been used.

(p. xvii)

Rather than address Mr. ...'s questions point by point, we provide the following information and comment which would seem to illuminate all of the questions he has posed.

The Research Department has no information about why, specifically, the editors of "Unfolding Destiny" decided that letters written by the Guardian's secretaries on his behalf could not be included in the book unless they were accompanied by notations in the Guardian's handwriting. Mr. ... may wish to inquire further from Mr. Hainsworth or from the Publishing Trust in this regard.

The following statement, referred to by Mr. ... and published in "Principles of Bahá'í Administration" without a date, was added by Shoghi Effendi to a letter written on his behalf to an individual on 7 December 1930. He wrote:

I wish to add and say that whatever letters are sent in my behalf from Haifa are all read and approved by me before mailing.[1] There is no exception whatever to this rule.

[1] We note that Mr. ... seems to feel that "in my behalf" is an incorrect English construct, but neither the Third Webster's International Dictionary nor the Shorter Oxford English Dictionary supports such a view.

This clear statement of Shoghi Effendi was written in response to the following question:

Can you make a statement which would establish the authenticity of your letters written by Ruhi or Soheil with your P.C. [sic] attached. There are still some people who continue to feel that these letters are not authorized by you and only express the personal opinions of the above writers.

The other extract quoted by Mr. ... also indicates that "the secretaries of the Guardian convey his thoughts and instructions and these messages are authoritative", albeit "certainly not the same" as words from his own pen:

Although the secretaries of the Guardian convey his thoughts and instructions and these messages are authoritative, their words are in no sense the same as his, their style certainly not the same, and their authority less, for they use their own terms and not his exact words in conveying his messages.

(25 February 1951 to the National Spiritual Assembly of the British Isles)

A third pertinent extract is the following:

The infallibility of the Guardian is confined to matters which are related strictly to the Cause and interpretation of the teachings; he is not an infallible authority on other subjects, such as economics, science, etc. When he feels that a certain thing is essential for the protection of the Cause, even if it is something that affects a person personally, he must be obeyed, but when he gives advice, such as that he gave you in a previous letter about your future, it is not binding; you are free to follow it or not as you please.

(17 October 1944 written on behalf of Shoghi Effendi to an individual)

From the above extracts it seems fairly clear that letters written on behalf of Shoghi Effendi "related strictly to the Cause and interpretation of the teachings" constitute authoritative Bahá'í text, while any personal advice which they may contain is not binding. The Guardian's statement that he reviewed every letter written on his behalf without exception makes it clear that the authority of the letters was independent of whatever personal "sufferings" might have been caused by certain secretaries, and that there was no "delegation" whatsoever of his interpretative authority, but merely a use of secretarial assistance for his huge burden of correspondence.

M E M O R A N D U M

From: Research Department

To: The Universal House of Justice

28 March 1996

Authenticity of "Bahá'í World Faith"and "Foundations of World Unity"

Mr. ... in an email message dated 19 February 1996, asks for information about the authenticity of the words of 'Abdu'l-Bahá published in the above-mentioned books. Specifically, he wants to know about the section entitled "Knowledge and Deeds", found on pages 382-383 of "Bahá'í World Faith". He also asks about the status of the talks found in "The Promulgation of Universal Peace", and in "Paris Talks" and " 'Abdu'l-Bahá in London". We provide the following response.

The specific Tablet Mr. ... asks about, as noted in the Appendix of "Bahá'í World Faith", was originally published in "Tablets of Abdul-Baha Abbas", vol. 3 (Chicago: Bahá'í Publishing Committee, 1930 printing), p. 549. The Tablet has been recently retranslated for inclusion in a forthcoming publication. We provide below the revised translation:

Pleasing and acceptable as is a righteous person before God's Holy Threshold, yet good works should proceed from knowledge. However matchless and exquisite may be a blind man's handiwork, yet he himself is deprived of seeing it. How sorely do certain animals labour on man's behalf, what loads they bear for him, how greatly they contribute to his ease and comfort; and yet, because they are unwitting, they earn no recompense for all their pains. The clouds rain down their bounty, nurturing the plants and flowers, and imparting verdure and enchantment to the plain and prairie, the forest and the garden; but yet, unconscious as they are of the results and fruit of their outpourings, they win no praise or honour, nor earn the gratitude and approbation of any man. The lamp imparteth light, but as it hath no consciousness of doing so, no one is indebted to it. This apart, a man of righteous deeds and goodly conduct will assuredly turn towards the Light, in whichever quarter he behold it. The point is this, that faith compriseth both knowledge and the performance of good works.

Regarding the status of 'Abdu'l-Bahá's talks published in "The Promulgation of Universal Peace" and "Paris Talks", original Persian transcripts of some, but not all, of the talks are available. We provide the following extract from a letter written on behalf of the Universal House of Justice which indicates that "in the future each talk will have to be identified and those which are unauthenticated will have to be clearly distinguished from those which form a part of Bahá'í Scripture":

The original of "Some Answered Questions" in Persian is preserved in the Holy Land; its text was read in full and corrected by 'Abdu'l-Bahá Himself. Unfortunately, 'Abdu'l-Bahá did not read and authenticate all transcripts of His other talks, some of which have been translated into various languages and published. For many of His addresses included in "The Promulgation of Universal Peace" and "Paris Talks", for example, no original authenticated text has yet been found. However, the Guardian allowed such compilations to continue to be used by the friends. In the future each talk will have to be identified and those which are unauthenticated will have to be clearly distinguished from those which form a part of Bahá'í Scripture. This does not mean that the unauthenticated talks will have to cease to be used -- merely that the degree of authenticity of every document will have to be known and understood.

(23 March 1987)

For "'Abdu'l-Bahá in London", no original transcripts exist, and the following letter was written on behalf of Shoghi Effendi in this regard:

Regarding "'Abdu'l-Bahá in London": Nothing can be considered scripture for which we do not have an original text. A verbatim record in Persian of His talks would of course be more reliable than one in English, because He was not always accurately interpreted. However such a book is of value, and certainly has its place in our Literature.

(24 October 1947 to the National Spiritual Assembly of the British Isles, published in "Unfolding Destiny: The Messages from the Guardian of the Bahá'í Faith to the Bahá'í Community of the British Isles" (London: Bahá'í Publishing Trust, 1981), p. 208.

The Research Department can not, at present, provide a detailed listing of which extracts from "Foundations of World Unity" and "Bahá'í World Faith" are authentic and which are not as, to date, such a listing has not been compiled. Mr. ... can feel free to inquire about the status of specific extracts in which he is interested. We note that the majority of the passages in "Foundations of World Unity" are extracted from talks of 'Abdu'l-Bahá published in "The Promulgation of Universal Peace".


(The Universal House of Justice, 1996 Oct 22, Authentication and Authority)

[No translation available –ed.]

APPENDIX III:
Memorandum from the Research Department
10 November 2003
[image: image34.jpg]THE UNIVERSAL HOUSE OF JUSTICE
DEPARTMENT OF THE SECRETARIAT

10 November 2003

Transmitted by email: kochmann@attbi.com
Mr. Richard Kochmann

USA.

Dear Baha’i Friend,

Your email letters of 24 June and 21 August 2003 have been received at the Bahd’i World
Centre and referred to the Research Department of the Universal House of Justice for study.
Enclosed is a memorandum prepared by that Department in response to your request, the
contents of which we hope will be of assistance to you in your endeavours.

With loving Baha’i greetings,

Department of the Secretariat

Enclosure

Baha'i World Centre » P.O. Box 155 + 31:001 Haifa, Israel
Tel: 972 (4) 8358358 + Fax: 972 (4) 835 8280 + Email: secretariat@bwc.org
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To: The Universal House of Justice Date: 10 November 2003

From: Research Department

Authenticity of Quotations used in a Study on the Covenant

The Research Department has studied the request of Mr. Richard Kochmann in an
emailed message of 24 June 2003 to the Baha’i World Centre. He states that at the suggestion
of the National Spiritual Assembly of the United States, he is submitting “all questionable,
obscure, earlier translated, or perhaps unauthenticated references” that, if we understand
correctly, are associated with a study of the Covenant undertaken by his late wife. He notes
that he will remove anything that cannot be substantiated “from the body of the work at hand”
before presenting it for review.

It might be useful to begin by referring Mr. Kochmann to the extracts in “Lights of
Guidance” on pilgrims’ notes.! These extracts highlight the principles that underlie the
criteria by which a statement is judged to be “authentic”. As he is no doubt aware, many of
the translations found in “Star of the West” can be traced to authentic Tablets; however, it is
important to know that these translations were very early, may well contain serious inaccuracies
and can be misleading.

The Research Department has numbered the items in the order Mr. Kochmann presents
them, and it provides the following comments:

1. “O our God, we beg of Thee by the King of Names and Maker of heaven and earth, by
the rustling of the leaves of the Tree of Life and by Thine utterances....”

This prayer for unity appeared in various early publications but was later withdrawn
apparently because of issues concerning the verification of its authenticity. As of the present
time, the Research Department has been unable to locate an original text, and its authencity
remains in question.

2. “Our meaning is that, in the sight of God, trustworthiness is the bedrock....”

Our meaning is that, in the sight of God, trustworthiness is the bedrock of His Faith
and the foundation of all virtues and perfections. A man deprived of this quality is
destitute of everything. What shall faith and piety avail if trustworthiness be
lacking?
(From an authorized translation of a Tablet of ‘Abdu’l-Bahd revealed in Persian
and Arabic)

! “Lights of Guidance: A Bah4'i Reference File”, Helen Bassett Hornby, comp., 6" rev. ed.
(New Delhi: Baha’i Publishing Trust, 1999, 2001 printing), see section XXXVIII, extracts 1431~
1439,
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3. “Bah4’u’lldh made a covenant concerning a Promised One Who will become manifest
after one thousand or thousands of years.”

This quote is an extract from an authentic Tablet revealed by ‘Abdu’l-Baha in Persian.

4 and 41. “If he expressed publicly his love for some particular person, in his heart he loved
him more; if he eulogized him, in his heart he praised him more.... He was fervent and
zealous. If he was displeased with a person, he could not hold conversation with him.”

This is an oral statement attributed to ‘Abdu’l-Bah4 that was extracted from the diary of
Mirza Ahmad Sohrab for a tribute to Mirzd Abu’l-Fagdl. Extracts from this diary are considered
to be pilgrims’ notes.”

5. “Endeavor as much as possible to liberate thyself wholly from human susceptibilities—
so that the powers of the Kingdom may gain control over thy heart and thy spirit....”

This quotation is from an authentic Tablet of ‘Abdu’l-Baha revealed for Howard Colby
Ives. The translation is dated 16 July 1914 and is published in Howard Colby Ives’, “Portals to
Freedom” (New York: E. P. Dutton & Company, 1937), page 240. No new translation is
available.

6. “God says in His great Book, Qur’in, ‘He especializes with His Mercy whomsoever He
willeth.” That is, God distinguisheth with His favor and bestowal a number of souls and
marks them with His own seal of approval.”

Although this Tablet was apparently also revealed for Howard Colby Ives and appears on
page 249 in “Portals to Freedom” (see item 5), no original text has been identified and its
authenticity cannot be confirmed.

7. “About teaching. You may teach in two ways. One way is limited teaching; another
way is the unlimited teaching....”

This quote is from a talk attributed to ‘Abdu’]-Baha that is quoted in Ramona Allen
Brown’s “Memories of ‘Abdu’l-Bahéd: Recollections of the Early Days of the Baha’i Faith in
California” (Wilmette: Baha’i Publishing Trust, 1980), pages 66—67. It is considered pilgrims’
notes.

8. “But regarding the qualifications of the teachers, they are revealed in the Divine
Tablets.”

This quote is from an authentic Tablet of ‘Abdu’l-Bahd; no more current translation is
available. It is published in “Star of the West”, volume V, number 14 (November 23, 1914),
page 215.

2 Mirza Abu’l-Fadl, “The Bah&’{ Proofs and A Short Sketch of the History and Lives of the Leaders
of This Religion”, facsimile of the 1929 edition (Wilmette: Bah4’{ Publishing Trust 1983), page
22,

* The quote provided by Mr. Kochmann is missing the word “such” in paragraph 4: “...with such
power and such knowledge...”. Mr. Kochmann notes that the quote was cited by Alan Ward,
whereas it was cited by Ramona Allen Brown.
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9,16, 17, 22, 23, 26, 32, 33, 34, 35, 37, 38, 42, 45. “No obstacle should be placed before any
soul which might prevent it from finding the truth. Baha’w’llih revealed his
directions....”

These quotes are taken from an article in “Star of the West”, volume VI, number 6
(June 24, 1915), pages 43—45. According to the subtitle, these are “Utterances of ‘Abdu’l-Baha
in answer to questions asked by Dr. Edward C. Getsinger during a few brief meetings at Haifa,
Syria, January 26 to February 5, 1915, and recorded by Dr. Getsinger at the time.” They are all
considered to be pilgrims’ notes.

10. “The spiritual, or divine life, of the soul is not a condition into which man can evolve
by virtue of his human perfection.”

This extract appears in an article by Charles Mason Remey in “Star of the West”, volume
IV, number 10 (September 8, 1913), page 171. Based on our reading, these are Mr. Remey’s
own words rather than material quoted from the Baha’i Writings.
11. “O God! Assist me with the hosts of the Supreme Concourse and make me firm and
steadfast in the Covenant and Testament. I am weak in the Covenant and Testament,
confer upon me strength.”

This quote is published in “Star of the West”, volume VIII, number 17 (January 19,
1918), page 228. It is attributed to ‘Abdu’l-Bah4 and the original source is given as “...notes of
an American pilgrim to ‘Abdu’l-Baha while in Dublin, N. H., July 1912”. It is considered
pilgrims’ notes.

12. “And this Covenant is the Ancient Covenant, the Illuminator of the horizons.... Itis
the Testament and the Covenant and it is mentioned in ... all the early Books and in the
later tablets.... Itis the strong fortress ... it is the sum of all the sacred writings....”*

This is an extract from an authentic Tablet of ‘Abdu’l-Bah4 published in “Star of the
West”, volume VIII, number 16 (December 31, 1917), pages 213-214. No new translation is
available.

13. “There is no occasion for perturbation for the Blessed Beauty has closed all doors of
error and doubt and has entered with all the friends into a Covenant and Testament....”

Quotation from a Tablet attributed to ‘Abdu’l-Bah4 and published in “Star of the West”,
volume 10, number 12 (October 16, 1919), page 234. We have not identified the original and
cannot verify its authenticity.

14. “Today, the Lord of Hosts is the defender of the Covenant, the forces of the Kingdom
protect it, heavenly souls tender their services....”

This quote is from an authentic Tablet of ‘Abdu’l-Baha published in “Selections from the
Writings of ‘Abdu’l-Baha” section 192.1.

* Underlining is added to denote where the original text does not agree with the quote provided by
Mr. Kochmann,

* The quote provided by Mr. Kochmann incorrectly reads, “There is no cause for perturbation...”
rather than “There is no occasion for perturbation...”.
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15 and 39. “Everything (in the world) is subject to corruption; but THE COVENANT of
thy Lord shall continue to pervade all regions.”

This quote is from an authentic Tablet of ‘Abdu’l-Baha published in “Star of the West”,
volume IV, number 10 (September 8, 1913), page 170. The current translation for this
statement is:

All on the earth shall pass away, but the Covenant of Thy Lord shall continue to
overshadow all regions.

18. “Know this for a certainty that today the penetrative power in the arteries and the
nerves® of the world of humanity is the power of the Covenant.... There is no other power
like unto this.”

From a talk given by ‘Abdu’l-Baha on 1 December 1912, this quote is published in “Star
of the West”, volume 11, number 8 (August 1, 1920). No original transcript of this talk has
been identified and its authenticity cannot be confirmed.

19. “Although in the body of the universe there are innumerable nerves, yet the main
artery, which pulsates, energizes, and invigorates all beings, is the power of the Covenant.
All else is secondary to this.”

This quote is from an authentic Tablet of ‘Abdu’l-Baha revealed for Mr. and Mrs. A. C.
Killius and published in “Star of the West”, volume 11, number 18 (February 7, 1921), page
308. No current translation is available.

20. The Blessed Perfection, in all the tablets, books, epistles and supplications, has begged
confirmation for and praised and commended’ those who are firm in this Covenant and
Testament, and has asked the wrath of God and woe and desolation unto the violators.

This quote is from a Tablet attributed to ‘Abdu’l-Baha and revealed for the San Francisco
Assembly in 1912. The extract was published in “Star of the West”, volume VIII, number 17
(January 19, 1918), page 223. Its authenticity cannot be verified.

21, 24 and 44. For this divine Covenant is an institution of the Lord....”

These quotes are part of the same Tablet as quote 20 above. The extract was published in
“Star of the West”, volume VIII, number 17 (January 19, 1918); all quotations appear on page
223. Its authenticity cannot be verified.

25. “Another commandment I give unto you, that ye love one another even as I love you.
Great mercy and blessings are promised to the people of your land....”

As noted by Mr. Kochmann, this quote is cited by May Maxwell in “An Early
Pilgrimage” (London: George Ronald, 1953 revised edition), pages 41-42. A similar though

® The original quote in “Star of the West” first mentions “arteries” and then “nerves”, whereas
Mr. Kochmann’s copy of the quote reverses these words.

7 The quote provided by Mr. Kochmann incorrectly uses the word “commanded” rather than
“commended”. His reference also states it is from “Star of the West”, volume VIII, number 16,
but it is actually from volume VIII, number 17.
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not exact quote is also found in “Bah4’i Scriptures”, which he also lists as a source reference for
this quote. This statement is considered to be a pilgrim’s note.

27 and 43. “Today no soul has any station or enjoys any title except the soul who is firm in
the Covenant and steadfast in the Testament, who entirely forgets himself and is released
from the world.”

These identical quotes are an extract from a Tablet attributed to ‘Abdu’l-Bah4 revealed for
Bah4’is in Spokane, Seattle and Portland, and published in “Star of the West”, volume VIII,
number 16 (December 31, 1917), page 218. The original Tablet has not been identified and its
authenticity cannot be verified.

28. “If a soul utter a word without the sanction of the Covenant, he is not firm.... Remain
firm even if the people of heaven try to shake you....”

Described as “Excerpts from some instructions given by ‘Abdu’l-Bah4 to several friends
in America, July 1912, which received his personal signature”, this quote was published in
“Star of the West”, volume 11, number 14 (November 23, 1920), page 239. The original text
has not been identified, and its authenticity cannot be verified.

29. “Firmness in The Covenant means OBEDIENCE so that ne one may say, ‘this is my
opinion,’ nay rather he must obey that which proceeds from the Pen and Tongue of The
Covenant.”

This extract appears in an article by Charles Mason Remey in “Star of the West”, volume
IV, number 10 (September 8, 1913) page 174. It has been taken from an authentic Tablet of
‘Abdu’l-Baha . No new translation is available.

30. “Today whoever is firm in the Covenant shall become ignited like unto a candle in the
assemblage of the world....”

This quote was extracted from an authentic Tablet revealed for “a Los Angeles believer”
and published in “Star of the West”, volume VIII, number 16 (December 31, 1917), page 219.

31. “Whoever is firm in the Covenant and the® Testament is today endowed with a seeing
eye, and a responsive ear and daily advances in the divine realm until he becomes a
heavenly angel.”

Extracted from an authentic Tablet revealed for Ella Quant, this quote was published in
“Star of the West”, volume 10, number 13 (November 4, 1919), page 251.

® The quote provided by Mr. Kochmann is missing “the” in front of the word “Testament”.
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36. “I declare by the Blessed Perfection—May my life be a sacrifice to His believers—that
if the believers arise to act....”

This quote was extracted from a Tablet attributed to ‘Abdu’l-Baha and published in “Star
of the West”, volume V, number | (March 21, 1914), page 5. The original Tablet has not been
identified, and its authenticity cannot be verified.

40. ““This is a hidden information of which we have informed the chosen ones lest they
may be deprived of their praiseworthy station by associating with the embodiments of
hatred. Therefore, it is incumbent upon all the friends of God to shun any person in
whom they perceive the emanation of hatred for the glorious Beauty of Abha, though he
may quote all the heavenly utterances and cling to all the Books.” He continues, glorious
be His Name: ‘Protect yourselves with utmost vigilance, lest you be entrapped in the
snare of deception and fraud.’ This is the advice of the Pen of Destiny.”"’

This quote is taken from an authentic Tablet of ‘Abdu’l-Baha and appears in “Star of the
West”, volume 13, number 1 (March 21, 1922), page 20. No new translation is available.

46. “Know this, that hardships and misfortune shall increase day by day, and the people
will be distressed. The doors of joy and happiness shall be closed on all sides; terrible
wars shall happen. Disappointment and the frustration of hopes shall surround the
people in every direction, until they are obliged to turn to God. Then the Lights of great
happiness will enlighten the horizons, so that the cry of ‘Ya-Baha-El-Abha!’ may arise'!
upon all sides. This will happen!”

This quote was taken from an authentic Tablet of ‘Abdu’l-Baha to I. D. Brittingham,
published in “Star of the West”, volume 12, number 8 (August 1, 1921), page 148.

47. “Those nearest to God are those who obey His commandments.”

This quote appears as an oral statement attributed to ‘Abdu’l-Baha’s wife, Munirih
Khanum, as quoted in the pilgrims’ notes of Mrs. Ida A. Finch, Miss Fanny A. Knobloch, and
Miss Alma S. Knobloch, titled “Flowers culled from the Rose Garden of Acca” (United States,
1910), page 7. It is considered pilgrims’ notes.

48. “If one entering the Kingdom of God possesses learning and science it is well, but the
essential thing, or the thing of greatest importance, is to enter into the Kingdom of God,"?
and to be characterized....”

This quote is also an oral statement attributed to ‘Abdu’l-Baha as quoted in “Flowers
culled from the Rose Garden of Acca” noted above.

° The word “sung”, appearing as the last word in the first paragraph of the quote provided by
Mr. Kochmann, should be lowercased rather than capitalized as he presented it.

' The quote as it appears in “Star of the West” has several differences in capitalization and
punctuation when compared to the quote provided by Mr. Kochmann. The correct version
appears above.

"' An error appears at this point in the quote provided by Mr. Kochman. It reads “...so that the cry
of “Ya-Bahd-El-Abha rise upon all sides”.

'? This comma and the word “to” which follows after “and” are missing from the quote provided by
Mr. Kochmann.
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49, “You are striving to please’ God. Today all distinctions between man and man fall
away; there only remains the degree of striving to serve. He who serves most is nearest to
God.” ”

This is an oral statement attributed to ‘Abdu’l-Bah4 as quoted in an article titled “‘Abdu’l-
Bahi in London” in “Star of the West”, volume II, number 12 (October 16, 1911), page 4. Itis
considered pilgrims’ notes.

50. “Martyrdom has many explanations of which the first is to stand bravely and meet
death unflinchingly in the path of God....”

This quotation is apparently from a letter written by the daughter of ‘Abdu’l-Bahé to a
friend in Paris and published in “Star of the West”, volume 14, number 12 (March, 1924), page
377. The Research Department does not have access to the original letter and cannot offer any
comment.

'3 The quote provided by Mr. Kochmann incorrectly uses the word “serve” rather than “please”.




Finis:  
O Mes serviteurs ! Par la permission du Dieu tout-puissant, J'ai tiré, pour vous les révéler, du trésor de Sa sagesse et de Sa science, les perles que recélaient les profondeurs de Son éternel océan. J'ai invité les Célestes Houris à relever le voile qui les cachait et Je les ai vêtues de Mes paroles de suprême sagesse et de pouvoir souverain. De la main du divin pouvoir, j'ai, de plus, descellé le vin choisi de Ma Révélation et j'en ai répandu sur toutes choses créées le saint parfum, le parfum caché, chargé de musc. Qui d'autre que vous-mêmes pourra être blâmé si, délibérément, vous vous privez de telles effusions de la transcendante grâce de Dieu qui embrasse toutes choses, si vous vous privez d'une révélation si éclatante de Sa resplendissante miséricorde.

(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 153. "O toi, fidèle ami, victime de l'exil ! Etanche avec les eaux saintes de Ma grâce la soif ...", p….)

Ne croyez pas que Nous vous ayons révélé un simple code de lois. Non, plus exactement, c'est le Vin de choix que, par les doigts de la force et du pouvoir, Nous avons décacheté. De ceci porte témoignage ce qu'a dévoilé la Plume de Révélation. Méditez cela, ô hommes à l'esprit pénétrant !...
(Bahá’u’lláh, Extraits des Ecrits de Bahá’u’lláh, Chapitre: 155. "Le premier devoir que Dieu prescrit à Ses serviteurs est la reconnaissance ...", p. …)
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The Collins Gate (the view with the path to the Qiblih)
“Ô roi ! Je n'étais qu'un homme comme les autres…”

Ô roi ! Je n'étais qu'un homme comme les autres, endormi sur ma couche, lorsque les brises du Très-Glorieux soufflèrent sur moi et me donnèrent la connaissance de tout ce qui fut. Ceci n'est pas de moi mais de celui qui est tout-puissant et omniscient. Il m'ordonna d'élever la voix entre ciel et terre et, pour cela, il m'advint ce qui fait couler les larmes de tout homme doué d'entendement. Le savoir courant parmi les hommes, je ne l'ai pas étudié ; leurs écoles, je ne les ai pas fréquentées. Informe-toi dans la ville où j'habitais, afin d'être assuré que je ne suis pas de ceux qui mentent. Je ne suis qu'une feuille agitée par les vents de la volonté de ton Seigneur, le Tout-Puissant, le Magnifié. Peut-elle rester immobile quand soufflent les vents tempétueux ? Non, par le Seigneur de tous les noms et attributs ! Ils la secouent comme ils veulent. L'éphémère n'est que néant face à l'Eternel. J'ai entendu ses admonitions impérieuses ; elles m'ont amené à célébrer sa louange parmi tous les hommes. En vérité, j'étais comme mort lorsque son ordre fut proféré. La main de la volonté de ton Seigneur, le Compatissant, le Miséricordieux, m'a transformé.

Le moment est venu de te purifier aux eaux du détachement qui coulent de la Plume suprême  et de réfléchir, uniquement pour l'amour de Dieu, à ces choses qui furent envoyées ou manifestées à plusieurs reprises. Ensuite par le pouvoir de la sagesse et par la force de ta parole, efforce-toi d'éteindre le feu de l'inimitié et de la haine qui couve dans le coeur des peuples du monde. Les messagers divins ont été envoyés ici-bas et leurs livres ont été révélés dans le but de faire avancer la connaissance de Dieu et de favoriser l'unité et la solidarité parmi les hommes. Mais, à présent, vois comme ils ont fait de la loi de Dieu une cause et un prétexte de perversité et de haine. Comme il est déplorable et regrettable que la plupart des hommes s'attachent à leurs possessions et s'y noient, alors qu'ils sont inconscients de ce que Dieu possède et en sont séparés comme par un voile !

Dis: Ô Dieu, mon Dieu ! Pare ma tête de la couronne de la justice et mon temple de l'ornement de l'équité. Tu es, en vérité, le Possesseur de tous les dons et de toutes les générosités.

Justice et équité sont toutes deux des gardiennes qui veillent sur les hommes. Les paroles saintes et claires qu'elles révèlent sont la source du bien-être du monde et la protection des nations.

Voici les paroles qui ont coulé de la plume de cet opprimé dans l'une de ses épîtres: Le but du seul vrai Dieu, exaltée soit sa gloire, est d'extraire les gemmes mystiques de la mine de l'homme qui est l'orient de sa Cause et le dépositaire des perles de sa connaissance ; car Dieu lui-même, glorifié soit-il, est l'Invisible, l'Unique, caché aux yeux des hommes. Considère ce que le Miséricordieux révéla dans le Coran: "Les regards des hommes ne l'atteignent pas, mais il scrute les regards. Il est le Subtil, il est parfaitement informé".

Les diverses confessions de la terre et les multiples systèmes de croyances religieuses ne devraient jamais être autorisés à susciter des sentiments d'animosité parmi les hommes: c'est, en ce jour, l'essence même de la foi de Dieu et de sa religion. Ces principes et ces lois, ces systèmes fermement établis et puissants ont émané d'une seule et même source et sont des rayons d'une seule et même lumière. Qu'ils diffèrent les uns des autres doit être attribué aux nécessités changeantes des époques auxquelles ils furent propagés.

Ceins-toi les reins pour l'effort, ô peuple de Baha, afin que le tumulte des dissensions et des luttes religieuses qui agitent les peuples de la terre soit apaisé, et que toute trace en soit complètement effacée. Pour l'amour de Dieu et de ceux qui le servent, lève-toi pour aider cette sublime et suprême révélation. Le fanatisme religieux et la haine sont un feu dévorant le monde, dont nul ne peut atténuer la violence. Seule la main du pouvoir divin peut délivrer l'humanité de cette désolante affliction. Songe à la guerre qui opposa les deux nations et à la manière dont les deux adversaires abandonnèrent leurs possessions et leur vie. Combien de villages furent rayés de la carte !

La parole de Dieu est une lampe dont la lumière brille en ces mots: Vous êtes les fruits d'un même arbre et les feuilles d'une même branche. Dans vos rapports les uns avec les autres, faites preuve d'un amour et d'une harmonie extrêmes, ainsi que d'amitié et de fraternité. Celui qui est l'Astre de vérité m'en porte témoignage ! La lumière de l'unité est si puissante qu'elle peut illuminer la terre entière. Le seul vrai Dieu, celui qui connaît toutes choses, témoigne lui-même de la vérité de ces paroles.

Efforcez-vous d'atteindre cette condition sublime et transcendante qui peut assurer la protection et la sécurité de toute l'humanité. Ce but surpasse tout autre but et cette aspiration est la reine de toutes les aspirations. Toutefois, aussi longtemps que les nuages épais de l'oppression qui obscurcissent le soleil de la justice ne se seront pas dissipés, il sera difficile à la gloire de cette condition d'être dévoilée aux yeux des hommes. Ces épais nuages ne sont autres que les religieux de Perse, propagateurs de vaines imaginations ; nous avons, parfois, parlé le langage du législateur et, parfois, celui du chercheur de vérité et du mystique ; notre intention suprême, notre souhait le plus élevé a toujours été, cependant, de révéler la gloire et la sublimité de cette condition. En vérité, Dieu est un témoin suffisant !

Fréquentez tous les hommes, ô peuple de Baha, dans un esprit d'amitié et de fraternité. Si vous possédez quelque vérité, joyau dont les autres sont privés, partagez-la en des termes d'une bonté et d'une bienveillance extrêmes. Si elle est acceptée et réalise son dessein, votre objectif est atteint. Si quelqu'un la refuse, laissez-le à lui-même et suppliez Dieu de le guider. Gardez-vous de le traiter avec malveillance. Un langage bienveillant est l'aimant naturel du coeur des hommes. C'est le pain de l'esprit qui donne un sens aux mots, c'est la fontaine lumineuse de la sagesse et de la compréhension.

(Bahá'u'lláh, Épître au Fils du Loup, Versets: 12-21, pp. …-…)
Épître finale du Báb aux " Lettres du Vivant "
O mes amis bien aimés !

Vous portez en ce jour le nom du Seigneur. Vous avez été choisis pour être les dépositaires de Son mystère.

Il appartient à chacun de vous de manifester les attributs de Dieu et de démontrer par vos actes et par vos paroles les signes de Sa justice, de Sa puissance et de Sa gloire. Même les membres de votre corps doivent témoigner de la noblesse de vos intentions, de l'intégrité de votre vie, de la réalité de votre foi et du caractère élevé de votre dévotion.

Car en vérité, je vous le dis, voici le jour dont Dieu parle ainsi dans son Livre: "en ce Jour, Je mettrai un sceau sur leurs lèvres ; mais leurs mains parleront pour eux, et leurs pieds porteront témoignage des choses qu'ils auront faites".

Méditez ces paroles que Jésus adressa à Ses disciples en les envoyant de par le monde propager la cause de Dieu. C'est avec de telles paroles qu'il leur enjoignit de se lever et de remplir leur mission: " Vous êtes comme le feu allumé dans les ténèbres de la nuit au sommet de la montagne. Que votre lumière resplendisse aux yeux des hommes! La pureté de votre vie et le degré de votre renoncement doivent être tels, que les peuples de la terre en vous voyant reconnaissent leur Père céleste et se rapprochent de Lui qui est la source de la pureté et de la grâce. Car nul n'a vu le Père qui est aux cieux. Vous, Ses enfants spirituels, vous devez par vos actes donner l'exemple de Ses vertus et témoigner de Sa gloire.

Vous êtes le sel de la terre mais si le sel a perdu sa saveur, avec quoi la lui rendra-t-on ? Tel doit être le degré de votre détachement qu'en entrant dans une ville pour y proclamer et y enseigner la Cause de Dieu, vous ne vous attendiez ni au pain, ni à une récompense des habitants. Au contraire, en sortant de cette ville, secouez la poussière de vos pieds. Comme vous y êtes entrés purs et sans tache, vous devez en sortir de même ; car je vous le dis en vérité : votre Père céleste est toujours auprès de vous et veille sur vous. Si vous Lui êtes fidèles, Il livrera sûrement entre vos mains tous les trésors de la terre et Il vous élèvera au-dessus de tous les rois et de tous les maîtres de ce monde".

O mes Lettres, je vous le dis en vérité, ce Jour dépasse infiniment en grandeur les Jours des apôtres du passé. La différence en est incommensurable!

Vous êtes les témoins de l'aurore du Jour promis par Dieu ; vous buvez à la coupe mystique de sa révélation.

Ceignez vos reins pour la lutte et soyez attentifs aux paroles que Dieu a révélées dans Son Livre : "Voici que le Seigneur ton Dieu est arrivé en compagnie de Ses anges alignés devant Lui ! ".

Purifiez vos coeurs des désirs terrestres et que les vertus angéliques soient votre parure.

Efforcez-vous de démontrer par vos actes la vérité de ces paroles de Dieu et craignez de vous en détourner de peur qu'il ne mette à votre place un autre peuple qui ne vous ressemble pas et qui vous enlève le royaume de Dieu.

Les jours où l'adoration passive était jugée suffisante sont révolus.

L'heure est venue où seuls les motifs les plus désintéressés, appuyés par des actes sans tache, peuvent s'élever jusqu'au Trône du Très-Haut et trouver grâce auprès de Lui. Seules les bonnes paroles suivies de bonnes actions seront exaltées devant Lui.

Vous êtes les humbles dont Dieu dans Son Livre a parlé en ces termes:

"Nous désirons accorder nos faveurs aux humbles de la terre et Nous en ferons des guides spirituels parmi les hommes, et ils seront nos héritiers ".

Vous avez été appelés à ce rang ; vous n'y parviendrez qu'en foulant aux pieds tous les désirs terrestres et en vous efforçant de devenir de dignes serviteurs qui se taisent tant que Lui n'a point parlé, et qui exécutent Ses commandements.

Vous êtes les premières Lettres engendrées par le premier point (le Bab), les premières fontaines qui ont jailli de la source de cette Révélation.

Suppliez le Seigneur votre Dieu de vous accorder Sa faveur, afin qu'aucune affection humaine, aucun projet éphémère ne ternissent la pureté de cette grâce dont vous êtes pénétrés, et qu'aucune amertume ne se mêle à sa douceur.

Je vous prépare pour la venue d'un grand Jour.

Déployez tous vos efforts afin que dans le monde à venir, moi qui vous instruis aujourd'hui, je puisse, devant le trône de miséricorde divine, me réjouir de vos actes et me glorifier de vos exploits.

Nul ne connaît encore le secret du Jour qui doit venir. Il ne peut être divulgué et nul ne peut s'en faire une idée.

L'enfant nouveau-né de ce Jour sera plus avancé que les hommes les plus sages et les plus vénérables de notre temps. Le plus humble, le plus ignorant de cette époque-là surpassera en connaissances les théologiens les plus érudits et les plus accomplis de nos jours.

Dispersez-vous en tous sens à travers ce pays et, d'un pied ferme, d'un coeur sanctifié, préparez la voie pour Sa venue.

Ne contemplez pas votre faiblesse et votre fragilité ! Fixez votre regard sur le pouvoir invincible du Seigneur, votre Dieu tout puissant !

N'est-ce pas grâce à Lui que jadis Abraham, si faible en apparence, a triomphé des forces de Nemrod ? A Moïse, qui n'avait d'autre arme que son bâton, Dieu n'a-t-il pas assuré la victoire sur Pharaon et ses armées ? Et, bien que Jésus fût humble et pauvre aux yeux des hommes, Dieu n'a-t-il pas voulu qu'il triompha des forces conjurées du peuple juif ? N'a-t-il pas assujetti les tribus barbares et turbulentes de l'Arabie à la discipline sainte et réformatrice de Mahomet, Son prophète ?

Levez-vous en Son nom, mettez toute votre confiance en Lui et soyez assurés de l'ultime victoire.

Bab

(Le Báb, dans “Épître du Báb aux Lettres du Vivant”, La Chronique de Nabil, pp. 81-83, et en une publication de meme titre de la Maison d'Edition Baha'ie)

Le commandement d'Amour et de Fraternité
O vous, amis spirituels d'Abdu'l-Bahá! Un messager de confiance est arrivé; il a délivré, au monde de l'esprit, un message des bien-aimés de Dieu. Ce messager de bon augure, ce sont les zéphyrs ardents et les brises vivifiantes de l'amour de Dieu. Par lui, les coeurs se mettent à danser de joie et les âmes sont envahies d'une extase d'amour et de ravissement. La gloire de l'unité divine a pénétré si intensément les âmes et les coeurs que, désormais reliés par de célestes liens, ils ne forment plus qu'un seul coeur et qu'une seule âme. C'est la raison pour laquelle les reflets de l'esprit et les impressions du divin sont maintenant nettement et fortement ancrés au plus profond des coeurs. Je prie Dieu de renforcer, jour après jour, ces liens spirituels, et de faire étinceler toujours plus cette unité mystique jusqu'à ce qu'enfin, tous les hommes soient comme des soldats rangés sous la bannière de l'Alliance, à l'ombre protectrice de la parole de Dieu; qu'ils luttent de toutes leurs forces pour parvenir à une fraternité universelle, solide et chaleureuse, à un amour sans mélange et à des liens spirituels qui relieront tous les coeurs à travers le monde. Alors, grâce à cette générosité nouvelle éblouissante, l'humanité tout entière sera réunie dans une seule et même patrie. Alors, les conflits et dissensions disparaîtront de la surface de la terre et l'humanité se bercera d'amour pour la beauté du Très-Glorieux. La discorde fera place à l'harmonie et la dissension à l'unisson. Les racines de la malveillance seront extirpées et les causes de l'agression éliminées. Les lumineux rayons de l'unité effaceront les ténèbres des restrictions, et les splendeurs célestes rendront le coeur humain semblable à une mine débordant de l'amour de Dieu.

O vous, les bien-aimés du Seigneur! L'heure est venue de vous associer à tous les peuples de la terre, dans une extrême bonté et un amour sans faille, et d'être pour eux les signes et les témoignages de la grande miséricorde divine. Il vous faut devenir l'âme même du monde, l'esprit vivant dans le corps des enfants des hommes. En cet âge merveilleux, en ce temps où l'Ancienne Beauté, le Plus Grand Nom, portant d'innombrables présents, s'est élevé au-dessus de l'horizon terrestre, la parole de Dieu a infusé dans l'essence même de l'humanité un pouvoir si terrifiant qu'il a privé de tout effet les qualités humaines et, de toute sa puissance triomphante, a rassemblé les peuples au sein d'un vaste océan d'unité.

Le temps est venu, pour les amoureux de Dieu, de lever bien haut les bannières de l'unité, d'entonner dans les réunions du monde les versets de l'amitié et de l'amour, et de prouver à tous que la grâce divine est unique. Ainsi, les tabernacles de sainteté seront hissés jusqu'aux sommets de la terre, rassemblant tous les peuples à l'ombre protectrice de la parole d'unité. Cette sublime générosité apparaîtra au-dessus du monde lorsque les amoureux de Dieu se lèveront pour obéir à ses enseignements et répandre au loin les doux et frais parfums de l'amour universel.

Dans chaque dispensation, le commandement d'amour et de fraternité a été donné, mais il se confinait à la communauté de ceux qui étaient en accord réciproque, et ne s'étendait pas à l'adversaire dissident. En cet âge merveilleux, toutefois - louange à Dieu! - les commandements de Dieu ne sont plus réservés à un groupe de personnes déterminé; bien au contraire, tous les amis ont été exhortés à manifester fraternité et amour, considération, générosité et bonté à chacune des communautés de la terre. Et à présent, les amoureux de Dieu doivent obéir à ses commandements: être des pères aimants envers les enfants de la race humaine, des frères miséricordieux à l'égard de la jeunesse, et des enfants remplis d'abnégation pour ceux qui portent le fardeau des années. Cela signifie que vous devez faire preuve de tendresse et d'amour envers chaque être humain, même envers vos ennemis, et les accueillir tous dans un élan de fraternité, d'encouragement et de bonté sans mélange. Si l'un d'eux vous persécute ou vous manifeste de la cruauté, ne perdez pas confiance en lui; lorsque vous faites l'objet de malveillance, répondez d'un coeur aimable. Si une pluie de flèches et de lances s'abat sur vous, exposez pour cibles vos poitrines et, face aux injures, sarcasmes et paroles blessantes, soyez remplis d'amour. Ainsi, tous les peuples seront témoins de la puissance du Plus Grand Nom, et chaque nation reconnaîtra le pouvoir de l'Ancienne Beauté, la manière dont Il a renversé les barrières de la discorde et combien sûrement Il a guidé vers l'unité tous les peuples de la terre; comment Il a rendu la lumière au monde de l'homme et comment, par son commandement, ont jailli de cette terre de poussière des flots de lumière.

Ces créatures humaines sont comme des enfants indifférents et effrontés. Or, de tels enfants doivent être élevés avec une attention infinie et débordante d'amour; ils doivent être tendrement entourés de compréhension et de miséricorde, afin qu'ils puissent goûter à l'amour divin qui est doux comme le miel, qu'ils puissent devenir des flambeaux diffusant leur rayonnement à travers ce monde de ténèbres, et percevoir clairement quelles étincelantes couronnes de gloire le Plus Grand Nom, - l'Ancienne Beauté, a posées sur le front de ses bien-aimés, quelles munificences Il a dispensées dans les coeurs de ceux qu'Il chérit, quel amour Il a déversé dans le sein de l'humanité et quels trésors d'amitié Il a fait naître parmi toutes les créatures.

O Dieu, mon Dieu! Aide tes fidèles serviteurs à conserver des coeurs tendres et aimants, à répandre parmi toutes les nations de la terre la lumière de direction émanant de l'assemblée divine. En vérité, Tu es le Fort, le Puissant, le Triomphateur, l'éternel Dispensateur. Tu es, en vérité, le Généreux, le Doux, le Tendre, le Très-Munificent.

(‘Abdu'l-Bahá, Sélection des écrits d'Abdu'l-Bahá, Chapitre 7, pp. …-…)     

· “Quand l'âme de l'homme se purifie et qu'elle s'affine, des liens de nature spirituelle s'établissent….  Et il arrive même que des communications détaillées soient enregistrées…”.   
O toi, cierge enflammé! Ta lettre m'est bien parvenue et elle m'a procuré un contentement spirituel, car elle était tout imprégnée de sentiments spirituels: elle indiquait l'attirance de ton coeur, ton attachement au royaume de Dieu et ton amour pour ses divins enseignements.  

En vérité, tu fais preuve d'une ardeur très grande, d'intentions pures et sanctifiées, tu ne désires rien, si ce n'est le bon plaisir de Dieu.  Tu ne recherches rien, si ce n'est d'atteindre ses infinies bontés, et tu t'es engagé dans la promulgation des enseignements divins et dans l'explication de problèmes métaphysiques abstrus….

…La lettre que tu as jointe a été lue.  Quand l'âme de l'homme se purifie et qu'elle s'affine, des liens de nature spirituelle s'établissent et, de ces attachements, naissent des sentiments éprouvés par le coeur.  Le coeur humain ressemble à un miroir. Lorsque celui-ci est purifié, les coeurs humains se trouvent à l'unisson et se réfléchissent les uns les autres; c'est ainsi que se créent des émotions d'ordre spirituel.  Il en va de même dans le monde des rêves, lorsque l'homme est détaché des choses tangibles et fait l'expérience de celles de l'esprit. Que de surprenantes lois s'appliquent alors, et que de remarquables découvertes sont faites! Et il arrive même que des communications détaillées soient enregistrées ...

(‘Abdu'l-Bahá, Sélection des écrits d'Abdu'l-Bahá, Chapitre 70, pp. …-…)
La deuxième condition : la fraternité et l'amour entre les croyants. Les amis divins doivent être mutuellement attirés et épris les uns des autres et toujours prêts et consentants à sacrifier leur propre vie pour autrui.
 Si, parmi les croyants, une âme en rencontre une autre, ce doit être comme si un assoiffé aux lèvres desséchées a atteint la fontaine de vie ou un amoureux a rejoint sa bien-aimée. Car l'une des plus grandes sagesses divines concernant l'apparition des saintes Manifestations est celle-ci : que les âmes en viennent à se connaître mutuellement et deviennent intimes; que le pouvoir de l'amour de Dieu fasse d'elles les vagues d'une seule mer, les fleurs d'une seule roseraie et les étoiles d'un seul firmament. Voilà la sagesse de la venue des saintes Manifestations!
Quand le plus grand don se révélera dans les coeurs des croyants, le monde de la nature sera transformé, les ténèbres de l'être contingent se dissiperont et l'illumination céleste sera acquise. Alors, le monde entier deviendra le paradis d'Abha, chaque croyant de Dieu deviendra un arbre béni produisant de merveilleux fruits.  [Souligner ajoutée –ed.]
(‘Abdu’l-Bahá, Les Tablettes du Plan Divine, Chapitre: Tablette aux baha’is des Etats-Unis et du Canada (III), révélée le 19, 20 et 21, avril 1916, pp. …-…)

· “Ce domaine demande la pure affection; et l'amitié, telle un ruisseau rapide, doit y circuler.”
Si le souhait du chercheur épris est de vivre dans la proximité de l'Attirant (Majdhúb), qu'il sache que nulle âme ne peut siéger sur ce trône royal si elle n'incarne la beauté de l'amour.

Ce domaine ne peut se dépeindre par des mots. L'amour fuit ce monde-ci, tout comme celui-là, il est en lui septante-et-deux folies.

Le ménestrel d'amour, sur son luth, chante ce lied:

Servitude asservit et royauté trahit.

Ce domaine demande la pure affection; et l'amitié, telle un ruisseau rapide, doit y circuler.

A propos de ces Compagnons de la caverne, Il a dit ceci: "Ils ne parlent pas tant que Lui n'a pas parlé, et ils accomplissent ce qu'Il leur a demandé "

Ici ne suffisent ni le règne de la raison, ni l'autorité du soi. C'est pour cela qu'à l'un des Prophètes qui avait demandé: "O mon Seigneur, comment pourrons-nous T'atteindre?" il fut répondu: "Laisse ton ego en arrière et puis viens vers Moi."

Les gens de cette vallée regardent la place inférieure comme celle du trône de gloire, et pour eux le domaine de la beauté ne diffère pas du champ de bataille où fut défendue la cause du Bien-aimé.

Les citoyens de ce royaume n'emploient pas de mots - Ils chevauchent leurs destriers. Ils ne voient rien d'autre que la réalité intérieure du Bien-aimé. Pour eux toute expression ne signifie rien, et les mots qui n'ont pas de sens leur sont explicites.

Ils ne peuvent distinguer un membre d'un autre, une partie d'une autre; à leurs yeux le mirage est la vraie rivière, et s'éloigner est un retour.

De là viennent ces versets: L'histoire de ta beauté est parvenue à la retraite de l'ermite; Rendu fou, il cherche la taverne où s'achète et se vend le vin.

L'amour de Toi a rasé la forteresse de patience; De même la souffrance de Toi a fermé la porte de l'espoir.
Dans cette région, l'instruction est assurément vaine. L'éducateur de l'amant, c'est la beauté de l'Aimé, Sa face est leur leçon et leur seul livre.

L'étude de l'émerveillement de l'amour leur tâche. Ils ne s'attardent pas sur les doctes chapitres ni sur les fades thèmes.

Les fils qui les retiennent sont sa chevelure au parfum de musc, et l'orbe cyclique n'est, pour eux, qu'un simple échelon.

Et voici maintenant une supplique à Dieu, l'Exalté, le Glorifié. O Toi Seigneur! O Toi dont la bonté fait germer les souhaits! Me voici devant Toi, oublieux de tout sauf de Toi.

Daigne accorder à cet atome de savoir habitant mon esprit De s'élever au-dessus de l'envie et de la vile argile; Accorde que ton ancien don, cette goutte de sagesse, se fonde dans ta mer de puissance.

Aussi dirais-je encore: Il n'y a de pouvoir ou de puissance qu'en Dieu, le Protecteur, celui qui est par Lui-même.
(Bahá’u’lláh, Les Sept Vallées, Chapitre: “La troisième vallée de Les quatre vallées”, en intégralité, pp. …-…)

[“…It behooveth the loved ones of God to be enamored of one another and to sacrifice themselves for their fellow-workers in the Cause. They should yearn towards one another even as the sore athirst yearneth for the Water of Life, and the lover burneth to meet his heart’s desire.” 
Such is the sublime, the glorious position He [‘Abdu’l-Bahá] wishes us, and all the peoples and kindreds on earth, to attain in this world; how much more to achieve unity and common understanding among ourselves, and then arise to herald with one voice the coming of the Kingdom and the salvation of mankind. 
With unity of purpose firmly established in our minds, with every trace of personal animosity banished from our hearts, and with the spirit of whole-hearted and sustained fellowship kindled in our souls, can we hope to deliver effectively the Message of Bahá’u’lláh, and execute faithfully the various provisions of our Beloved’s Will and Testament. 

         ('Abdu'l-Bahá, as cited by Shoghi Effendi, and Shoghi Effendi, in Bahá’í Administration,  pp. 35-36) [Italics added –ed.] [No Translation Available –ed.]  
Noter également:  
· “Aussi, lorsque des êtres deviennent de véritables croyants, ils parviendront à une relation spirituelle les uns avec les autres et témoigneront d'une tendresse qui n'est pas de ce monde.”
Ainsi, lorsque des bahá'ís contractent le mariage, leur union doit être un véritable lien de parenté, une rencontre à la fois spirituelle et physique, afin qu'à tous les stades de leur vie et dans tous les mondes de Dieu, leur union puisse durer. Cette unité véritable est un rayon de l'amour divin.

Aussi, lorsque des êtres deviennent de véritables croyants, ils parviendront à une relation spirituelle les uns avec les autres et témoigneront d'une tendresse qui n'est pas de ce monde. Ils exulteront tous d'une bouffée d'amour divin et leur union, cette relation, demeurera à jamais.

Les âmes qui enseveliront leur ego dans l'oubli, qui se dépouilleront des défauts de l'humanité et se libéreront de l'asservissement humain, seront sans nul doute illuminées des célestes splendeurs de l'unité, et parviendront toutes à la véritable union dans le monde immortel.
      (‘Abdu'l-Bahá, Sélection des écrits d'Abdu'l-Bahá, Chapitre 84, pp. …-…)

Et enfin…

Chaque fois qu'une assemblée illuminée des amis de Dieu est réunie, Abdu'l-Bahá est présent en esprit et en âme bien qu'il soit corporellement absent.  Je suis toujours un voyageur en route vers l'Amérique et je m'associe, assurément, à toute réunion d'amis spirituels et illuminés.  La distance est annihilée, et elle n'empêche pas deux âmes intimement attachées l'une à l'autre par des liens d'affection, même si elles résident en deux pays différents, de s'associer ensemble en une étroite communion.  Donc, je suis ton proche compagnon, à l'unisson et en harmonie avec ton âme.  [Italique ajoutée –ed.]
       (‘Abdu'l-Bahá, Sélection des écrits d'Abdu'l-Bahá, Chapitre 66, p. …)
Mini-postscript:
O Breakwell, O mon aimé! 

A tout instant tu es présent à mon esprit. 

Je ne t’oublierai jamais. 

Je prie pour toi le jour, la nuit; 

je te vois vraiment devant moi, 

comme en plein jour. 

O Breakwell, ô mon aimé!

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des Écrits d’’Abdu’l-Bahá, Chapitre: 158. “Ne sois pas affligé par l’ascension de ...”, p. …)

[And regarding the special spiritual bond between the Guardian and the Greatest Holy Leaf:

The letter dated 5 August 1932, from that spiritual friend has been received by the Guardian of the Cause of God, may our lives be sacrificed for him, and he has been informed of your receiving his telegram regarding the ascension of that matchless fruit of the Tree of Glory, the Most Exalted Leaf.

There is no question but that the burden of grief on his sorrowing heart, because of this terrible ordeal, this great calamity, is heavier than minds can conceive, or words can tell. That gem of immortality, that precious and exalted being, was the one consolation, the one companion of the Guardian in his sorrow-filled life; and she, with her sweet encouragement, her gentle words, her never-ceasing, soothing care of him, her smiles that came like fair winds from heavenly gardens, could always gladden and refresh his spirit.

No one has understood the tender, spiritual and celestial bond between the Guardian and her who was the Remnant of Baha, nor can any mind conceive that plane of being, nor reckon its sublimity.

During her whole life span, that heavenly being was subjected to ordeals and tribulations. She confronted the attacks of the hostile, and she suffered afflictions any one of which could well have shattered a mountain of iron. And yet the sweet and comely face of that spirit-like dove of holiness, was wreathed till her very last hour in life-giving smiles, nor did that patience and endurance, that greatness, that majesty and dignity, ever desert her delicate and fragile person.

She who was the trust left by Bahá'u'lláh had no other aim nor goal but these: to proclaim the Cause of God and exalt His Word; to praise and glorify the Blessed Beauty's name; to bear 'Abdu'l-Bahá in mind and serve Him ever; to pity the sorely-troubled and give them endless, loving care; to cherish and comfort them, and bring them joy. There is, then, good reason, that with the passing of this peerless gem, this precious, matchless pearl, we should rend our garments in mourning, and that our eyes should stream with bitter tears.  

The Guardian conveys his message of condolence, and says that in this severest of afflictions, it would befit the people of Baha to hold fast to resignation and acquiescence, and to rise up and loyally serve the Faith, taking for their example that priceless treasure of the Abha Paradise.


(Compilations, Shoghi Effendi through his secretary, as cited in Bahiyyih  Khanum, pp. 76-78) [No translation available at this time –ed.]
And…

The Guardian of the Cause of God has received your letter of 21 July 1932, telling of your and the other friends' profound distress on receiving word of this calamity, this dire ordeal, that is, the ascension of the Most Exalted Leaf, that brightest fruit of the Eternal Tree.

It is certain that this anguish, this harrowing event, has reached into the very depths of his being, and oppressed and darkened his radiant heart more than words can ever tell. For the subtle and spiritual attachment that the Guardian felt for her, and the heavenly tenderness and affection between that lovely fruit of the divine Lote-Tree and himself, was a bond so strong as to defy description, nor can the mind encompass that exalted state. That secret is a secret well-concealed, a treasured mystery unplumbed, and to a plane such as this, the minds of the believers can never find their way. On this account the Guardian's anguish at being parted from  that bright and comely denizen of Heaven is beyond our conceiving.

She who was a sparkling light of God, she who was so full of grace -- that widespread ray of Heaven's splendour, that sign of God's mercy -- was made to appear with all perfections, all goodly attributes, all blessed ways; and never had the world's eye gazed upon such a welling spring of tender love, of pity and compassion, and never will it behold again such a gem of loving-kindness, such a fount of God's munificence.

How many a night did she whom the world wronged spend as a prisoner, worn with care, tormented, banished from her home. How many a day did she live through as an exile and a captive! There was no venom of affliction, at the hands of this Faith's foes, that was not given her to drink, no arrow of cruelty but struck her holy breast. Yet in spite of the endless tribulations and disasters, she who was a spirit of holiness and a songster of Heaven, would even in the midst of dire ordeals, her face aglow, bloom like a rose.

The Guardian sends messages of consolation to you and all the friends in this bereavement, and he says that in this calamitous time all must bow down their heads and be acquiescent, arise in faithful service to His Cause, and model themselves upon that most exalted, sacred and resplendent presence.                            

(Compilations, Shoghi Effendi through his secretary, as cited in Bahiyyih Khanum, pp. 81-82)] [No translation available at this time –ed.]
Et de plust…

<<Chèrement aimée la Plus Sainte Feuille! A travers le brouillard des larmes qui remplissent mes yeux, je peux clairement voir, alors que j'écris ces lignes, ta noble figure devant moi et je peux reconnaître la sérénité de ton aimable visage. Je peux encore fixer, malgré l'ombre de la tombe qui nous sépare, tes yeux bleus pleins d'amour et je peux sentir, dans sa calme intensité, l'immense amour que tu as porté a la Cause de ton tout-puissant père, l'attachement qui t'as liée au plus bas et insignifiant de ses adeptes, la chaleureuse affection avec laquelle tu m'as chéri dans ton coeur. Le souvenir de la beauté ineffable de ton sourire continuera a jamais a me réconforter et a m'encourager dans le sentier épineux que je dois suivre. La réminiscence du toucher de ta main m'incitera a suivre fermement ta voie. La douceur magique de ta voix me rappellera, aux sombres heures de l'adversité, a tenir solidement la corde que tu as saisie si fermement tous les jours de ta vie.

<<Porte mon message a 'Abdu'l-Bahá, ton Frère exalté et divinement désigné: si la Cause pour laquelle Bahá'u'lláh a peiné et travaillé, pour laquelle tu as souffert des années d'atroces douleurs pour l'amour de laquelle des flots de sang sacré ont été déversés, devait dans les jours a venir, affronter des tempêtes plus sévères que celles dont elle a déjà souffert, continue a protéger, par ta sagesse et ta sollicitude qui enveloppent tout, ton frêle enfant indignement désigné...">>


(Shoghi Effendi, dans une Lettre aux croyants nord-américains, 17 juillet 1932, 
             mentionné dans La Perle Inestimable, Chapitre 7, pp. …-…)
· “Les liens spirituels sont bien plus profonds…”
Si profonds que soient les liens familiaux, nous devons toujours nous rappeler que les liens spirituels sont bien plus profonds; ils sont éternels et survivent à la mort, tandis que le lien physique, s'il n'est pas soutenu par l'engagement spirituel, est restreint à cette vie. Vous devez faire tout votre possible, par la prière et par l'exemple, pour ouvrir les yeux de votre famille à la Foi bahá'íe, mais ne soyez pas affligé de leurs actions. Tournez-vous vers vos frères et sœurs bahá'ís qui vivent avec vous dans la lumière du Royaume.


(Shoghi Effendi, Les Principes de L'administration Baha'ie , Chapitre: “B) Relations avec les autres Bahá'ís”. p. …)

[Note:  Extracts from the following passages from Lumières de Direction, covering such subjects as: 
         #690. “L'influence des âmes saintes et spirituelles” [page 207]; 
         #691. “L'âme agit” [page 207];  and 
         #692. “L'autre monde est contenu dans ce monde” [page 207] 
 ...are not yet available to this compiler in French.  The English versions appear below. -ed.]
· [“…that holy and spiritual souls influence, help and guide…”
 "As to the question that the holy and spiritual souls influence, help and guide the creatures after they have cast off this elemental mould-this is an established truth of the Bahá'ís..."

(‘Abdu'l-Bahá, Tablets of Abdu'l-Baha, Vol. 3, p. 543; and as later cited in Compilations,  Lights of Guidance, p. 207, entry #690)]
["The soul acts in the physical world with the help of the body. When it is detached from the body, it acts without an intermediary... "... The body is the horse, the soul is the rider, and sometimes the rider moves without a mount. But people who do not reflect say that when the soul has left the body it can no longer act. Spirit has no body reflect on this subject."  

          ('Abdu'l-Bahá: Divine Philosophy, 1928 ed., p. 127, and as later cited in Compilations,  Lights of Guidance, pp. 207, entry #691)]
["... The answer to the first question: the souls of the children of the Kingdom after their separation from the body, ascend unto the realm of everlasting life. But if ye ask as to the place, know ye that the world of existence is a single world, although its stations are various and distinct. For example, the mineral life occupieth its own plane, but a mineral entity is without any awareness at all of the vegetable kingdom..." "as to the second question: the tests and trials of God take place in this world, not in the world of the Kingdom. "The answer to the third question is this, that in the other world the human reality doth not assume a physical form, rather doth it take on a heavenly form, made up of elements of that heavenly realm. "And the answer to the fourth question: the center of the Sun of Truth is in the supernal world-The kingdom of God. These souls who are pure and unsullied, upon the dissolution of their elemental frames, hasten away to the world of God, and that world is within this world. The people of this world, however, are unaware of that world, and are even as the mineral and the vegetable that know nothing of the world of the animal and the world of man.”

         (‘Abdu’l-Bahá, Selections from the Writings of ‘Abdu’l-Bahá, pp. 194-195; also cited in  Compilations, Lights of Guidance, p. 207, entry #692)]

· “C'est pourquoi, ô vous bahá'ís, efforcez-vous…de créer….”
C'est pourquoi, ô vous bahá'ís, efforcez-vous, de tout votre pouvoir, de créer, par la puissance de la parole de Dieu, l'amour véritable, la communion spirituelle et des liens durables parmi les individus. Telle est votre mission.
          (‘Abdu’l-Bahá, Sélection des écrits d'Abdu'l-Bahá, Chapitre 201,  p. …)
[Unless and until the believers really come to realize they are one spiritual family, knit together by a bond more lasting than mere physical ties can ever be, they will not be able to create that warm community atmosphere which alone can attract the hearts of humanity, frozen for lack of real love and feeling.  (From a letter dated 5 May 1943 written on behalf of Shoghi Effendi to an individual believer)

          (Written on behalf of Shoghi Effendi, as appearing in Compilations, The Compilation of Compilations, vol II, p. 312, entry #1956, from The Individual and Teaching - Raising the Divine Call, pp. 25-26 )]  [No translation available at this time –ed.]

· [“A real, spiritual connection…”

As to the difference between inspiration and imagination: inspiration is in conformity with the Divine Texts, but imaginations do not conform therewith. A real, spiritual connection between the True One and the servant is a luminous bounty which causeth an ecstatic (or divine) flame, passion and attraction. When this connection is secured (or realized) such an ecstasy and happiness become manifest in the heart that man doth fly away (with joy) and uttereth melody and song. Just as the soul bringeth the body in motion, so that spiritual bounty and real connection likewise moveth (or cheereth) the human soul.   [Underling added –ed.]
As to truthful dreams: I beg of God that thy inner eye (insight) may be so opened that thou mayest thyself differentiate between truthful and untruthful dreams…. [No Translation available at this time –ed.]

(‘Abdu'l-Bahá, Tablets of ‘Abdu'l-Bahá, Vol. 1, pp. 195-196)]
· “the gift of intercession…”

[But the holy souls are promised the gift of intercession. And know thou for a certainty, that in the divine worlds, the spiritual beloved ones (believers) will recognize each other, and will seek union (with each other), but a spiritual union. Likewise, a love that one may have entertained for any one will not be forgotten in the world of the Kingdom. Likewise, thou wilt not forget (there) the life that thou hast had in the material world.  [No Translation available –ed.]

            (‘Abdu'l-Bahá, Tablets of ‘Abdu'l-Bahá, Vol. 1, p. 205)]
         En ce qui concerne Vrai Bahá'íe Mariage et l'Éternel Connexion des Ames ...

[In speaking of Bahá’í marriage, ‘Abdu’l-Bahá states:

“Together they are the two wings of a bird" sharing equally in the power of mind and spirit while differing in aspect and the fields in which their specialized gifts qualify them to operate. Muhammad stated that everything was created in pairs: man and woman each have vacuums in their nature which seek completion. Cognizant of this void and realizing the necessity for its fulfillment, 'Abdu'l-Bahá wrote: "Regarding the question of matrimony: know that the command of marriage is eternal.  It will never be changed or altered. This is a Divine creation and there is not the slightest possibility that change or alteration shall affect this Divine Creation."

"Among the majority of the people of the world marriage consists of physical relationship, and the union and relationship is but temporary, for at the end physical separation is destined and ordained.  But the marriage of the people of Baha must consist of both physical and spiritual relationship.”

“When relationship, union and concord exist between the two from a physical and spiritual standpoint, that is real union and is therefore everlasting.”

"Consequently when the people of Baha desire to enter the sacred union of matrimony, eternal connection, ideal relationship, spiritual and physical association of thoughts and conceptions of life must exist between them, so that in all the grades of existence and in all the worlds of God this union may continue forever and ever. For this union is a splendor of the Light of the Love of God."

 'Abdu'l-Bahá in writing to a Bahá'í stated that “everyone had an affinity, but that affinities did not always meet in this world, and if they did, they might not be happy together, as this was not a place for perfect happiness.

“He added that there was no power that could keep them apart and that in one of the worlds of God they would recognize their oneness, and go through eternity inseparable….”

He refers further to this:  “Souls who sacrifice self, become detached from the imperfections of the realm of man and free from the bondage of this ephemeral world, assuredly the splendors of the rays of Divine Union shall shine in their hearts, and they shall find ideal relationship and happiness in the Eternal Paradise.  Out of the fusion of two souls a third subtle entity is born. Though invisible and intangible on earth it is the composite soul of true lovers. The progress of one mysteriously influences the other, they become the tutors of each other's soul. Distance or death, being physical forces, cannot cause its disintegration.” [Underlining added –ed.]  [No translation –ed.]


(Attributed to ‘Abdu’l-Bahá in the Bahá’i World, Volume  7, p. 763)]

Et encore…

Parmi les disciples de Bahá, en revanche, le mariage doit être à la fois une union du corps et de l'esprit car, ici, mari et femme sont tous deux enivrés du même vin; tous deux sont amoureux du même visage incomparable, tous deux vivent et agissent par le même esprit, tous deux sont illuminés de la même gloire. Cette relation entre eux est d'ordre spirituel et, ainsi, c'est un lien qui demeurera à jamais.

Ils jouissent, de la même manière, de liens solides et durables dans le monde physique car, si le mariage repose à la fois sur l'esprit et sur le corps, cette union est véritable et pourra donc durer. Si, toutefois, le lien est physique et rien de plus, il ne sera assurément que provisoire et doit aboutir, inexorablement, à la séparation.

Ainsi, lorsque des bahá'ís contractent le mariage, leur union doit être un véritable lien de parenté, une rencontre à la fois spirituelle et physique, afin qu'à tous les stades de leur vie et dans tous les mondes de Dieu, leur union puisse durer. Cette unité véritable est un rayon de l'amour divin.

Aussi, lorsque des êtres deviennent de véritables croyants, ils parviendront à une relation spirituelle les uns avec les autres et témoigneront d'une tendresse qui n'est pas de ce monde. Ils exulteront tous d'une bouffée d'amour divin et leur union, cette relation, demeurera à jamais.

Les âmes qui enseveliront leur ego dans l'oubli, qui se dépouilleront des défauts de l'humanité et se libéreront de l'asservissement humain, seront sans nul doute illuminées des célestes splendeurs de l'unité, et parviendront toutes à la véritable union dans le monde immortel. [Souligner ajoutée –ed.]

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des écrits d'Abdu'l-Bahá, Chapitre 84,  pp. …-…)
La Persécution et Revilement
· “La Persécution et Revilement – Prédestiné…” 
[Available only in English at this time –ed.]

O ye beloved of God! When the winds blow severely, rains fall fiercely, the lightening flashes, the thunder roars, the bolt descends and storms of trial become severe, grieve not; for after this storm, verily, the divine spring will arrive, the hills and fields will become verdant, the expanses of grain will joyfully wave, the earth will become covered with blossoms, the trees will be clothed with green garments and adorned with blossoms and fruits. Thus blessings become manifest in all countries. These favors are results of those storms and hurricanes. 

The discerning man rejoiceth at the day of trials, his breast becometh dilated at the time of severe storms, his eyes become brightened when seeing the showers of rain and gusts of wind, whereby trees are uprooted; because he foreseeth the result and the end (of these trials); the leaves, blossoms and fruits (which follow this wintry storm); while the ignorant (short-sighted) person becometh troubled when he seethe a storm, is saddened when it raineth severely, is terrified by the thunder and trembleth at the surging of the waves which storm the shore. 

As ye have heard of the former times, when (for example) Christ—glory be to Him!— appeared, a storm of trials arose, afflictions appeared, the winds of tests blew, the thunder of temptation descended and hosts of people (Pharisees) surrounded the houses of the friends; then the weak ones were shaken and were misled after once being guided; but the disciples withstood the hardships and endured the storms of ordeals, remaining firm in the Religion of God. Then observe that which occurred after the storm and what appeared subsequent to that severity, whereby the members (followers) trembled. 

God changed the sorrow to joy, the destructive darkness of calamity into the shining light from the Supreme Concourse. The people at the beginning persecuted and reviled the believers in God and said of them: “These are the people of aberration.” Then, when their light appeared, their stars shone and their lamps illuminated, the people returned into love and affinity; they prayed to them, offered words of glory night and day (in their name) and remembered them in eulogy, reverence, honor and majesty. 

Therefore, O ye beloved of God, be not grieved when people stand against you, persecute you, afflict and trouble you and say all manner of evil against you. The darkness will pass away and the light of the manifest signs will appear, the veil will be withdrawn and the Light of Reality will shine forth from the unseen [Kingdom] of El-ABHA. This we inform you before it occurs, so that when the hosts of people arise against you for my love, be not disturbed or troubled; nay, rather, be firm as a mountain, for this persecution and reviling of the people upon you is a pre-ordained matter. Blessed is the soul who is firm in the path!  

(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 1, pp. 13-14)
…Je ne puis m'empêcher d'appeler ceux qui s'identifient à la foi à ne tenir aucun compte des idées en vogue et des modes éphémères du jour, et à prendre conscience, comme jamais auparavant, du fait que les théories discréditées et les institutions chancelantes de la civilisation d'aujourd'hui doivent nécessairement contraster vivement avec les institutions accordées par Dieu et qui sont destinées à s'élever sur leurs ruines. Je prie afin que de toute leur âme et de tout leur coeur ils comprennent pleinement la gloire ineffable de leur vocation, la responsabilité écrasante de leur mission et l'immensité prodigieuse de leur tâche.


(Shoghi Effendi, L'ORDRE MONDIAL DE BAHÁ'U'LLÁH - AUTRES 



CONSIDERATIONS, p. …) 

Que chaque défenseur sincère de la cause de Bahá'u'lláh se rende bien compte que les tempêtes que cette foi de Dieu devra nécessairement affronter dans sa lutte seront, à mesure que progressera la désintégration de la société, plus violentes que tout ce qu'elle a déjà connu. Qu'il soit conscient que, dès que la formidable revendication de la foi de Bahá'u'lláh sera reconnue dans sa pleine mesure par ces citadelles puissantes et séculaires de l'orthodoxie, dont le but délibéré est le maintien de leur mainmise sur les pensées et les consciences des hommes, cette toute jeune foi devra lutter contre des ennemis plus puissants et plus insidieux que les tortionnaires les plus cruels et les religieux les plus fanatiques qui l'ont tourmentée dans le passé. Au cours des convulsions qui saisiront une civilisation à l'agonie, quels ennemis n'apparaîtront pas qui ajouteront aux outrages qui, déjà, se sont accumulés sur elle ?


(Shoghi Effendi, L'ORDRE MONDIAL DE BAHÁ'U'LLÁH -  AUTRES 



CONSIDERATIONS, p. …) 

· “…for therein lies a wisdom…”
…for therein lies a wisdom which none are able to comprehend save the near angels. 



(‘Abdu’l-Bahá, Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, v 2, p. 333)
· “…When God calls a soul to a high station…”

…When God calls a soul to a high station, it is because that soul has capacity for that station as a gift of God, and because that soul has supplicated to be taken into His service. No envies, jealousies, calumnies, slanders, plots, nor schemes, will ever move God to remove a soul from its intended place, for by the grace of God, such actions on the part of the people are the test of the servant, testing his strength, forbearance, endurance and sincerity under adversity. 

At the same time those who show forth envies, jealousies, etc. toward a servant, are depriving themselves of their own stations, and not another of his, for they prove by their own acts that they are not only unworthy of being called to any station awaiting them, but also prove that they cannot withstand the very first test that of rejoicing over the success of their neighbor, at which God rejoices. Only by such a sincere joy can the gift of God descend unto a pure heart.

Envy closes the door of Bounty, and jealousy prevents one from ever attaining to the Kingdom of Abha.

No! Before God! No one can deprive another of his rightful station, that can only be lost by one’s unwillingness or failure to do the will of God, or by seeking to use the Cause of God for one’s own gratification or ambition.

No one save a severed soul or a sincere heart finds response from God. By assisting in the success of another servant in the Cause does one in reality lay the foundation for one’s own success and aspirations.

Ambitions are an abomination before the Lord.

How regrettable! Some even use the affairs of the Cause and its activities as a means of revenge on account of some personal spite, or fancied injury, interfering with the work of another, or seeking its failure. Such only destroy their own success, did they know the truth.

Abdu’l Bahá is the interpreter of the aims, intents, and purposes of the Words of the Blessed Perfection (Bahá’o'lláh) [sic] and is the interpreter of his own written words, and none can say that this or that is the intention conveyed therein, save Abdu’l Bahá. The spirit of unity exists in the Divine Words, and one who interprets them in such wise as to create a division and discord is indeed one who errs.

Were not the Revelation of Bahá’o'lláh [sic] one adaptable to the entire world and its diverse nations, it could not be a unique and universal Revelation, but its elasticity adapts itself to all conditions, and its spirit is one that moulds itself into every vehicle and need for the accomplishment of the divine plan of unity.

But when some follow merely the hard and fixed letter of the law, they deprive it (the Revelation) of its elastic quality the spirit and endeavor to convert it into a hard instrument of inflexible qualities….

Blessed are they who are the means of making unity among the friends, and pity on those who in the right or wrong are the cause of discord. For instance: When one is in the right in a case in dispute, and his minority prevents him from establishing this rightful matter, instead of agitating the subject, if he will humbly submit to sacrifice his position for the sake of unity and peace, God will accept that sacrifice and ere long the rightful matter will be established without any farther dispute, by the Divine assistance; whereas without such sacrifice and submissiveness great harm might ensue.

The friends must be prepared to efface themselves at all times. Seeking the approval of men is many times the cause of imperiling the approval of God.

The worst enemies of the Cause are in the Cause and mention the Name of God. We need not fear the enemies on the outside for such can be easily dealt with. But the enemies who call themselves friends and who persistently violate every fundamental law of love and unity, are difficult to be dealt with in this day, for the mercy of God is still great. But ere long this merciful door will be closed and such enemies will be attacked with a madness….If you knew what great things would happen to the Cause after my departure, you would pray every day and night for my release and demise.  [Italiques ajouté –ed.]

(Déclarations attribuées à 'Abdu'l-Baha "à table" par le Dr Edward C. Getsinger 
dans “The Worst Enemies of  the Cause Are in the Cause”, trouvés dans: Star of 
the West, Vol. VI, no. 6, pp. 43-45, mais comme aucune copie authentique ou 
d'origine n'a pu être trouvée, être considéré comme “notes de pèlerins”) ] 

“…He wishes you, however, to urge the friends not to feel in the least disheartened or discouraged, but to pursue with renewed determination, unity and vigour their sacred task of spreading and establishing the Faith, confident in the glorious future awaiting them. The greater the number of persecutions, and the more intense they become in character, the deeper their faith should be in the unique mission entrusted to them by Bahá'u'lláh, and the greater their zeal to help in hastening its complete fulfillment.

"This Cause, as very Divine Cause, cannot be effectively established unless it encounters and valiantly triumphs over the forces of opposition with which it is assailed. The history of the Faith is in itself a sufficient proof of that. Trials and persecutions have always been, and will continue to be, the lot of the chosen ones of God. But these they should consider as blessing in disguise, as through them their faith will be quickened, purified and strengthened. Bahá'u'lláh compared such afflictive trials to the oil which feeds the lamp of the Cause of God.  
"The friends should, therefore, not assume an attitude of mere resignation in the face of persecutions. They should rather welcome them, and utilize as means for their own spiritual uplift and also for the promotion of the Cause. As the Faith grows stronger and attracts the serious attention and consideration of the world outside, the friends must expect a similar, if not a greater, increase in the forces of opposition which from every direction, both secular and religious, will be massed to undermine the very basis of its existence. The final outcome of such a struggle, which will be surely gigantic, is clear to us believers. A Faith born of God and guided by His Divine and all-pervasive spirit cannot but finally triumph and firmly establish itself, no matter how persistent and insidious the forces with which it has to contend. The friends should be confident, and act with the utmost wisdom and moderation, and should particularly abstain from any provocative act. The future is surely theirs."



 (From a letter written on behalf of Shoghi Effendi to an individual believer, June 24, 

 1936, from Hornby, Lights of Guidance, #1380, pp. 418-419) [No translation  


 available at this time –ed.] [Needs translation from French text –ed.]
“Nous devons considérer comme une bénédiction cachée toute tempête de méchancetés avec laquelle ceux qui apostasient leur foi ou prétendent être ses interprètes fidèles, l'assaillent de temps en temps. Au lieu de miner la foi, de tels assauts, qu'ils viennent de l'extérieur ou de l'intérieur, renforcent ses fondations et excitent l'intensité de sa flamme. . . . Unlike the Dispensation of Christ, unlike the Dispensation of Muhammad, unlike all the Dispensations of the past, the apostles of Bahá'u'lláh in every land, wherever they labor and toil, have before them in clear, in unequivocal and emphatic language, all the laws, the regulations, the principles, the institutions, the guidance, they require for the prosecution and consummation of their task." March 31, 1930.



(Shoghi Effendi, in Extracts from the USBN; et comme cité en partie dans La Perle 

 Inestimable, Chapitre 6, pp. …-…)

Et en ce qui concerne la rupture de Covenant au sein de la Sainte Famille (dans un chapitre intitulé «LE PRINCIPE DE LA LUMIÈRE ET L'OMBRE», Ruhíyyíh Khanum a écrit:

Mais le récit de telles défections ne donne pas la véritable image de ce que signifiait la violation du Covenant pendant le ministère de Shoghi Effendi. Pour saisir cela, il faut comprendre la vieille histoire de Cain et d'Abel, l'histoire des jalousies familiales qui, comme un fil sombre dans le tissu de l'histoire, court tout au long des époques et peut être suivi a travers tous les événements. Depuis l'opposition du plus jeune frère de Bahá'u'lláh, Mirza Yahya, le poison de la violation du Covenant, qui est l'opposition au Centre du Covenant, pénétra a jamais dans la foi et y resta. Il est difficile a ceux qui n'ont ni expérimenté cette maladie, ni donné quelque considération a ce sujet, de saisir la réalité du pouvoir destructeur qu'elle possède. Tous les membres de la famille de Bahá'u'lláh grandirent a l'ombre de la violation du Covenant. Les orages, les séparations, les réconciliations et la rupture finales des liens qui sont votre sort lorsqu'un parent proche, distingué et souvent cher se meurt spirituellement d'une maladie spirituelle, sont inconcevables a celui qui ne les a pas vécus. La faiblesse du coeur humain, qui s'attache souvent a un objet sans valeur, la faiblesse de la raison humaine, encline a la vanité et a la confiance en ses propres opinions, amènent les gens a un fouillis d'émotions qui aveuglent leur jugement et les égarent. En Orient, où le sens de la famille et du clan est encore aujourd'hui fortement enraciné, ses membres sont plus fortement attachés les uns aux autres qu'en Occident.

Peu importe ce qu'avait fait Yahya, il y avait dans la famille un sentiment persistant qu'après tout, il devait avoir quelque motif, et que toutes les raisons dans une affaire familiale, n'étaient pas nécessairement du côté de Bahá'u'lláh. On peut rapidement voir que si la moindre trace d'une telle attitude existait dans la propre famille de Bahá'u'lláh, les enfants ne grandiraient pas de façon a voir la violation du Covenant dans sa vraie dimension. La fêlure serait la; le plus dangereux des doutes humains: après tout le Parfait pouvait ne pas être parfait en toute circonstance, mais quelque fois juste un peu enclin a l'erreur en jugeant les autres. Quand ce doute nous pénètre, les germes sont présents dans notre système, peut-être pour rester a jamais endormis, peut-être pour évoluer vers la maladie. Il m'a toujours semblé que la division qui eut lieu dans la famille après l'ascension de Bahá'u'lláh et la désaffection successive, deux générations plus tard, après la mort Abdu'l-Bahá, de toute la famille envers Shoghi Effendi, avaient commencé par une attitude d'esprit qui prit naissance a Baghdad avant même que Bahá'u'lláh ait déclaré sa mission. La racine était la, on récolta quatre-vingts ans plus tard le fruit empoisonné.

La foi et l'obéissance sont les plus importants éléments de notre relation avec Dieu, avec sa Manifestation, avec le Chef de la foi. On doit croire, même si on ne voit pas, on doit obéir, même si on ne croit pas. La violation du Covenant a l'intérieur de la famille de Bahá'u'lláh était comme une vigne vierge, elle entortilla l'arbre et l'étrangla: partout où ses vrilles arrivaient, elles détruisaient et arrachaient ce qu'elles entouraient. C'est pourquoi de nombreux parents éloignés, des secrétaires, des membres de la communauté entourant le Centre de la Cause, furent impliqués dans les désaffections périodiques des divers membres de la famille et chaque fois que quelqu'un de ces membres malades était coupé, quelques sympathisants aveugles s'en allaient aussi.

Cela paraît simple sur le papier. Mais quand, année après année, une maison est déchirée par des émotions brisant le coeur, secouée par des scènes qui laissent notre cerveau paralysé, nos nerfs éprouvés et nos sentiments en tumulte, ce n'est plus simple, mais plutôt l'enfer. Avant que le patient ne vienne sur la table de l'opération pour être amputé de la partie blessée, il y a un long processus d'attente, d'efforts thérapeutiques pour guérir la maladie et d'espoir de rémission. Il en est de même pour la violation du Covenant: l'infection est détectée, suivent alors, avertissements, conseils, remontrances, le malade semble mieux, puis viole a nouveau le Covenant, pire que jamais, une situation convulsive se crée, suivent ensuite repentir et pardon, mais il y a encore rechute, pire qu'avant; et cela avec des variations infinies. C'est ce qui se passa au temps de Bahá'u'lláh, d'Abdu'l-Bahá et de Shoghi Effendi.

Aujourd'hui tout ceci appartient a l'histoire et il est inutile de récapituler cas après cas. Mais je crois qu'une chose doit être clarifiée. Nous, êtres humains ordinaires, réagissons d'une certaine façon, tandis que ces êtres humains extraordinaires réagissent de manière tout a fait différente. Dans ces matières, et malgré la différence de leur rang, ils sont entièrement différents de nous. Les premières années de ma vie commune avec Shoghi Effendi, je me demandais pourquoi ces événements l'abattaient-il tant, pourquoi réagissait-il si violemment, pourquoi était-il prostré par les preuves de la violation du Covenant? J'ai compris graduellement que ces êtres, si différents de nous, ont une sorte de balance intérieure; ils enregistrent automatiquement l'état spirituel des autres, comme le plateau d'une balance qui descend instantanément quand vous mettez quelque chose dedans, par le déséquilibre que vous créez. Nous, les baha'is, nous ressemblons aux poissons dans la mer de la Cause, mais ces êtres sont la mer elle-même. Tout élément étranger a la met de la Cause, pour ainsi dire, avec laquelle ils se sont complètement identifiés de par leur nature même, produit une réaction automatique de leur part. La mer rejette ses morts.

Shoghi Effendi, souvent obligé d'annoncer publiquement non seulement la chute spirituelle de baha'is très connus, mais aussi celle des membres de la propre famille d'Abdu'l-Bahá, parler d'eux comme "ceux dont les actes proclament la coupure de l'Arbre Sacré et leur forfaiture de leurs droits de naissance sacrés". Son coeur, disait-il était oppressé par "les défections répétées" de la "parenté indigne" du Maître bien-aimé. Des défections qui, dit-il clairement, étaient un processus de purification par lequel, une sagesse inscrutable a choisi de purger, de temps en temps, le corps de ses adeptes choisis, de la souillure de l'indésirable et de l'indigne..." Shoghi Effendi soulignait que ceux qui sont hostiles a la foi prennent toujours ce processus de purification pour le symptôme d'un schisme naissant qu'ils anticipent avec espoir, et qui amènera sa chute; Mais cela ne s'est jamais réalisé.

Même si la violation du Covenant est un phénomène inhérent a la religion, cela ne veut pas dire qu'elle ne nuit pas a la Cause. Au contraire, comme Shoghi Effendi le câbla aux baha'is après la mort d'un parent: "Le temps seul révélera étendue ravages produits ce virus violation injecté nourri plus de deux décades famille d'Abdu'l-Bahá". Cela ne veut pas dire non plus, qu'une grande partie de cette violation ne pouvait pas être évitée par une loyauté et un effort individuels plus grand. Et par-dessus tout, cela ne veut pas dire qu'elle n'a pas produit un effet dévastateur sur le Centre du Covenant lui-même. Toute la vie de Shoghi Effendi fut assombrie par les attaques personnelles vicieuses dont il fut l'objet. Je suis personnellement convaincue que la tension insurmontable de trente-six ans de luttes interminables contre une série de briseurs du Covenant fut l'agent principal qui mina physiquement le coeur du Gardien pour qu'il s'arrêtât en 1957. Il suffit d'ajouter que c'est la mort de son beau-frère qui amena l'envoi du télégramme ci-dessus pour comprendre d'un seul coup d'oeil ce que Shoghi Effendi subit de manière répétée durant son ministère.



(Ruhiyyih Khanum, dans La Perle Inestimable, Chapitre 6, pp. …-…)

Violation - leurs caractéristiques ...
[“…Wherefore, O my loving friends! Consort with all the peoples, kindred and religions of the world with the utmost truthfulness, uprightness, faithfulness, kindliness, good-will and friendliness, that all the world of being may be filled with the holy ecstasy of the grace of Baha [sic], that ignorance, enmity, hate and rancour may vanish from the world and the darkness of estrangement amidst the peoples and kindreds of the world may give way to the Light of Unity. Should other peoples and nations be unfaithful to you show your fidelity unto them, should they be unjust toward you show justice towards them, should they keep aloof from you attract them to yourselves, should they show their enmity be friendly towards them, should they poison your lives, sweeten their souls, should they inflict a wound upon you, be a salve to their sores. Such are the attributes of the sincere! Such are the attributes of the truthful.”

The exhortation to consort with the peoples and religions of the world with the utmost love and fellowship should not be confused with the commandment to shun entirely the Covenant-breakers. Covenant-breaking is a deadly spiritual disease and never before in the history of religion have its pernicious effects been brought to light. In this Dispensation, however, the position of the Covenant-breakers and their spiritual condition have been exposed and fully examined. As we have described in chapter [sic] 3, Covenant-breaking provokes the wrath of God. Therefore, when a believer breaks the Covenant, his spiritual lifeline is cut off. Although he may have great knowledge of the teachings and the history of the Faith and may have had a brilliant record of service to the Cause, he becomes a lifeless being. Spiritually he turns blind and deaf; his heart becomes cold and bereft of faith. In reality he is not the same person any more. This is the reason why the violators of the Covenant of Bahá'u'lláh acted in the way they did.

As previously noted, in nature water can only flow from a high level to a lower one. It cannot flow to a point on the same level or to a higher one. Similarly, in order for a believer to receive the bounties of God from on high, he must be positioned at the opposite end of the scale: lowly, humble and self-effacing. The Covenant-breakers were not. They aspired to be equal to the Centre of the Covenant and thus the spiritual energies released by God could not reach them and they became deprived of the outpouring of the spirit of faith. Their lives, once guided by the Light of Truth, were now based on falsehood. Deception, intrigue, dishonesty and violence became their way of life. Throughout the ages these vices have proved to be the weapons which the ungodly use against the righteous. But in the end they are obliterated by the power of truth….  [Underlining added –ed.] [Needs French Version –ed.]


(Adib Taherzadeh, The Child of the Covenant, pp. 236-237)] [No translation  
available at this time –ed.]
THE MASTER'S LAST TABLET TO AMERICA

“The Tree of Life is just beginning to grow…This Tree 

of Life is the Book of the Covenant”

The Last Tablet Revealed by ‘Abdu’l-Bahá for the Bahá’ís of America

To all the friends of God in America – The Glory of God rest upon them!

He Is God!

O ye friends of God!

'Abdu'l-Bahá is day and night thinking of you and mentioning you, for the friends of God are dear to Him. Every morning at dawn I supplicate the Kingdom of God and ask that you may be filled with the breath of the Holy Spirit, so that you may become brilliant candles, shine with the light of guidance and dispel the darkness of error. Rest assured that the confirmations of the Abha Kingdom will continuously reach you.

Through the power of the divine springtime, the downpour of the celestial clouds and the heat of the Sun of Reality, the tree of life is just beginning to grow. Before long, it will produce buds, bring forth leaves and fruits, and cast its shade over the East and the West. This Tree of Life is the Book of the Covenant.

In America, in these days, severe winds have surrounded the Lamp of the Covenant, hoping that this brilliant Light may be extinguished, and this Tree of Life may be uprooted. Certain weak, capricious, malicious and ignorant souls have been shaken by the earthquake of hatred, of animosity, have striven to efface the Divine Covenant and Testament, and render the clear water muddy so that in it they might fish. They have arisen against the Center of the Covenant like the people of Bayan who attacked the Blessed Beauty and every moment uttered a calumny. Every day they seek a pretext and secretly arouse doubts, so that the Covenant of Bahá'u'lláh may be completely annihilated in America.

O friends of God! Be awake, be awake; be vigilant, be vigilant! His Holiness, the Báb, made a Covenant for Bahá'u'lláh with all the people of the Bayan, so that on the day of appearance of "Him Whom God shall manifest" -- and of the radiation of the Light of Bahá'u'lláh, they might believe and be assured, arise in service and promulgate the Word of God. Later the people of the Bayan, like Mirza Yahya and many others, arose against the Blessed Beauty, invented every sort of calumny, aroused doubt in the minds of the people, and from the Books of His Holiness the Báb -- that were full of references to "Him Whom God shall manifest" -- tried to prove Bahá'u'lláh false. Every day they wrote and spread a pamphlet opposing Bahá'u'lláh, caused trouble and perplexity among the people; they inflicted the greatest injury and cruelty, yet counted themselves firm in the Covenant of His Holiness, the Báb. However, when the light of the Covenant of His Holiness, the Báb, lighted the universe, then all the faithful and sincere souls were freed from the darkness of the violation of the people of the Bayan and shone like brilliant candles.

Bahá'u'lláh, in all the Tablets and Epistles, forbade the true and firm friends from associating and meeting the violators of the Covenant of His Holiness, the Báb, saying that no one should go near them because their breath is like the poison of the snake that kills instantly.

In the Hidden Words, He says: "Esteem the friendship of the just, but withhold both mind and hand from the company of the wicked."

Addressing one of the friends, He says: "It is clear to your honor that before long Satan, in the garb of man, will reach that land and will try to mislead the friends of the Divine Beauty through temptations which arouse the desires of self, and will cause them to follow the footsteps of Satan away from the right and glorious path, and prevent them from attaining the Blessed Shore of the King of Oneness. This is a hidden information of which we have informed the chosen ones lest they may be deprived of their praiseworthy station by associating with the embodiments of hatred. Therefore, it is incumbent upon all the friends of God to shun any person in whom they perceive the emanation of hatred for the Glorious Beauty of Abha, though he may quote all the Heavenly Utterances and cling to all the Books." He continues --  Glorious be His Name! -- "Protect yourselves with utmost vigilance, lest you be entrapped in the snare of deception and fraud." This is the advice of the Pen of Destiny.

In another address, He says: "Therefore, to avoid these people will be the nearest path by which to attain the divine good pleasure; because their breath is infectious, like unto poison."

In another Tablet, He says: "O Kazim, close thine eye to the people of the world; drink the water of knowledge from the heavenly cup bearers, and listen not to the nonsensical utterances of the manifestations of Satan, because the manifestations of Satan are occupying today the observation posts of the glorious path of God, and preventing the people by every means of deception and ruse. Before long you will witness the turning away of the people of Bayan from the Manifestation of the Merciful."

In another Tablet, He says: "Endeavor to your utmost to protect yourselves, because Satan appears in different robes and appeals to everyone according to each person's own way, until he becomes like unto him -- then he will leave him alone."

In another Tablet, He says: "Shun any man in whom you perceive enmity for this Servant, though he may appear in the garb of piety of the former and later people, or may arise to the worship of the two worlds."

In another Tablet, He says: "O Mahdi! Be informed by these utterances and shun the manifestations of the people of hell, the rising place of Nimrods, the rising place of Pharees, the fountain of Tagut, and the soothsayers."

Again He says: "Say, O my friend and my pure ones! Listen to the Voice of this Beloved Prisoner in this Great Prison. If you detect in any man the least perceptible breath of violation, shun him and keep away from him." Then He says: "Verily, they are manifestations of Satan."

In another Tablet, He says: "And turn your faces to the Great Countenance for before long the foul odors of the wicked persons will pass over these regions. God willing, you may remain protected during these days."

In the 18th chapter of the Gospel of Matthew, 6th to 9th verses, His Holiness Christ says: "But whosoever shall offend one of these little ones which believe in Me, it were better for him that a millstone were hanged about his neck and that he were drowned in the depth of the sea. Woe unto the world because of offenses, for it must needs be that offenses come, but woe to that man by whom the offense cometh. Wherefore if thy hand or thy feet offend thee, cut them off and cast them from thee; it is better for thee to enter into life halt or maimed, rather than having two hands or two feet, to be cast into everlasting fire. And if thine eye offend thee, pluck it out and cast it from thee."

And in the 21st chapter and 38th verse of the Gospel of Matthew, He says: "But when the husbandmen saw the son, they said among themselves, this is the heir, come let us kill him and let us seize on his inheritance. And they caught him and cast him out of the vineyard and slew him."

Also in the 22nd chapter and the 14th verse of the Gospel of Matthew, He says "But many are called and few are chosen."

In the Holy Writings of His Holiness, Bahá'u'lláh, in a thousand places at least, the violators of the Covenant are execrated and condemned. Some of the heavenly passages will be mentioned.

In short, all the friends in America know that the founders of this sedition -- namely, the violators of the Covenant -- are people whose aims are known to all the friends. Yet, O glorious God, they are deceived by them!

Praise be to God, you know with perfect clearness that His Holiness Christ, was extremely kind and loving, yet there were people like Judas Iscariot who -- by their own deeds -- separated themselves from Christ. Therefore, what fault of Christ's could that be? Now the Nakazene say that 'Abdu'l-Bahá is despotic, drives some people out and excommunicates like the Pope. This is not so at all! Any person who has left (the Cause), did so because of his own actions, intrigues and evil plots. If this objection be raised against 'Abdu'l-Bahá, they must also object to the Blessed Beauty who, with distinct and conclusive command, forbids the friends from companionship and familiarity with the violators of the people of Bayan.   

Supplication! O Lord of the Covenant! O luminous Star of the world! The persecuted 'Abdu'l-Bahá has fallen into the hands of persons who appear as sheep and in reality are ferocious wolves; they exercise every sort of oppression, endeavor to destroy the foundation of the Covenant, -- and claim to be Bahá'ís. They strike at the root of the Tree of the Covenant -- and count themselves persecuted -- just as did the people of Bayan who broke the Covenant of His Holiness, the Báb, and from six directions shot arrows of reproach and calumny at Thy Blessed Body. Notwithstanding this great oppression, they call themselves oppressed. Now this Servant of Thy Threshold has also fallen into the hands of oppressors. Every hour they contrive new intrigues and fraud, and bring forth new calumny.

Ya-Baha'u'l-Abha! Protect the Stronghold of Thy Cause from these thieves, and safeguard the lamps of the Kingdom from these malevolent winds!

Ya-Baha'u'l-Abha! 'Abdu'l-Bahá did not rest a moment until He had raised Thy Cause and the Standard of the Kingdom of Abha waved over the world. Now some people have arisen with intrigues and evil aspirations to trample this flag in America, but My hope is in Thy confirmations. Leave Me not single, alone and oppressed! As Thou didst promise, verbally and in writing, that Thou wouldst protect this deer of the pasture of Thy love from the attacks of the hounds of hatred and animosity, and that Thou wouldst safeguard this persecuted sheep from the claws and teeth of the ferocious wolves, -- now do I await the appearance of Thy bounties and the realization of Thy definite promise. Thou art the true Protector, and Thou art the Lord of the Covenant! Therefore, protect this Lamp which Thou hast lighted, from the severe winds.

Ya-Baha'u'l-Abha! I have forsaken the world and its people, am heartbroken because of the unfaithful, and am weary. In the cage of this world I flutter like a frightened bird and long for the flight to Thy Kingdom.

Ya-Baha'u'l-Abha! Make me to drink the cup of sacrifice, and free Me! Relieve Me from these difficulties, hardships, afflictions and troubles! Thou art the assister, the helper, the protector and the supporter!

Now some of the writings, prayers and verses of the Blessed Beauty will be mentioned in which association with the violators is forbidden. In the Iranian Commune, He says:

"Protect this Servant from the doubts of the persons who have turned away from Thee and are deprived of the sea of Thy knowledge. O God! O God! Protect this Servant through Thy bounty and generosity from the evil of Thine enemies who have broken Thy Covenant and Testament."

In another place He says: "O My God and the Aim of My Life! Protect this weak one with Thy Mighty hand from the voice of the Naegh."

Also He says: "Ye have taken one whom I hate to be thy beloved, and My enemy to be thy friend."

Also He says: "The company of the wicked ones increaseth sorrow, and the association with the pious ones removeth rust from the heart. The one who desires to associate with God, let him associate with His friends; the one who wishes to hear the Words of God, let him hear the words of His chosen ones."

Also He says: "Do not associate with the wicked, because the company of the wicked changeth the light of life into the fire of remorse. If thou asketh for the bounties of the Holy Spirit, associate with the pure ones, because they have quaffed the eternal chalice from the hands of the Cupbearer of eternity."

Also He says: "The greatest of degradation is to leave the Shadow of God and enter under the shadow of Satan."

Also He says: "O ye servants! There is nothing in this heart save the effulgences of the splendor of the morn of Meeting, and it does not speak but the absolute truth from your Lord. Therefore, do not follow self; break not God's Covenant and violate not His Testament. Proceed with perfect steadfastness, and with heart, soul and tongue, turn unto Him, and be not of the thoughtless."

And still He says: "You have forgotten God's Covenant and violated His Testament."  

And again He says: "If anyone comes to you with the book of the wicked, put him behind you."

"Among the people are those who have broken the Covenant, and among them are those who have followed what was ordained by the All-Knower, the All-Wise. My affliction is not from My imprisonment and persecution, or from what comes to Me from My rebellious servants, -- but from the actions of those who attribute themselves to this persecuted One and commit among the people that which is degrading to the honor of God. Verily, they are of the seditious."

Likewise speaking for the violators, He says: "Thou hast made the pulpits for Thy mention, the proclamation of Thy Word and the manifestation of Thy Cause, and we have ascended them to proclaim the breaking of Thy Covenant and Testament."

Likewise, He says: "Take what has been ordained for you and follow not those who have broken God's Covenant and Testament, for lo! they are the people of error."

Again He says: "Those who have broken the Covenant of God, notwithstanding His Commands, and have turned away, they are the people of error before the most Opulent, the Exalted."

And He says: "Those who have been faithful to God's Covenant are of the highest ones in the sight of the exalted Lord. Those who have become negligent are of the people of fire in the sight of Thy Lord, the Beloved, the Independent."

Likewise He says: "Blessed is the servant or maid-servant who believes, and woe to the polytheists who have violated the Covenant of God and His Testament, and deviated from My Right Path."

Likewise He says: "I implore of Thee not to deprive me of what Thou possessest or what Thou hast ordained for Thy chosen ones who have not broken Thy Covenant and Testament. Say! Die with your hatred! Verily, He is come by Whom the pillars of the world have been shaken and because of Whom the feet have stumbled -- save those who have not broken the Covenant, but have followed what God revealed in His Book."

Likewise He says: "The Supreme Concourse will pray for the one who is adorned with the garment of faithfulness between heaven and earth; but he who breaks the Covenant is cursed by heaven and earth."

Likewise He says: "Take hold of what has been revealed unto you, with a power superior to that of the hands of the unbelievers who have violated the Covenant of God and His Testament, and have turned from the Face."

Also He says: "O Yahya! Verily the Book has come! Take it with a power from Us and do not follow those who have broken the Covenant of God and His Testament, and have denied what has been revealed from the Powerful, the All-Knower."

Likewise He says: "I awoke this morning, O My God, under the shadow of Thy great bounty and have taken, with Thy power, the pen to mention Thee with such mention as shall be a light unto the pure, and fire unto the wicked who have violated Thy Covenant, denied Thy Verses and put aside the Kawther of life which appeared by Thy command and was revealed by the finger of Thy will."

Here, in a Tablet to 'Abdu'l-Bahá, He says also: "O God! This is a Branch which has sprung forth from the Tree of Oneness, the Sadrat of Thy Unity. O God! Thou seest Him looking to Thee and clinging to the rope of Thy Bounties. Protect Him in the shelter of Thy Mercy! Thou knowest, O My God, that I do not desire Him save for what Thou dost desire Him, and I do not choose Him save for what Thou dost choose Him. Assist Him with the Hosts of Thy earth and Thy heaven. Assist, O God, those who assist Him, and choose those who choose Him. Confirm those who draw nigh unto Him, and debase those who deny Him and do not want Him. O God, Thou seest that at this moment of Revelation My Pen shakes and My Being trembles. I ask Thee, By My impatience in Thy Love and My willingness to proclaim Thy Cause, to ordain for Him and His friends, what Thou hast ordained for Thy Messengers and the faithful ones of Thy Revelation. Verily, Thou art the powerful and the omnipotent! By God, O people, My eye weeps, and the eye of Ali weeps in the Supreme Concourse; My heart throbs, and the heart of Muhammad throbs in the Courts of Abha; My heart and the hearts of the Prophets lament with the people of knowledge, if you are those who are possessed of sight. My sorrow is not for Myself, but for the One Who comes after Me in the Shadow of the Cause with a clear, undeniable reign; because these will not acknowledge His Manifestation and will deny His evidences and verses, will dispute His power, will antagonize Him and will be traitors to His Cause -- as they did to His Person in those days -- and ye were witnesses."

Again in a Tablet to 'Abdu'l-Bahá, He says: "O Greatest Branch! Verily, Thy illness caused Me sorrow, but God will cure Thee, and He is the most generous and best helper. Glory be upon Thee and upon those who serve Thee and encircle Thee! Woe and torment be upon him who opposes and torments Thee! Blessed is he who befriends Thee, and hell be for him who opposes Thee

Likewise He says: "Is it possible that after the dawning of the sun of Thy Testament from the horizon of Thy greatest Tablet that any feet shall slip away from the right Path? We said, O My Supreme Pen, it behoves Thee to do as Thou hast been bidden by God, the exalted and the great. Do not ask about that which melts Thy heart and those of the denizens of Paradise who encompass Thy wonderful Cause. Thou shouldst not know what We have hidden from Thee. Thy Lord is the veiler and the knower. Turn Thy most luminous Face to the greatest aspect and say: O My Merciful God! Decorate the Heaven of Bayan with the stars of steadfastness, trust and truth. Verily, Thou art the Powerful over what Thou willest. There is no God save Thee, the wise and the generous."

In short, from these Holy Utterances and those of His Holiness Christ, it becomes clear, evident and proved, that man should associate with people who are firm in the Covenant and Testament, and befriend the pure ones; because bad associates bring about infection of bad qualities. It is like leprosy; it is impossible for a man to associate and befriend a leper and not be infected. This command is for the sake of protection and to safeguard.

Consider this text of the New Testament: the brothers of His Holiness Christ, came to Him and they said: "These are your brothers." He answered that His brothers were those who believed in God, and refused to associate with His own brothers.

Likewise Qurratu'l-'Ayn, who is celebrated in all the world, when she believed in God and was attracted to the Divine Breaths,  she forsook her two eldest sons, although they were her two oldest children, because they did not become believers, and thereafter did not meet them. She said: "All the friends of God are my children, but these two are not. I will have nothing to do with them."

Consider! The Divine Gardener cuts off the dry or weak branch from the good tree and grafts to it, a branch from another tree. He both separates and unites. This is that which His Holiness Christ says: that from all the world they come and enter the Kingdom, and the children of the Kingdom shall be cast out. Noah's grandson, Canaan, was detested in the sight of Noah and others were accepted. The brothers of the Blessed Beauty detached themselves from Him, and the Blessed Beauty never met them. He said: "This is an eternal separation between you and Me." All this was not because the Blessed Beauty was despotic; but because these persons, through their own actions and words deprived themselves from the bounties and bestowals of the Blessed Beauty. His Holiness Christ did not exercise despotism in the case of Judas Iscariot and His own brothers, -- but they separated themselves.

In short, the point is this: 'Abdu'l-Bahá is extremely kind, but when the disease is leprosy, what am I to do? Just as in bodily diseases we must prevent intermingling and infection and put into effect sanitary laws -- because the infectious physical diseases uproot the foundation of humanity; likewise one must protect and safeguard the blessed souls from the breaths and fatal spiritual diseases; otherwise violation, like the plague, will become a contagion and all will perish. In the early days, after the Ascension of the Blessed Beauty, the center of violation was alone; little by little the infection spread; and this was due to companionship and association.

(‘Abdu'l-Bahá, Bahá'í World Faith – “‘Abdu'l-Bahá Section”, pp. 429-438; and  earlier in Star of the West, vol. XIII, no. 1, March 21, 1922, pp. 19-25 ) [No translation available –ed.]

          [According to the account in Star of the West (above), the original of this document was found unsigned  among the Master’s papers after His passing, but subsequently approved as authentic by Shoghi Effendi who placed the Master’s three Seals on the page of the original in Persian, added a personal note attesting to this, and to the approved translation which follows, and had it sent for safekeeping to Roy Wilhelm in America; with the English translation (by Emogene Hoagg, Ali Mohammed Bakir and Rouhi in the Holy Land, after the Ascension) to Corine True, for sharing with the friends in America –ed.] 
DESCRIPTION DE LA KITAB-I-AQDAS

PAR SHOGHI EFFENDI

PRISE DE DIEU PASSE PRÈS DE NOUS,

SON HISTOIRE DU BAHÁ'Í SIÈCLE

Si unique, si stupéfiante que fut cette proclamation, elle s'avéra n'être qu'un prélude à une manifestation encore plus extraordinaire du pouvoir créateur de son auteur, et à ce qui peut prendre place comme l'acte le plus significatif de son ministère: la promulgation du Kitab-i-Aqdas. Dépositaire principal de cette loi prévue par le prophète Esaïe, et que l'auteur de l'Apocalypse a décrite comme le "nouveau ciel " et la "nouvelle terre'', comme le "tabernacle de Dieu", la "cité sainte", l' "épousée", la "nouvelle Jérusalem venue du ciel', ce "très saint Livre", auquel le Kitab-i-Iqan fait allusion, dont les clauses doivent rester inviolées pendant au moins un millénaire, et dont le plan directeur englobera la planète entière, peut être considéré comme la plus brillante conception sortie de l'esprit de Baha'u'llah, comme le livre-mère de sa dispensation, la charte du nouvel ordre mondial.

Révélé peu après Je transfert de Baha'u'llah dans la maison d'Udi Khammàr (vers 1873), à une époque où il était encore assailli d'épreuves et d'afflictions dues aux actes de ses ennemis et des prétendus adhérents à sa foi, ce livre, ce trésor contenant les gemmes inestimables de sa révélation se détache, en vertu des principes qu'il inculque, des institutions administratives qu'il prescrit, et de la fonction dont il investit le successeur désigné de son auteur, comme une oeuvre unique et incomparable entre toutes les Ecritures sacrées du monde. Car, à la différence de l'Ancien Testament et des livres sacrés qui l'ont précédé, et dans lesquels les véritables préceptes prononcés par le prophète lui-même ne sont pas mentionnés, contrairement aux Evangiles dans lesquels les quelques propos attribués à Jésus-Christ ne fournissent aucune indication claire concernant l'administration future des affaires de sa foi, contrairement au Qur'an même qui, bien qu'explicite en ce qui concerne les lois et ordonnances formulées par l'Apôtre de Dieu, se tait sur la question primordiale de la succession, le Kitab-i-Aqdas, révélé, du commencement à la fin, par l'auteur de la dispensation lui-même, non seulement préserve pour la postérité les lois et ordonnances fondamentales sur lesquelles doit reposer la structure de son futur ordre mondial, mais en plus du rôle d'interprète donné à son successeur, prescrit les institutions nécessaires qui, seules, peuvent garantir l'intégrité et l'unité de sa foi.

Dans cette charte de la future civilisation mondiale, l'auteur - à la fois juge, législateur, unificateur et rédempteur de l'humanité - annonce aux rois de la terre la promulgation de la "plus grande loi"; il déclare que ces rois sont ses vassaux, se proclame lui-même "Roi des rois", dénie toute intention de porter la main sur leurs royaumes, et se réserve le droit de "saisir et de posséder les coeurs des hommes"; il recommande aux chefs ecclésiastiques du monde de ne pas peser le "livre de Dieu" selon les normes admises chez eux, et affirme que le livre lui-même est la "balance juste" assignée aux hommes. Dans ce livre, il ordonne formellement de fonder la "Maison de Justice", définit ses fonctions, fixe ses revenus et désigne ses membres comme les "Hommes de justice", les "représentants de Dieu", les "administrateurs du très-Miséricordieux"; il fait allusion au futur Centre de son covenant et lui décerne le droit d'interpréter ses écrits sacrés, et il anticipe d'une manière implicite l'institution du Gardiennat; il se porte garant de l'effet révolutionnaire de son ordre mondial, formule la doctrine de " l'infaillibilité absolue " de la manifestation de Dieu, affirme que cette infaillibilité est le droit inhérent et exclusif du prophète, et écarte la possibilité de la venue d'une autre manifestation avant un délai d'au moins un millénaire.

Toujours dans ce livre, il prescrit les prières obligatoires, fixe l'époque et la durée du jeûne, interdit la prière rituelle, sauf pour les enterrements détermine le qiblih, institue le Huqùqu'llah* (droit de Dieu), définit les règles de succession, ordonne la construction du Mashriqu'l-Adhkar, institue les fêtes des Dix-Neuf jours, détermine les jours fériés baha'i et les jours intercalaires*, abolit le sacerdoce, interdit l'esclavage, l'ascétisme, la mendicité, la vie monastique, la pratique des pénitences, l'utilisation des chaires pour prêcher et l'usage du baise-main; il prescrit la monogamie, condamne la cruauté envers les animaux, l'oisiveté et la paresse, la médisance et la calomnie, blâme le divorce, interdit les jeux d'argent, l'usage de l'opium, du vin et autres boissons alcooliques; il énumère les sanctions pour meurtre, incendie volontaire, adultère et vol, souligne l'importance du mariage et fixe ses conditions essentielles; il impose à chacun l'obligation de s'adonner à quelque commerce ou profession, et il élève cette occupation au rang d'acte d'adoration; enfin, il insiste sur la nécessité d'éduquer les enfants, il assigne à tous le devoir de faire un testament écrit et celui d'obéir strictement au gouvernement.

En dehors de ces dispositions, Baha'u'llah exhorte ses fidèles à fréquenter dans l'entente et l'amitié, et sans faire de distinction, les adeptes de toutes les religions, les met en garde contre tout fanatisme, sédition, orgueil, querelles et controverses, leur inculque des principes d'hygiène impeccable, d'absolue sincérité, de chasteté sans tache, d'honnêteté, d'hospitalité, fidélité, courtoisie, endurance, justice et impartialité; il leur conseille de se comporter "comme les doigts d'une seule main et les membres d'un même corps", les invite à se lever pour servir sa cause et leur promet son aide indéfectible.

Par ailleurs, il souligne l'instabilité des affaires humaines, déclare que la vraie liberté réside dans la soumission de l'homme à ses commandements, leur recommande de ne pas être faibles en appliquant ses règlements, prescrit ces deux devoirs inséparables: Reconnaître "l'aube de la révélation de Dieu" et observer toutes les ordonnances qu'il a révélées, car aucune, affirme-t-il, ne peut être acceptée sans les autres.

Les appels significatifs, adressés aux présidents des républiques du continent américain, d'avoir à saisir leur chance, au jour de Dieu, et de soutenir la cause de la justice, l'injonction faite aux membres des parlements à travers le monde, les pressant d'adopter un langage et une écriture uniques pour tous, ses avertissements à Guillaume i-, le vainqueur de Napoléon 111, les reproches qu'il adressa à François-Joseph, l'empereur d'Autriche, son allusion aux "lamentations de Berlin", quand il interpelle "les rives du Rhin", sa condamnation du "trône de la tyrannie'' établi à Constantinople, l'annonce qu'il fit de la fin de sa " splendeur visible" et des adversités qui allaient s'abattre sur ses habitants, les paroles d'encouragement et de réconfort qu'il adressa à sa ville natale, lui affirmant que Dieu l'a choisie pour être "la source de joie de toute l'humanité", sa prophétie selon laquelle "la voix des héros du Khuràsàn'' s'élèvera pour glorifier leur Seigneur, son affirmation que des hommes "doués d'une grande vaillance" seront suscités dans le Kirmàn et parleront de lui, et enfin son assurance magnanime donnée à un frère perfide, qui lui avait apporté tant de tourments, qu'un Dieu "très généreux et toujours clément" lui pardonnerait ses iniquités si seulement il se repentait, tout ceci contribue à enrichir encore le contenu d'un livre que son auteur désigna comme la source de la vraie félicité ", la " balance juste ", la " voie droite " et l' " animateur de l'humanité".

En outre, Baha'u'llah a caractérisé les lois et ordonnances qui constituent le sujet principal de ce livre par des expressions spécifiques telles que - " le souffle de vie en toutes choses créées ", " la plus puissante forteresse ", les 'fruits " de son " arbre ", " les moyens suprêmes pour maintenir l'ordre du monde et la sécurité de ses Peuples ", " les lampes de sa sagesse et de sa bienveillante providence ", " le doux parfum de son vêtement ", les " clefs " de sa " miséricorde " envers ses créatures. "Ce livre", déclare-t-il, "est un firmament que Nous avons paré des étoiles de nos commandements et de nos interdictions." "Béni soit l'homme qui le lira", a t-il dit aussi, "et qui méditera ses versets révélés par Dieu, le Seigneur du pouvoir, le Tout-Puissant. Dis, ô vous, les hommes! Saisissez-le avec les mains de la résignation ... Par ma vie! Il a été envoyé d'une manière qui stupéfie l'esprit de l'homme. Il est vraiment mon témoignage le plus puissant pour toute l'humanité, et la preuve donnée par le très-Miséricordieux à tous ceux qui sont au ciel et à tous ceux qui sont sur terre. " Et de nouveau: " Béni soit le palais qui goûte à sa douceur, et le regard pénétrant qui discerne le trésor qu'il recèle, et le coeur réceptif qui comprend ses allusions et ses mystères. Par Dieu! La majesté de ce qu'il décrit est telle, et si terrible est la révélation de ses allusions cachées, que l'on tremble en essayant de les dévoiler. Le Kitab-i-Aqdas est révélé de telle sorte qu'il se relie aux dispensations divinement prescrites et qu'il les comprend toutes.

Bénis sont ceux qui le lisent attentivement! Bénis ceux qui en perçoivent le sens! Bénis ceux qui le méditent! Bénis ceux qui approfondissent sa signification! Si vaste est son champ d'action qu'il s'est saisi de tous les hommes avant qu'ils ne s'en aperçoivent. Bientôt, son pouvoir souverain, son influence pénétrante et l'immensité de sa force seront manifestés sur la terre."

          (Bahá'u'lláh, cité par Shoghi Effendi, et Shoghi Effendi, dans Dieu passe près de nous, CHAPITRE XII: Emprisonnement de Bahá'u'lláh à 'Akka (suite), pp 204-207, que l'on trouve dans le Kitáb-i-Aqdas, pp. …-…)
                                        Épilogue
Sachez que, par "le monde", il faut entendre votre ignorance de celui qui est votre Créateur et votre absorbation par tout ce qui n'est pas lui. La "vie à venir" signifie, au contraire, ce qui vous rapproche sûrement de Dieu, le Très-Glorieux, l'Incomparable. Ce qui, en ce jour, vous détourne de l'amour de Dieu n'est rien d'autre que le monde. Fuyez-le donc afin d'être parmi ceux qui sont bénis. Si, toutefois, un homme épris de la beauté des choses terrestres désire s'en parer et prendre sa part des bienfaits que le monde procure, il peut le faire sans dommage, à condition de ne permettre à quoi que ce soit de s'interposer entre Dieu et lui, car Dieu a, en effet, créé pour ceux de ses serviteurs qui croient en lui, toutes les bonnes choses de la terre et des cieux. Goûtez, ô peuple, à ces bonnes choses que Dieu vous a accordées, et ne vous privez d'aucun de ses merveilleux bienfaits. Sachez lui rendre grâces et louanges, et lui en être sincèrement reconnaissants.

(Bahá’u’lláh, Florilège d'écrits de Bahá'u'lláh, Chapitre: 128.4,  p. …)
Béni est celui qui ne permet à rien de s’interposer entre lui et son Seigneur. Assurément, rien ne peut lui arriver s’il goûte avec justice aux avantages de ce monde car nous avons créé toutes choses pour ceux de nos serviteurs qui croient sincèrement en Dieu.

(Bahá’u’lláh, L'appel du seigneur des armées, Chapitre “Súriy-i-Haykal”, verset 146, p. …)

Cependant, ceux qui voyagent dans le jardin de la connaissance, voyant la fin dans le commencement, voient la paix dans la guerre et l'amitié dans la colère.

Telle est la condition des voyageurs de cette vallée. Mais les gens des vallées supérieures voient en une fois la fin et le commencement; et même ils ne voient ni début ni fin et ne considèrent ni "premier" ni "dernier".  Et encore, les habitants de la cité éternelle, demeurant aux séjours verdoyants, ne voient même ni "premier ni dernier". Ils fuient tout ce qui est premier et repoussent tout ce qui est dernier car, rapides comme l'éclair, ils ont dépassé les mondes des noms et se sont envolés au-delà des mondes des attributs, ainsi qu'il est dit: "L'unicité absolue exclut tout attribut". Ils ont fait leur séjour à l'ombre de l'Essence.


(Bahá’u’lláh, Les sept vallées, Chapitre ‘La vallée de la connaissance’, p. …)
Paroles de Sagesse    (ASL I KULLU'L KHAYR)
Au nom de Dieu, le Suprême, le Très-Haut. 
La source de tout bien est la confiance en Dieu, la soumission à ses ordres, et la satisfaction de sa sainte volonté et de son bon plaisir.

L'essence de la sagesse est la crainte de Dieu, la terreur inspirée par son châtiment et sa punition, et l'appréhension de sa justice et de son décret.

L'essence de la religion est de témoigner de ce que le Seigneur a révélé et de suivre ce qu Il a ordonné dans son Livre puissant.

La source de toute gloire est d'accepter tout ce que le Seigneur a accordé et de se satisfaire de ce que Dieu a ordonné.

L'essence de l'amour est pour l'homme de tourner son coeur vers l'Aimé, de se séparer de tout autre sauf de Lui, et de ne désirer rien d'autre que ce qui est le désir de son Seigneur.

Le vrai souvenir est de mentionner le Seigneur, le Très-Loué, et d'oublier tout autre que Lui.

La vraie confiance est pour le serviteur de continuer à exercer sa profession et de suivre sa vocation dans ce monde, de s'accrocher fermement au Seigneur, de ne rechercher que sa grâce, car c'est en ses mains que se trouve la destinée de tous ses serviteurs.

L'essence du détachement est pour l'homme de tourner son visage vers le parvis du Seigneur, d'entrer en sa présence, de contempler sa face et de se présenter en témoin devant Lui.

L'essence de la compréhension est d'attester de sa pauvreté et de se soumettre à la volonté du Seigneur, le Souverain, le Miséricordieux, le Tout-Puissant.

La source du courage et de la puissance est la promotion de la parole de Dieu et la fermeté dans son amour.

L'essence de la charité pour le serviteur est de relater les bienfaits de son Seigneur, et de Lui rendre grâce en tout temps et en toutes circonstances.

L'essence de la foi est la rareté des mots et l'abondance des actes; celui dont les mots dépassent les actes, qu il sache en vérité que sa mort est préférable à sa vie.

L'essence de la vraie sécurité est d'observer le silence, de considérer la fin des choses et de renoncer au monde.

Le commencement de la magnanimité est pour un homme de consacrer ses richesses à lui-même, à sa famille et aux pauvres parmi ses frères dans sa foi.

L'essence de la richesse est l'amour pour moi; quiconque m'aime possède tout, tandis que celui qui ne m'aime pas fait, en vérité, partie des pauvres et des nécessiteux. C'est ce que le Doigt de gloire et de splendeur a révélé.

La source de tout mal est pour l'homme de se détourner de son Seigneur et de fixer son coeur sur des choses impies.

Le feu le plus dévastateur est de mettre en doute les signes de Dieu, de contester sans raison ce qu Il a révélé, de le renier et de se tenir orgueilleusement devant Lui.

La source de tout savoir est la connaissance de Dieu - que sa gloire soit exaltée - et ceci ne peut être réalisé que par la connaissance de sa divine manifestation.

L'essence de l'abaissement est de quitter l'ombre protectrice du Miséricordieux pour chercher refuge auprès du Malin.

La source de l'erreur consiste à renier le seul vrai Dieu, à mettre sa confiance en tout autre que Lui et à fuir son décret.

La vraie perte est pour celui dont les jours se sont passés dans l ignorance complète de lui-même.

L'essence de tout ce que Nous avons révélé pour toi est la justice, elle consiste pour l'homme à se libérer des vaines chimères et des imitations, à considérer sous l'angle de l'unicité son oeuvre glorieuse et à examiner toutes choses d'un oeil attentif.

C'est ainsi que Nous t'avons instruit, que Nous t'avons révélé des paroles de sagesse afin que tu puisses être reconnaissant envers le Seigneur, ton Dieu, et l'en glorifier parmi tous les peuples.

(Bahá’u’lláh, Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre:  ASL I KULLU'L KHAYR/ “Paroles de sagesse”, p. …)
Fie-toi à Dieu.
(150.4)  Sache que le Royaume est le monde réel et que le monde d'ici-bas n'est que son ombre déployée. Une ombre n'a pas de vie propre; son existence n'est que fantaisie, rien de plus; ce ne sont que des images que l'eau nous renvoie, et qui apparaissent comme telles à nos yeux.

(150.5)  Fie-toi à Dieu. Aie confiance en Lui. Prononce sa louange et appelle-Le continuellement en ton esprit.

(150.6)  En vérité, Il transforme la difficulté en aisance, le chagrin en consolation et le labeur en paix absolue. En vérité, Il exerce son empire sur toutes choses.

(150.7)  Si tu désires écouter mes paroles, délivre-toi des chaînes de tout ce qui vient à passer. Remercie plutôt, en toutes circonstances, ton Seigneur aimant, et remets tes affaires à sa volonté, qu'Il exerce comme il Lui plaît. En vérité, ceci est pour toi préférable à toute autre chose, en ce monde et dans l'autre.
(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des écrits de 'Abdu'l-Bahá, Chapitre: 150. "Ô toi, servante brûlant du feu de l'amour divin! ...", pp. …)
· “La source de l'erreur…”
La source de l'erreur consiste à renier le seul vrai Dieu, à mettre sa confiance en tout autre que Lui et à fuir son décret.

(Bahá’u’lláh, Tablettes de Bahá’u’lláh, Chapitre:  ASL I KULLU'L KHAYR/ “Paroles de sagesse”, p. …)

(190.1)  Tu me vois, ô mon Dieu, prosterné en signe d'humilité, m'abaissant devant tes commandements, me soumettant à ta souveraineté, tremblant devant la puissance de ta domination, fuyant devant ta colère, implorant ta grâce, comptant sur ton pardon, secoué d'effroi devant ta fureur.

(190.2)  Je t'implore, le coeur battant, en larmes et l'âme languissante, et dans un complet détachement de toutes choses, de faire de tes amants des rayons de lumière à travers tes royaumes, et d'aider tes serviteurs élus à exalter ta parole, afin que leurs visages resplendissent et rayonnent, que leurs coeurs soient remplis de mystères, et que chaque âme dépose son fardeau de péchés.

(190.3)  Garde-les donc de l'agresseur, de celui qui est devenu un faiseur de tort, blasphémateur et sans vergogne.

(‘Abdu’l-Bahá, Sélection des écrits de 'Abdu'l-Bahá, Chapitre: 190, "Tu me vois, ô mon Dieu, prosterné ...", pp. …)

Et si, en mon sentier, tu es surpris par l'affliction, ou si,  cause de Moi, tu es dépouillé de ton honneur, que ton áme n'en soit pas troublée.

Sois confiant en Dieu, ton Seigneur et le Seigneur de tes pères. Car les hommes s'égarent dans les sentiers de l'illusion, privés de discernement et incapables de voir Dieu de leurs propres yeux ou d'entendre sa mélodie de leurs propres oreilles. C'est ainsi que nous les avons trouvés comme tu peux également le constater.
Ainsi, leurs superstitions sont devenues des voiles entre eux et leur propre coeur, et elles les ont tenus à l'écart du chemin de Dieu, le Glorifié, le Grand.
Sois bien certain qu'en vérité celui qui se détourne de cette Beauté s'est aussi détourné des Messagers du pass et a fait preuve d'orgueil envers Dieu, de toute éternité en toute éternité.
Grave en ton coeur cette Tablette, ô Ahmad! Chante-la jusqu' à  la fin de tes jours et ne t'en écarte pas. Car, en vérité, Dieu a réservé à  celui qui la chante, la récompense de cent martyrs et un service dans les deux mondes. 
Ces faveurs, Nous te les avons accordéres, en gage de notre miséricorde, pour que tu sois du nombre de ceux qui sont reconnaissants.
Par Dieu ! Si cette Tablette est lue avec une absolue sincérité par celui qui est plongé dans l'affliction ou le chagrin, Dieu dissipera sa tristesse, résoudra ses difficultés et le délivrera de ses épreuves.


(Bahá’u’lláh, Livre de priers, Chapitre “Tablette de Ahmad”, pp. …)
Summary Introduction to:

“He hath known God who hath known himself”:

A Deepening Course on the Bahá’í Revelation

A COMPILATION

FROM THE 

BAHÁ’Í SACRED WRITINGS

(…As preliminarily prepared for a public presentation at the ‘Irfan Colluquium, circa 2015-2016.) [No translation as yet available –ed.]

Hi.  I am Richard Kochmann.  I am here to present a summary of a major work (a more than 400 page compilation) of the Bahá’í Writings -- entitled “He hath known God who hath known himself”, which I have been involved with since the late 1960’s as part of three generations in a family of Bahá’í scholars.  

So, first, some background on the participants and contributors:  The first of these scholars was Howard Colby Ives, the grandfather of my first Bahá’í teacher and late wife, Barbara Ives -- who had met with ‘Abdu’l-Bahá in 1912, initially at the Master’s beckoning call, singling him out in a large gathering, for a private meeting.  
About this experience Howard had written “He looked at me!  It seemed as though never before had anyone seen me.” [from The Bahá’í World, Vol. 1940-1944, “In Memoriam” Section, p. 610], and “such an understanding love enveloped me that even at that distance and with a heart still cold a thrill ran through me as if a breeze from a divine morning had touched my brow.” [Ibid., as above.]

Years later, Howard wrote his recollections of his initial introduction to the Faith from the  prodding but gentle persistence of a dear friend whom he finally decided he couldn’t reasonably refuse, to the initial encounter and other reminiscences of the Master’s visit to America in 1912, in a memoir reviewing all those events, which he finalized during the evening years of his life, when he was going deaf and blind, but could still sit up in bed and compose by the “touch system” on an old typewriter, before eventually being completely overtaken by cancer, as he approached his 75th year. As to his losing many of his physical faculties, he considered it a blessing -- to enable him to prepare for the next life!
This work, the memoir, was entitled “Portals to Freedom”, and completed and first published by B. Dalton & Company in 1937.

History:  In his mid-40’s, Howard had been an ordained Unitarian Minister, with many questions about “Return” and “Revival”, as he began his 46th year, when he first came across the Faith and  was “ushered in” to meet with ‘Abdu’l-Bahá personally. 

That first meeting was in a large reception room of the Ansonia Hotel in New York City, where his friend had brought him.  Once there, after joining the crowd that had gathered in a spacious waiting room for the Master to appear, he found himself being strangely beckoned from across the large meeting room by the Master Himself, who was summoning him to approach, and when he did, he was embraced and suddenly ushered into a private meeting in separate chamber, with just the Master (who had even dismissed His interpreter). He said later, “and life has never been (quite) the same since”. More about this incredible experience can be found in unfolding detail in his memorable book “Portals” referenced above.  

After having studied the Faith and becoming a believer, Howard eventually chose to gave up his congregation and means of livelihood within the Church, and became an itinerant Bahá’í teacher along with his wife Mabel, (best known among the friends as ‘Riswanea’ which was her name as bestowed by ‘Abdu’l-Bahá) -- opening new communities primarily across the northeastern United States (but in the beginning venturing as far southwest as Pittsburgh)… 

“Their first stop” Pittsburgh was “where, besides working during the day” (as traveling salespersons with often a new product to barker) “…they held thirty-six meetings in six weeks”(Ibid. The Bahá’í World…, cited above, p. 611) which they (and other Bahá’í itinerant teachers) did during this period -- by advertising and hosting Bahá’í talks in local hotels, and after several weeks moving on to expose and open the next new community as well as revisiting earlier ones that they had already visited and opened to the Faith.  

During these years the couple virtually lived out of suitcases, giving up what would otherwise be considered any kind of a normal or ordinary life -- for the next 15 years, never settling into a permanent home until they became too old to travel teach regularly -- but that is one of the ways the Faith was promoted by itinerant teachers who sacrificed everything else, in the early formative days of the spread of the Faith in North America.

Howard was also a constant student of the Writings, in the special class of Bahá’í  scholar, writing not only Bahá’í-themed and inspired poetry, but also in creating (gathering and organizing) a huge compendium he continued to develop and work on, of what had been either already translated or was just then being provided to the Bahá’ís in the West by the Guardian, entitled “The Ocean of His Utterances” -- which was subsequently typed and circulated (passed around) via individually typed or carbon copies -- to all the friends in America, (and which can now be found [the compilation] under its original title, on line, at bahai-library.com). 

His memorable book, “Portals…” had after its first publication in 1937, eventually become translated in those intermediate years -- into nearly 30 languages (including Farsi) -- world-wide and was especially beloved by the Persian friends, because of its being the memoirs of a relatable and spiritually-minded Westerner in his encounters and recollections of ‘Abdu’l-Bahá.

Before his death Howard (who was referred to in the family as “Uncle-Granddaddy”) had also written his young, beloved and favorite granddaughter Barbara (who was then in her mid-teens and fixated on pursuing a career as a film star in Hollywood), a very direct, determined, and impassioned letter encouraging her to devote her life to “the study of the Writings” in service to the Faith, and not allow her then desire to pursue a life as an actress, with goals of a Hollywood career to interfere with this prerequisite or calling. This letter too, circulated and passed through the hands of many of the early friends, and was known as the “My Dearest Grandbobby” letter as that is how he addressed Barbara.

Moving onward, I subsequently met Barbara at the Greenacre Bahá’í School in the summer of 1969.  By this point (with the passing of nearly 30 years from where our story had left off!) she had grown up, married, and was raising a family.  By this point in time, also, she had become a scholar or researcher of the Bahá’í Revelation (as modeled and encouraged by her grandfather), wishing to discover or uncover Bahá’u’lláh’s own definitions and explanations of His Writings, and the admonitions, premises, prophecies and principles, laws and  commandments contained therein – to be seen and understood by mind and heart, and not through the eyes or interpretation of one’s “neighbor”.  During this process she continued to sense the closeness, guidance and doting encouragement and example of her loving grandfather!

Bahá’u’lláh had said that it was incumbent to see with one’s own eyes, and not through the eyes of one’s neighbor, as this was an important element and aspect of independent investigation, and the need for the individual to personally examine and test the wisdom of each commandment.  
[“The principles of the Teachings of Bahá'u'lláh should be carefully studied, one by one, until they are realized and understood by mind and heart -- so will you become strong followers of the light, truly spiritual, heavenly soldiers of God, acquiring and spreading the true civilization in Persia, in Europe, and in the whole world.  This will be the paradise which is to come on earth, when all mankind will be gathered together under the tent of unity in the Kingdom of Glory.” (‘Abdu’l-Bahá, Paris Talks, p. 22); and “…It is incumbent upon everyone, in this day, to perceive with the eye of God, and to hearken with His ear. Whoso beholdeth Me with an eye besides Mine own will never be able to know Me. None among the Manifestations of old, except to a prescribed degree, hath ever completely apprehended the nature of this Revelation.” (Bahá’u’lláh, cited by Shoghi Effendi, in The Advent of Divine Justice, p. 77)]
When I came across Barbara at the Greenacre Bahá’í School in the summer of 1969, I was an impressionable and longing Bahá’í youth – having just completed a year of home front pioneering on an Indian Pueblo in the U.S. Southwest, and was seeking many answers to eternal questions.  I thought that by beginning a doctorate level of study at the U. Mass School of Education on the Amherst campus, that I could find the direction I was seeking, as many outstanding and prominent Bahá’ís were on campus during that period.  I felt elated to have considered such an opportunity.  

Through unusual if not other-worldly circumstances, however, Barbara was able to sympathize with me and present an alternative mode of study.  She, who was working even then on the preliminary research to expand her grandfather’s studies into a course about Man’s Knowledge of God, the Station of the Manifestations, the Covenant in many of its aspects, and the duties and responsibilities of the believers as party to that Covenant – made clear to me that there were not yet full time Bahá’í institutions (for the study of the Word) in this country (the West) that could provide and accommodate that level of coursework and immersion in the Writings of Bahá’u’lláh – but that she could offer time spent in her home to provide the level of study and immersion in the Sacred Writings that I was seeking.

So thus began a two year program commitment to uncover the evident and hidden dynamics of this Revelation!  By the end of summer I had moved in and installed myself in her family home in upstate western New York, with its vast Bahá’í library and exceedingly competent teacher and guide, finding work at a local expediting department in a large quasi-military aircraft device developer/manufacturer in the area, to pay my expenses.

My quest and questions, and interactions with Barbara helped to pave the way and reinforce her development of the evolving and expanded course “He hath known God who hath known himself” (Kitáb-i-Iqán/Book of Certitude, p. 102; and Gleanings, p. 178).

Over the years this course of study had evolved into weekend study institutes, which we hosted  in our home with Barbara as the facilitator, first in the Midwest, and later in the Southwest, as we were able to eventually marry and jointly pioneer on the Big Navajo Reservation. Eventually, we acquired some land in an area bordering another branch of the Navajo Reservation in western New Mexico, for the development of a Bahá’í school for the study of the Writings, to which Barbara was dedicated and for which we had begun excavation of the first building, at the time of her premature passing in early fall of 1977.

I later expanded the course, as new publications and translations became available from the World Centre, and also expanded it to include other discoveries in the Writings that rounded out and completed the story.  This is especially interesting because Barbara’s style of research was to gather together all available references on a particular subject (which are all scattered throughout the Writings and have no structure or organization to tie them together or relate them to one another -- in terms of the volumes we have available in the West at the present day), and cull them down to the most appropriate citations, while placing them, systematically, in a lengthy compendium that all can have access to and review, in just one place or document.  

(By the time I had assumed and taken over the responsibilities for completing the course, I marveled at what Barbara had already accomplished in her quest, sense of organization, and modeling for other determined Bahá’í researchers.  I also felt an abiding sense of her example and encouragement.)

In this compendium we have a diligently compiled and  systematically organized approach to the Revelation of God for this Day, from references  that were at one time scattered throughout the works of Shoghi Effendi’s translations, but now under substantively unified, correlated and orderly subject headings from all available resources!  Part of this process was greatly enhanced in accomplishment by the introduction of the late 1990’s search engine, Ocean (inspired from the name Howard chose for his work) by Chad Jones – as a gift to the Bahá’í world!)  

I will now discuss and highlight certain aspects and general categories of this work, which Barbara referred to as “the course”.  (She felt this material to be suitable for the trainers of what she referred to as “the Teachers of the teachers” – and it was later submitted/“passed on” to the Counsellors at the International Teaching Center for that purpose.)

To obtain an understanding of the dynamic operations of the Covenant, which includes man’s responsibility to God (and God’s responsibility or promises to man) one must first have an understanding of the Word (“In the beginning was the word, and the word was with God, and the word was God”), Divine Unity (both between the Manifestation and God as “One” – as well as between all the Prophets and Manifestations (to make any distinction between any one of Them is to deny all of Them); and to recognize that each was endowed with a measured portion to reveal to mankind, at the time of His appearance, according to the Will of God, and the principle of progressively unfolding revelation), and that the Word itself is the covering to the inner mysteries, heavenly delights and majestic might and powers of a universal Revelation.  Attendant with this was the recognition that individual spiritual progress is made by the fire that is in the heart, obedience, purity, love, sincerity, sacrifice, and humility in all of one’s strivings and endeavors, in the path of study and service toward the one true God.

In the section entitled “Man’s Knowledge of God” we learn that man can not  know God, nor have any direct access to that realm, as He is the surrounding One, and we are the surrounded, and to seek it is impiety, the way is barred; but that God can be known through His Manifestations.

In this regard, Bahá’u’lláh has revealed:  

“And since there can be no tie of direct intercourse to bind the one true God with His creation, and no resemblance whatever can exist between the transient and the Eternal, the contingent and the Absolute, He hath ordained that in every age and dispensation a pure and stainless Soul be made manifest in the kingdoms of earth and heaven. Unto this subtle, this mysterious and ethereal Being He hath assigned a twofold nature; the physical, pertaining to the world of matter, and the spiritual, which is born of the substance of God Himself. He hath, moreover, conferred upon Him a double station. The first station, which is related to His innermost reality, representeth Him as One Whose voice is the voice of God Himself. To this testifieth the tradition: ‘Manifold and mysterious is My relationship with God. I am He, Himself, and He is I, Myself, except that I am that I am, and He is that He is.’ And in like manner, the words: ‘Arise, O Muhammad, for lo, the Lover and the Beloved are joined together and made one in Thee.’ He similarly saith: ‘There is no distinction whatsoever between Thee and Them, except that They are Thy Servants.’  The second station is the human station, exemplified by the following verses: ‘I am but a man like you.” “Say, praise be to my Lord! Am I more than a man, an apostle?’”  He continues: “These Essences of Detachment, these resplendent Realities are the channels of God’s all-pervasive grace. Led by the light of unfailing guidance, and invested with supreme sovereignty, They are commissioned to use the inspiration of Their words, the effusions of Their infallible grace and the sanctifying breeze of Their Revelation for the cleansing of every longing heart and receptive spirit from the dross and dust of earthly cares and limitations. Then, and only then, will the Trust of God, latent in the reality of man, emerge, as resplendent as the rising Orb of Divine Revelation, from behind the veil of concealment, and implant the ensign of its revealed glory upon the summits of men’s hearts.” (Bahá’u’lláh, Gleanings from the Writings of Bahá’u’lláh, pp. 66-67)
Other topics in the “course” include a lengthy examination of “Covenant” with such subtitles as:  “The Law of God is divided into two parts; a twofold language” with even further subsections examining the first part (“the Holy of Holies”) with such topics or categories as “spiritual not material”; “from everlasting to everlasting”; “divine revelation is continuous, (orderly) and progressive (and not spasmodic or final)”; “this Universal Cycle”; “the Covenant between the Manifestation/s and God”; a section entitled: “Absolute, Eternal, Almighty and Universal Law” (including  sub-sections describing the “Laws” of “Order, Love, Divine Unity, and Spiritual Progress”); and concluding with numerous references concerning: “Spiritual virtues, divine qualities, eternal commandments, and inner meanings”.

Regarding “inner meanings” Barbara was particularly keen on wanting to know more of the operation (origin, nature, purpose and functioning) of the “Maids of Heaven” (or Huris of Paradise), positioned beyond the station of the Manifestation on the wings of the Spirit) Who are the Essence or Inner Meaning/s of each of the Names and Attributes of God, as “It” descends through the power of the Covenant -- into the hearts of true believers and pure and sincere servants everywhere!

The next section or subtitle is about the “Holy City”, the “second part” (or material aspect) of the Covenant of God – which refers to the “material world”, “with two forms explicitly mentioned”: “to accept the coming Manifestations” and “to accept the Master and His administration after Him”.

From here we go to a lengthy subdivided section on the qualities and character of the true believers, their exalted rank, sublime station and ultimate purpose; “firmness in the Covenant” and “the station of full recognition”; “teachers must continually travel”; “love, harmony and fellowship amongst the believers”; “His never interrupted aid”; and Obedience to the Administrative Order, as well as “Never deny the spiritual to the material…”, and the Balance being “spirit and form”.  This section is concluded with a brief acknowledgement of “the People of Bahá” – the new race of men as promised by God throughout eternity, who would emerge in this age from behind the veils of concealment, entering every city and being afraid of no one!  Their appearance is also covered further on in the course, in a section entitled: “Ascendancy of…[His] independent sovereignty,…in the plenitude of might and power,…revealed in its full splendor” in which their qualities, purpose, servitude and confirmed rank and powers are fully identified and explained.  

Barbara concluded her work on the course with sections delineating and defining “The Promise and the Threat as recorded in the Books of God” and “In the Beginning was the Word”.  I added, because of new texts made available following her death in 1977 --  such as Selections from the Writings of ‘Abdu’l-Bahá, and subsequently over the years, the Kitáb-i-Aqdas,  (Book of Laws), Tablets of Bahá’u’lláh…, “Gems…”, “Tabernacle..” and finally the wondrous “Summons of the Lord of Hosts” – sections on “Opposition and Denial” as promoting the onward unfoldment and recognition of the Faith, that the “Letters of Negation must needs exist” in this realm, that “The Ocean will continue to surge” and “purge”, and more about the appearance of the new race of men in the new section as described above, which includes the longer version of the “Súriy-i-Haykal”, (Súrih of the Temple) in which Bahá’u’lláh addresses and defines the appearance of a new race of men whose advent the world hath awaited, “who remain undeterred by those who would seek to obstruct their path”.  He continues “These are they who circle round the Cause of God…”; “Through them the believers in Divine Unity have turned towards Him Who is the Object of Adoration…”; those by virtue of whose movement “all things are set into motion” and by reason of their stillness “all things are brought to rest”; and “These souls are the protectors of the Cause of God on earth, who shall preserve its beauty from the obscuring dust of idle fancies and vain imaginings. In the path of their Lord they shall not fear for their lives; rather will they sacrifice their all in their eagerness to behold the face of their Well-Beloved when once He hath appeared in this Name, the Almighty, the All-Powerful, the All-Glorious, the Most Holy.”  (Bahá’u’lláh, The Summons of the Lord of Hosts, verses 12-16, pp. 8-9)
Further on in that same Tablet, Bahá’u’lláh indicates:  “O Living Temple! Stretch forth Thy hand over all who are in heaven and on earth, and seize within the grasp of Thy Will the reins of command. We have, verily, placed in Thy right hand the empire of all things. Do as Thou willest, and fear not the ignorant. Reach out to the Tablet that hath dawned above the horizon of the pen of Thy Lord, and take hold of it with such strength that, through Thee, the hands of all who inhabit the earth may be enabled to lay fast hold upon it. This, in truth, is that which becometh Thee, if Thou be of those who understand. Through the upraising of Thy hand to the heaven of My grace, the hands of all created things shall be lifted up to their Lord, the Mighty, the Powerful, the Gracious. Erelong shall We raise up, through the aid of Thy hand, other hands endued with power, with strength and might, and shall establish through them Our dominion over all that dwell in the realms of revelation and creation. Thus will the servants of God recognize the truth that there is none other God beside Me, the Help in Peril, the Self-Subsisting. With these hands, moreover, We shall both bestow and withhold, though none can understand this save those who see with the eye of the spirit.” 

(Bahá’u’lláh, The Summons of the Lord of Hosts, verse 31, p.18)
About this Tablet, Taherzadeh informs us: 
“One of the most momentous of the Writings of Bahá'u'lláh is the Suriy-i-Haykal or Suratu'l-Haykal (Surih of the Temple). Bahá'u'lláh ordered the Surih and the Tablets to the Kings to be copied in the form of a pentacle symbolizing the human temple. The Tablets were copied in the following order: the Suriy-i-Haykal itself, then the Tablet to Pope Pius IX, the Tablet to Napoleon III, the Tablet to Czar Alexander II, the Tablet to Queen Victoria and the Tablet to Násiri'd-Dín Sháh. Associating this with the prophecy of Zechariah in the Old Testament, Bahá'u'lláh concludes the Suriy-i-Haykal with these words:

‘Thus have We built the Temple with the hands of power and

might, could ye but know it. This is the Temple promised

unto you in the Book. Draw ye nigh unto it. This is that

which profiteth you, could ye but comprehend it. Be fair, O

peoples of the earth! Which is preferable, this, or a temple

which is built of clay? Set your faces towards it. Thus have

ye been commanded by God, the Help in Peril, the Self-Subsisting.

Follow ye His bidding, and praise ye God, your

Lord, for that which He hath bestowed upon you. He

verily, is the Truth. No God is there but He. He revealeth

what He pleaseth, through His Words 'Be and it is.'’
“Throughout the Tablet, the Pen of the Most High addresses the Haykal (Temple) and reveals the glory and majesty with which it is invested. In answer to a question, Bahá'u'lláh has stated that the Haykal which is addressed in this Surih is the Person of Bahá'u'lláh, and so is the voice which addresses the Haykal. It is fascinating to know that the One Who speaks with the voice of God in this Tablet is identical with the One spoken to.”

(Adib Taherzadeh, The Revelation of Bahá'u'lláh, vol. 3, pp. 132-134)
The “course” (“He hath known God who hath known himself”) is now available on line in 3 languages (English, French and Spanish), thanks to the generous assistance of Jonah Winters, at: http://bahai-library.com/kochmann_deepening_course_compilation
I hope you will be able to avail yourself of this opportunity to plunge more deeply in the Ocean of His Utterances!

Most respectfully,

Richard Kochmann, Ciudad Cariari, Asuncion, Belen, Heredia, Costa Rica

Notes…
THE COURSE - PRELIMINARY BIBIOGRAPHY/English Version (2016)

The Báb

Selections from the Writings of the Báb

Various utterances attributed to the Báb in The Dawn-Breakers (Nabil’s Narrative), 

edited and translated by Shoghi Effendi, various editions, first printed in 1932

Bahá’ulláh

Epistle to the Son of the Wolf

Gems of Divine Mysteries

Gleanings from the Writings of Bahá’ulláh

Prayers and Meditations by Bahá’ulláh

Synopsis and Codification of the Kitáb-I-Aqdas

Tablets of Bahá’ulláh

The Four Valleys

The Hidden Words of Bahá’ulláh

The Kitáb-I-Aqdas

The Kitáb-I-Iqán

The Seven Valleys

The Summons of the Lord of Hosts

The Tabernacle of Unity

Unnamed Tablets - from previously untranslated Tablets provided or cited by the Universal 

House of Justice, one in a Letter dtd July 5, 1993; and another in a Letter dtd Dec. 29, 2015

‘Abdu’l-Bahá

A Traveler’s Narrative
‘Abdu’l-Bahá cited in a Letter from the Universal House of Justice, dtd. July 5, 1993

‘Abdu’l-Bahá in London

Foundations of World Unity

Paris Talks

Selections from the Writings of ‘Abdu’l-Bahá

Some Answered Questions

Tablets of ‘Abdu’l-Bahá, volumes 1, 2 and 3

Tablets of the Divine Plan

The Promulgation of Universal Peace

The Secret of Divine Civilization

Will and Testament of ‘Abdu’l-Bahá

Shoghi Effendi

Bahá’í Administration

Citadel of Faith

Directives from the Guardian

God Passes By

Guidance for Today and Tomorrow

Messages to America

Principles of Bahá’í Administration

Shoghi Effendi in a Letter dtd. 11-14-35 cited by the Universal House of Justice in a 

Letter dtd. 12-15-77

Shoghi Effendi in a Letter dtd. 07-23-36 cited by the Universal House of Justice in a 

Letter dtd. 12-14-77

Shoghi Effendi in a Letter dtd. 10-19-47 cited by the Universal House of Justice in a 

Letter dtd. 12-14-77

Summary Statement to the Special UN Committee on Palestine - 1947

The Advent of Divine Justice

The Dawn-Breakers (Nabil’s Narrative), edited and translated by Shoghi Effendi, various 

editions, first printed in 1932

The Promised Day is Come

The World Order of Bah’u’lláh
The Universal House of Justice
          “AUTHENTICATION AND AUTHORITY” in a Letter addressed to an individual believer, , dtd. 22October ,, 1996.
“Individual Rights and Freedoms” in a Letter addressed to the Followers of Bahá’u’lláh in the   U.S., dtd. 12-29-88

Letter dtd. July 5, 1993

Letter to an individual believer, dtd. 11-04-80

Letter to the Conference of the Continental Board of Counsellors, dtd. 12-29-2015

Messages from the Universal House of Justice 1968-1973

Messages from the Universal House of Justice 1963-1986 – The Third Epoch of the 

Formative Age

“The Guardianship and the Universal House of Justice” in a Letter dtd. May 27, 1966

Wellspring of Guidance – Messages from the Universal House of Justice

Bahá’í International Community

“Statement on Bahá’u’lláh”, May 29, 1992

“The Prosperity of Humankind”, 1995

Bahá’í World Centre
Memorandum, Research Department, dtd. 10 November 2003

Other Holy Writings

The Qur’án (Koran), Rodwell translation, from the Arabic by J. M. Rodwell, Everyman 

Edition, J. M. Dent, Publisher, Orion Publishing Group, London and Charles E. Tuttle, 

Vermon, first published in 1909 and subsequently over the years through 1997

The Old and New Testament, King James version, various editions and publishers, 

including Thomas Nelson Publishers, Nashville.

Compilations and Collections

Bahá’í Prayers, various editions/revisions from 1929 onward…

Bahá’í Scriptures 

Bahá’í World Faith, various editions from 1943 onward

Bahá’í Year Book, vol. 1, 1926, arranged and approved by Shoghi Effendi who was  

assisted by a committee in the West under the supervision of the National Spiritual 

Assembly of the Bahá’ís of the United and Canada (serving as a precursor to the 

subsequent bi-annual series of publications known as the Bahá’í World/s), Bahá’í 

Publishing Committee, Grand Central Station, New York 

Bahíyyih Khánum, The Greatest Holy Leaf – A Compilation from Bahá’í sacred texts 

and writings of the Guardian of the Faith and Bahíyyih Khánum’s own letters made by 

the Research Department at the Bahá’í World Centre, Haifa, 1982

Covenant and Administration, U.S. Bahá’í Publishing Trust, Wilmette, IL, 1971

Lights of Guidance, compiled by Helen Bassett Hornby, first released in 1983 and 

republished  in subsequent years thereafter

          The Bahá’í World(s), Vol. V, (1932-1934); Vol. VII (1936-1938);  and Vol. IX, (1940-1944) – A Biennial International Record, Bahá’í Publishing Committee, Wilmette, IL

The Compilation of Compilations, prepared by the Research Department of the 

Universal House of Justice, in 3 volumes, from vols. I and II specifically, released in 

various years

 The Divine Art of Living, Selections from the Bahá'í Writings, compiled by Mabel Hyde 

Paine, Wilmette, Bahá’í Publishing Trust, released in 1944 and various years thereafter

The Individual and Teaching - Raising the Divine Call, prepared by the Research 

Department of the Universal House of Justice, first issued by the U.S. Bahá’í Publishing 

Trust, Wilmette, IL, 1977, and later republished in the Compilation of Compilations, vol. 

2, 1991

U.S. Bahá’í News, the National Spiritual Assembly of the Bahá’ís of the United States, 

Wilmette, IL (USA)

Star of the West, specifically volumes, IV, V, VI, VIII, 10, 11, 12, 13, and 14, Bahá’í 

Temple Unity, Chicago, over a period of years beginning in 1910 and ending in 1924

Other Authors or Sources Cited

Balyuzi, H. M., ‘Abdu’l-Bahá: The Centre of the Covenant of Bahá’u’lláh, George Ronald 

(Publisher), Oxford, from 1972 through second edition, reprinted in 1992

Brown, Ramona Allen, Memories of ‘Abdu’l-Bahá, as first published in Memories of 

'Abdu'l-Bahá: Recollections of the Early Days of the Bahá'ís of California, Bahá’í 

Publishing Trust, Wilmette, 1980

Esslemont, J. E., Bahá’ulláh and the New Era, based on instructions and basic 

teachings from ‘Abdu’l-Bahá in person, himself, (who corrected and approved the first 

10 Chapters before his death in 1921), begun in Haifa and Akko in 1916, and first 

published in 1923, with various revisions over the years, handled by Bahá’í Publishing 

Trust, Wilmette, last edition 1980.

Finch, Ida S., Knobloch, Fanny Alma, and Knobloch, Alma S., Flowers Culled from the 

Rose Garden of Akka, November 7-13, 1908, unknown publisher

 Ives, Howard Colby, Portals to Freedom, first published by B. Dalton in 1937, and subsequently by George Ronald (Publisher), Oxford, such as the 1983 edition used herein

Maxwell, May, An Early Pilgrimage, first published for circulation in 1917, and later, in 

1953, by The Holywell Press with George Ronald as Publisher, Oxford. 

Mírza Abu’l-Fadl, The Bahá’í Proofs, (translated by Ali-Kulí Khan and first published by the Bahá’í Publishing Committee, New York, in 1929), Bahá’í Publishing Trust, Wilmette, Illinois, 1983
Monevar Khánum, from a letter dtd. circa 1903 to a friend, cited in Star of the West, Vol. 

14, No, 12 (1924)

Rabbani, Rúhiyyíh (Amatu'l-Bahá Rúhíyyih Khánum), Prescription for Living, George 

Ronald (Publisher), revised edition, London, 1960

Rabbani, Rúhiyyíh (Amatu'l-Bahá Rúhíyyih Khánum), The Priceless Pearl, Bahá’í 

Publishing Trust, London, first released in 1969 with several subsequent republications

Taherzadeh, Adib, The Revelation of Bahá’u’lláh, in four volumes, specifically vols. 1 

and 3, George Ronald (Publisher), Oxford, various editions from 1974 through 1992;

and The Child of the Covenant, George Ronald (Publisher), Oxford, 2000.

Dictionaries Cited

A Basic Bahá’í Dictionary, Wendy Momen, General Editor, George Ronald (Publisher), 

Oxford, 1989.

Bahá’í Glossary, Marzieh Gail, Bahá’í Publishing Trust, Wilmette, 1957

Pocket Oxford, Oxford University Press, London, Third Edition Revised, circa 1964

          Webster’s New Collegiate Dictionary, Merriam-Webster, Publishers, Springfield, Ma, circa  1972 
Webster’s Unabridged Dictionary, Merriam-Webster, Publishers, Springfield, Ma, circa 1968

Primary web sources have included:

bahai-library.com (expansive and thorough)

http://www.bahai-biblio.org/biblio-doc.htm (in French)

http://www.bahai.org/library/ (for the latest translation of SAQ)

Interfaith Explorer in English, French and Spanish (constantly revising and updating)

Ocean Research Library (known as “Ocean”) – available through bahai-education.org 

(an earlier search engine mostly updated during the 1990’s)

Notes about page numerations and dates of publication:

As most of the references contained within this work have been downloaded from 

Bahá’í reference libraries available on line, otherwise known as etexts – although some 

are actual publication facsimiles available for downloading as MS Word or pdf 

documents – it can be difficult at times to determine exactly what year the particular 

material copied was published, and hence the page numerations can differ, depending 

upon the actual hard copy text(s) one has available at hand.

“Kind words…”

We are indebted to Jonah Winters at www.bahai-libary.com for first assisting with 

getting this course material ready for publication:  his continuing kind words, good deeds,

overall encouragement and appreciation, along with his many willing and helpful 

suggestions and guidance in answering endless questions, and special assistance with 

generously, lovingly and quickly reformatting the original and subsequent manuscripts for 

said publication.

“Notes for a potential publisher”:

Additionally, please advise about the formatting and style modifications you will want, 

for completing out the bibliographic references:  For example – do the title of books, get 

underlined these day, or italicized?  What is the correct word order for information 

provided in each citation:  Book name first, then author, or author first, then name of 

book?  Along with the other information (date, place of publication, publisher, etc.)  

When do the author’s get cited as last name first, comma, then first name or initials, etc. 

vs full name (first middle or initial then last)?  And if they have Persian names, how does 

one distinguish between first and last names and names with titles. Example:  Balyuzi, 

H. M. vs Mirzá Abu’l Fadl vs Khan, Ali Kuli?  And where and when?

Thanking you in advance, most respectfully,

Richard Kochmann 

December 15, 2016 - Ciudad Cariari, Heredia Province, Costa Rica
